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P UN SERVICE D'AUT
APPELÉ À RÉGLER LA QUESTION

 ÉPINEUSE DE LA RUE
 

  
M. R. B. THOMSON, professeur de |
morphologie des plantes à l’Uni-
versité de Toronto, élu président
du Royal Canadian Institute.

S. E. LEDÉLÉGUÉ
APOSTOLIQUE AU
CONGRÈS MARIAL
Les préparatifs de cette

grande fête sont menés
activement. — Le pro-
gramme du congrès. —
Les paroisses qui ont
donné leur adhésion. —
La grande procession du
16 juin.

DÉTAILSOFFICIELS
QUEBEC, T:—Il y a eu à l’Arche-

vêché, une réunion plénière des chefs
de comtés, qui organisent le Congrès
marial de juin, sous la présidence de
S. G. Monseigneur Omer Plante. Le
Secrétaire général, M. l’abbé Ferdi-
nand Vandry, était aussi présent.

Il a été annoncé que Son Excel-
lence le Délégué Apostolique, S. G.
Monseigneur Andréa Cassulo, assis-
terait aux fêtes du Congrès et que
l’hon. M. Thomas Chapais avait ac-
cepté de parler, au soir du quatorze
juin.

Puis, on a arrété le programme de
ces grandes assises à la gloire de la
Sainte Vierge.

Voici ce programme officiel:
Le mercredi 12 juin—A 3 h. p. m,

* Ouverture solennelle du Congrès ma-
rial, en la Salle des Promotions. Al-
locution du président, S. G. Mon-
seigneur Omer Plante, Auxiliaire a
Québec. Rapport: “Nature de la Mé-
diation de Marie”, par M. l'abbé Cy-
rille Gagnon, directeur du Grand Sé-
minaire 4 Québec. Discours de S. E.
le Cardinal R.-M. Rouleau, O.P., Ar-
chevêque de Québec.—A 7 h. 30 p.m,
Heure-Sainte dans toutes les églises
de la ville.
Le jeudi, 13 juin—A 7 h. am,

messe ,avec communioh générale des
enfants, dans toutes les églises de

. la ville—A 9 h. a.m. Messe Pontifi-
cale à la Basilique et bénédiction d’u-
ne statue de Notre-Dame de la Re-
couvrance, —A 10 h. 45 a.m., séan-
ce d'étude a la Salle des Promotions;
rapport: “La Coopération de Marie
à 'l’Oeuvre de la Rédemption”, par
M. l'abbé Charles Gosselin, du Collè-
ge de Lévis. —A 2 h. 30, séance d’é-
tude à la Salle des Promotions; rap-
port: “La Coopération de Marie à la
Distribution des Grâces”, par M. l’ab-
bé Alphonse Fortin, du Collège de
Ste-Anne de la Pocatière. —A 3 h.
30 p. m. démonstration des femmes

- et des jeunes filles au Manège; dis-
cours par S. G. Monseigneur Georges
Courchesne, évêque de Rimouski, et

- par le R.-Père H, Martin, O.P., curé
à St-Dominique. —A 8 h. 30 p.m., dé-
‘monstration des hommes et des jeu-
nes gens sur la Place du Manège.

Le vendredi, 14 juin—A 7 h. a.m,
messe, avec communion générale des
femmes, dans toutes les églises de
la ville. —A 9 h. am, a Notre-Da-
me-des-Vict:.-es, Messe Pontificale,
avec sermon. —A 10 h. 45 a.m., séan-
ce d'étude à la Salle des Promotions:
rapport: “Nature de l’Intervention de
Marie dans la Distribution des Gra-
ces”, par le R. Père L. Jennet, C.J.M.
—A 2 h. 30 p.m, séance d'étude à
la Salle des Promotions; rapports:
“Définibilité de la Médiation univer-
selle ‘de Marie”, par M. l'abbé Ohris-
tie Fpy; “Histoire de la Dévotion de
la ‘Sainte Vierge au Canada fran-
gais”, par M. le Chanoine H.-A.
Bcott, curé à Ste-Foy. —A 3 h. 30
pm, réunion des Religieuses, à la
Basilique, avec sermon et salut. —A
8 h..30 p.m. séance solennelle au
Manège, avec discours par S. G.
Monseigneur Omer Plante, par S. H.
le M-ire de Québec, M. Oscar Auger,
par l’hon. M. L-A. Taschereau, jpre-
mier-ministre de la Province de Qué-

  

OBUSSERAIT

TEMPLETON
La question d’extension est

remvoyée au Bureau des
Commissaires. — Un es-
sai de six mois—L'offre
de la compagnie. -- La
propriétée du collège. —
L'élargissement immédiat
de la rue Elzin.

L’AUTOBUS
L'extension de la voie des tramways

dans la rue Templeton qui nécessite-
rait le percement de larue en passant
sur l’ovale de l’Université, dont un
coin serait fort endommagé, a reçu
une vilaine gifle au Conseil de Ville
lundi soir.
Après avoir discuté la question sous

tous ses aspects pendant une heure

et demie, le Conseil a adopté, par un
vote de 17 à 5, un sous-amendement
de MM. Brethour et Low, à l’effet
que la question soit renvoyée au Bu-
reau avec requête de s'aboucher avec
la compagnie des tramways en vue
d’établir un service d'autobus dans
cette partie du quartier St-Georges
et de le maintenir six mois durant.
A la fin d= cette période, la compa-
gnie devra faire rapport au Bureau
qui, à son tour, donnera de nouveaug

renseignements au Conseil.
Le scrutin donna 1e résultat sui-

vant:
POUR: Lafortune, Plant, Sims, Bé-

langer, Brethour, Desjardins, Geldert,
Lacasse, Laroche, Low, McNabb. Mc-
Veigh, Pinard, Quéry, York, Crooks.
Dansereau — 17.
CONTRE: Tulley, Forward, MacDo-

nald, Plant et Pushman.
L’OFFRE DE LA COMPAGNIE
La décision du Conseil suivit un

magnifique exposé de la situation par
MM. Lafortune, Quéry, Plant et Pi-
nard.
Le Bureau recommandait que la

rue Templeton soit percée sur une
largeur de 80 pieds en passant sur
le coin sud-ouest de l’ovale.
La recommandation était à NMeine

sur le tapis que MM. Dansereau et
MacDonald pronosaient en amende-
ment de la confier au comité du tram-
way afin de lui permettre ‘d’étudier
la plus récente offre de la compagnie
des tramways. M. Burpee a écrit
en effet, en date du 6 mai, une inté-
ressante lettre dans laquelle il expli-
que que le servics d'autobus inauguré
récemment à la haute ville donnait
pleine satisfaction. Ce n’est pas en-
core une entreprise payante mais ce
le sera sous peu. Il ajoute que la
compagnie est prête à mettre à l’essai
un service d'autobus dans la section
de la rue Templeton, pour une pério-
de de six mois, afin de savoir à quoi
s’en tenir.

ATTITUDE ETRANGE
M. Lafortune trouve fort étrange

l'attitude de M. MacDonald qui veut
retarder davantage !e règlement de
|la question après avoir fait à plu-
sieurs reprises pression sur le Bu-

 

 

 

reau pour qu’une recommandation
soit soumise au Conseil le plus tôt
possible. :

Plusieurs citoyens ont demandé ces
jours-ci que le rapport du Bureau ne
soit soumis que plus tard et il se de-

tarder le réglement de la question.
Il conseille aux échevins de pren-

dre une déciison immédiatement.
M. Quéry opina que la recomman-

dation devrait être étouffée sans plus
tarder.

“ Il faut, dit-il, considérer Ia ques-
tion de justice qui surgit tant au
point de vue de la compagnie des
tramways qu’à celui de l’Université
et des contribuables. ”

Il n’est pas juste, fait-il remarquer,

truire une extension de sa voie pour
desservir un cul-de-sac et favoriser
seulement ceux qui ont des terrains
vacants à vendre. On Tui en a offert
il y a trois ans. La corporation de-
vrait en venir à une entente avec la
compagnie et s’éloigner des courtiers
d'immeubles qui furent les plus actifs
à demander cette extension.

SPLENDIDE TERRAIN
M. Quéry dit que le percement de

‘a rue Templeton entaillerait le plus
beau terrain de jeu dans l'est du pays.
Si l’on tentait pareille affaire à Mon-
tréal, les étudiants auraient vite fait
de précipiter dans le St-Laurent les
membres du Conseil de Ville.
Ces 2,000 élèves qui font usage de

l’ovale, allez-vous, demande M. Qué-
y, les jeter sur le pavé?

“ Ayons donc plus de bon sens, ”
dit-il. Si la Corporation entaille l’o-
vale elle s'expose à des réclamations
en dommages et M. Quéry est con-
vaincu que l’Université aurait gain
de cause.

Il conclut en demandant de mettre
à l’essai le service d'autobus afin que
l’on sache définitivement à quoi s’en
tenir.
M. MacDonald explique qu’il repré-

sente les propriétaires du quartier et
eux seulement et qu’il n’a aucune-
ment l’intention d’entailler la propri-
été de l’Université.
. “ Je sais, dit-il, d'où vient l’oppo-
sition à cette extension. ”

“ Nommez-là, s'écria M. Pinard, et
pour un nom que vous donnerai, j'en
aurai quinze. ”

PROPRIETE DU COLLEGE
M. Brethour, appuyé de M. Low,

soumit alors son sous-amendement.
M. Tulley saisit l’occasion de répéter
ses récentes déclarations au sujet de

mande ce qu’il y a à gagner à re-,

de demander à la compagnie de cons- |

LE
SEUL QUOTID

  

    /

OTTAWA MARDI 7 MAI 1929

 

   
Le _ |

IEN FRANÇAIS D'OTTAWA

 

   

"ET DE HULL

      
 

pneumonie, en avril dernier.
la guerre.

 
 

DENOUVELLES
CONDITIONS DE

L'ALLEMAGNE
Le Dr Schacht aremis ce

matin à M. Young. des
Etats-Unis, le texte de
certaines conditions d’a-
près lesquelles les Alle-
mands accepteraient le
règlement des répara-
tions proposé.

“ LE PLAN DAWES
PARIS, 7 (S.P.A.). — Les ex-

perts des réparations ont aujour-
d’hui repris leurs conversations
confidentielles personnelles dans;
un effort final pour en venir à uu.
accord sur: la base des chiffres
proposés par Owen D. Young, de
la délégation 'des Etats-Unis.

Le Dr H. Schacht, chef de la dé-
légation allemande, a conféré ce
matin avec: M. Young et lui a re-
mis le texte de certaines condi-
tions d’après lesquelles les Alle-
mands sont prêts à accepter le rè-
glement proposé. Ces conditions
ont été immédiatement communi-
quées aux experts francais et bel-}
ges, qui sles ont discutées avec sir
Josiah Stamp, délégué anglais.

D'une manière générale, les AI-
lemands demandent le droit de re-
vision du plan Dawes ou la sus-
pension des paiements ‘en souf-
france en’ tout temps où le Reich
pourrait se trouver dans des, dif-
ficultés économiques. Ils récla-
ment aussi le droit pour l’Allema-
gne de demander la convocation
d’un autre comité d’‘experts pour
étudier la question de savoir si les
paiements de réparations ne se-
ront pas de nouveau réduits en
certaines circonstances. La partie
en souffrance des annuités serait
payable sous toutes circonstances
et s’élèverait de sept cent cin-
quante à meuf cent millions de
marcs-or, selon que l'offre alle-
mande ou les demandes alliées
prévaudront,

Le sort de la conférence des ex-
perts sur les réparations dépend
aujourd’hui des Français et des
Belges, et les perspectives d’un
règlement.ne sont ni très encou-
rageantes ni sans espoir. Les deux
nations semblent décidées à pren-
dre leur temps pour étudier les
chiffres soumis dans les nouvelles
propositions, et ce qui est peut-
être plus important, la circonspec-
tion de l’Allemagne à accepter ces
chiffres. On étudie également la
stipulation anglaise, à savoir
qu’on n’apporte aucun changement
dans la distribution des répara-
tions, telle que ‘fixée à Spa, Belgi-
que, après la guerre.

 

quante-deux pour cent des répara-
tions à la France, vingt-deux pour
cent à la Grande Bretagne, dix
pour cent à FiItalie, huit pour
cent à la Belgique et le reste aux
autres pétits eréanciers.

Partout on sent que la circons-
pection du Dr Schacht à accepter
le plan américain constitue un
plus grand problème que les chif-
fres eux-mêmes. On croit que les
réserves seront de telle nûture,
qu’elles en rendront l'acceptation
impossible. :
ee ert

3 » Pr . °

Délégation de Palestine
+ ‘(Agence Fides) .

ROME, 7.—La Palestine, la.Trans
jourdaineet I'Ile de Chypre viennént
d’être confiées au délégué apostoli-
que d'Egypte, d'Arabie et d’Ethiople,
S. E. Mgr ValerioValeri. archeveque

L'accord’ de Spa accorde cin-|

pe me

On voit ici le prince Henrl de Prusse et son frère l’ancien grand duc Ernest Ludwig de Hesse,
suivant Ia dépouille du prince Henri, frère de l'ex-kaiser Guillaume.

Il fut commandant de la flotte allemande dans la mer Baltique, pendant
Le prince Henri a succombé à la

 

   

 

 

pied de la soxante-dix-neuvième

n’en est pas annoncée.
tuellement le service de courrier 

Des envolées de Montréal à New-

York et retour le même jour

 

MONTREAL, 7 (S.P.C.).— La Canadian colonial Airways,
Ltd, annonce-t-on ici, se propose au cours de l'été d’organiser
des envolées de Montréal à New-York et retour le même jour,
dans des aéroplanes amphibies Sikorsky.
queront au quai local du prince de Galles et débarqueront au

le service sera inauguré le premier juin, mais la date définitive
La Canadian Colonial Airways fait ac-

Les passagers s'embar-

rue, à New-York. On croit que

entre Montréal ct Newark, N.J.      
 

 FE

LE CANADA NE SIGNERA PAS |
LACLAUSE OPTIONNELLE

Cetie clause du pacte de Genève rend obligatoire la soumission de
toute difficulté internationale à la cour mondiale de justice.

 

Un ministre fédéral a déclaré à
notre représentant aujourd’hut que |
le Canada ne signerait pas la cfause
optionnelle de la Société des Nations,
rendant obligatoire la soumission ce
toute difficulté internationale à la
cour mondiale de justice, tant que
toutes les autres parties de l’'Emptre
britannique n’auront pas pris la me-
me décision. L'Empire signera en
bloc, ou chacune de ses parties s'abs-
tiendront, nous disait ce ministre.
- Récemment le premier ministre,

THEATRE ET CINEMA CATHOLIQUES

[répondant en Chambre à une ques-
tion posée par un député de Calgary,
faisait une déclaration dans le même
sens, qu’il a renouvelée aujourd’hul
à notre représentant. Dans quelques
jours le premier ministre dépos:ra
en Chambre des Communes toute la
correspondance échangée entre le
Canada et les autres parties de l’Em-
pire à propos decette clause op-
tionnelle, moins toutefois les lettres
de nature à révéler l'attitude aes
pays britanniques intéressés.

AUX

 

INDES MÉRIDIONALES

 

(Agence Fides)

ERNAKULAN (Cochin, Indes

Méridionales) —Les représenta-
tions théâtrales données par les
Hindous sont telles que les ca-
tholiques ne peuvent en sûreté de
cbnscience, y assister. Aussi une
Société dramatique des catholi-
ques de Malabar vient-elle de se
fonder ¥ Ernakulam. Un poéte
catholique et deux artistes catho-
liques, associés à wun certain
nombre d’acteurs célèbres, ont
commencé de représenter des
drames catholiques et d’autres

IMMIGRANTS POUR
L’OUEST DU CANADA

MONTREAL, 7. (S. P. C.)—La po-

pulation de l’ouest du Canada sera

augmentée de dint ames a larrivée,

 
-—

 

depuis maintenant jusqu’à mercredi
prochain, de trhins spéciaux d’immi-
grants à Winnipeg. Ces immigrantz
arrivent sur neuf bateaux à vapeur
qui ont fait escale à Halifax et à
Québec à la fin de la semaine. La
plupart sont des colons britanniques;
ils sont au nombre de 570. 11 se trou-
ve aussi des Scandinaves et des Eu-
ropéens du centre.
—

 
 

  

pièces auxquelles tout catholique
peut assister,
Une autre organisation catho-

lique vient d’être fondée, le “Co-
chin Corona Cinéma” organisa-
tion placée sous le patronage de
Mgr Kandathil, archevêque d’Er-
nakulam. Cette entreprise a déjà
représenté des films fort intéres-
sants au point de vue chrétien.
Les catholiques d’Ernakulam

appartiennent au rite Syro-Ma-
labar. Les catholiques de ce rite
sont au nombre d’environ 450,-
C00 gouvernés par un archeve-
que et trois évêques.

a

Le R. FrèreMarie-
Victorin sera envoyé

comme représentant

MONTREAL, 7. (S. P. C)—Le R.
Fr. Marie-Victorin, professeur de bo-

tanique à l’Université de Montréal,

représentera cette institution à la
convention de l’asSociation britannt-
que pour l’avancement des sciences.
La convention -se t!andra en juin au
Cap et à Johannec:urg. Le Fr Ma-
rie-Victorin présentera un travail sur
certaines preuves d’évolution de la
flore dans le nord-est de l’Amérique.

  

 

Trois des
plastique et o
l’Association Américaine de la Ch titulaire d’Ephèse, précédemment au-  - suite à la page 2e col 5e Suite à ia page 2 col. de

diteur de la nonciature. apostolique”
de Paris LL LL.

\

gauche à drone: NoTeleDr FEWDON. de Toronto, qui a présidé Wa la
in ;: No 21e Gordon » de la clinique ayo, de Rophester;

inn.; No 8, Dr Robert H. IVY, de Philadelphie, président de l'Association.
Ona assisté-à-une-epération de greffe,

+

 

plus grands chirurgiens de l’Amérique, en fait de chirurgie
rale, ont: assisté récemment à une réunion des membres de

irurgie Plastique et Oraie, à Toronto.

Hamlet =
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LEGENERAL
SIR Wim OTTER

 

ans—Îl était surnommé

dienne.—De simple sol-

tes guerres.

GUERRE DE 1914

TORONTO, 7. (8. P. C.)—Le géhé-

ral Sir Otter, K.C.B., est mort. ici-hier
soir après une longue maladie, à
l’âge de quatre-vingt-cinq ans. Il fit
du service outre-mer dans la guerre
sud-africaine, ainsi que dans la dé-
bellion du Nord-Ouest du Canadaet
durant la grande guerre.

Le défunt débuta dans Ja carrière
,militaire comme simple soldat ' et
{s’éleva jusqu’au rang _d'inspecteur
général, le plus haut grade qui puis-
,se être conféré au Canada.

| Il y a près de deux ans, Sir Wil-
\lam tomba et se cassa la cheville.
III ne se remit jamais complètement.
!Sa fille unique, Mme E. Morton ét
|sa petite-fille étaient à son chevet à
sa mort.
Dr J. T. Fotherington .

| Le général défunt était surnommé
Île père de la milice canadienne. Ii
limagina un plan d'organisation mi-
litaire qui fut suivi dans la forma-
tion des régiments dans tout le pays.
Les funérailles auront Heu vendred:
après-midi. On luli accordera les
'honneurs militaires, et toutes les uni-
tés des forces permannetes et les ré-
giments de milice, de la garnison de
Toronto seront représentés, Le
Queen’s Own Rifles et le régiment
Royal canadien formeront la garde
d'honneur et lescadron de salve
d’artillerie. 17 ;

SA CARRIERE
Lorsque la guerre éclata en ‘19:

Sir William -<dépassait l’âge - militaizt,
mais il offrit ses services en quelqu
qualités que ce fût. Cettè,offre fut
appréciée, mais non acceptée, cau-
se de l’âge du général. OnIlni confla
cependant lé poste de directeurs des
opérations d'internement au Canada
durant la guerre. Depuis 1914 jusque
vers la fin de la guerre, il:s’acquitte
de sa tâche avec beaucoup. d'habileté.
| fit aussi du service distingué däns
'le guerre sud-africaine, de 1899" à
:1900, mais auparavant li prit. -part
, aux opérations militaires qui ont
icontribué 3 faire l’histoire militaire
pendant la derniére partfedusiècle
‘dernier. En 1861, Sir William était
.simple soldat, fut promu’ au _grade
ide lieutenant en 1864, prit.part.à ta
défense contre l'invasion des Fénlens
en 1866 et 1870; lieutenant-colonelen

| 1874, Lors de l'augmentation dés‘for-
ces parmenantes canadiennes endé-
cembre 1883, il fut nommé comfnan-
dant aux casernes Stanley à -Toron-
to, poste qu’il conserva quinze ans.
Pendant la répressiondela rébellion
du nord-ouest en 1885, le lieutenant
colonel Otter commandait la colonne
de Battleford. prom
William Dillon Otter naquit près

de Clinton, Ont. le 3 décembre1843.
Il épousa en 1865 Marian Porter,
morte en 1914.

————

LE BALLON NOUN
À DESCHANCESDE

SE CLASSERler
"IT. AVAIT APPAREMMENT HIER

ETABLI UN RECORDDE DIS-
TANCE EN ATTERRISSANT
PRES DE CHARLOTTETOWN,
APRES UNE ENVOLEE D'ENVI-
RON 900 MILLES.

PITTSBURGH, 7— (SPA) On
n'avait pas encore hier .soir de nou-
velles de l’un des douze’ concurrents
de la course natiorale d’élimination
en ballon. Le gagnant était encore
inconnu, mais le No un avait. appa-
remment établi un record de distance
en atterrissant près de Charlotte-
town, Ils du Prince Edouard, après
une envolée d'environ neuf cents
milles. Afin de déterminer quel- se-
rait le vainqueur, 1! fallait attendre’
un rapport du ballon du Détreit Ti-
mes, dont on n’avait pas entendu
parler depuis son départ, tard same-
di après-midi. E. J. Hill, de Détréit,
est pilote de ce ballon et est accom-
pagné d'Arthur G. Schlosser. Tous
deux sont des hommes expériméentés.
Le lieutenant Thomas W. G.- Set-

ile, pilote, et Wilfred Bushnell, ‘du
No un, ont passé environ quaranfe-
quatre heures dans les airs pour par-
courir leurs nédf cents milles, d'a-
près des calculs non officiels: Le re-
cord actuel pour le genredé ballons
employés dans les contours d'élimi-
nation est decinq cent 'soixante-douze
milles, et il a été établi en 1927 par
Rasmussen, Ce dernier ‘est cette an-
née pilote du ballon du,club.de Dé-
troit et a atterri à Camden, ‘N. Y.
après avoir’ parcouru plus de, trois
cents millés. . UE

11 ést possible que le ballon du Dé-
trois Times ait atterri dahs un én-
droit isolé dépourvu de moyèns ’ de
communications, | - 2 5.

a

 

 

 

 

EST MORT HIER
Le général était âgé de 85.

le père dela milice cana-

dat, il s’éleva au rang
d’inspecteur général et fit |

du service dans différen- | général SIR WILLIAM OTTER |

Il é4git sous les soins au |

 

 

DEMAIN
BEAU

TIN 2 + 4 + + . . 46
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est mort hier a Toronto à l’âge de
85 ans, aprés une carriére militaire
bien remplie.

CONFERENCE DES
BONES ROUTES
AU CHÂTEAU

La conférence interprovin-
ciale des bonnes routes
s'est ouverte ce matin à
dix heures. — M. Squire,
réélu président, a pronon-
cé le discours d’ouverture
et a été suivi d’autres ora-
teurs.
—

BUT PROPOSÉ
Ce matin à dix heures avait lieu

au Château-Laurier la première sé-
afice de la conférence interprovincia-
le tenue sous les auspices de l'Asso-
iation Canadienne des bonne -ou-

en vue des problèmes des routes,
u trafic des véhicules, des mesures
e sûreté- et du transport. M. S. G.

quire, réélu président, oczupait le
suteuil présidentiel, tandis que M.

A. McNameé remplissait les
nctions- de secrétaire-trésorier.
‘Dans son discours d’ouverture, M.
Squire souhaite d’abord la bienvenue
à tous les délégués présents et se
déclara grandement honoré de I'non-
neur qu'on lui faisait en l'élisant pré-
sident pour un nouveau terme. Je
tiens à fairé remarquer, a-t-il dit,
qué nous ne sommes pas une simple
organisation politique, nous plaçant
au-dessus de ces banales préoceupa-
tions, nous devons avoir en vue le
bien-être général du pays, nous de-
vons tendre par teus les moyens à
former une grande nation. Un des
Plus grands problèmes qui intéres-
sent aujourd’hui les hommes chargés
de l’administration du pays, c'est
sans contredit celui du transport, ce
problème s’est accru d’une façon pro-
digieuse depuis vingt ans, et si nous
considérons ses multiples applica-
tions dans la pratique, nous devons
y Porter toute notre attention. Les
routes ne seront jamais enlevées aux
municipalités et aux provinces pour
être placées sous le contrôle du gou-
vernement fédéral. Le but de cette
conférence c'est d’uniformiser dans
teutes les provinces les méthodes de
construction des routes, les métho-
des de règlements et de signaux.
L'entrée de l’automobile dans le do-
maine du transport sera peut-être
dépassée par celle de l’aéroplane,
mais je ne crois pas que le Canada
possède un jour ou l’autre un systè-
me complet d’avions, je ne crois pas
que les transports entve les provin-
ces se fassent par la voie des airs.
Une des conséquences du grand dé-
veloppement des routes sustentées et
aidées par les gouvernements fédé-
ral‘'et provincial, a été de rendre le
trafic assez compliqué parfois, et
nous devons veiller à la sécurité du
public. L'Association a déjà fait un
travail' considérable pour atteindre le
but qu’elle se propose et elle conti-
nuefa en ce sens.

HON. H. A. McKEOWN
L'hon. H. A. McKeown, président

du Bureau de la Commission des

Chemins de fer, parla après M, S. G.
Squire. L'Association des Bonnes

Routes, a-t-il dit, s’est fait remar-
quer par ses activités de plus en plus

grandissantes et je suis heureux de

pouvoir souligner ses excellents ré-

sultats.
des traverses, à niveau. Cet épineux

problème doit être l’objet d'un grand

soin et d’une étude soignée et intel-
ligente. Il y a actuellement 30,000

traverses et 10 pour cent seulement

sont protégées. Nous devons tous

nous efforcer de diminuer les acci-
dents et pour.atteindre ce but, nous

devons faire une propagande inten-
sive, nous devons instruire le public|

du’ danger qu'il court, nous devons

en un mot faire l'éducation du peuple
en le persuadant que les traverses à

niveau sont excessivement dangeleu-
ses et que leur existence dépend sur-
toutd'eux-mêmes, :

AUTRES DISCOURS
MM. O. G. McPherson, ministre de

la Voirie de l'Alberta, I’. C. Clark,

ministre de la Voirie de la Nouvelle-
Ecosse, Geo. 8. Hénry, ministre de la
Voirie d'Ontarlo, ont adressé quel-
ques. mots aux délégués. Ils se sont
dits heureux Œassister à cette confé-
rence, qui. considéré le grand nombre.
de délégués venus de tous les coins
du. pays, est d'une importance indis-
cutable,

   

    

  

M., McKeown parla surtout| |

   

 

 
LES CHEMINS DE LA MONTA-

GNE, par RENE 1LEYVRAZ.
C’est un récit de conversion et cela

veut décrire la détresse d’une âme
devenue sans issue, la rencontre squ-
daine du Dieu vivant, et le combat
qui suit, pareil à ce corps à corps‘où
Jacob —s’épuisa jusquà

=

l'aurore,
| dont il revint à la fois glorieux et
\ meurtri, affaibli pour les démarches
‘de la terre mais aguerri pour les
luttes de l'esprit. Une telle aventure
'peut-elle garder un sens pour tant
d’intelligences qui s'obstinent à Wi-
 vre loin de Dieu qui appelle à lui les
: âmes? ;

 

: Au comptoir 75 sous et par posts
!83 sous. .

—_—

LA FEMME DANS LA SOCIETE
| ACTUELLE. _
i Voici un large résumé de la tabla
des matiéres:— Co
I—EXPOSE DE LA DOCTRINE,

par Mmes Butillard, L. Couvreur,
| Diémer, Pagniez et Perroy. ;
: II—DOCTRINE SOCIALE CA-
| THOLIQUE, par S. G. Mgr Chaptal,
| RR. PP. Danset, Desbiquois, Folgué-
;ra, Gillet, du Passage, Chan. Verdier,

‘Mmes KR. de Galard-Néarn, Rollet,
!MM. Lerolle, Zamanski, Zirnheld.
| III—PROGRAMME D’ACTION,
‘par Mmes Bruas, Bourel et de Tail-
landier;
IV.—REALISATIONS FEMININES,

par Mmes H. Clouet, J. Disneau e
Jean-Camus. ‘
L’on voit par cet exposé quelle mi-

ne de renseignements contient ce vo-
lume dont le format assez restreint
ne laisserait pas supposer l'existence.
Au comptoir 70 sous et par poste

77 sous. >
—_—— .

MA GASPESIE, avec dessins de
l’auteur, par BLANCHE LAMONTA-
GNE-BEAUREGARD. Au comptoir

$1.00 et par poste $1.10. .
Voici un ouvrage canadien qui mé-

rite l'attention bienveillante de nos
lecteurs.

C’est le huitième volume de l’au-
teur qui s'est taillé une place bien à
part, très caractéristique parmi nos
poètes canadiens. On ne nous en
voudra pas si nous affirmons que
Blanche Lamontagne-Beauregard res-
tera le poète qui a le mieux chanté
la Gaspésie et qui incarne toutes les
qualités de l’écrivain régionaliste.

L'auteur, qui n'a chanté que son
coin de terre, trouve pourtant dans
son amour de la terre natale, une
telle inspiration qui ne dément ja-
mais, qu’elle se renouvelle sans ces-
se dans ses nombreux ouvrages. Ce-
Jui-ci est le dernier et c’est sans dou-
te le meilleur de la série. )

 

 

Au comptoir $1.00 et par poste
$1.10. :

Aux Catéchistes prétres et reli-
gieux: CARNET DE PREPARATION

D’UN CATECHISTE. Notes Pédago-

ginues par ABBE QUINET; avec
pré’ace par M. le chanoine L. Carre-
tier, directeur de l'Enseignement pri-
maire libre dans le diocèse de Paris.
Deux volumes.
Chaque volume contient plus de 350

pages; grand format.
Cet ouvrage sera une véritable ré-

vélation à tous les professeurs de ca-
téchisme. Nous le conseillons forte-
ment à tous les instituteurs, prêtres
religieux et laïques, il rendra de pré-
cieux services. -
Chaque volume cofite au comptoir

$1.25 et par poste $1.35. .
O—

ADRESSE POSTALE : La Librai-
tie du “Droit”, case postale 554, Ot-
tawa, Ont. :
ADRESSE LOCALE: No 370, rue

Dalhousie, Ottawa. Téléphone: Ri-
deau 516.

MORT DE W. C. DEAN-'

MONTREAL, 7. — M. William C.
Dean, assistant-gérant du trafic de
la Presse Canadienne, avec quartiers
généraux à Montréal, est mort 1cl
hier soir. Il naquit en 1873 à Garden
Hill, Ont, et était membre de la
Presse Canadienne pratiquement de-
puis ses débuts, ayant été employé À

  

Winnipeg, Toronto, New-York et
Montréal. a
————————————————

 

TORONTO, 7. — La pression est
basse dans les Etats du nord de l’At-
lantique et le temps est incertain es
pluvieux dans l’est du Québec et ?es
provinces maritimes. Il à plu encer-
tains endroits de l'Ontario, et cans
l'oucst il a fait beau et relativement
frais. La pression est haute dans tes
Etats de l’ouest central, et les pro-

vinces de l’ouest. ;
Vallée de l'Outaouais et haut eu

St-Laurent: Vents modérés, tournant
à l’ouest et au nord-ouest; beau 0e
soir et mercredi, un peu plus frais
ce soir. ;

Maximum hier . . . . .. @
Minimum durant la nuit . . 44<-
A & heures ce matin: Prince Ru-

pert, 42; Victoria, 44; Kamloops, 40;
Calgary. 26; Edmonton, 30; Prince
Albert, 26; Winnipeg, 28; Sault Ste-
Merie, 36; Toronto, 48; Kingston, 42;
Ottawa, 46; Montréal, 42: Québec,
42: St-Jean. N.B., 44; Halifax, 44;  Suite b 1a page 3 cl 3

Tr

Détroit, & New-York, Mi Chaitor
town, & La



 

CAN AALAS

L'honorable M. Philippe Roy, mi-
nistre plénipotentiaire du Canada à
Paris, s'est embarqué jeudi au Havre
sur I'“Ile de France”, pour un séjour
de trois mois, au Canada.

e e s

L'hon sénateur et madame A. C.
Hardy ont reçu à diner samedi soir
au Country Club, en l'honneur de
mademoiselle Margaret MacLean et
de M. Gordon MacLaren, de Brock-
ville, dont le mariage, aura lieu pro-
chainement.

< + =

M. A. J. Major est revenu ces jours
derniers, d'un voyage de guelques
niois, outre-mer.

* ¥ =»

Madame S. N. Parent et mademoi-
selle Simone Parent sont parties pour
Montréal, où elles assisteront au ma-
riage Garneau-Hébert, qui sera célé-
bré en la basilique demain, par Sa
Grandeur, Mgr Georges Gauthier.

- » -

Mademoiselle Jean Reid est de re-
tour de l’Université Queen de Kinks-
ton et passera l'été chez ses parents,
M. et madame W. Lyle Reid.

+ & =

Madame R. L. Curphey, de Hull,
est partie ce matin ,pour Montréal,
où elle passera quelque temns et se
rendra ensuite à Sainte-Agathe, où
cile sera linvitée de sa socur, ma-
dame Parent.

* ° °

Mademoiselle Charlotte Whithon
est partie hier soir, pour Toronto, où
elle passera quelques jours.

® * -

M. J. J. Desbiens de Hébertville,
qui a passé quelques semaines à Ot-
tawa, l'hôte de son oncle, M. C.
Martineau, est parti pour Montréal,
où il habitera désormais.

= = =

Madame G. A, Bate passe quelques
jeurs à Toronto, l’invitée de madame
Paul Peters.

= + *

Mme S. Lelièvre partira jéudi, pour
Farnham, Qué, ou elle séjournera
quelque temps, chez sa fille, madame
J. A. Pagé, avant de se rendre pas-
ser l'été, à Trois-Pistoles.

=

M. L. J. Gaboury s’embarque au-
jourd'hui à Québec, à bord de l’'Em-
press of Scottland, pour assister au
congrès postal de Londres.

+ + =#

Madame John Darch partira pro-
chainement pour un voyage de quel-
ques mois, en Angleterre.

- * *

Mesdemoiselles Diane Fournier et
Gabrielle Dupuis, de Hull, ont passé
la fin de semaine, à Montréal.

x Li LA

Mademoiselle Simone Dubé a reçu
au bridge, dimanche en l'honneur ce
sa, cousine, mademoiselle Marguerite
Cloutier, de Waterloo, Qué.

L * se

L'hon. jube F. A .Anglin, est reve-
nu en ville samedi, d’un veyage de
trois mois. aux Antilles.

LES RELIGIEUX...
Suite de la 3e page
 

a vus naître, et de participer aux
mémes okhligations.comme aux mé-
mes droits que les autres citoyens,
pour la bonne raison, que se réunir
pour prier, enseigner. faire le bien,
s’entr'aider est un droit naturel im-
prescriptible. L'Etat a le devoir de
cansacrer ce droit d'association par
la protection de la loi commune à
tous, il ne peut le supprimer qu’en
faisant acte de tyrannie. Permettre
ce droit à un citoyen, à la condition
formelle qu’il ne l’exercera ‘qu’en de-
hors du territoire métropolitain” est
une dérision. Pour sa part, la Ligue
des droits du Religieux Ancien Com-
battant (DRAC) est bien décidée à
s'opposer de toutes ses forces à cette
tyrannie, à cette dériison.
Rien n’est donc changé dans la si-

tuation: d’une part 9 congrégations
autorisées sous le contrôle de l'Etat,
de l'autre des centaines qui n’ont
pas demandé l’autorisation, qui n’ont
pas à la demander. et qui revendi-
quent la liberté d’association comme
tou: le monde. Que fera le gouver-

. nement? Aura-t-il recours à la force
contre les congrégations non auto-
risées. Il ne le fera pas, la loi de
1901 étant devenue inapplicable. Fer-
mera-t-il les yeux? Mais alors est-ce
que cette tolérance de fait avec plei-
ne liberté ne paraîtra pas autrement
avantageuse que l'autorisation ac-
cordée avec restrictions, conditions
et contrôle? N’y aura-t-il pas là un
paradoxe nouveau ajouté à
d’autres? Pourquoi ne pas une bonne
fois rentrer dans la logique et le bon
sens selon le mot de Tardieu, en dé-
crétant que sous un régime de Sé-
paration des Eglises et de l’Etat, les
Religieux doivent être soumis aux
mêmes lois que les autres citoyens? Il
‘n'y a pas d’autre moyen d’établir la
paix religieuse en France.
Quoi qu’il en soit. notre devoir est

tout tracé. Par notre union et notre
esprit de décision nous avons cloué
net en 1924 l'offensive de M. Herriot.
Une autre offensive se proépare au
fond des Loges Prenons les devants
et brisons-là. Le momentest plus que
jamais favorable. Les débats de la
Chambre ont puissamment aidé, qu’on
l'ait vouluou non, à la diffusion de

Droit”.
LT

tant |
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Le mariage de mademoiselle Jean-
ne Morisset, fille de M. le Dr Alfred
Morisset, greffier du Conseil Exécu-
tif, a Québec, avec M. Jean-Paul
Saucier, sera béni le mardi, 21 mali,
en l'église de Notre-Dame du Che-
min.

=x - a

Les membres du “Women's Press
Club”, ont eu leur souper mensuel
hier soir, à la salle de thé, “Daffo-
dil”, sous ia présidence, de madame
A. H. Barker. On profita de la cir-
censtance, pour offrir à Madame
Barker sortant de charge, et à l’oc-
casion de son 25e anniversaire de
mariage, un bol à salade 2n argent.
La présentation, fut faite, par made-
moiselle M. Williams qui en termes
délicats, rappella les services rendus
par madame la présidente. pendant
scn terme d'office et lui exprima les
regrets des membres de la voir se
retirer. La secrétaire et la trésorière,
donnèrent chacune leur rapport des
activités de l'année et l'on procèda
ensuite aux élections avec le résul-
tat suivant: Présidente-honoraire
Mme A. H. Barker, Présidente active
Mlle Isabel Armstrong, lre Vice-pré-
sidente, Mlle Mabel Williams, 2e Vi-
ce-présidente, Mme Madge Macbeth,
Secrétaire. Mlle Madelen Casey, Tré-
sorière, Mlle M. R. Turcot. Archi-
viste, Mme I. C. Thompson. Comité
de recrutement Mlles M, Grier et Oo.
Whitton, Comité d’amusements
Mmes Robson, C. Patch, L. P. Deg
Rosiers, .A Carr, Mlle B. Watt. Le
triennial du C. W. P. C. se tiendra, à
Saint-Jean, N. B, le 17, 18 et 19
juin.

+ # S$

Samedi matin, à Québec, en l'é-
glise Saint-Coeur de Marie, M. l’ab-
bé J. J. Dubé, principal de l’Ecole
normale, a béni le mariage de Mlle
Meta Taschereau, fille de feu le co-
lonel Gustave Taschereau et de Mme
Taschereau, autrefois d'Ottawa, avec
M. Wilfrid Desjardins, fils de Mme
Hi Desjardins, de Québec. M. André
Taschereau accompagnait sa nièce,
qui portait un ensemble tailleur de
crêpe-plat marine, un petit chapeau
de bakou et feutre de même ton, un
renard argenté et tenait une gerbe
de roses roses. M. Wilfrid Lalibert
était le témoin de son neveu, Pen-
dant la messe, le programme musi-
cal fut rendu par M. Marier et M.
Laurent Lesage; M. Georges Choui-
nard était à l’orgue. Après la céré-
monie, Mme Taschereau a reçu, en

sa demeure, où les salons étaient dé-
corés de fleurs printannières. M. et
Mme Desjardins sont ensuite partis
en voyage à New-York et Washing-
ton et, à leur retour, Als habiteront
Québec.

AVIS. — Toutes nouvelles concer-
bant le Carnet Mondain, pourront
se communiquer par téléphone, le.
soir, de 7 à 8 heures, à R. 2154, ou
par écrit, à Case Postale, 554, “Le

Ottawa, Ont.

 

—

nos idées. Le pays se rend compte’
que la guerre religieuse “ne paie pas”,
encore moins que l’autre; qu’elle a
été désastreuse’ pour nos

temps à ces merveilleux agents dé
civilisation que sont les Religieux, les
libertés que l’on accorde aux fau-
teurs de guerres civiles, aux destruc-
teurs de la Patrie et de la Société.

JeanJeanDAURAY.

AUPARLEMENT
AUJOURD'HUI

Aux Communes, on’ étudie les
résolutions budgétaires. Le Sé&-
nat siège ce soir.

HIER
La Chambre a étudié la réso-

lution du gouvernement au sujet
du paiement rétroactif aux em-
ployés postaux qui furent em-
pioyés de nouveau a Winnipeg a
la su:te de la grève de 1919. Plu-
sieurs crédits des Travaux Pu-
biics ont été adoptés.
mr

 

BLENHEIM, Ont, 7. (S. P. C.)—

| Trente-cing familles comprenant plus
de soixante enfants se sont enfules
hier de leurs fermes du comté de
Kent, pendant la crue des eaux du
lac Erié, qui ont envahi une digue à
Erieau, submergé 1,700 acres de ter-
rain et causé des dommages estimés
à $500,000. Toute la récolte d’oignons
a été détruite, dit-on.
Vendredi, la digue Burke, qui for-

fait le chemin du bord du lac entre
Erieau et Erie Beach. céda et inonea
trois cents acres. L'eau recouvre trols
milles de chemins prêts à étre paves
et réparés récemment à un coût de
$40.000. Il y en à quatre pieds. La
ligne de chemin de fer du Pére Mar-
quette, prés de Blenheim, est inon-
dée sur une longueur d’environ deux
milles et demi.
EnLea
—

 
 

 

 

d’un manufacturier, à un prix
une telle qualité.
cuir, en une variété
ete.

te Anniversaire, chacune, 89c, 

CANADIAN DEPARTMENTSTORESnor
| 300

‘Sacoches deCuir
Une aubainedes plus appréciables.

89c
Une occasion par excellence, le fruit d’un achat spécial

Toutes ces sacoches sont de
de modèles:

Dans les teintes et combinaisons de couleurs en vogue.
Joliment garnies, chics et avenantes.
Te, si vous désirez vous en procurer une! Spécial dela Ven-

qui est ridiculement bas pour
‘véritable

sous-le-bras, enveloppes,

Venez de bonne heu-    
rh:AOAD Se

 
 

“se rendcom \

dans’ le monde; et "qu'il est indigne
‘de la “Franée "de ‘refuser plus loné=/

35 FAMILLES SONT
FORCÉES DE FUIR

Pour Lous,

Mesdames!

Petits poèmes
VEPRES DE MAI

 

Vraiment la nature est charmante!
Prés de moi le rossignol chante;
Là-bas sur le bord d’une sente
Deux lièvres s'amusent en rond;
La terre a de vertes foulées
Et le ctel de larges coulées
Belges ou fauvés, moulées
Comme des rides sur un front.

Les coteaux boisés dont les crêtes
Se frangent de fines aigrettes
Avant de croiser leurs arêtes
S'arrondissent en éventail;
Et plus haut, talllés dans l'albâtre,
Les cumulus, troupeau sans pâtre,
Vont en file dans l’air bleuâtre
Vers un invisible bercail.

Tout à coup leur ligne s'écroule,
Atteinte par l'immense houle
De l'orage dont le flot roule
Et déferle dans le ciel clair.
C'est le soir quil vient. Sa voix gronde.
Sur l’Ardenne à la croupe ronde
Il agite au loin dans sa fronde,
Comme une menace, l'éclair.

Maurice RIGAUX.

La Mode
LES TABLIERS ET LA COUPE

EN FORME
Lorsque la robe est en soie, en soie

épaisse surtout, tel que ottoman et
faille, on l’éclaire volontiers d’un ta-
blier en crêpe de nuance différente
qui, faisant gilet au corsage, forme
à la jupe un tablier monté à fronces.
La mode enrichit ce tablier d’une
fermeture apparente, formée par un
chapelet de petits boutons de cristal
ou de pierres de couleur, bijoux dé-
licats qui donnent au costume une
allure trés charmante. Le tablier s’ar-
rête droit, encadré par les deux pan-
neaux de la robe; ceux-ci se font
Pus longs et généralement découpés
en dents arrondies dont la courbe
dépasse le bord de la lisière du ta-
blier.

Avec la robe de velours, laquelle se
prête moins que celle de tissu souple
aux découpures, on fait beaucoup la

é Jupe très en forme, croisant de côté
par une longue pointe qui dépasse
la jupe; cette pointe forme un seul
morceau avec la ceinture; pour qu’el-
le se détache bien sur l'unité du ve-
leurs; on la brode, on la perle ou on
la cabochorine.

J'ai vu, fait dans cet esprit, une
délicieuse robe d'après-midi en ve-
lourds frisson gris argent, que des
cabochons d'argent cloutaient à l’em-
piècement du corsage, à la ceinture
et au pan de côté de la jupe. La
teinte gris argent est une des plus
jolies nuances que l'hiver nous pro-
pose; elle est charmante surtout sur
le velours, où le gris a des reflets ar-
gentés du'll ne peut obtenir sur au-
cun autre tissu.

2emttts

Conseils et recettes

intérêtes| UCHEES AUX CREVETTES
mmandez chez le pâtissier une

croûte à bouchées par convive, les te-
nir au chaud. Au moment de servir
y verser cette garniture: faire une
sauce blanche au lait, très beurrée et
assez épaisse, bien asseisonnée et liée
de jaunes d'œufs, y ajouter des
queues de grosses crevettes décorti-

| quées et des champignons coupés en
“(Hétits ‘dés’ passés au beurre. Servir
brûlant. ;

——rermrm errmmatetre

SAUCE SANS BEURRE
_Délayez trois jaunes d’oeufs avec

.|s{x cuillerées d'huile d’olive, sel, poi-
vre; faites chauffer au bain-marie et

.|llez la sauce en la tournant vivement,
{toujours du même côté.

tetera

—-La charité, monsieur, je n'ai pas

mangé depufs deux jours!...
—Je ne donne jamais d'argent aux

mendiants...

—Eh bien, alors!

jeuner!'!...
Eeeatenenned

CONFÉRENCE. .
Suite de la le page

COMITES
On nomma ansulte les membres des

différents comités qui sont au nom-
bre de dix: Comités des routes, des
règlements du trafic, dé la taxe sur

la gazoline, des résolutions, de publi-

cité, de communications, des licences
pour les véhicules-moteurs, des tra-
verses à niveau, du secours fédéral
en fait de routes.

DELEGUES PRESENTS
On y remarquait les délégués sui-

vants: Hon. O. G, McPherson, minis-

tre de la Voirie de l'Alberta, et J. D.
Robertson, son sous-ministre; A. Mc-
Gillivray, sous-ministre de la Voirie
du Manitoba: A. Fraser, ingénieur
en chef de la province de Québec;
J. A. Bégin, contrôleur du revenu

provincial; B. H. Kinghorn, ingénieur

en chef du département des travaux

publics du Nouveau-Brunswick; R.
A. C. Henry, directeur du Bureau des
Economes du C, N. R.; A. D. Fergu-

son, ingénieur assistant du même

bureau; W. R, Robertson, membre de
l'exécutif de l'Association des Che-
mins de fer électriques; S. G. Squire,
le col. Paul, R. Hanson, Théo. G.
Morgan, Geo. A. McNamee, tous du
bureau de l’Association des Bonnes
Routes; S. W. Hobart, I'hon. Geo. S.
Henry, ministre de la Voirie d’Onta-
rio et son sous-ministre, R. M. Smith,
A. À. Smith, ingénieur en chef de la
province d’Ontario; J. P, Bickell, ré-
gistrateur des véhicules-moteurs; W.
H. Brown, du département de la Voi-

rie; H, H, Shaw, ingénieur en chef

du département des Travaux Publics
de l'Ile du Prince-Edouard; l'hon.
P. C. Black, ministre de la Voirie de
la Nouvelle-Ecosse; E. A. Cunning-
ham, ingénieur du C. P. R.; I'hon. H.
A. McKeown, président du Bureau de
la Commission des Chemins de fer
pour le Canada; l’hon. Frank Oliver,
officier-conseil du Bureau; J. P.
Riddell, de I'ABsociation des Chemins
de fer; P, Stuart McKenzle, de l’As-
sociation des Ingénieurs Canadiens;
C. H. Carlisle et A. B. Hanny, de la
Rubber Association; R, A. C. Henry.
À. D. Ferguson, du C. N. R, W, R.
Robertson, de l'Association des Che-
mins de fer électriques; MM. S. G.
Squire, P, H. Hanson, T. G. Morgan,
Geo, A, McNamee, tous de l’Asso-
clation Canadienne des Bonnes Rou-
tes; S. W. Hobart, gérant général de
l'Association des Manufacturiers et
des Exportateurs d’Automobilés,

invitez-rnoi à dé-
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l'entente entre la ville et la compa-
gnie. Il dit qu'aucun effort organisé

n’a été tenté pour faire modifier le
H |contrat et que, dansles circonstances,

il lui faut insister pour que le contrat
soit respecté.
M. Lafortune rappelle que récem-

ment un citoyen a laissé entendre que
l'ovale s'étendait dans l'avenue Collé-
ge sur la propriété de la ville.

“ Laissez-moi vous dire que c'est
faux, ” dit M. Lajortune. Il expliqua
que l’Université acheta tout le ter-
rain en 1885, — et le plan en a été
enregistré — avec l'intention de le
diviser en lots à bâtir. Changeant
ensuite d'idée elle y construisit une
piste de coursespuis un champ athlé-
tique. Le citoyen dont il est fait
mention plus haut, dit M. Lafortune,
à probablement découvert ces faits
et voilà pourquoi il veut faire retar-
der maintenant le règlement de la
question

L’orateur dit que l'extension Tem-
pleton n'est pas pratique au point de
vue commercial, éducationnel et pu-
blic. Tout d’abord, la compagnie se-
rait obligée de débourser $150,000 pour
essuyer un déficit annuel.de $15,000 et
la ville devrait dépenser $75,000 pour
le percement. Un service d'autobus
serait suffisant.
De nombreuses villes mettent au-

jourd'hui des autobus en circulation
et elles s’en trouvent fort bien. Les
contribuables n'auraient probablement
pas voté pour cette extension s’ils en
eussent connu le coût.

GRANDE VALEUR
M. Lafortune dit qu’en 1908 la mai-

son Bate et MacMahon fit à l’Uni-
versité une offre de $250,000 pour son
terrain et le Canadien National of-
frit ensuite en plus de ce montant 25
acres da terrain dans un autre en-
droit. L'offre fut rejetée. Aujourd’hui
ce terrain doit avoir une valeur d’un
demi-million.
L'autre route de percement suggé-

rée par M. Cauchon coûterait au dé-
but un peu plus cher, mais personne
ne peut estimer le montant des dom-
mages; la seule transposition du
champ coûterait $22,562. M. Lafor-
tune ne croit pas que MM. Proctor et
Macallum, malgré leur recommanda-
tion soient tout à fait favorables au
projet dont il est présentement ques-
tion.

Il favorise un service d'autobus pour
six mois ou plus afin de se renseigner
davantage.

TROP DE DELAIS
M. Dansereau dit que le service

d’autobus aurait dû être mis à l'essai
il y a longtemps. Il opine que la com-
pagnie cherche par tous les moyens à
briser son contrat avec la ville et il
serait personnellement content de le
voir brisé.
Quoique, d’après lui, la compagnie

ait essayé tout en pouvoir pour faire
perdre à la corporation des revenus
légitimes, il est prêt à lui donner une
chance.

M. Brethour dit que la plupart des
citoyens du quartier St-Georges pos-
| sèdent des autos et il ne voit pas que
{l'extension de la voie soit nécessaire,
Si ce n’est qu’elle donne à la compa-
gnie une autre raison de demander
un tarif plus élevé.

AUTRE SITUATION
M. Plant dit que la dernière offre

de la compagnie change l’aspect des
choses. Peut-être même, que l'ex-
pert Feustel recommanderait aujour-
d'hui un service d’autobus dans la
rue Templeton au lieu d'une voie. fer-
rée.

Il ajoute que s’il eût eu vent des
intentions de. la compagnie, il n'au-
tait pas favorisé l’entaillement de l’o-
vale.

“ Essayons, conolut-il, le service
d’autobus; s'il donne satisfaction, le
probleme sera résolu. ”
M. Sims dit qu'il faut envisager les

dédommagements à payer, car l‘Uni-
versité aura certainement droit à de
fort dédommagements. Il rappelle
que lies terrains de jeux universitaires
sont partout exempts d'expropriation.

“ C'est une chose sérieuse, dit-il;
prenons notre temps, étudions la
question sous tous ses aspects et essa-
yons dans l'intervalle le service d'au-
tobus pour une période de six mois.
Nous tâcherons ainsi de donner le
meilleur service possible au plus bas
prix possible. ”

TERRAIN NECESSAIRE
M. Tulley trouve étrange que tout

le monde, le Bureau surtout, soit
maintenant converti a l'autobus
quand aucune décision ne fut prise au
sujet d’une off ‘à semblable que fit la
compagnie d. tramways le 3 avril
M. Lafortune lui rappela que le Bue
reau n'avait pas alors discuté offre,
M. Rod Plant prédit qu’avant long-

temps il n’y aura plus d’extension de
la voie ferrée à Ottawa, que l’on
utilisera les autobus. Il conseille de
suivre les recommandations de la
commission d'urbanisme.
M. Pinard déclare que la corpora-

tion veut monter un terrain de jeux
dens la région Brantwood sur une
propriété qui a une valeur de $250,
000; dans les circonstances pourquoi
entamer un terrain de jeux tel que
l’ovale si nécessaire au quartier Sti-
Georges.

Il ajoute que les contribuables n’ont
pas réellement voté en faveur de cet-
te extension. Ce qu'ils voulaient ec’é-
tait de ne pas municipaliser le sys-
tème du tramway. La plupart d'’ail-
leurs n’ont pas lu les clauses du con-
trat, imprimé en caractères quasi in-
compréhensibles.
Le service d'autobus est aujourd’hui

fort commun, dit-il, et il! le favorisé
pour le quartier St-Georges. Il con-
clut en suggérant au Conseil de se
servir de son jugement dans le règle-
ment de cette question, même si c’est
contre les termes du contrat.
On prit alors le vote sur le sous-

amendement Brethour, avec le résul-
tat que l’on sait.
Au nombre des auditeurs qui suivi-

rent avec un vif intérét les délibéra-
tions du Conseil, on remarquait lé R.
P. U. Robert, O. M. I, recteur de
l'Université; le R. P. J.-A. Lajeuhesse,
vice-recteur; le R. P. F.-X. Marcotte,
secrétaire; le R. P. Bouvet, précureur.
et M. Louis Côté, C. R., qui à plaidé
brillamment la cause de l'Université
à l'Hôtel-de-Ville

LA RUE ELGIN
Le Conseil a autorisé l’élargisse-

ment immédiat de la rue Elgin de
Ja rue Albert à l’aveinué Laurier. Le
maire fit comprendre que tous les
contribuables expropriés auraient am-
plement le temps de se loger ailleurs,

- MM, Brethour, Forward, Leohsse et
MoNab votérent contre Witrsprise.
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M. Brethour dit que l’affaire coûte-
ra $600,000.

Autorisation fut donnée d'émettre
des obligations aumontant de $1,082,
49, pour diverses entreprises pubii-

| ques.
Ce total inclut un montant de $380,

000 pour une nouvelle commerciale.

S. E. LE DÉLÉGUÉ ..
suite de la le page

bec, par l'hon. M. Thomas Chapais,
Conseiller Législatif et membres du
Sénat canadien, et par S. E. le Car-
dinal- R.-M. Rouleau, O.P., Archevé-
que de Québec, et, aussi, avec les
concours de la Symphonie de Québec
ainsi que d’une Chorale dirigée par
M. Robert Tatbot. ‘
Le samedi, 15 juin—A 7 h. am,

messe dans. toutes les églises de la
vill, avec communion générale des
jeunes filles. —A 9 h. a.m. Messe
Pontificale en plein air, à Notre-Da-
me de Roc-Amadour, et bénédiction
d'une statue de N.-D. de Roc-Ama-
dour; rapport: “Première Conséquen-
cé pratique de la Médiation de Ma-
rie” (faire passer toute notre vie
chrétienne par Marie), par le R. Pè-
re Louis-Nazaire, O.F.M. de Québec.
—A 2 h. 30 p.m, séance d'étude à la
Salle des Promotions; rapport: “Se-
conde Conséquence pratique de Ila
Médiation de Marie” (le saint es-
clavage de Jésus en Marie), par le
R. Père H. Guinefoleau, SM.M., de
Lauzon. —A 4 h. p. m., démonstra-
tion des enfants sur la Place du Ma-
nège, avec cantiques, consécration à
la Sainte Vierge et offrande de fleurs.
Le dimanche, 16 juin. —A 7 h. a.

m,, dans toutes les églises de la vil-
le, messe, avec communion générale
des hommes et des jeunes géns.
Grand’messe solennelle de clôture
dans toutes les églises de la ville,
avec sermon de circonstance et chant
du Te Deum. —A 3 h. pm. grande
procession, qui partira du Boulevard
Langelier et qui défilera dans les
rues St-Joseph. de la Couronne, dans
Ja Côte d'Abraham, dans les rues St-
Eustache et St-Jean, puis dans la
Côte de la Fabrique, pour se termi-
ner sur la Place de la Basilique,
avec sermon et salut. —Le soir, il-
lumination générale de la ville.
N. B.—Hier, une couple d’inexacti-

tudes se sont glissées dans le com-
muniqué relatif au Congrès marial.
Il fallait écrire “N.-D. de la Pureté”
au lieu de N.-D. de la Pauvreté, De
plus, c’est bien la statue de “N.-D.
des Croisades” que porteront les dé-
légués de Ste-Marie de Beauce.
GROUPEMENTS PAROISSIAUX
On annonce des détails qui préci-

sent d’une façon officielle les divers
endroits de groupements paroissiaux
et aussi du rassemblement général
du 16 juin.
Ce n’est pas seulement Québec qui

va glorifier la Vierge et assister à
l’apothéose du dimanche seize juin,
Une bonne tranche de la banlieue et
même du district se transportera à
Québec pour ces fêtes qui s’'annon-
cent très brillantes. Les dépêches in-
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 diquent aussi. que la Métropole en

sera aussi, et qu'elle confiera aux
compagnies ferroviaires du C. P. R.
et du C. N. R. un fort contingent de
citadins.
Pour la grande procession de clo-

ture, les membres du olergé tant sé-
culier que régulier se réuniront à
l'Hôpital-Général, et les notabilités
civiles, à l'Ecole Technique.
Le Boulevard Langelier sera le

centre du ralliement. De chaque cô-
té, déborderont les groupes parois-
slaux, suivant les indications don-
nées plus bas. Le boulevard lui-mé-
me restera d'abord libre, afin d'y
permettre ensuite à l’immense défilé
de s'ajuster, puis de se déployer, pour
processionner jusqu'à la Place de la
Basilique où se dressera un splendide
reposoir.
Les statues seront dtrivées en deux

groupes: les unes, historiques, placées
sur le Boulevard; les autres, distri-
buées dans les corps paroissiaux aux-
quelles elles appartiennent.
Les garde indépendantes de Qué-

bec feront le long du parcours, une
haie mobile qui contiendra le flot du
cortège et qui montera avec lui jus-
que sur les hauteurs de Notre-Dame.

 

Parmi les statues historiques, il y |
a celles de Notre-Dame de Roc-Ama-
dour (1536); de Notre-Dame de Re-
couvrance (1633); de Notre-Dame de
Protection (1648); de Notre-Dame
des Victoires (1711); de Notre-Dame
de Foy (1716); N.-D. de Toutes Grâ-
ces (1738); de N.-D. de Tout-Pouvoir
et de N.-D, de Pureté.

Voici les statues qui seront portées
par des religieux: N.-D. du Rosaire,
par les Dominicains; N.-D. du T.

St-Sacrement, par les Pères du T.
8t-Sacrement; St-Coeur de Marie,
par les Eudistes; la Vierge francis-
caine, par les Capucins; l’Immaculée
franciscaine, par les Frères Mineurs
(Franciscains); l'Immaculée, par les
Oblats; N.-D. d’Afrique, par les Pè-
res Blancs; N.-D. du Sacré-Coeur,
pra les Missionnaires du Sacré-
Coeur; N.-D. de la Salette, par les
Fréres de St-Vincent de Paul. De
plus, le Petit Séminaire aura sa sta-
tue de N.-D. de la Congrégation et
le Grand Séminaire, celle de N.-D.
du Bon Conseil.

On nous prie de rappeler aux en-
fants qu’ils doivent acheter au plus
tôt le petit drapeau spécial, au prix
de dix sous.

Voici la liste officielle des parpis-
ses. La mention de l'Est ou de l'Ou-
est s'applique exclusivement au Bou-
levard Langelier, et non aux rues
auxquelles elle est accolée.
Ordre des groupements:

1—La paroisse du T. St-Rédemp-
teur ‘comté de Lévis): angle des
rues Saint-Joseph et Caron (Est);
2—Donnacona (Portneuf): angle

des rues St-Joseph et St-Anselme
(Est);
3.—N.-D. de Lévis (avec la statue

de N.-D. de Lévy): angle de la rue
St-Joseph et Boulevard Langelier
(Est) ;
4.—St-Romuald: angle de la rue

St-François et du Boulevard Lan-
gelier (Est);
__5—Ste-MariedeBeauce(statue de
Rd
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N.-D. de Lourdes): angle des rues St-
François et St-Anselme (Est);
6—St-Joseph de Beauce: angle des,

rues St-François et St-Anselme,
(Est);
T—Ste-Anne de la Pocatière: an-

gl ede la rue St-François et du Bou-
levard (Ouest); |
8—St-Michel (Bellechasse): à la

rue St-François (Est);
9.—Beaumont (Bellechasse) avec

statue de N.-D. de Beaumont: angle
des rues St-François et Caron (Est);
10—Pointe aux Trembles: angle

de la rue du Roi et du Boulevard :
Langelier (Est);

11.—St-Jean, 1.0., (avec statue N.-|
D. de St-Jean): angle des rues du
Roi et Saint-Anselme (Est):

12—L'Islet (avec statue de N.-D.
de l'Islet): angle des rues St-Fran-
çois et Laviolette (Est);
13—St-Thomas (Montmagny): an-

gle des rues du Roi et Caron (Est):
14.—Beauport: angle de la rue Ri-

chardson et du Boulevard (Est):
15.—L’Ange-Gardien (avec statue

de N.-D. de l'Ange-Gardien); angle
de lo rue d’Argenson et du Boule-
vard (Est);
16—L'Ancienne-Lorette (avec sta-

angle de la rue Notre-Dame des An-
ges et du Boulevard (Est):

17.—Ste-Famille, 1.-O, (avec statue
de N.-D. de la Ste-Famille): angle
de la rue d’Argenson et du Boulevard
(Ouest);
18.—Charlesbourg (avec statue de

N.-D. de Charlesbourg): angle de la
rue Charest et Boulevard (Est);
19—Les Bienheureux Marytrs: an-

gle de la rue St-Vallier et du Boule-
vard (Ouest);
20—St-Fidèle: angle des rues N.-

D. des Anges et St-Angszlme (Est):
21—St-Joseph: Angle des rues

Charest et St-Anselme (Est);
22,—St-Dominique (avec statue du

St-Rosaire); angle de la rue St-Val-
lier et du Boulevard (Est);

23.—Notre-Dame de Grace: angle
de la rue Franklin et du Boulevara
(Ouest) ;
24—St-Pascal: angle des rues St-

Vallier et St-Anselme (Est):
25.—St-Sacrement (avec statue de

N.-D. de St-Sacrement); angle de la
rue Demers et du Boulevard (Ouest) ;
26.—~St-Coeur de Marie (avec sta-

tues): angle des rues N.-D des An-
ges et Caron (Est);
27—Sacré-Coéur de Jésus: angle

des rues St-François et Laviolette
(Ouest);

28.—St-François d’Assise: angle de
la rue de la Reine et du Boulavard

(Est);
29—N.-D. de Jacques-Cartier: an-

gle des rues de la Reine et St-Anse:-
me (Est);
30—N.-D. du Chemin: angle de la

rue Colomb et du Boulevard (Est);
31—St-Malo: angle des rues St-

Vallier et Rameau (Est);
32.—Limoilou: angle des rueg de la

Reine et Caron (Est);
33.—St-Jean-Baptiste: angle

rues St-Vallier et Caron (Est);
des

chardson et St-An:2lme (Est);
35.—N.-D. de la Garde (avec sta-

tue de N.-D. de la Garde): angledes
rues Richardson et Caron (Est);
36.—St-Patrice (avec statue): an-

gle de la ruc Arago et du Boulevard
(Est);

37—St-Sauveur: angle des rues
St-Vallier et St-Jude (Ouest); .
38—St-Roch: angle de lu rue des

Commissaires et du Boulevard (Est);
39.—Notre-Dame de Québec: an-

gle des rues des Comnussalres et
St-Anselme (Est);
40—Les Lanciers de St-Michel:

angle des rues Colomb et ‘Turgeon
(Eg);

41.—Collége de Lévis: angle aes
rues Colomb et Alfred (Est);
42—Académie Commerciale: angle

des rues Colomb et Nelson (Est);
43—Séminaire de Québec (avée

statue): angle de la rue Colomb er
du Boulevard (Est),

POUR LES PECHEURS
MONTREAL, 7. — Afin de pou-

voir renseigner les amateurs de pê-
che à la truite qui attendent un
temps favorable pour se livrer À leur
passe-temps favori dans les Lauren-
tides, M. C. K. Howard, gérant géné-
ral du bureau du tourisme du Cana-
dien National, a demandé des rap-
ports télégraphiques aux différentés
régions que fréquentent les sports-
men. Arundel a répondu que les lacs
étaient libres de glace mais que la
pêche n'était pas bonne à cause dù
haut niveau de l’eau.
Huberdeau dit que les lacs sont 1t-

bres, mais que les perspectives de
pêche sont quelconques cette semat-
ne,
Morinheights annonce que la pé-

che sera bonne s'il cesse de pleuvotr;
lac des Seize Iles: Lacs libres, pêche
bonne: Weir: Lacs et rivières libres:
pêche bonne si le niveau de l’eau ne
s’élève pas d'avantage.
A

ON POURRA VISITER
LE “LADY SOMERS”

MONTREAL, 7. — Le “Lady So-
meis”, l'un des nouveaux navires
transportant fret et voyageurs que

la Canadian National Steamships
met en service entre les ports cana-
diens et ceux des Antilles, sera ou-
vert au public mercredi après-midi,
de cette semaine. On pourra le visi-
ter de trois a six heures p.m..
Le “Lady Somers” comme le “Lady

Rodney” est spécialement équipé
pour le transport des bananes et
autres fruits périssables. Son aména-
gement pour les voyageurs est parti-
culièrement luxueux et tous ceux qui
l'ont visité sont unanimes à dire

que c'est l'un des plus beaux vals-

seaux du genre qui
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La plupart des hommes, pour ésriver à leurs fins, sont plus
capables d'un grand effort què d’une longue persévérance; leur
paresse ou leur inconstance leur fait perdre le fruit des meilleurs
commencements.
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UNE VICTOIREO! NGISTE
 

Le premier ministre du Nouveau-Brunswick cède devant les Oran-
gistes. — L'opinion de 1'*‘Evangéline’’. — Une parole de Sir
Richard Cartwright. — Un beau geste de M. Murray. — Vic-
toire sans lendemain.

  

Les Orangistes du Nouveau-Brunswick ont eu raison de M.
Baxter. Celui-ci avait accordé peu de chose aux Acadiens: la li-
berté aux commissaires d’école d’adopter un programme bilin-
gue dans les écoles acadiennes, et l’obligation aux instituteurs
et institutrices qui désiraient enseigner dans ces écoles de subir
un examen spécial sur le français: ‘“Ce règlement, lisait-on dans
l*“Evangéline’’ du 18 avril, constitue un pas dans le bonne voie.
Mais il reste encore tant à faire. Ce n’est pas le quart de ce

. qu'avait demandé le comité chargé de négocier avec le Bureau
d’Education et de ce qu’il faudra obtenir avantd’en finir.

“Ce qu’il y a de français au programme est excellent, mais
il n’y en a pas assez...”

Ce peu que le gouvernement du Nouveau-Brunswick avait ae-
cordé, il vient de le retirer sous la pression orangiste. C’est in-
eroyable, mais c’est comme cela. Qu’on lise plutôt ce qu’en dit
1**Evangéline’’ dans son dernier numéro:

Un de nos lecteurs qui avait écrit à Frédericton pour obtenir le
texte du règlement 32 vient de recevoir la lettre suivante, dont il
nous transmet copie:

Dear Sir:—

Replying to your letter of April 2Ist, I may say that the regu-
lation to which you refer relating to Bilingual licenses has been
rescinded by the Board of Education.

Yours faithfully,
W. S. Carter, Chief Supt.

H semble inutile de traduire: le règlement 32, qui avait trait aux
brevets et à l'établissement d’écoles bilingues dans certaines écoles du
Nouveau-Brunswick, est rappelé.

Un coup de téléphone donné mardi soir au surintendant de
l'éducation, nous confirme cette nouvelle.

Nos commentaires pour cette semaine seront brefs.
Le Bureau d'éducation, — le gouvernement par conséquent —

en rappelant le règlement, obéit aux loges orangistes. C’est le pre-
mier fait qui saute aux yeux.

M. Baxter a eu de la banne volonté, il l'a montré en faisant
adopter le règlement, au mois d’août dernier. Il a même fait preuve
d’énergie en résistant pendant des mois aux attaques des loges.
Mais la pression, évidemment, est devenue trop forte. Faire face à
la tempête, voyez-vous, ce n’est donné qu’à ceux qui ont du cran,
de l'énergie, ce n’est donné qu’aux hommes. Le premier ministre et
les membres de son cabinet admettent, sous les coups de fouet, qu’ils
n’appartiennent pas à cette classe.

Donc sous le gouvernement actuel, ce n’est pas le Bureau d’Edu-
cation qui mène, ce sont les loges: c’est Monsieur Magee, de Saint-
Jean, dont on dit couramment qu’il peut à peine signer et qui écrit
en tous cas dans un style de cirque. Ce sont ces gens-là, des gens
qui n’ont d'autres disciplines intellectuelles que celles que leur im-
pose la Sentinel, qui dictent à Frédericton ce qui doit être fait ou
n’être pas fait pour l'amélioration de l’enseignement dans nos écoles.

L’orangisme a toujours eu sur la politique canadienne une
‘influence néfaste. Nous en avons une nouvelle preuve. Que le
premier ministre du Nouveau-Brunswick se soit laissé intimider
et ait cédé devant les manoeuvres des loges, nous en sommes sur-
pris, Cette reculade n’est pas à son honneur ni à celui de son ca-
binet. Quand un gouvernement apris une attitude injuste et que,
reconnaissant son erreur, il la modifie, il fait une bonne acticn.
Mais c’est juste le contraire que vient de faire M. Baxter. Il
-avait accordé, dans le domaine scolaire, plus de liberté aux Aca-
diens. À la suite d’une misérable agitation, il retire ce qu’il avait
donné. Non seulement il perd le mérite de l’acte qu’il avait posé,
Mais il fait preuve de faiblesse, il obéit à une secte de fanatiques
qui n'ont reçu aucun mandat pour dicter aux législateurs la con-
duite qu’ils ‘doivent suivre.

‘La volte-face de M. Baxter est ‘regrettable; elle est malheu-
reuse. Elle justifie une fois de plus cette parole que prononçait
Sir Richard Cartwright en 1910: ‘‘Depuis ce jour (1884) jus-
qu’à celui-ci (1910), il est juste d’affirmer que l’Ordre d’Oran-
ge a été la pierre le souténement du parti conservateur en On-
tario et dans plusieurs des autres provinces de ce Dominion.”

En 1922, une situation analogue se présentait en Nouvelle-
Ecosse. Mais alors, M. Murray, qui était premier ministre, défen-
dit le surintendant de l’Instruction publique qui avait encouru

la haine des Orangistes à cause de sa largeur d’esprit et décla-
ra à une délégation des loges que l’enseignement du français dans
les écoles acadiennes était juste, raisonnable, nécessaire, et qu’il

demeurerait. M. Murray savait qu’il avait raison et il ne céda
pas. M. Baxter n’a pas voulu suivre cet exemple. C’est très mal-

heureux pour lui. Quant aux Acadiens, ils continueront d’ensei-

gner le français dans leurs écoles, malgré M. Baxter, malgré les

Orangistes. |
Charles GAUTIER.

veu d’un frane-maçon notoire et
influent est tout de même pré-
cieux. C’est Une confirmation
d’une thèse déjà prouvée.

Age scolaire.

  

 

catholiques.

Le docteur Eugène Lennhoff,
un des principaux maçons de
l’Autriche, dans le livre qu’il
vient de publier sur la franc-ma-
çonnerie, déclare que la philogo-
phie maçonnique .s’oppose à la
philosopkie catholique et que
‘l’action maçonnique inspirée par
cette philosophie ne peut point
s’harmoniser avee l’action ca-
tholique qu’inspirent les prin-
cipes. catholiques.
- Que la franc-maçonnerie ne
voulât point l’avouer, les catho-
liques savent que cette institu-
tion est un sempiternel conflit  

Ce docteur de Toronto qui re-
commande la fréquentation de
l’école aux enfants, dès l’âge de
deux ans, entend placer, suivant
l’expression populaire, la charrue
avant les boeufs.

Si jamais on en venait à met-
tre en pratique ce conseil, ce
qu’il faudrait ajouter aux clas-
ses actuelles de nos écoles, ce ne
serait pas d’autres classes, mais
des pouponnières sous la sur-
veillance, non pas d’institutrices,
mais de bonnes. 0°
Heureusement que le projet

du bon docteur est un de ces mil-
avec l’Eglise catholique. Cet a-le et un habitants du monde des

od

 

possibles qui n’arriveront ja-
mais à la réalité .

Congrégations favorisées.

Les forces anticléricales fran-
caises ont dû baisser pavillon de-
vant le bon sens de la majorité
du Palais-Bourbon. Il y a donc,
en ce moment, neuf congréga-
tions autorisées: les soeurs de
l’Enfant-Jésus de Puy, les soeurs
de Notre-Dame des Apôtres, les
Pères Blancs d’Afrique, la So-
ciété des missions africaines de
Lyon, la Société des missionnai-
res du Levant (Capucins), les
Pères franciscains, les frères des
Ecoles chrétiennes, les Frères
Maristes.

D’après la loi nouvelle, chacu-
n: de ees congrégations a le droit
d’établir en France ses maisons-
mères, ses noviciats, ses maisons
de convalescence et de retraite.
L’âge légal pour l’entrée au no-
viciat a été fixé à 16 ans, contre
la volonté des forces anticlérica-
les qui voulaient le porter à 18
ans. Chacune des congrégations
ci-haut mentionnées recevra ses
propriétés confisquées depuis le
régime du petit père Combes.

C’est un nouveau pas vers la
justice complète.

TEE

Domicile conjugal.

En ce moment, la femme, de-
vant la loi, n’a pas d’autre do-
micile conjugal que celui de son
époux. Ainsi une femme, qui
poursuit son mari en divorce,
doit aller là où le mari vit et se
soumettre à la juridiction de ce
dieu où son mari a élu domicile.
M. Ward, député manitobain,
voudrait modifier ce point de
loi et donner à l’épouse un do-
micile conjugal indépendant de
son mari.
Le ministre de la Justice s’est

opposé à ce bill au nom des tra-
ditions britanniques et des diffi-
cultés de toutes sortes que cette
pratique entraînerait. Parmi ces
inconvénients, on ne saurait trop
appuyer sur le danger des foyers
brisés.

Si de la pratique on passe aux
principes, il faut dire que ce prd-
jet de loi est contraire‘à la na-
ture même du mariage. Comme
toute autre société, la famille
doit avoir une tête. Et cette tê-
te, c’est ni les enfants, ni la
femme, mais le mari et le père.
Là où est la tête, tant que n’im-
porte quelle société n’a pas été
dissolue, là est l’âme de la socié-
té.
Ainsi done accorder à la fem-

me le droit d’avoir un domicile
conjugal indépendant du domi-
cile conjugal de son mari, c’est
une contradiction, c’est sanction-
ner, suivant l’expression de la
revue ‘“America’’, discutant un
bill de.même nature présenté à
la législature de l’Etat de New-
York, le schisme de la famille.
Sans doute, M. Ward n’avait

pas cette intention, en patron-
nant son bill. Mais il lui faut ad-
mettre que, sous son projet de loi
se cache ee faux principe destrue-
teur de la famille et qu’admettre
son bill, c’est consacrer le prin-
cipe sur lequel celui-ci repose.
C’est pourquoi il faut s’en tenir
à la-sage coutume britannique,
en conformité avee la nature
même du mariage et plus souci-
eusede 1’intérét de la famille.

L’avion et la police.

En Argentine, des voleurs ont
dérobé à la banque de la Nation
un demi-million de piastres et
prirent la fuite à travers les
plaines immenses,
Misesur le champ au courant

‘du vol, la police monta en avion
à la ‘poursuite des voleurs, les
rejoignit, les arrêta' et retrouva
l’argent volé.

C’est probablement l’une des
dernières applications de l’avion:
la chasse aux voleurs de grand
chemin.

C. L’H.

Les touristes cette
année dans l’Ontario

(De la Presse Canadienne)
Toronto, 7—Les officiers des rou-

tes provinciales estiment que douze
millions*de touristes visiteront Onta-
rio en machines cette année. ‘

Il y & eu, disent-ils, jusqu’à date
une augmentation de 33 pour cen:
sur les renseignements demandés de
tous les points des Etats-Unis sur les
cartes et les routes. Pour le six der-
nières semaines, ces renseignement
ont été demandés à peu près! par
une moyenne de 25 à 30 par jour.
L'année dernière 2,763,162 automo-

biles ont été enregistrés à la fron-
tière. Les statisticiens admettent qu’il
y avait à peu près trols personnes
par char. Ce qui signifie que 9,000,000
de touristes nous ont visités l’an der- nier. N

mecsemmenés er ae

LEDROIT
“L'AVENIR EST A CEUX QUI LUTTENT"

CHRONIQUE PARLEMENTAIRE,

“NOS ACTES NOUS SUIVENT”

   

—

La thèse d’un romancier et celle de M. Bennett, à propos des
postiers, anciens grévistes, de Winnipeg. — Ce que pense le
premier ministre. — Le compromis Robertson. — Quelques

crédits de votés. ,     
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ALR
te(Par Charles MICHAUD.)

, Un maître romancier français a écrit un ouvrage qui a fait
époque dans sa carrière, et dont le titre est: ‘‘Nos actes nous
suivent....’” Il s’agit des conséquences logiques que les actes,
bons ou mauvais, ont sur les personnes qui les ont posés, et qui
‘peuvent durer même plusieurs générations. Il serait facile, il
nous semble, de transporter dans ce cadre tout l’incident de la
grève des Postes qui a eu lieu à Winnipeg, en 1919. Ces fone-
tionnaires, qui n’avaient rien à reprocher à leurs patrons, ont
quitté leurs services par sympathies pour d’autres groupes ou-
vriers, qui, à tout ou à raison, le point importe peu ici, faisaient
déjà la grève eux-mêmes. Cet acte des postiers, une fois posé, a
eu ses conséquences: ceux des grévistes qui ont consenti à re-
prendre leur travail tombaient aux salaires les plus bas de leurs
classes, et perdaient tous leurs droits d’ancienneté. La faute
avait ainsi ses conséquences logiques, et les postiers revenus au
travail portaient à leurs pieds, solidement attaché, le boulet qu’y
avait soudé leur légèreté impardonnable. Il y a dix ans que leur
acte de 1919 suit ces postiers.

Est-il temps que cela cesse ?
Ici, deux versions. M. Bennett ne veut pas que le gréviste de

1919 rentre en possession de tous les avantages que sa faute lui
a fait perdre depuis une décade. Sulement des augmentations de
salaires peuvent très bien avoir lieu, suivant les mérites de cha-
cun des cas, pris et étudiés séparément, en prenant toutefois un
grand soin de ne pas prolonger ces augmentations un seul jour
dans le passé. Les augmentations ne vaudront que pour l’avenir.

, C’est la version Robertson, du nom du sénateur qui était mi-
nistre du Travail quand la grève de Winnipeg a eulieu.

Le premier ministre, lui, est aux antipodes de M. Bennett.
H trouve qu’on a eu tort de punir les grévistes de 1919, pour
leur acte commis dans des circonstances malheureuses. Si l’on a
eu tort, réparation s’impose. La mesure de cette réparation sera
le remboursement aux anciens grévistes de la différence, en ar-
gent, qu’il y a eu entre les salaires reçus et ceux qu’ils auraient
dû recevoir, soit environ $125,000 pour les 96 employés affectés.
C’est-à-dire que le premier ministre veut oublier tout à fait l’in-
cident de la grève, et en effacer toutes les traces, Il ne veut pas
que leurs actes suivent les postiers grévistes de 1919 plus long-
temps, et trouve qu’il y a injustice à prolonger plus longtemps
les conditions présentes. Non seulement cela : injustice aussi a été
commise depuis 10 ans, en privant les grévistes de retour au ser-
vice postal des avantages qu’ils auraient eu s’i] n’y avait pas eu
de grève du tout. :

I] nous paraît bien, dans toute cette affaire, que la version de
M. Bennett conquiert plus nos sympathies que celle du premier
ministre. Les postes sont un service trop important et trop néces-
saire pour être déserté, surtout par simple sympathie en faveur
a fait perdre depuis une décade. Seulement des augmentations de
de confrères ouvriers. Et qui commet pareil acte accepte, en même
temps, toutes les conséquences que la logique attache à ce même
acte. C’est le cä&des-añciëns grévistes de Winnipeg. Les traiter
autrement serait,‘en:somme, encourager la grève; plus même, ré-
compenser les grévistes. Ce qui n’est certainement pas admissible,

La Chambre a‘fait unpas d'oie, dans l’adoption des crédits
des Travaux publics, hier. Aujourd’hui elle reprend l’étude des
résolutions budgétaires.

PRELIMINAIRES
M. Woodsworth, de Winnipeg, a at-

tiré hier l'attention de la Chambre
sur une nouvelle du “ Monetary Ti-
mes ”,où il est dit que le Canada a
dû envoyer pour plusieurs millions de
dollars d’or aux Etats-Unis, afin de
maintenir la valeur commerciale du
dollar canadien. Il demande au mi-
nistre des Finances s’il est vrai qu’il
reste moins de $60,000,000 en or dans
la réserve fédérale canadienne.
Le ministre de répondre qu’il n’a

pas pris connaissance de l'article en
question, mais que le Canada est en
mesure. de rencontrer ses obligations
n'importe où et n'importe quand.

——0—O—0—
Des dix bills de divorces que conte- |

nait la derniére liste soumis à la
Chambre pour premièrelecture deux
ont passé par ce premier stage de leur
approbetion, hier. Quinze autres ont
subi leur deuxième lecture et ont été
envoyés en comité. Vingt-trois bills
de-divorces-n'ont pasété étudiés par-
ce que leurs parrains respectifs .ne se
trouvaient pas en Chambre pour les
piloter, quand‘le présidentles a ap-
pelés.

—0—-0—0—

L’hon. Charlies Dunning, ministre
des Chemins de'fer, apprend ensuite
à M. Lavigueur, député de" Québec,
que le National -projette la construc-
tion d’un terminus ferré à Québec
comme à Montréal, et que le pro-
gramme législatif decette session ne
prévoit aucun amendement à la Loi
des taux réduits des provinces Mari-
times. jusqu’à Lévis. M. Lavigueur
aurait voulu placer la limite des taux
réduits à Québec-même. Ce change-
ment de limite avait été demandée
récemment par un groupe d'hommes
d'affaires de la -vieille capitale.

——0—0—0—
M. Senn, conservateur, apprend en-

suite du département des Chemins
de fer qu’il en coûte à notre réseau
$77,551.48 pour l'instruction de tous
ses apprentis, dans tout le réseau,
que les trois divisions suivantes se
partagent ce montant: division cen-
trale, $48,977.; division de l’Atlanti-
que, $10,428.;" division de l’ouest, $18,
145.74. Le coût total par apprenti
dans la région centrale est de $115.29;
dans la rgion de l’Aatlantique, de $69.
52; dans la région de I'Ouest,de $90.
73.

—-0—0--0- ,
Le ministre des postes apprend en-

suite à M. Quinn, député conserva-
teur d’Halifax, que M. Gaboury, sous-
ministre des Postes, a une résidence
à Montréal, dans une partie de l'é-
difice postal “ B ”, 676, rue Ste-Ca-
therine, Ouest, que le sous-ministre
paie pour ce local $500., par année,
que l’espace de.ce logis-est de 3,010
pieds carrés; que lesPostes, louent
sur cette même .rue Ste-Catherine,
angle Hôtel-de-Ville, des bureaux: au
prixde $2.64 le pied carré; angle Am-
herts, au prix de $3.85 le pied carré.

—0—0—0—
D'après des renseignements obtenus

en Chambre hier parM, MacDonald,
conservateur du Cap-Breton, le sous-
ministre de l'Intérieur, M. Cory, em-
ploie dans le département deux de ses 

 

intempestifs. fils, avocats, 1e premier, W.-M., com-

me assistant-solliciteur du départe-
ment, au salaire de $4,020 par an, de-
puis le premier janvier 1916; le deu-
xième, T.-D., comme aviseur légal
spécial, au salaire de $4,140.

—0—0—0——
GREVE DES POSTIERS

M. Pierre-J. Véniot, ministre des
Postes, à fait étudier hier après-midi
et hier soir la résolution suivante:

Qu’il est expédient de pourvoir
au rajustement des saalires de
certains fonctionnaires des pos-
tes. de l’Ouest du Canada, desti-
tués en 1919 et subséquemment
engagés de nouveau, afin de leur
accorder le bénéfice du \salaire
qu’ils auraient reçu s’ils étaient
entrés de nouveau au service dans
une classe équivalente à celle où
ils se trouvaient quand ils ont été
destitués, et celui des revisions
subséquentes de salaire, et afin
de décréter que certains anciens
Jonctionnaires qui ne font plus
partie maintenant dudit service
seront éligibles pour nomination
nouvelle quand des vacances se
produiront.—
Le ministre, dans ses explications, a

dit que la résolution affectait 96 per-
sonnes. Ces postiers parce qu’ils a-
vaient fait une gréve, avait été des-
titués. En janvier 1920 le départe-
ment consentait à les reprendre, mo-
yennant certaines conditions. Une de
ces conditions était que tout en re-
prenant leurs positions d'avant-grève,
les salaires seraient ceux des com-
mençants dans le service postal. En
1927 des représentants de toutes les
classes des postiers de Winnipeg de-
mandaient aux autorités de remettre
ces employés dans la situation qu’ils
auraient eues alors s'il n’y avait pas
eu de grève. D'où une recommanda-
tion, acceptée par le gouvernement,
en faveur d’un rajustement de salai-
res. Un projet de loi à cet effet sera
introduit en temps et lieu.
M. Véniot ajoute que la grève de

1919 a été faite à Winnipeg par 623
postiers, et que 96 ont été admis de
nouveau sous certaines conditions,

PLAIES ROUVERTES
M. Richard-B. Bennett, chef de

l'opposition, parlant sur la résolution
du ministre des Postes, craint que la
discussion ne rouvre des plaies qui
paraissent cicatrisées depuis quelques
années. Il rappelle que plusieurs pos-
tiers grévistes de Winnipeg n’avaient
pas voulu saisir les avantages que
leur offrait le gouvernement qui leur
demandait de reprendre leur travail
et de cesser la grève. Puis il cite plu-
sieurs journaux demandant que les
postiers repris jouissent des mêmes
avantages que s'ils n’avaient jamais
fait ia grève, Ces journaux, de Win-
nipeg et de London surtout, regret-
tent que le présent gouvernement
n’ait pas aimé mieux laisser dormir
en paix ces troubles de Winnipeg,
au lieu de les rhviver par des débats

Opérer les rembourse-
ments préconisés par la présente ad-
ministration est I'équivalent d'une re-
connaissance que le gouvernement de
1919 s’est mal conduit dans cette grà-
Ve des postiers et qu'il a lésé les droits
de ces éentaines d'employés des pos-
tes. Om» suggéré de distribuer la
sommede $125,000 à ces employés.

Rogations. — Apparition de S. Michel Archange.
 

L'attitude de ce gouvernement parait
être contenue dans cette formule:
“ Faites ces paiements et arrêtez la
clameur. ” °

RAISON DE LA GREVE
Si les postiers de Winnipeg ont

fait la grève, en 1919, ce n’était pas
parce qu’ils avaient à se plaindre de
leurs chefs, mais pour manifester
leurs sympathies en faveur d'autres
unions ouvrières grévistes. L’attitu-
de du gouvernement d'alors a-t-elle
été différente de celle des patrons
ordinaires en semblables circonstan-
ces? Dans l’industrie il est souvent
arrivé qu'un employé renvoyé pour
cause a dû, à sa rentrée au service
après sa faute. recommencer tout au
bas de l'échelle.
Les postiers de Winnipeg ont para-

lysé un service public; le gouverne-
ment leur a proposé de rentrer au
travail; ils ont refusé cette invitation.
A présent peuvent-ils réclamer contre
le gouvernement qui les employait?
La résolution a l'étude, au lieu de
considérer ces anciens grévistes com-
me des employés nouveaux, veut le
traiter comme s’il n’y avait pas eu
de grève, comme anciens employés.
On nous demande d'approuver cela
par acte du Parlement, et de pronon-
Ter que le postier de Winnipeg a fait
justement la grève en 1919, On ne
veut pas que dans ce cas particulier
les actes suivent ceux qui les ont com-
mis.
M. Bennett ajoute qu’il a abon-

damment causé de l'affaire avec le
sénateur Robertson, qui était ministre
du Travail en 1919. Le sénateur vou-
drait que chaque cas soit étudié sépa-
rément, suivant les mérites des 96
grévistes de retour au service et d’a-
près les recommandations des supé-
rieurs de ces postiers particuliers. Si
les recommandations sont bonnes et
si l’on juge à propos de le faire, des
augmentations de salaires pourront
avoir lieu, sans jamais toutefois leur
donner quelque effet rétroactif que
ce soit.
— C'est excessivement raisonnable,

dit M. Bennett. De cette façon il
devrait être relativement facile d’ap-
porter une solution juste à un problè-
me très difficile La méthode serait
excellente encore de restaurer entre
lEtat et ses employés les relations qui
devraient exister entre eux.
Répondant à une question posée

par le premier ministre, M. Bennett
dit que les postiers grévistes ont été
repris par arrêté ministériel d’après
les dispositions de la Loi des mesu-
res de guerre.
En terminant, M. Bennett a repris

la proposition du sénateur Robertson,
et a dit qu’il 'endossait de toutes ses
forces, tant qu'on n’aurait pas meil-
leure proposition à présenter.
Deux députés du Manitoba, le pre-

mier de Winnipeg même; M. J.-T.
Thorson, libéral, et l’autre, de Mar-
quette; M. J.-A. Glen, libéral-progres-
siste, ont donné ensuite leur version
de l’incident de la grève de 1919. Le
Dr Howden, libéral de St-Boniface,|
a aussi ajouté quelques mots sur l¢
même sujet.
M, Thorson est en faveurdé la ré-

solution de M. Véniot, telle quepré-
sentée. Il ne croit pas que le princi-
pe de la grève de 1919 soit en jeu.
Tl s'agit tout simplement de payer des
employés pour services rendus par
eux à l'Etat. Or, ces services avaient
une aussi grande valeur après la grè-
ve qu’avant, et le gouvernement, en

reprenant les postiers, les a replacés

dans Youvrage quwils accomplissaient
avant de se mettre en grève. C’est
donc un principe de justice stricte.
M. Thorson a cité plusieurs précé-
dents, puisés dans les chemins de fer
surtout, à l’appui de sa thèse.

M. Glen, lui, est contre la résolu-
tion de rajustement des salaires pré-
senté par le ministre des Postes. Il
explique sa position en disant qu’un
postier, parce qu’il est à l'emploi d’un

service public de nécessité première
n’a pas plus de droit qu’un soldat ou
un marin, de déserter son poste. Ce-
pendant il ne veut pas manquer de
générosité et le compromis présenté
par le chef de l’Opposition, qui I'at-
tribue au sénateur Robertson, lui pa-
raît acceptable.
Le Dr Howden est avec M. Thor-.

son, contre M. Glen; il est en fa-
veur de la résolution Wéniot. Il expli-
que qu’il a toujours favorisé pareille
politique, et qu’il n’a pas encore rai-
son de changer.

Opinions entariennes -
Deux députés de l'Ontario: MM.

Manion, ancien ministre des Postes.
(Fort-William) et Peter McGibbôn
(Muskoka) ont parlé ensuite sur la
même question.
M. Manion rappelle que lors de son

stage de quelques mois comme mi-
nistre des Postes en 1926 il s'était
grandement intéressé à ses anciens
grévistes; que sans rien leur promet-
tre de définitif 11 avait promis de
prendre leur requête en sérieuse con-
sidération; qu’il trouve à présenté la
proposition de M. Bennett qu'il a
lui-même empruntée du sénateur
Robertson, la solution la plus juste
au problème présent.
M. Gibbon ne croit pas que les gré-

viste de Winnipeg doivent rester
complètement impunis, et partage
sur ce point les idées de M. Glen, de
Marquette. Cependant, pour être bon
prince, la proposition de M. Bennett
lui parait très généreuse.

Hommage de l'Alsace.
Le chef de l'opposition revient à

la charge ensuite et pose des ques-
tions nombreuses au ministre des
Postes. Il ne voudrait pas que les
employés qui n'ont pas fait la grève
scient mis dans une position, si la
résolution à l’étude passe, inférieure
à celle des postiers qui ont fait la
grève. I] à parlé surtout des grévis-
tes qui ont pris des années à rentrer
aux postes, les services de ces der-
niers ne valant guère plus, à cause
de leur longue absence, que ceux des
nouveaux employés. _

Deux principes
Le premier ministre, M. Macken-

zie-King, d'ajouter que le problème
soulevait deux principes: en 1920 le
gouvernement a réglé le principe de
la reprise des grévistes, et M. King
n'a pas l'intention de revenir sur
cette question; l'autre principe est
celul des salaires aux anciens gré-
vistes de retour à Youvrage des pos-
tes. Ce problème reste toujours sans |
solution.
Pulsque un gouvernement précé-.

dent & cr. reprendre des grévistes,.

Lever du soleil

CALENDRIER

QUARANTE-HEURES

FETE DU JOUR

Lesreligieux en France |

La question des Congrégations mis-
sionnaires, de l'aveu même de M.
Poincaré à la Chambre, telle qu’elle
a été posée, a offert un rare exem-
ple d’équivoques et de paradoxes.
Tâchons de mettre un peu d'ordre
et de voir clair dans une situation
aussi confuse.
Ce qu'il faut affrmer tout d'abord

c’est que la discussion sur les Congré-
gations missionnaires a constitué, de
par la force des choses le plus bel
éloge qu’on pouvait faire de la vie
religieuse, et que cet éloge aura dans
tout le pays une portée morale con-
sidérable. Vingt-cinq ans après la
loi de 1901, qui mettait hors du droit
francais, les congréganistes parce
qu’ils étaient des inutiles, des rétro-
grades, des accapareurs ou des fau-
teurs de troubles, il à été plaisant de
voir le gouvernement venir proclamer
qu’ils étaient les meilleurs serviteurs
de la France dans le monde; qu’a-
vec de maigres subventions ils ap-
prenaient la langue française à quel-
ques 500,000 élèves, alors que les mis-
sions laïques, malgré les concours fi-
nanciers et moraux de la métropole,
n'en réunissaient pas 10,000; bref,
qu’ils étaient merveilleux de dévoue-
ment, d'activité, qu’ils étaient irrem-
plaçables et que par conséquent l'in-
térêt national exigeait qu’on accor-
dât à ces agents de l'influence fran-
çaise le moyen de se recruter en
France. Les accusations stupides lan-
cées par les Loges et la Libre-Pen-
sée sont à tout jamais crevées. Jus-
tice a été rendue aux Religieux. Le
pays, dans son bon sens et sa logi-
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ques de leurs pays, peuvent aisément
occuper les territoires dont les mis-
sionnaires français, faute de nerson-
nel, sont contraints de se retirer, Or
en face de ce péril (non pas au point
de vue catholique, puisque les mis-
sions catholiques ne cessent de se dé-
velopper, mais au point de vue de
l'intérêt français), que propose com-
me remède le gouvernement fran-
Çais? une autorisation mesquine a
neuf congrégations seulement de se
recruter en France, avec défense
d'enseigner, limitation du personnel,
restriction de la propriété, surveil-
lance et contrôles policiers, etc...
Les députés se vantent parfois d’être
des “réalisateurs”; ils ont accepté de
régler la question des Congrégations
missionnaires comme on règle une
question commerciale, en face de la
concurrence mondiale. Hé bien vrai-
ment, croient-ils que les 9 congréga-
tions, admises seulement à camper
sur le territoire français, traitées en
suspectes, mises sous tutelle, limitées
dans leurs moyens d'extension, leur
recrutement, leur propagande, leurs
ressources, pourront “tenir le coup”
devant leurs rivales étrangères, non
seulement libres de toute entrave.
mais encore secondées des faveurs.
considérations, protections de leurs
gouvernements respectifs; croient-ils

qu’elles pourront non pas conquérir

de nouveaux débouchés ou marchés
d'influence mais seulement conser-

ver ceux qu’elles possèdent? . On

pourra retarder quelque peu l'éché-

ance, mais dans cette concurrence

comme dans toute autre, la victoire que conclura: Puisqu'on les recon-
naît si utiles à la Patrie, qu’on revi-
se les lois de 1901 et 1904 qui les em-
pêchent de vivre, et qu’on leur ac-
corde au moins la même liberté
qu'aux autres citoyens. Voilà le bé-
néfice le plus clair que la cause re-
ligieuse retirera des débats.
Sans doute l’unique bénéfice! Le

gouvernement en poursuivait un au-
tre d'intérêt national. Se rend-il
compte qu’il n’a guère pris les moyens
de l'atteindre? Le rapport de M. Hé-
raud était pourtant suggestif: Les
gouvernements étrangers: Belgique,
Hollande, Suisse, Allemagne, Polo-
gne, Italie, Espagne, Portugal, Irlan-
de, Canada, Etats-Unis, accordent
pleine et entière liberté sur leurs ter-
ritoires aux Congrégations pour se
développer et se recruter. Non seu-
lement ils les ‘subventionnent avec
libéralité, maïs les banques, les in-
dustriels, les compagnies de naviga-
tion les favorisent, si bien qu’à l’heu-
re actuelle les missionnaires étran-
gers, soutenus par toutes les forces
politiques, intellectuelles et économi-

droit aux gages de leur travail, Il
s'agit ici du principe économique:
Touvrier doit recevoir le salaire de
son travail ,et travailler dans la pro-
portion de son salaire. Aujourd'hui
nous devons à ces postiers la diffé-
rence entre ce qu’ils ont reçu et ce
qu’ils auraient dû recevoir. Ce gou-
vernement a pour politique de bien
payer les services qu’il reçoit de ses
fonctionnaires. C'est tout le sens de
la résolution a l'étude. Le gouverne-
ment est l’ennemi de tout trouble in-
dustriel; il véut la paix. et ce n’est
pas un moyen d’avoir cette paix, que
de favoriser l'injustice. Si les postiers
affectés par la résolution à l’étude ne
cesserit d’être moins payés qu’ils de-
vraient l'être, l'injustice se perpé-
tuera. Les conservateurs, en 1920,
quand ils prenaient la décision de re-
prendre les postiers qui ont fait la
grève, agissaient très justement. Il
nous reste à compléter ce qui a en-
core besoin de l'être. Il ne nous sem-
ble pas que le présent gouvernement
puisse agir autrement qu’il ne se le
propose actuellement.
M. Bennett d'ajouter que les paro-

les du premier ministre contredisent
le sens de la résolution du ministre
des Postes. II propose d’ajourner le
débat, pour permettre à la résolution
de prendre une rédaction nouvelle.
Le premier. ministre a accédé à cette
-demande, “soumettant à la Chambre
l’améndement suivant, à ajouter à la
résolution: ‘En autant que les servi-
res rendus l’exigeront”, pour les cas
de rajustement des salaires.
Le comité a ensuite rapporté pro-

grès, et la Chambre s’est mise à étu-
dier les crédits des Travaux publics.

Travaux Publics
La Chambre ae terminé hier soir

l'adoption des crédits de la Nouvelle-
Ecosse, au chapitre des Ports et Ri-
vières, au montant de $750,200. Il n’y
eut pratiquement pas de discussion.
Puis elle a passé aux crédits du

Notveaux-Brunswick, pour quais et
rivières dans cette province, au mon-
tant de $431,100. A la fin de la soirée
toute cette somme était votée, moins
deux outrois item, au montant de
$50,000.

Aujourd’hui la Chambre reprendra
les résolutions budgétaires, puis, si le
temps le permets ,encore les crédits
«des Travaux publics, et ensuite ceux
de la Santé nationale.

restera nécessairement à lorganisa-

tion la mieux outillée et la plus nom-

breuse. Et de ce chef les Congréga-

tions françaises sont battues d’avan-

ce, si l'on ne se hâte pas de remettre

sur le chantier les lois concernant

les autorisations, vraiment par trop

insuffisantes et inopérantes.

Il y a plus. Ces mêmes lois que l'on

prétend favorables à la cause religi-

euse, peuvent constituer pour elle un

réel danger. Tout dépendra de leur

interprétation. Leur texte même con-

tient en effet tellement de restric-

tions, de prohibitions, de traquenards,

qu'il sera facile à un gouvernement

sectaire de s'en emparer pour rendre

la vie impossible aux Congrégations

bénéficiaires. Mais c'est surtout con-

tre les congrégations non autorisées

qu’il peut devenir une arme terrible.

La Maçonnerie, par la voix de MM.

Jacquier, Jules Durand, François Al-

bert, Frossard, a eu soin de nous en

prévenir: “Le droit de dissolution est

la contrepartie indispensable du droit

d'autorisation. Si l’on autorise des

congrégations' dignes d'intérêt, on

aura le devoir de dissoudre celles qui

ne sont pas en règle avec la loi.”

Ainsi le sectarisme se démasque. Il

s'est opposé, on sait avec quelle fu-

reur, à l'adoption de la loi sur les
-missionnaires, non pas tant pour ce

qu’elle contenait de favorable envers

les missions que parce qu’elle était

un désaveu des sophismes et des ca-

lomnies sur lesquels étaient fondées

les lois iniques de 1901 et de 1904.

Mais déjà il a songé à transformer

sa défaite en triomphe. Il n'a pas
manqué d'’opposer les congrégations
autorisées aux congrégations non au-
torisées, et de réclamer contre ces
dernières qu'il présentait comme des
insoumises et des réfractaires, la ri-
gueur des lois. M. Poincaré n'a pas
manqué, encore que sous une forme
interrogative, de placer au-dessus de
ce sectarisme néfaste les intérêts du
pays: “A la veille de la guerre, a-t-il
dit, dans un sentiment que tout le
monde a compris, certaines mesures
d’apaisement ont été prises qui n’ont
pas été jusqu’ici rapportées par la loi.
Peut-être serait-il désirable que de

cette atmosphère d'apaisement il res-
tât quelque chose aujourd’hui”. C'é-
taient là un souhait, un désir que la
majorité de la Chambre acclama
comme une espérance, mais Ce ne sont
pas les paroles ou les voeux qui ga-

rantissent l’avenir. Soyons persuadés
que si jamais l'anticléricalisme re-
prend le pouvoir, son premier souci
sera de passer des paroles à l’action.

Et ceci prouve bien que la question
religieuse n’est pas réglée par la so-
lution mesquine donnée au problème
missionnaire. Elle demeure tout en-
tière, puisqu'en fait elle n’a pas été
posée devant le Parlement. On a
débattu une question d'intérêt na-
tional sur laquelle s’est greffée bien
vite la question de cabinet; le minis-
tère n été sauvé, ce dont il faut se ré-
jouir, l’intérêt national, comme tou-
jours a été “saboté”, ce dont il faut
se lamenter; mais on s’est bien gardé
d'aborder le fond même du problème
religieux qui est avant tout une ques-
tion de justice.
Les congréganistes en effet n’ont

pas à recevoir l'autorisation de vivre
pour le raison qu'ils servent à l’E-
tranger l'intérêt national; ils ont le
droit de vivre sur le territoire qui les
  (suite à la 2ième page, col. 1)
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et cela quand elle jouit de certaines Ï

faveurs de la ville. Il se propose de

prendre des moyens pourremédier à

cela et commencera par envoyer Une

lettre à la Compagnie.

VOTE DE $3,600.
Les échevins Chénier et Galipeau

DU OURLU) DE ont fait adopter de combler les dé-

5 ficits des trois conférences locales

y de la St-Vincent de Paul, tel que de-

> mandé par elles et pour les mon-

tant sollicités: Notre-Dame $1,800:

Wrightville, $1,000; St-Rédempteur,

$802.95.
Les échevins Boucher et Larose

: : . 1 |ont proposé que le maire et la mai-

satisfaisant et il en féli-!resse participentcette année au voy-
; - s de l’Union des munici-

cite les membres du con- Ae province. M. Chénier a

1 ICI dit qu’il faudrait probablement d’a-

sell et les officiers de la bord. que Hull payait sa contribu-

ville. — Au congrès de tion annuelle.
’ : + 4 Le maire a déclaré que dans le

l’Union des municipalités passé il n'a pas eu grande confian-

RAPPORT FINANCIER DE LA CITÉ
DE HULL POURL'ANNÉE 1922

Du ler mai 1928 au 30 avril 1929. — Evaluation fonciè-
re totale de $29,881,634, dont $18,986,320 de valeur
imposable. — Les revenus de l’année ont été de ‘ ,
$562,288.32 et les dépenses de $557,025.59. soit un|Il cro.t que ce résultat est
écart favorable de $5,262.73. — La dette obligatoi-
re réduite de $106,700 et le fonds d’amortissement
augmenté de $16,562.54.

+ DEPENSE JOURNALIERE DE $1526.12

Trouveront des valeurs de premier ordre dans des marchandises excellentes.
Tout comme annoncé. LISEZ.
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Les principales statistiques conte-
nues dans le rapport financier du

trésorier municipal, J. Raymond, au

1er mai 1929, sont les suivantes:
Valeur des propriétés imposables:

$18,986,320; valeur des propriétés non

imposables: $10,187,160; valeur
propriétés exemptées par règlement:

$708,154, ce qui fait une valeur fon-
cière totale de $29,881,634.
La dette obligataire de la ville est

de $3,672,324.99. Le montant émis
suivant la méthode dc versements en
série est de $1,273,524.99, et le mon-

tant émis selon la méthode du fonds
d'amortissement est de $2,398,800.00.

La dette nette n'est cependant que de
$3,289,397.08, puisque le fonds d’amor-

tissement en main est de $382,927.91.
Dette flottante, $180,000.00; taux

de la taxe générale sur $100.00, $1.50;

valeur de 'actif municipal, $3,925,156.-
74; dépenses de l'année, $557,025.59;
taxes municipales et autres revenus

de l'année, $562,288.32; montant des
arrérages uu ler mai 1929, $267,958.-

69; surplus de l'aqueduc pourl'année

1928-29, après avoir payé les intérêts

et le fonds d'amortissement, $7,969.43.
Population, 1928: 27,589: population

en 1921, (recensement fédéral), 24,-

117. Superficie de la ville: 4,000

acres.
DETTE PAR DEBENTURES

La dette totale par débentures
était de $3,779,024.99 au ler mai 1928.
Durant l’année, des émissions ont été
faites pour $94,000.00 et un montant
de $200,700.00 de débentures échues
a été racheté, dont $47,700.00 avec le
fonds d'amortissement, $125,000.00
avec le produit d'un billet et la ba-

lance, $28,000.00 avec le compti. cou-
rant. Ces chiffres établissent que la
dette par débentures est de $3,672,-
324.99 au ler mai 1929, c’est-à-dire

une réduction de $106,700.00 durant
l'année.
Conformément aux dispositions du

règlement No 193 autorisant un em-
prunt de $155,000.00 à 10 ans du ler
mai 1918, le renouvellement en a été
fait par une autre émission en série

pour un montant de $125,000 portant

intérêt à 444% et la balance a été
retirée avec le fonds d’amortisse-
ment. Pour des raisons dont les

cours de justice auront & décider de
la valeur, l'acquéreur de ces obliga-
tions a refusé d'en prendre livraison
et le chèque de $1,250.00 qui accom-
pagnait la soumission acceptée par le
Conseil est encore en dépôt au crédit
de la Cité de Hull.
Suivant l'autorisation obtenue par

un arrêté en conseil du gouvernement
de Québec, Ia Cité a acheté avec le
fonds d'amortissement la nouvelle
émission de $86,000.00 du règlement
No 259 de la Cité de Hull, et un
montant de $8,000.00 du règlement
No 262. Ces transactions se sont ef-
fectuées au pair.
Le pourcentage de la dette conso-

lidée en rapport avec l'évaluation to-
tale de la Cité est de 12.21% contre
12.79% l’an dernier.
Soustraction faite des propriétés

exemptées du paiement des taxes
municipales, mais payant les charges

imposées pour l'aqueduc ce. les amé-

liorations locales, le pourcentage est

de 19.23% alors qu’au promier mai
1928, 11 était de 20.33%.

La Hmite d'emprunt fixée par l’ar-

ticle 878 de la charte de la Cité cst
de 25% de l'évaluation des fmmeubles
imposables ou temporairement exemp-

tés de taxes par règlements. Or l'éva-
luation de ces immeubles étant de
$19,090,420.00 pour les propriétés im-
posables et de $871,585.00 pour les
exemptions par règlements, ce qui
forme un total de $19,962.005.00, les
emprunts sont limités a $4,990,500.00.
La dette actuelle étant de $3,672,325.
00, la marge d’emprunt est de $1,318,-
175,00.
Durant l’année 1929-1980,dces dé-

bentures ‘deviendront échues pour un
montant de $50,000.00.
Les émissions des règlements Nos

% et 75, et 14, doivent être payées
avec le fonds d'amortissement. Quant
CAS

EUCHRE! EUCHRE!
Sous le patronage du
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des’

aux autres règlements qui sont des

émissions cn séries, le compte cou-
rant de I'nqueduc et rolui de la cor-
poration doivent en pourvoir le paic-

ment avec !es revenus ordinaires de

l'année.

DETTE FLOTTANTE
Au 30 avril 1929, le total des billets

sous escompte est de $170,000.00.

Soustraction faite des montants à

être payés sur ces bilicts avec le pro-

duit des émissions de débentures,
ajouté à la balance en caisses au

compte courant, il reste unc balance
de $29,859.95 4 payer avec le revenu

ordinaire après avoir ajouté un mon-

tant de $10,000.00 qui sera réclamé
pour dépenses dc l'anné. 1938-1929,

Led arrérages ont augmenté dc

$6,095.68 durant l'année, soit $2,749.07
pour la Corporation, et$3,346.61 pour

l'Aqueduc.

FONDS D’'AMORTISSEMENT
Le montant de $866,365.°7 qui était

au crédit du fonds d'amortissement
au ler mai 1928 a été augmenté de
$16,562.64 durant l'année et forme au

ler mai 1929, un totul de $382,327.91,

ce qui représente 10.1% de la dette

consolidée par dé“sentures.
Cette balance est composée de

$186,500.00 de dében ures de la Cité
de Hull et détenues comme place-
ments du fonds d'amortissement, ct

de $196,427.91 en argent dont $138,-
701.01 en dépôt à la Banque Provin-

ciale du Canada -‘ la balance, $57,-

726.90, au bureau du trésorier pro-

vincial de la province dec .Québec,

INTERET ET FONDS
D'’AMORTISSEMENT

En 1928-1929, le total des intérêts
da fonds d’amortissement et des dé-
bentures à payer avec le revenu or-

dinaire de l’année était de $270,672.71,
L'augmentation est de $5,382.59 pour

l’année 1929-1930. '

En incluant la nouvelle émission en

séries du règlement No 193 au mon-

tant de $125,000, le taux des intérêts
sur la dette par débentures est de
$190,367.00.

En ajoutant à ce montant de $190,-
367.00, les intérêts sur les débentu-

res non vendues des règlements Nos
258 et 262 au montant de $86,500.00
et $9,500.00 respectivement, on ob-
tiendra lc total de $192,667.00 pour les

intérêts à payer durant l'année 1929-
1930,

L’ACTIF
Fonds d'amortissement $ 382,927.91
Balance en caisse . 16,353.87
Taxes municipales et
Améliorations locales 185,087.37

Taxes d'eau . . . . . . 78,224.92
2,309.88
1,336.52

2,000.00

Taxes d'arrosage . .
Enlèvement de la neige
Autres redevances el

taxe d'affaires

$ 669,240.47
BIENS MEUBLES ET IMMEUBLES

Corporation
Terrains . ce. $ 111,355.39
Bâtisses . 46 à 53,808.92
Machines et meubles . 92,281.32
Ponts . . . . . . . . 88,561.2
Pavages, égouts et trot-

toirs . . . . . . . 1,421,529.60
Système d'éclairage et
d'alarme . . . . . . . 77,880.99

$1,845,607.49
Aqueduc

Terrains . . . . . . $ 185,872.68
Bitisses . . . . . . . . 36,819.68
Machines et meubles . . . 125,753.75
Tuyaux principaux . . . 1,061,932.67

  
$1,410,408.78

33,925,156.71

$3,672,324.99

Total de actif . . . .
LE PASSIF

Dette obligatoire

 

Dotle flottante, billets 170,000.00
Autres redevances . . 11,250.00

Total du passif . . . . . $3,853,574.99
Surplus de l'actif sur le

passif . ce ee 71,681.75

$3,925,156.74
Après avoir réduit de l'actif une

somme de $92,262.74 pour déprécia-
tion, dont $71,723.57 pour le compte
de la corporation ét $20,539.17 pour
celui de l'aqueduc, lesquels montants
sont égaux aux dépôts faits au fonds
d'amortissement y compris les inté-
rêts et les débentures émises en série

 

échues durant l'année, le surplus des
l'acti£ à angmenté de $5,662.73,
APPROPRIATIONS ET DÉPENSES

Corporation
Les appropriations étaient de

3109,000,00 et l’on a recu $404,334.14,
soit $4,665,56 en moins. En regard
des appropriations lés déboursés ont
été de $399,300.21, soit 8$9,609.79 de
tmoins.

Aqueduc
T.es appropriations étaient de

$163,000.00 et l’on a reçu $152,258.00.
soll 8741.80 de moins, et dépensé
$147.635.88, soit $5,364.62 de moins que
les dites approprictions.
Dos déboursés Au montant de 356.- 

idépartement

 

065.00 avaient été autorisées -par le
municipal de Québec

vour des améliorations urgentes, et
en fait ils ont été de $57,011.48, ce
aul Inisse au déhit une somme de
$016.48.

RECETTES ORDINAIRES
Le montant prévu dans les estimés

le l'année comme revenu ordinair.
a été fixé à $562,000.00 dont $409,-
"2.00 pour le compte de la corpora-
tion et $153,000.00 pour celui de l'a-
queduc. Le revenu a .cependant at-
teint la somme de $562,688.32, soit
*407,088.51 pour la corporation et
$165,604.81 pour l'aqueduc.
Les arrérages ont augmenté de $2,-

749.07 pour la Corporation et de $3,-
346.61 pourl'aqueduo., 2"
Le total den estimés de l'année

(Corporation et aqueduc) était de

de la province.

HULL AVANCE
Avant de lever la séance réguliè-

re di conseil hier soir, le maire
Lambert a commenté les rapports
annuels qui venaient d'être dépo-
sés par le trésorier et l’évaluateur
de la municipalité, rapports très
encourageants et importants, dit-il,
qui  dementent l'affirmation du
“journal local” que Hull n’avance
pas. ll y a progrès, progrès lent,

mais sûr. La population a augmen-
tée de 502 âmes, l'évaluation impo-
sable de près de $400,000. Le mai-
re félicite les officiers de la ville,
les échevins et dit que les citoyens
ont le droit d’être fiers de leur ad-
ministration municipale.
Le maire dit également qu’il y a

cette année un indiscutable surplus
administratif de $5,662.73, du aussi
à la bonne conduite des affaires de
la ville et à l'habilité des officiers
municipaux. Ce surplus s’explique
par Vécart favorable entre les re-
cettes el les dépenses. Les revenus
sont plus considérables, mais les dé-
penses aussi, de sorte que le résui-

faveur des administrateurs actuels.
ue Maire Lambert a aussi protes-

té contre la conduite de l’Interna-
tional Paper qui, au moulin Gil-
mou. qu'elle possède maintenant,
met de bons ouvriers de Hull à la
portepouremployer des étrangers

$562,000.00; les. dépenses se so évées à 3557,025.59, soit TELdemoins, en regard des dépenses de$557,026.59, on a perçu $566,592.64soit $432.95 de moins, Le total du re-venu a été de $562,688.32, ce qui fait$5,662.73 de plus que les dépenses de$557,025.59 donc une différence enPosoe$5,062.73 qui constitué l'aug-
ë n de l'acti é

Sur Tan passé f de cette année

DEPENSE JOURNALIERE
La ville a dépensé chaque jour l'andernier pour s'administrer la sommede $1,526.12, soit $69.05 de plus quel'an dernier. La moitié ou cinquantebour cent des revenus de la ville,moins 3-100 pour cent, ont passé pourpayer les intérêts ct le fonds d’amor-tissement de la dette, les escompte

les émissions en séries.
Voici du reste un tableau qui mon-

tre ce que coûte quotidiennement le
maintien de chaque département, avec
le pourcentage de ce que cela repré-
sente dans la dépense journalière
totale.
Dépense journalière $1,526.12.
Fonds d'amortissement, intérêts,

escompte, émission en séries, $762.80
ou 49.97%.
0.275Artement de feu, $1,409.91 ou

g.aiopartement de police, $96.75 ou

publiquemors Jens, assistance
Mme, asiles, prisons (inclus 10,000A payer), $75.60 ou 4.960 0 120
Département de lumidre ou usine

Glectrique, 328.06 ou 1.84%.
partement de l’évalnibs uation, $1.15

Département de l'ingénieur, $1.25 ou
0.08%.

Saluires, employés réguliduc, $76.54 ou 5.02%. Coo
Salaires employés réguliers: finan-ce, auditeurs, aviseur légal, évalun-teur, reviseurs, gardien, $43.31 ou284%.
Réparations des services,

principaux, bornes-fontaines,
lage, $49.53 ou 3.25%.

aque-

tuyaux
dége-

Chlorination, Château-d'ea -tretien), $54.26 ou 8.660. ot (0
Rues, parcs, trottoirs, barrières,

PeasetPen 1avemenChe1eout

entretienduhotel dou dv e ville, $4.42

ounoranges, dépenses légales, $14.52

Papeterie, assurances, élections,| frais de publicité, revente pour taxeset annonce de la Cité, 822.83 ou 1.46%Imprévus, $1176 ou 0.179, 10%Ligue d'hygiène social$5.18 ou 0.30%. ° de HullEcole technique de Hull, $27.40 ou1.79%. '
Ce tableau montre que la citéz 6 a dé-boursé $657,025.69 pour les dépensesordinaires de l'année, ce qui repré-sente Une moyenne de $1,526.12. pourchaque jour, dont $762.80- pour les in-cérêts et le fonds d'amortissementFadosebour los autres dépenses

stration, d'e -
parations.ne. ntretien, de ré

1. montant de $1,526.12 représune augmentation journalière nie369.06 sur les déboursés d” même na.ture durant L'année 1927.28.‘anslo préparation de ce rahd été ajouté un montant de ot000.00 à être payé sur demande aupartement de l'assistance publi-que de Québec pour la part de laCité de Hull du coût de l'entretienPI05 ndigents durant l'année

Les recettes ordinair !Ç es, À T'itCorporation, ont été de $404,384.44etes rCceites extraordinaire de $426,-891.45, ce qui fait
tes de $831,225.89. in total de recet-Los déboursés ordinaires (même|tteni) ont été de 3399,390,31boursés extraordinaires HINT¢A l’Aqueduc, Jes recettes ordinairesont été de $152,258.20 et les déboursésordinaires de $147,685.88. Les débour-es outraordinaires ‘ont été de $21,-

La Calsse — balance au ler: mal 1929 était de $16,686.87.

tat obtenu parle par lui-même en:

ce dans ces voyages-congrès, parce
qu’ils étaient surtout des excursions,
mais que depuis un ou deux ans il
semble y avoir plus de sérieux. Il
n’a pas d’objection à ce que la ville
paye la contribution mentionnée,
maïs ne croit pas, qu’il puisse fai-
re le voyage proposé, Il suggère
qu’on nomme un autre délégué.
La motion est tout de même adop-

tée et si le maire ne peut se dépla-
cer, on verra à désigner un subs-
titut. La convention se tiendra du
24 au 29 juin dans une randonnée
en bateau jusqu’à l’île d’Antiscosti.

AUTRES RESOLUTIONS
Sur proposition des échevins Bou-

cher et Chénier, le rapport du tréso-
rier J. Raymond signé de lui et des
deux vérificateurs, MM. Magloire
Carrière et J. Oscar Cousineau, a
été adopté. Les deux vérificateurs
ont été réengagés de même que les
reviseurs du rôle d’évaluation. MM.
J.-B. Michon, F. McLean, Jos Caron.
Sur proposition des échevins Ché-
nier et Galipeau l’ingénieur Lanc-
tôt a été autorisé à procéder aux
reparations annuelles des trottoirs
et pavages. Les travaux seront faits
par la Standard Paving Co. aux
mêmes conditions que dans le pas-
sé.

L'aviseur legal Ste-Marie fait part
qu’il à préparé deux projets de rè-
8lements pour la Ottawa Gaz Co.,
l’un afin de lui accorder une fran-
chise, l’autre une commutation de
taxes, pour lui permettre d’amener
le gaz à Hull.
Sur motion des échevins Gervais

et Moussette la rue Bégin a été re-
tranchée. pour fins d'arrosage, de
la liste des rues pavées.
Les échevins Roy et Beauchamp

ont fait adopter une motion a l’effet
que l’on n’accorde pas telle licence
ne soit d’abord approuvée par le
conseil, l’officier d'hygiène et que
le commence soit tenu dans un lo-
cal à l'épreuve du feu. Les mêmes
font demander des soumissions dans
les journaux pour la fourniture de
Bazoline et d'huile, soumissions à
être reçues jusqu’au 15 mal.

L’évaluateur E. Bédard a aussi
soumis son rapport annuel qui a été
adopté sur proposition des écheving
Moussette et Gervais. Ce rapport
fai voir que la valeur totale des
biens fonciers est de $29,880,634,
soit une augmentation de -705,680
sur l’an dernier, augmentation qui
est de $393,200 en ce qui se rapporte
aux biens imposables,

Il a été décidé de remettre du 13
au 20 mai la votation du règlement
274  pourvoyant à l'emprunt de
$212,500 pour des travaux d’amélio-
rations locales. Il s’agit de se met-
tre plus trictement en règle avec les
délais prévus dans les procédures à
suivre.

Résolution a été lue venant de la
Chambre de Commerce demandant
au conseil de donner un avis d’ex-
Propriation du système de distribu-
tion d'électricité de la Hull Electric
pour fins domestiques, dans l’inten-
tion de municipaliser le dit systè-
me, comme mesure économique.
Les échevins Gauthier et Roy ont

fait adopter une résolution soumise
par la ligue du dimanche priant le
Souvernement provincial “de faire
respecter la loi du repos dominical
L'ajournement s’est fait à ce soir. '
ey

Aux anciennes élèves de
St-Antoine etde Ste-Marie
Toutes les anciennes élèves de St-

Antoine et de Ste-Marie sont oo
dialement invitées a se rendre 3 la
salle Notre-Dame, jeudi, 9 mai, jourde l’Ascension, à 2.30 hres précises,
Outre un joli programme artistique,
on y entendra une intéressante cause.
rie sur la nouvelle amicale, B -
nue à toutes. fenveee
'ACCUSE DE FRAUDE

POUR $3,500.00
Hector Dubuque, faccusé d’avoir

obtenu frauduleusement la somme
de 33,500 de Gédéon Fournier, de
Chénéville a comparu hier après-mi-
di devant le magistrat R, Millar et
à choisi un procès devant magistrat
il avait d’abord demandé un procès
par jury et son enquête préliminai-
re avait eu lieu le 14 janvier, il
avait été condamné à subir son pro-cès aux prochaines assises crimi-
nelles. Sa cause a maintenant étéfixée pour le 18 juin.
Me Louis Cousineau Teprésente

l'accusé et Me F. B. Ma
suite. jor, la pour-

“SE COUPE LEPIED
——

A. Rockbrune, âgé de 16 ans, fide M. et Mme Molse Rockbruned'Aylmer. s’est coupé le pied hierAprès-midi en fendant du bois. 11 a racu des soins imméd
A. Marerger, late du Dr
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À des prix qui défient toute concurrence.

COUVRRE-PIEDS ni
Couvre-pieds blancs ‘‘Nids d’abeilles’” {lilt

de qualité durable.
63 x 90.

2S5¢ | pour cette qualité. TRES

SPECIAL .. .. ++ +0 +.

TAIES D’OREILLERS
En coton blanchi d’un beau fini avec

large ourlet à fil tiré. 40, 42 et 44 pouces
de largeur. Valeur réelle de 35e,
Extra Spécial de la Vente de
Mai ..

double

s. se ee se er es 06 se

 

Dimension pour lit Hil
Valeur remarquable

$1.49
 
  

5000 verges de

Coton Jaune
40 Pouces de Large La verge .. ..

Un achat très avantageux nous per-

met de vendre ce coton jaune

pouces de largeur à un prix que vous

ne trouverez nui part ailleurs — MER-
CREDI MATIN, tant que le lot durera,

de 40

9c
 

 

 

Drans de Lit
Draps en beau coton blanchi

de très bonne qualité fini avec

large ourlet. Dimension pour

Jit double 72 x 90. Très spécial |

durant notre Vente de Mai.

3129 |

mensions pour lits

Bon coton

CIAL, $1.59 

Draps de Lit
Prêts à être utilisés —

doubles.

“Wabasso”,

avec fil tiré. Une rare aubaîne

pour cette qualité. TRES SPE-

  
 

1000 verges de

TOILE A NAPPE
Bé Pouces de Largeur

Voici réellement une valeur remarquable — TOILE à

NAPPES de qualité durable — 54 pouces de largeur, résis-

tant à l'usure du blanchissage — Variété de dessins — Les

communautés, les institutions, les hôtels et maisons de pen- 
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sion feraient bien d'en acheter plusieurs verges 3 0

a ce bas prix. TRES SPECIAL. La verge .. . C

     
EXTRA SPECIAL

SERVIETTES
NAPPES

POUR LUNCH

54 x 54. Damas fleuri avec
bordure de couleurs — Ne chan-
ge pas au lavage. Plusieurs nou-
veaux dessins au Choix, TRES
SPECIAL. LL $1.29
Chacune .

rayures de couleurs au

Vente de Mai.

Chacun .:-

TRÈS SPÉCIAL
Tissus Imprimés (Prints)
Broadcloth — Duck Imprimé
Duck Uni — Crêpe de Fantaisie
Peter Pan — Chambrai — Guingan
Indienne Imprimé, et, etc.
Valeur jusqu’à 35c la verge,

Dans un grand choix de nouveaux dessins et
nouvelles nuances, Très en demande pour robes
lavables d'enfants, robes de maison et autres
vêtements, ete. 34 à 36 pouces de largeur .. .

Votre choix

La verge C .

DIMITY IMPRIME
40 pouces de largeur.

 

tel. ‘Très approprié pour robes ou fillettes,
“ments, ete. Une valeur de 49c.
Spécial, la verge .. i... se ea eben ae
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Serviettes en tissu éponge avec

centre.

36 x 15 pouces, Valeür de 25c.

EXTRA SPECIAL durant notre

1242c

Chics Tissus Lavables

  

 

  

  

   
    

 

  

 

  
   

    

Voyez-le, c’est nouveau, joli
impriiné de fantaisie dans un grand choix de nuances pas-

sous-vête-

…… 35c

 
Coton
Circulaire
Pour Taies
d’Oreillers
Coton blanchi ‘‘Wabasso’’,

souple et fin, qualité dura-
ble, 40 et 42 pouces de lar-

geur. Une excellente valeur
à 50c. Les personnes écono-
mes devraient en acheter
plusieurs verges a ce bas
prix SPECIAL. La verge,

39c
PURE

TOILE A ROULEAU
15 pouces de largeur. Finie

d'une jolie rayure rouge, bleu ou*
blanche, comme bordure — sur-
face très douce, Couleur naturel-
le—pure toile. Indispensable
pour hôtels, institutions, maisons
de pension, etc., etc. Se vend
ordinairement 15e la verge.
GROS SPECIAL de notre Vente
de mai, la verge,

10c

   90e la verge.
La verge .. ..

 

DAMAS BLANCHI
Avec Bordure de Fantaisie pour Nappes

Texture douce et résistante — belle qualité de damas
avec bordure de fantaisie de différentes nuances. 58 pou-
ces de largeur. 25 dessins différents. Une valeur réelle de

Réduit pour cette semaine.

 

  

 
 

COTON BLANC
Marque ‘‘Shawinigan’’

Beau coton blanc, de bonne
durée, pouvant être employé
pour plusieurs usages — 36 pou-
ces de largeur — Valeur de 30e
la verge. SPECIAL de notre Ven-
te de Mai. La verge,

22c

63c
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a Prix Raisonnables

Nous croyons qu’une vente de tissus lavables, pour confection de vêtements à la maison, sera aussi
bienvenue à cette saison de l’année qu’un soleil d’Eté en Avril. [| |

Peu importe le peu ou le beaucoup de couture que vous avez à faire, ces spéciaux en tissus de toutes
sortes que nous vous offrons méritent votre attention.

Si vous faites un tant soit peu de couture, achetez maintenant.

 

valeur réelle de 50c.

TRES SPECIAL, la verge .. .. +00 00 00 000

VOILE IMPRIME
Voile de faniaisie pour robes d’été en

une variété superbe de patrons magnifiques.

36 pouces de largeur.
PRIX TRES SPECIAL. 49

La verge .. “ee ve eee JC

BROADCLOTH
RAYE OU IMPRIME

38 pouces de Lrgeur. Teintes et dessins

les plus en demande pour robes, blouses d’en-
fants, blouses d’artiste
pour hommes, ete, etc. Bonne teinte, PRIX
TRES SPECIAL,
La verge ..

FOULARD IMPRIMÉ
36 pouces de largeur. Coloris pâles ou foncés et de

bon goût, jolis imprimés très en vogue pour robes. Une

Bon marché à 59c.

. .…. #..

(smock), chemises

un...29€

39c
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VINGT-TROIS CAUSES
POUR LES ASSISES
CRIMINELLES DE HULL

PARMI LES ACCUSATIONS, IL Y
EN A 2 DE MEURTRE INCH

MINANT TROIS PERSONNES, H.
MULLICAN, DAME Z. VIAU ET
PHILIBERT LEFEBVRE.

Le terme annuel des assises, cri-

minelles du district Hull commen-
tcra murdi de Ja semuine prochaine
sous la présidenve de l'honorable Ju-

ge l. L. Lorunger, de Montréal, le
même qui présida au terme de l’an
dernier. Lo grand jury a été con-
voqué par le Shérif I, St-Pierre pour
ce jour et le petit l'a été pour le

lendema ... 11 y u vingt-trois cau-

ses d’incrits et on s'attend que l'on

ve procède que dans 18, les trois
prévenus duns quatre causes étant
au large et un autre étant actuelle-
ment en prison.

Voici la liste complète des causes:
Jack Norton, accusation de vol sur
la personne. Enquête préliminaire
tenue à Hull le 17 septembre 1923.
Libre sous caution.

4. Horace Danis. Accusation:
Tentative de vol. Enquête prélimi-
naîre tenue à Hull, 16 juin 1925.
Absent au dernier terme, cautionne-
ment confisqué au bénéfice de la
Couronne. Mandal d’amener ordou-
né,

a3. Horace Dunis. Accusation:
Vol. Enquête préliminaire à Hull,
16 juin 1925. Absent au dernier
terme. Caution confisquée au béné-
fice de Ia Couronne. Mandat d’a-
mener” ordonné.

4. Florentine Huycook.
tion: Tentative de meurtre sur la
personne de son époux. Enquête
préliminaire tenue à Hull, 14 février
1927.  Absente au dernier terme.
Cautionnement de $500 conlisqué an
bénéfice de la Couronne. Mandat
d'amener ordonné.
Dans ces quatre causes les accu-

sés se trouvant au large la Cour
ne pourra pas procéder.

5. Napoléon Lavigne, Aylmer. Ae-
cusation: Tentative de mettre le feu
à la sulle St-Jean-Baptiste d'Ayl
mer. Enquête préliminaire tenue a
Hull le 17 décembre 1926. Caution.
nement supprimé par ordre du ma-
Bistrat de district. Cautionnement
accordé par la Cour du Banc du Roi.
Verdict d'accusation fondée au ter-
me Spécial de janvier dernier re.
mis alors aux prochain terme vu

Accusa-

   

 

l'absence de l'aceusé retenu par la*
 

EE

maladie dans un hôpital de Québec.
Il ext actuellement à St-Vincent de

| Paul purgeant une sentence de 14
uns imposée par le magistrat Mar.
lehildon des Trois-Rivières sur cul:
nabilité de vol de vases sacrées dans
l'église St-Paul d’Aylmer.

6. Harold Mulligan, Ayimer. Aceu-
meurtre de son frère. En-

quête éliminaire tenue à Hull le
> août, sous observation médicale
jpar ordre du Juge Loranger depuis
le dernier terme des assises crimi-
uclles. Il est actuellement en pri-

| son à Bordeaux.
7. Dame William Payne, rue Prin-

| cipale Hull. Accusation: Incitation
fa la prostitution. Enquête prélimi-
(naire tenue à Hull le 27 janvier
1928, Libre sous caution.

8. Prosper Courchaine, Maniwaki.
Accu. tion: Complicité dans fabri-
tation de feux. Enquête prélimi-
naire tenue à Hull, 26 mars 1928,
Libre sous caution.

9. Albert Leblane, Templeton. Ac-
cusation: Incitation à la prostitu-
tion. Enquête préliminaire tenue
à Hull 13 avril 1928. Libre sous
caution.

10. Paul Dubé, Aylmer. Accusa-
tion: Vol. Enquête préliminaire à

; Hull le 19 avril 1928. Libre sous
cation.

11. Charles Trempe, St-Pierre, de
kefield. Accusation: Homicide

d’un nouveau-né en négligeant I'ap-
porter soins requis à ‘a mère, qui
était sa fille. L'accusé est en pri-
son à Bordeaux.

12. Joseph Dubé, Aylmer. Acct
sation: Vol. Enquête préliminaire a
Hull le 3 mai 1928. Libre sous cau-
1011.

18.

sation:

 

Abraham  Léveillé»# Luc Ste-
Marie. Accusation: Vol avec eflrac-
tion. linquête préliminaire tenue
à Hull le 13 juin 1928. Libre sous

: caution.
14. Albert Devaux, Perkins. Ac-

cusation; Viol. Enquête préliminai-
re tenue à Hull le 12 juillet 1928.
En prison i Bordeaux.

15. Albert Devaux, Perkins. Ac-
cusation. Viol Enquête préliminai-
re tenue a Hull le 12 juillet 1928
Actuellement à Ia prison de Bor-
deans.

16. Ovila Robitaille, Pte-Gatineau.
Accusation. Vol a la succursale de{la banque Canadienne Nationale deja Pointe-Gatineau dont il était ge.(Tant Enquête préliminaire à Hulltle 7 septembre 1928, Libre s
er

re sous cau-

: 17. ‘Damien
| Accusation:

 
H Emond, Kazubazua.

: omicide involontaire.| Enquête préliminaire tenue à Hullile 81 octobre 1928. Libre sous cau-tion.
8. 18. Alfred Sauvé, AccusA A . ation:| Viol, Enquête préliminaire iA LOUER

Appartements neufs,
rations modernes, a

neuf, chauffé. cen-
Peut servir pour épi-
pharmacie, etc.

A VENDRE

i
>

amélio- |

Magasin
tral.
cerie,

{| le 11 février 1998.

M: 18.
M cusé de parjure dans

ÿ vile
oN |

g | !iminaire tenue à Hull

Il Hull
est .

; ment en prison. actuelle

Frank Erbert, Montréal. Ac-de parsur une cause ci-
-MêMe contre la Beach| Motor Sales d'Ottawa. Enquête pre.

à le 18 févrie1929. Libre sous caution. '20. Aurore Cousineau, Hull. Aceu-
jl | sation de parjure dans une cause du

| GomicyireAdele Parent lors du
; i 3! S assises iminel-

Maison en brique, boulevard M les. Enquête préliminaire elTaint-Joseph. Wrightville, 2 Hull le 97 mars 1929 Eile eb
on prix pour prompt @ tyel . .

acheteur, : ! ement en prison.

S'adresser à 97, rue Du Pont,
Hull, jusqu'à 9 hres du soir.
Téléphone: Sherwood 2215
ou Sherwoud 5595.

M i febvre,
21. Marie Beaulne et Philibert Le-

Montpellier. AccusCe de
meurtre par empoisonnement de Zé-
phir Viau, époux de l’accusée. En-
quête préliminaire tenue à Hull le
25 mar 1929.

22. Jack Melnstry,
sation: Vol sur
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porels ou matériels?
Venez nous consulter sans

169, rue Principale, Hull

-

VOTRE AUTOMOBILE...
Est-il assuré contre le feu et surtout les accidents?

Réalisez-vons que c’est d'urgente nécessité que d’être protégé——
advenant une poursuite pour dommages causés à autrui, soit cor-

concurrence, notre service est irréprochable.

AIME GUERTIN & CIE
COURTIERS — ASSURANCES — IMMEUBLES

retard. Nos taux défient toute  

  
Téléphone: Sher. 6568

  

  
  ©.

FC 25c.

  

Le remède de lamille
inestimable !

C’est l'époque dangereuse pour
les écoliers. Gare aux rhumes
négligés! Aux premiers symp-
tomes, la mamasage recourt
i la bouteille d’ANATUSSOL
qu'elle tient en réserve. Contre
toutes les maladies des voies
respiratoires.

La bouteille ou ermvoi tranco, sur

réception de cette somme oar

‘9 ROMUALD PICARD, Pharmacien, 164 rue du Pont - Hull. Qué.
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quête préliminaire tenue à Hull le
10 avril 1929. En prison.

23. André Léon, Aylmer. Accu-
sation: Sodomie. Condamné hier par
le magistrat Millar à subir,son pro-
cès aux assises criminelles il est ac-
tuellement en liberté sur cautionne-
ment de $500.

   mts
Vous nous l'avez demandée Sei-

gheur, celle que vous nous aviez
donnée pour notre joie; nous
vous la rendons le coeur brisé
mais sodmis à la Volonté de Dieu.

OO 

Le'10 février 1929 décédait avec la
plus parfaite soumission à la volonté
de Dieu, une mère très chérie aux
siens, Mme Adrien Filion.

Elle fut le modèle d’une mère chré-
tienne car elle à vécu sans égard aux

| douceurs de la terre. n'animant son
coeur que du devoir austère. Verser
son âme à flot, sans jamais la tarir,
se donnant sans espoir ni calcul égo-
iste et déployant un courage auquel
rien ne résistait, elle fut sans cesse a
sa tache d‘élever ses douze enfants,
dignement et chrétiennément malgré
sa maladie. Car depuis bientôt dix
ans, Dieu l'avait éprouvée dans sa
santé. Elle supporta cette épreuve
avec le plus grand courage, luttant
et souffrant sans se plaindre.
Mais il y a au-delà de deux mois,

elle dût quitter son foyer, son époux,
ses chers enfants pour aller dans un
hôpital recevoir des soins qui resté-
rent inutiles. Aprés deux semaines
de plus longues et cruelles soufffran-
ces, endurées avec abandon à la Sain-
te Volonté de Dieu, elle a quitté la
terre avec le seul regret d'abandonner
son époux et ses enfants. Mais elle
était revenue mourir parmi les siens,
dans son foyer, où elle avait toujours
désiré finir ses jours.
O vous tous, parents et amis, qu’el-

le a aimés, dites pour elle quelques
prières, en reconnaissance de sa ten-
dre amitié. En pensant quelquefois
à elle qu’une larme se verse à sa pieu-
se mémoire.

D'une amie,
J. L.

O vous que la mort a respecté jus-

qu’à ce jour, n'oubliez pas celle qui
est disparu d’entre nous, pour tou-
jours.

 

MONDANITÉS
Samedi dernier se réunissait chez

! M. David Duhaime, Chemin de Chel-
|sea un groupe de parents et d’amies
pour fêter son 45e anniversaire de
naissance.
Une adresse fut lue par sa fille,

Mme Réné Charron, et une bourse
généreuse lui fut présentée par son
fils, Philippe.
Au cours de la soirée, il y eut amu-

sements divers, entre autres du
chant par MM. N. Bélanger Théo
Sauvé, L. Boivin et Jos Lebeau tt
des déclamations par M. Jos Lebeau.
A minuit tous se régalèrent par

un succulent gouter servi par Mme
D.D Duhaime, aidée de Mmes R.
Charron, E. Dphaime et de Mesde-
moiselles I. Charron, M. et B. Du-
haime.
Tous se séparèrent très tard dans

la soirée emportant avec eux un bon
scuvenir de cette réunion si agréa-
ble.
Parmi les invités on

MM. et Mmes D. Duahime, R. Tru-
del, E. Trudel, E. Duhaime, R. Char-
ron, J. E. Charron, M. Morrissette,
E Leblanc; Milles T., Charron, B.
Bauchamp, A. et A. M. Bélanger, R.
Barnabé, J. Morrissette, À. Roy, A.
Richer, L. Vaillant, A. Valin, Y. Re-
naud, L. Bauregard, Y. Aubry, A. Ri-
chard, M. et B. Duhaime; MM. P.
Beaudoin, P. et E. Richard. O. Bé-
langer, P. Barnabé, A, Beaudoin, G.
Barnabé, À. Séguin, C. Morrissette,
E. Lachapelle, E. et L. Charron, M.
‘Bélanger, R. Fortin, W. Bughner, A.
Desjardins, P. Richer, Théo. Sauvé,
N. Beauregard, L. Galarneau, 2.
Beaudoin, L. Vaillant, Jos Lebeau, et
plusieurs autres.

AU CERCLE PAROISSIAL
DE VAL-TÉTREAU

Le Cercle paroissial de Val Tétreau
a tenu une courte assemblée diman-
che dernier ‘et on a adoptée une ré-
solution de sympathies à l’adresse de
Mme Henri Lafrance, à l’occasion du
décès de sa mère Mme Pierre Gau-
thier. La conférence sur la bonne
presse qui devait avoir lieu dans la
sacristie de l'église paroissiale a été
remise à dimanchele 19 mai. Le con-
férencier sera M. H. Laframboise,
d’Aylmer, professeur à l'Université
d'Ottawa.

nrmme®ce

ASSEMBLEEREMISE
A cause de la fête de l’Ascension,

jeudi de cette semaine Ja réunion des
Dames du dispensaire est remise au
jeudi suivant, 16 mai.
L'assemblée régulière est remise, à

la semaine prochaine. Avis aux mem-
bres.

 

  Par ordre du Président.
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Commis-Mairchands
L'assemblée qui devait avoir lieu

n'errre”l, est remise à la semaine
prochaine, à cause de l’Ascension,
sul, le 9 courant. Avis aux mem-

bres.
Par ordre du Président.

Menuisiers-Charpentiers,
Le local a siégé hier soir sous la

présidence temporaire du confrère
A. Thibault. Un bon nombre de
inembres assistent. La démission du
Président J. Bte. Laroche est défini-
tivement acceptée. Avis de motion
est donné pour des élections à -la
présidence dans deux semaines. Rap-
port des divers chantiers de l’Union
est donné. On étudie et discute lon-
guement l'échelle de salaires des me-
nuisiers-charpentiers. Motion, amen-
dement se succèdent. Il est enfin dé-
cidé de fixer le salaire des compa-
gnons menuisiers-charpentiers à 85
sous l’heure, après le ler juin, 1929.
Le bureau des examirnateurs se com-
pose des confrères Monette, Dai-
gneault, et Beaubien. Ce comtié siè-
ge vendredi, le 10 courant. Les inté-
ressés seront notifiés par lettre ,et
devront se présenter. Le salaire des
peintres est également étudié. Il ne
sera définitiveemnt arrété qua la

l prochaine assemblée. Les électriciens
étant absents leur échelle de salaire
n'a pas été discutée. Rapport du der-
nier Conseil Central est présenté. Les
demandes d'admission de MM. Art.
Gervais et Frs. Dubé sont acceptées.
Il y aura initiation générale à ia

i prochaine réunion. Les membres ne
se rapportant pas à la Bourse une
fois la semaine seront considérés
comme travaillant. Les questions de
routine expédiées, on nous invite à
assister au Cercle Benoit XV, diman-
che prochain, et l’assemblée est levée
d 10.30 hres P. M.

Le Secrétaire.

 

Ons'organise pour
le banquet Taschereau

DES COMITES SERONT FORMES
AU SEIN DU CLUB DE REFOR-
ME ET DU CLUB LIBERAL.

Le club de réforme du comté de
Hull a tenu son assemblée régulière
hier soir en son local ordinaire, la
salle Romanuk, sous la présidence de
M. J. E. Laflamme. Le club a tou“
d'abord autorisé M. A. A. Legault de
s’adjoindre un représentant du club
libéral pour aller rencontrer le pre-
mier-ministre Taschereau afin de
j'inviter à un banquet qu'on veut lui
offrir dans la ville de Hull et de
lui demander la date qui lui convien-
drait mieux. M. A. A. Legault a sug-
géré que le président du club de
Réforme, M. J E. Laflamme, et le
président du club libéral, M. Emile
Limoges. soient aussi invités a faire
le voyage comme délégués.
On a ensuite procédé au choix du

comité qui devra travailler de con-
cert avec les membres du club libé-
ral pour l'organisation du banquet
Taschereau. Ce comité est compose
de M. J. E. Laflamme, André Stai-
ford, Elzéar Duquay, l'avocat A. A.
Legault, Raoul Lespérance, Oscar
Gagnon, Eugêne Ménard, M. A. Gou-
let, Elzéar Tremblay et Eugêne Nault
e* comme substituts, MM. A. Sanctu-
tire, P. Rajotte et le directeur du
quartier 1.

Il a été décidé que l’organisation
du banquet qui sera offert à l’hon.
L. A. Taschereau soit confiée à deux
comités, l’un formé chez les membres
du Club de Réforme et l’autre chez
ceux du club libéral.
M. Achille Morin, ci-devant tréso-

rier du club de Réforme, a donné
sa démission et la charge a été fu-
sionnée avec celle du secrétaire actu-
ellement remplie par M. Raoul Les-
pérance, qui devient secrétaire-trésa-
rier. Plusieurs nouveaux membres
ont aussi été admis. ;Ç

setter

CLUBS POLITIQUES
Le club libéral-conservateur et le

club libéral du comté de Hull tien-
dront chacun leur assemblée régulié-

re demain soir dans leurs locaux res-

pectifs. Prière aux intéressés d'être

présents.
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UN FEU AUX CEDRES
Un incendit a detruit la nuit der-

nière la résidence d'été, aux Cèdres.

de M. C. Édwards, M. P. pour Otta-

wa. Les pertes sont estimées ‘1 $5,000.

Les pompiers volontaires d’Aylmer,

sous la direction du chef Télespho-

re Lortie. vinrent combattre les

flammes. Le feu a été aperçu d'a-

bord par M. Louis Dozois, qui donna

l'alarme.
Le cottage était un des plus beaux

des Cèdres et contenait un mobilier

presque complet. Il était du genre

bungalow et en bois. On ne connaît

pas la cause de incendie et les cot-

tages voisins ont pu être épargnés

grâce à l'intervention des pompiers.

1-P

 

Di 7 MAI 1929

INTÉRESSANTDÉBAT
AU CERCLE REBOUL

SUR L'ADMINISTRATION DE
FRONTENAC AU PAYS AU
TEMPS DE LA DOMINATION
FRANCAISE.

Vendredi le 3 mai, le Cercle Re-
boul de l'A. C. J. C., tenait son as-
semblée à son local habituel.

Elle s'ouvrit par des souhaits de
bienvenue aux camarades Wilfrid Le-
fort et Maurice Charlebois. Celui-ci
nous revient après une absence forcée
de plusieurs rois, celui-là s'inscrit
sur la liste des aspirants.
Un débat vint rompre la monoto-

nie des conférences, Il s’intitulait
ainsi: L'administration de Frontenac
a-t-elle été dans son ensemble favo-
rable ou préjudiciable au pays? Le
cde François Deschamps soutenait
l’affirmative, tandis que l’avocat de
la négative était le cde Fernand Mi-
chaud. Les deux adversaires s’appli-
quèrent à mettre en vedette, les qua-
lités ou les défauts du gouverneur.
Les juges tinrent leurs délibérations
après un examen serieux les trois ca-
marades préposés au jugement, les

cdes Lorenzo Sabourin, Maurice Mas-

sé et Dollard Loyer décernérent la

palme au cde Francois Deschamps,

avocat de Vaffirmative.
Le cde Jean-Yves Boulay tint son

auditoire en suspens en lui débitant

deux pièces comiques.
Les infiltrations étrangères, l’orga-

nisation c¢o la Dollard ne furent pas
reléguées au dixiéme plan.
Avant de clore la séance, on pro-

céda aux élections à l'effet de rem-
placer le cde Maurice Massé à la vice-
présidence. L’unanimité des voix se
porta sur le cde Lucien Gagnon.
Tous se retirèrent en désirant voir

se répéter ce genre de soirée.
Léon Foucault.

Secrétaire “ Ad Hoc. ”

Motion au sujet d’une
action en bornage

 

 

L'honorable Juge Joseph Demers

a rendu jugement hier sur une mo-

tion dans une action en bornage de

Vincent Doherty contre Thos. Bu-

tler, tous deux cultivateurs de Buck-
ingham, Cette motion demandait

I'homologation du rapport de Yin.
génieur expert S. E. Farley en date

du 22 janvier 1929. Le défendeur ne
contestait pas l’action, à condition 

À )
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que les frais soient communs. Le
Juge a accordé la motion, avec frais
communs, et ordonne à l’ingénieur
de poser sans délai les bornes et cela
en présence de témoins. De ce
chef il découle que l’action tombe
ipso facto. Me Jacques Fortier re-

présentait le demandeur et Me J.
C. Langlois, de Buckingham, le dé-
fendeur.
—"

Un charretier voit
son cheval se noyer

M. Emile Boyer, rue Victoria, l'a
l échappé belle hier après-midi alors
que son attelage a reculé dans un

ruisseau. Il allait déverser des dé-
chets et le cheval prenant peur 1
recula trop vite et charretier et le
reste furent précipités dans l'eau. M.
Boyer réussit à se sauver, mais le
cheval, qui appartenait à Dompierre
Frères, rue Vaudreuil, s’est noyé. Le
constable A. Anderson est venu sur
les lieux et au moyen d’un camion
parvint à retirer la voiture et le ca-
davre de la bête qui est évaluée à

err
PROMPT

SOULAGEMENT
de la Faiblesse de la Vessie et

de 1'Urinage Fréquent!

 

Agréable traitement domestique qui
produit d’heureux résultats. Un
médecin en fait usage depuis
des années pour soulager

ses patients.

Comme il fait bon dormir toute la
nuit durant et n'être pas obligé de
se lever une seule fois par suite de
‘faiblesse ou d'irritation de la vessie.

Les ennuis quotidiens, les nuits
sans sommmeil, les maux de dos et
l'irritabilité nerveuse qui résultent
des affections de la vessie affaiblis-
sent Ja santé de milliers de personnes
qui autrement se porteraient bien.

Pour jouir d’une bonne santé, il}
vous faut bien dormir et ne pas
souffrir d'incommodité le jour. Les
URATANS du Dr Southworth vous
donneront toute satisfaction si vous
souffrez des affections susmention-
nées.

Îls sont faits suivant une formuie
spéciale et servent au Dr Southworth
dans sa pratique privée depuis plus
de 50 ans, Vous pouvez vous pro-
curer maintenant les URATABS, à
peu de frais, pour usage chez vous.
Ils ont fait du bien à des milliers de
patients.
Peu importe votre âge ou les mé-

dicaments que vous ayez pris sans
succès, si vous désirez vous soulager
des affections de la vessie et jouir
d’un bon sommeil, prenez aujourd’hui
des URATABS. Ie pharmacien vous
remboursora le prix de la première
boîte si vous n'êtes pas satisfait! 
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LESÉLECTIONSEN
JUINÀAYLMER

ELLES AURONT EN JUIN. — LA
MISE EN NOMINATION DES
CANDIDATS SE FERA LE 10
ET LA VOTATION LE 17.

A la réunion du conseil munici-
pale d’Aylmer hier soir, il a été dé-
cidé que les élections auront lien
en juin, la mise en nomination des
candidats se faisant le 10 et la vo-
tation le 17. Le maire À. E. Beau-
dry et trois conseillers sortent de
charge. Ies listes électorales, qui
peuvent être vérifiées par les inté-
ressés. durant les heures de bureau
à l’hôtel de ville, seront fermées le
31 mai. A la réunion de la semai-
ne prochaine, il sera vraisemblable- ;
ment question de réduire le taux de‘
la taxe de 20 a 16 mills. Le rè-
glement de la taxe d’affaires a été
amendé en troisième lecture hier
soir de façon à exiger une licence de |
$200 de tout club opérant sous le
contrôle de la Commission des Li-
queurs de Québec. Il y en a un ac-
tuellement, The Aylmer Aquatic
Club. Le conseiller J. A. Ladou-
ceur a proposé l'envoi d’un compte à
la municipalité de Hull-Sud pour
l’usage de la salle de l'hôtel de ville
d’Aylmer comme endroit des séan-
ces dc son conseil. On demande un
loyer rétroactif de $5 apr mois de-
pris 5 ans.

Le conseiller Morin a fait adopter
une motion pour qu’Ayimer fasse

partie de l’Union des municipalités
de la province de Québec,

, La réunion a été présidée par le

bro-mai'e A. Boyle et les échevins

P. J. Charette, W. J. Lavigne, A.
Ladouceur, A, B. Leclair, N. Morin
étaient présents.

-—_—————

LA CONFIRMATION
A NOTRE-DAME

S. G. Mgr FORBES L'ADMINISTRE
HIER APRES-MIDI A ENVIRON
QUATRE CENTS ENFANTS ET
A SIX ADULTES.

La cérémonie de la confirmation
dans la paroisse Notre-Dame s’est

déroulée hier après-midi à l’église
paroissiale au milieu de toutes les
pompes liturgiques. Sa Grandeur
Mgr Forbes. archevêque d'Ottawa,
fit son entrée solennelle dans le
temple à 3 heures, assisté des RR.
PP. Bourassa, curé. et Béland.
Dans le sanctuaïre avaient pris pla-
ce les Pères Boisseault, Gratton. Gar-
neau, Sarasin, M. l’abbé René Mar-
tin, secrétaire de Monseigneur. l’ac-

compagnait et a agi comme maître
des cérémonies. -

Après avoir adressé la parole aux
confirmands. comme c'est l'habitu-
de, leur expliquant la grandeur” et
les bienfaits du sacrement qu’il al

lait leuy imposer, Mgr Forbes a pro-
cédé à la confirmation. Environ
quatre cents enfants de la paroisse
qui firent leur première --mmu-

nion vendredi dernier furent con-
firmés, aiusi que six adultes. Le
parrain et la marraine ont été M.

Amedée Buteau, directeur de l'école
technique, et Mme Buteau.

La cérémonie s’est terminée vers
4.30 heures par la Bénédiction du
Très Saint Sacrement donnée par
Monseigneur lui-même. Le chant a
été fait par la chorale du collège
Notre-Dame.

Mgr l'archevêque reviendra dans
la paroisse Notre-Dame les 29 et 30
juin, pour sa visite pastorale offi-
cielle.

  

RÉUNION DU CONSEIL
DANS HULL-SUD

Le conseil municipal de Hull-Sud
s'est réuni hier après-midi à l'hôtel
de Ville d’Aylmer sous la présiden-
ce du maire W. Maxwell et tous les
conseillers étant présents. Le vérifi- |
cateur des finances, M. George
Welsh, a présenté son rapport qui a
été approuvé. La comptabilité est te-
nue en parfait ordre et le crédit en
revient au secrétaire-trésorier, M.
William Stewart. A l'avenir, soit a
partir de 1930, les élections munici-
pales seront tenues en mai, au lieu
de janvier. Le bureau de votation
no 2, à l'école Perry, devient le bu-
reau no à et l’école Simmons portera
le no 2 aussi comme bureau de vo-
tation.
Le maire a annoncé que des pro- |

cédures seraient prises contre ceux
qui n’ont pas payé les licences de
leurs chiens, qui devenaient échues
le ler mai, et les intéressés s'expo-
sent à une amende de $10.
Un nouveau rôle d'évaluation sera

préparé en juin par les estimateurs
George Radmore, J. Perry. Alonzo
Allen, afin d’éviter les difficultés qui
se sont produites aux dernières élec-

:crée à -une souscription de

Ou se plaint surtout à ln

LA CRUE DES EAUXCO
DES DOMMAGES CONSIDÉRABLES

 

Pointe-Gatineau et lon
échos de ces plaintes parviendront au gouvernement da Québec,
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MENCE A CAUSER

—
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rapporte que les

l’inondation rapide étant attribuée à l'ouverture des écluses des
barrages sur la Gatineau.

TENDANCE
————--- ces »

L'eau à monté de 18 pouces
d'hier mutin à hier soir à la Pte-
Gatineau. Cet avant-midi, elle res-
tait stutionnaire, comme elle l’est
demeuré la nuit dernière. La crue
s’est arrètée le soir. Ce matin elle
avait une tendance à
mais n’a pas varié pour la peine.

Des dommages considérables sont
déjà causés par cette élévation rapi-
de qui a pris les gens par surprise
et que l’on attribue à
des écluses des barrages sur la Ga-
tineau. Les parties les plus basses
du village, au sud et à l’ouest, aux
extrémités des rues Jacques-Cartier
et St-Jean-Baptiste, sont inondées
et l’eau s’y trouve dans une propor-
tion de deux à quatre pieds selon le
uiveau du terrain. De soixante à
soixante-quinze habitations sont af-
fectées. Plusieurs perdent du bois
de chauffage dont ils avaient fait

provision,

Les citoyens de lu Pointe sont
for! affectés par cette inondation et
l’on rapporte que des protestations
voni se faire entendre par l’inter-
médiuire du conseil municipal au-
près du gouvernement de la provin-

ce contre la façon d’agir de la Com-
pagnie qui ouvre ainsi soudaine-

ment ses écluses et inonde des ter-
ritoires entiers. Dans des maisons,
il y à 2 pieds d’eau.

Autrefois, nous a-t-on dit, il est
arrivé que l'eau a monté beaucoup,
mais cela se faisait lentement, de
sorte que les gens la ‘‘voyaient ve-

nir”’ et pouvaient faire des prépa-
ratifs en conséquence. Mais une
élévation aussi rapide que celle de
cette année, semblable à cells de
l'an dernier. ne peut que causer de

du reste.

Les occupants des habitations
dans le territoire inondé communi-
quent avec le monde extérieur au

Le comité des hommes
pour cette souscription

La semaine au 12 mai sera consa-
$15,000

pour acheter des effets mobiliers des-
tinés à remplacer ceux qui furent
détruits dans l'incendie de l'hôpital
du Sacré-Coeur, le 25 décembre der-
nier. Femmes et hommes de Hull et
des environs rivalisent d’une façon
généreuse pour que l'objectif de cette
campagne soit pleinement atteint
Voici les noms du comité des hom-

mes: présidents d'honneur, Le R. P.
Pourassa, O. M. I, curé de Notre-
Dame, MM, les curés J. A. Carrière,
'V. F., de St-Rédempteur. J. A. La-
rocque .de Wrightville. J. A. Lom-
bard, de Val-Tétreau. M. le chanoine
Archambault, curé de la Pte-Gati-
neau, MM. les curés Racan, de Des-
chênes. J. R. Guindon. de Gatineau
Mills; les révérends Crothers, recteur
de l'église Anglicane St-James, et
Extence, recteur de la Cushman Me-
morial Presbyterian Church.

MEMBRES DU COMITE EXECU-
TIF

re, M. F. A. Labeiie, notaire.
Secrétaires: M. Théo. Lanctôt,

Léon Leblanc. ‘
Trésorier: M. H. A. Champagne.

DIRECTEURS:—
Quartier 1— M. H. Moncion, M. T.

F. Taylor.
Quartier 1A— M. S. E. Dussault,

M. J. E. Laflamme.

Quartier 2— M. H. Blackburn.
Quartier 3— M. Ls. Bertrand, M.

C. V. Ceasar.
Quartier 3A— Jos. Thivierge.
Quartier 4 M. Albert Lafléche,

M. J. V. Cholette, M. D. Robertson.
Quartier 5— A. W. Monette, M. LS

Cousineau.
Pointe-Gatineau:— M .Louis Cou-

sineau, avocat.
Comité de Publicité:
M. J. A. Larose. M. H. Lessard, M.

Paul Cusson.
Comité des Médecins & Dentiste:
Dr Carroll Laurin, Dr F. A, Du-

mas.
Comité des Dames:
Madame Kelly, madame

rien.

H.

G. Ter-

L’AVANCE DE L’HEURE
A LA PTE-GATINEAU

Le conseil municipal de la Pte:
Gatineau, siégeant hier soiv en sé-
ance régulière, a décidé d'adopter
l'avance de l'heure ainsi que Hull
et Ottawa l'ont déjà fait.
Demain, aura lieu la mise en no-

mination des candidats aux élec-
tions municipales pour pourvoir au
remplacement du maire el de trois

conseillers sortant de charge, et qui,

dit-on, seront tous de nouveaux sur

  les rangs. Cette formalité sera rem-

—ets

reprendre, ,

l'ouverture

grands dégâts comme il en arrive!

Présidents: M. Théo. Lambert, Mai- :

A BAISSER

"moyen de canots et chaloupes. Un
Quai bordant la rue Jacques-Cartier
a été emporté et le pont Moreau.

y Tue St-Jean-Baptiste, est fermé à la
circulation et ‘chargé’ afin qu'il ne

; soit pas enlevé.

A MANIWAKI

L'eau. qui avait monté de 9 piads
en 34 heures, par suite de l'ouver-
ture du barruge de Bitobe, diman-
che, s'est retirée de % pouces envi-
TON, à compter de minuit hier soir,

pay suite de la régularisation du dé-
| pit au moyen des écluses. Une dizai-
ue de maisons, trois Magasins et un
garuge souffrent de l'inondatiou.
qui n'a pas encore fait de domma-
ges considérables.
Le chemin de 16 milles conduisant

i Lytton est sous quutre pieds d'ean

et la circulation v est impossible,

J. Gurney, nn cultivateur de l'endroit.

a perdu un de ses chevaux en y pas-

sant. Le grand chemin entre Mani-

waki et Hull est aussi impratica-

ble, Tean le recouvrant de deux a

quatre pieds cn certains endroits.

A Bryson, il y a une dizaine de

pouces d’eau sur lu route bordant la

rivière. A Quyon € à Campbell's Bay

on dit que 'inondation est moins con-

sidérable que l'an dernier. Quelques

collages sur la route de Britannia

ont subi des dommages.

Depuis samedi, le niveau du lae

Deschênes s'est élevé de trois pouces

environ et il faut s'attendre à une

crue un peu plus abondante avec la

descente des eaux du nord, au milieu

ou vers la fin du présent mois, d'ha-

bitudé. Aux Cèdres cet à Wychwood,

dus cottages sont atteints pur les on-

des.

{ A Hawkesbury. l'eaur esl aussi hau-

te que l'an dernier et nu pus en-

core cmpêéché le fonctionnement des

finoulins, qui ne seralont affectés que

par une crue supplémentaire de 18

pouces environ.

 
plie de 10 heures à midi, demain, à

l l'hôtel de vile, ou de 11 heures à

1 heure er. se basant sur l’avance de
l'heure. La votation aura lieu lundi

prochain.

Environ trente-"uit
ajoutés sur les list. -

noms ont élé
électorales.

COUR DU MAGISTRAT
Francois Patry. 173 rue inval, à

compuru ce matin devant le wagis-

trat Achim et a été condamné a 1
mois pour vol d'une lunette d’appro-

che de $10 à Albert Lunctôt, 7 rue
Victoria, Germaine Cadieux a été
condamnée à trois mois et aux frais

 

pour vagubondage. Paul Morneau,

rue Ste-Hélène, à été condamnée
aux frais ou à & jours »our assaut

simple sur sou épouse. Alfred Four-

nier, accusé de deux vols, de pneus
chez Simon Nush, a comparu pour
examen volontaire el à été renvoyé
aux assises pour procès, de même

que René Donuis, accusé de vol de
bijouterie chez Guindon, rue Prin-
cipale. Ces deux derniers ont pour
{avocat Me J. Daoust.

 

Délégués à Montreal
pour ce dimanche

| L'exécutif de l'Amicale des an-
ciens élèves du collège Notre-Dame
s’est réuni hier soir et a pris con-

naissance d'une invitation de parti-
ciper dimanche. 13 mai, à la réunion
annuelle de la Fédération des Ami-
cules des anciens élèves des Frères
des Ecoles Chrétiennes. On a nom-
mé comme délégucs de l'Amicale de
Hull: MM. Raoul Déziel, président,
A. W. Monette, II. Léon Leblanc.
Näizaire Bonneville. A, Arthur Va-
lin.

Les comités d'organisation de la
fC  unnuelle de l'Amlicale de Hu
qui aura lieu le dimanche du 26 mai.
ont fait rapport dn travail accompli
jusqu'ici et tout fait prévoir que la
célébration aura un beau succès.

008

 

Pas de consultation jeudi
Jeudi de cette semaine, fête de

l'Ascension, il n'y aura pus de con-
sultation pour les irowrrissons an
Digpensaire. Tes méres de la pu-
roisse Notre-Dame pourront venir
mercredi après-midi avec celles de
Val-Tétreau et de St-Rédempteur.

 rtpmrm

Un avocat fit payer très cher une
consultation à une demoiselle qu'il
voulait épouser; comme elle le lui
reprochait:

—dJ'ai voulu, lui dit-il, vous faire
sentir combien la profession d'avo-
cat est lucrative, afin que vous com- | preniezque jesuis un bon parti.

 

LIQUIDATION DU STOCK DU

Par J.-B. PHARAND, Prop.
174-176, rue Du Pont, Hull
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LES CIRCUITS
coursLUNDI

Heilman, Tigers, 2; Lazzerri,
Yankees, 1; Meusel, Yankees,

1; Goslin, Sénateurs, 1; Terry,
Géants, 1; Jackson, Géants, 1;
Fullis Géants, 1; ilson, Car-
dinaux, 1; Picinich Robins, 1;
Cullop, Robins, 1; Shaner,
Reds, 1.

LES MENEURS
Américaine: Gehrig, Yan-

kees, 6; Ruth, Yankees, 4; Geh-
ringer, Tigers, 4; Simmons,
Athlétiques, 4; Foxx, Athléti-
ques.

Nationale: Jackson, Géants,
5; O'Doul, Phillies, 4; Ott,
Géants, 4; Harper, Braves, 4;
Wilson, Cubs, 4; Hornsby, Cubs
4; Hafey, Cardinaux, 4.

Total: Nationale, 75; Améri-
caine, 63. Grand total, 138.       

FALK GAGNE
UN BEAU DUEL

Doc GAUTRE.,U POUSSE LE
COUP QU: FAIT COMPTER
L’UNIQUE POINT DE LA JOU-
TE.

MONTREAL, 7—Le Royal a triom-
“yuë de Reading par 1-0, dans un
combat sensationnel, lundi Aaprès-
midi, après un splendide duel entre
Falk et Green.

Les Royaux gagnérent brillam-
ment. Falk lui-méme ouvrit la por-
te à la victoire. Un homme était
mort lorsqu’il vint au bâton et tapa
un simple au centre. Urbanski pous-
sa un rude coup à Jurgess et, au lieu
d'être pris dans un double-jeu, des
coureurs furent sains et saufs.
Doc Gautreau, héros de plusieurs

engagements se distingua alors en

faisant compter Falk au moyen d'un
beau simple au centre.
Le résultat officiel ::
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Urbanski, ca. .
Gautreau, 2b. .
Henry, 1b. . .
Gulley, cd. . .
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Totaux . .. . . 42 1103622 ©
x-Un hors jeu quand le point dé-

cisif fut compté.
Résultat par manche::

Reading. . . 000000 000000—0 6 ©
Montréal . . 000 000 000 001—1 10 ©

Sommaire
Points sur coups de

Deux buts, Urbanski. Sacrifices,
Gautreau, Whitman. Buts voies—
Gautreau, Fowler, Gaudette, Haines.
Laissés sur les buts, Reading, 7;
Montréal, 14, Double-jeu, Falk à Ur-
banski à Henry. Buts sur balles de
Greene, 4; de Falk, 3. Retirés par
Greene, 2; par Falk, 2. Arbitres, Car-
roll, Derr et Clarke. Durée, 2 heures.

— —pe

Gautreau.

 

Mes nerfs ne m’empêchent |=
PLUSde conduire dans.

 

Rien n’enlève plus effectivement
cette tension nerveuse que la gomme
Wrigley’s. Les automobilistes ont
découvert que mâcher en conduisant
leur procure du calme. L'action
saine et purificatrice de la gomme
Soleaerafraichit bouche et

es nerfs.

 

"Un groupede sportifs en vue
à la partie de dimanche.
—Confiance dans le suc-
ces.

LA VALEUR DE CE
SOLIDE ST-DENIS

Edouard-A. Vinet, vaillant sportif
montréalais et président du club de|
balle Hull-Ottawa, est enchanté de
la réception qu’a faite à sa troupe,
à l'occasion de la partie initiale de
la saison, la population de la localité.
“En vérité, fit-il remarquer au

“Droit”, ce fut un magnifique succès
sportif, si ce n’en fut pas un finan-
cier. Dites aux gens de Hull et d’Ot-
tawa que je suis satisfait des résul-
tats de la première journée, car la
température n’était guère propice.”
“Vous pouvez être assurés, ajouta-

t-il. que nous ferons l'impossible
pour donner aux amateurs du sport
de calibre supérieur. Nous avons de
bons joueurs et nous comptons sur

eux jusqu'à la fin de la saison.”
SPORTSMEN EN VUE

Plusieurs magnats de la ligue Pro-
vinciale ont assisté à la partie d’ou-
verture entre Hull et Québec. On re-
marquait, entre autres, MM. Gaston
Nolet, président du circuit; Jean
Barrette, agent de publicité pour
Montréal et du personnel du “Petit
Journal”; Art. Bachand, p: ésident du
club des Trois-Rivières; L. Côté, pré-
sident du club Québec.
Tous, M. Nolet surtout, sont con-

vaincus que la ligue remportera un

vif succès,
Interrogé sur la situation a Hull,

M. Nolet répondit que, s’il lui est
permis de juger par l’enthousiasme
de la première journée, l’entrepr:se
rencontrera l'approbation et le gé-
néreux concours des amateurs de la
région.
“Les débuts seront peut-être dif-

ficiles, dit-il, mais M. Vinet n'aurs
pas à se repentir de son geste, quand
la saison sera plus avancée.

L’ATOUT LOCAL

Chief St-Denis, lanceur érnérite,
est sans contredit l'atout des Séna-
teurs Géants. Son jeu contre res
Chappies, dimanche, le met au rang
des plus habiles manieurs de balle
au pays. Il a un assortiment de
courbes et un contrôle difficile à sur-
passer.
On n'a qu’à se rappeler son travail

dans deux ou trois manches lorsque
ses confrères l'avaient placé dans une
vilaine situation à cause de leurs er-
reurs. Dans la deuxième strophe, il
éventa deux hommes de façon super-
be: il éventa ensuite Dudley dans la
troisième période et fit voler John-
son alors que Hobson était rendu à
3e sur des erreurs de Rockburn, Cou-
turier et Chouinard.
A la quatrième, St-Denis éventa

Smith avec trois hommes sur les

buts.

En somme, le grand St-Régis a.
fait mordre treize hommes au dâ-
ton, ce qui est une performance ex-
ceptionnelle si l’on considère la v?-
laine température.

UNE PERTE
Bert MclInenly. 3e-but des Séna-

teurs, ne jouera peut-être n° à
nos parages cette année. On dit qu’il
s’est enrôlé sous la bannière d’une
équipe professionnelle de l'Ouest
pour la saison et qu’i) partira -sous
peu.
pre

L’ARBRE DE
LA SCIENCE

Choses diverses du domaine
sportif qu'il est bon de

connaître.

 

Sir Barton, fameux coursier de J. K.
L. Ross ,fut le seul pur-sang qui dé-
crocha consécutivement le Preakness, le
derby du Kentucky .et -les Stak: Bel-
ms a est maintenant au rep en

Burt Shotton, gérant des Phillies, du-
rant 1'été, vend des polices d'assurance
4 Amherst, Ohio, pendant Ila saison
morte. On le dit bon vendeur.

* * *

Horace Lise\lee, lanceur, et Heinle
Wagner, instructeur, tous deux avec les
Boston Red Sox, naquirent le même
jour, le 23 septembre. Wagner vit le
jour en 1881 et Lisenbee en 1903.

*

Pat Crawford, recrue des Géants, tapa
trois circuits dans une exhibition au
cours de la saison d'entraînement. Deux
de ces coups vinrent alors que les sacs
étaient pleins.

» & #
Dick Wade, voltigeur du club Atlanta,

fut le champion cogneupr de circuits
de l'Association Américaine en 1928. Il
en hissa 24 et tous sur son propre ter-
rain.

. #* =
Un mineur de Walsall, Angleterre, âgé

de 23 ans, a dépensé en quatre ans,
aux courses de chevaux et de chiens, la
somme de $2500 qu’il avait reçue pour
le dédommager dun accident de travail.

T.-G. Gunter, de San Saba, Texas, est
âgé de 85 ans, mais 1l est encore assez
actif pour lancer un défi à n'importe
quel octogénaire pour un match de boxe
ou de lutte ou une, course à pieds.

Joe Lillich, champion poids lourd
amateur de la Nouvelle--Angleterre, ven-
dait autrefois des journaux et ‘revues.
Une fois il refuss un chèque que lui

- |3—Colossal,

 

  
TED BUTLER, du Monarch A.C, de
Toronto, qui prendra part au ma-
rathon de Stamford Bridge en An-
gleterre.

LES COURSES
EN MARYLAND

GOOD-AS-GOLD ENLEVE LE PIMLICO
HOMEBRED. — LES FAVORIS A
L'HONNEUR DANS LE SUD.

PIMLICO, 7 mai:—Malgré un mauvais
démarrage, Good-as-Gold, I'excellente
pouliche de Mme Walter Jeffords, con-
tourna son champ dans le stake Pimli-
co Homebred, de $2,000 ajoutés, disputé
ici lundi après-midi et s’en fut à une
victoire d'une longueur et demie sur
Mint Airy, à W. S. Kilmer.
Le vainqueur fit les quatre furlongs

et demi en 55 2-5 secondes et rapporta
$3,370 a4 son propriétaire.

Colossal, a J.-E. Davis, fut troisiéme,
une demi-longueur plus loin.

LES RESULTATS
Première Course

 

1—Uptown Lad, Pascuma, $4.70, 3.10,
2.80; 2—Pro Tem, Erickson, $4.90, 3.80;
8—Notus, Byrne, $5.30, Temps, 1.02 1-5]
pour les cing furlongs.

Deuxième Course
1—Black Diamond, Schaefer, $7.90,

4.10, 3.10; 2—Glen Wild, D'Donnell, $3 -
70, 3.30; 3—Buckrill, MeGinnis, £4.00.
Temps, 1.48 1-5 pour le 1 1-16 mille.

Troisième Course
1—Mowlee, Catrone, $4.50. xx, XX;

Sortie, O’Donnell, xx, xx; 3—Pink 12
McGinnis, xx. Temps, 147 1-5 pour le
1 1:16 mille.

‘Trols partants seulement.
Quatrième Course

1—Ggod-as-Gold, Fields, $3.00. 2.80,
2.80; 2=*Mint Alry.- Johnson, $11.80;-6.70;

Pascuma, $5.30. Temps, 55
2-5 secondes pour les quatre furlongs et
demi.
. Cinquième Course
1—Drawing Board, Palumbo, $7.10, 4.10,

3.00; - 2—Euphrates, Schacstzr, $6.20, 3.80:
3-_Mimic, Zateslo, $2.50. Temps, 1.56 1-5
pour le mille et un furlong.

Sixieme Course
1—Watkinson, Zateslo, $6.10, 370, 2.20;

2—Lucky Drift, Morrison, $8.20, 6.00; 3—
MacMaxim, Lamberson, $12.30. Temps,
1.14 3-5 pour les six furlongs.

Septième Course
1—Milaria, Slate, $21.60, 9.60, 6.60; 2—

Soucy Sue, Johnson, #840, 5.40; 3—Ja-
ne Rinehart, Morrison, $4.20. Temps, 1.48
pour le mille et 70\erges.

JEWELL MENE-
LE CONCOURS

LE TOURNOI DE GOLF BRITAN-
NIQUE S'OUVRE AU MILIEU
D'UN OURAGAN.

 

MUIRFIELD, Ecosse, 7—Le grand
concours de golf britannique s'est
ouvert ici lundi sous des auspices peu
heureux car le grand vent prenaît
des proportions d’ouragan.

Il se fit néanmoins du bon travail
tant chez les amateurs que chez les
professionnels. Voici les principaux
résultats de la première manche éli-
minatoire:
Fred Jewell, Grande-Bretagne... 72
Bob Cruickshand, Etats-Unis . . 73
x-Geo. Von Elm, Etats-Unis ... 73
R.-A. Whitcombe, Grde.Bretagne
Léo Diegel, Etats-Unis . . . . . 4
Walter Hagen, Etats-Unis . . .
Abe Mitchell, Grande-Bretagne.
x-Cyril Tolley, Grande-Bretagne
Archie Compstoh, Gde-Bretagne.
Albert Whiting, Grde-Bretagne..
Aubrey Boomer, G.-Bretagne .,
George Duncan, G.-Bretagne ..
Jose Jurado, Argentine ........
Au nombre des autres qui se sont

qualifiées, on remarque Arnaud Mas-
sy, de France, Gene Sarazen, Johnny
Farrell, Phil Perkins, Fred Robson,
Ted Ray et Al Espinose.
x-Amateurs.
rt

LE ST-CHARLES SE
MET À L'OEUVRE

L. RICHARD APPELE A LA GE-
RANCE DE CE BON CLUB IN-
DEPENDANT.

 

Le club de balle molle St-Chartes,
de la ligue Indépendante, s'est reor-
ganisé pour la prochaine campagne
avec une solide administration com-
posée du capitaine L. Richard, du
gérant L. Martin et du secrétatre-
trésorier J.-A. Chatillon.

Les Saints ont déjà eu deux bons
exercices, samedi après-midi et lundi
soir, et tout porte à croire qu’ils se-
ront un facteur dans la course au
championnat.

La direction annonce une auvre
sortie pour mercredi soir au même
endroit. ‘Tous les intéressés -- sont  présentait Henry Ford! Joe aime à rirel

LJ

priés d’éêtre au poste.

Le club Bordeleau met le],
grappin sur de vaillants
ouvriers pour la prochai-
ne saison.

VIF ENTHOUSIASME
"CHEZCE TROUPEAU

Ceux qui ont renconuré “kod” La-
rosque dans la rue Dalhousie, hier
soir, ont dû se demander à quoi il
pouvait bien penser car le gérant de
l’équipe de balle molle Bordeleau
semblait être absorbé dans une mé-
ditation profonde. Une fois de plus
les apparences furent trompeuses car
sa démarche ne dévoilait certaine-
ment pas ce qui se passait en lul.
Car le coeur gai et l’esprit tranquille
“Rod” s’en retournait chez lui satls-
fait du beau succès qu’il venait d’ob-
tenir.
En un mot, les contrats dûment

signés de Roméo Valiquette, Emilien
Savard et Sylvio Lacombe reposalent
en sûreté dans la poche intérieure
de son manteau. Ces trois spahis ont
fait leurs preuves avec le Bordeleau
l'an dernier.
Roméo Valiquette est un jeune

athlète qui, à l’âge de 20 ans, posse-
de déjà une expérience assez const-
dérable dans le domaine du sport.
En 1926, il faisait partie du club de
hoquet Rialto de la ligue Canadien-
ne; l’année suivante il passa au
Notre-Dame de l’Indépendante et au
cours de la saison qui vient de se
terminer, il se démontra la plus bril-
lante étoile du La Salle Junior de la
ligue da la Cité.

HOMME RECHERCHE
Il est fort probable que les ma-

jeurs l’enrôleront l'an prochain. A la
balle molle, il joua pour le Notre-
Tame de la ligue Intercercie pen-
dant trois ans et l’an dernier avec
le Bordeleau il a obtenu la jolie
moyenne de .364 au bâton, en plus
de jouer plusieurs parties sensation-
nelles et au champ droit et au pre-
mier but.
Les partisans de l’équipe canadien-

ne-française se rapelleront sans dou-
te avec joie, la fameuse glissade de
Roméo à la plaque, dans la dernière
manche de la joute entre New-Edin-
burgh et Bordeleau, l’an dernter,
glissade qui compta le huitième point
de son équipe, assura une victoire
sensationnelle de 8 à 7 et donna le
championnat de la deuxième demie
aux Rembourreurs de la rue Sussex.
La gérance compte beaucoup sur son
service au cours de la prochaine
campagne.

Emilien Savard est un joueur de
champ dont les services sont recher-
chés par à peu près tous les clubs
de la localité, mais à cause de son
excellente saison avec Le Bordeleau
l’an dernier, il a cru bon de s’enrô-
ler de nouveau sous sa bannière cet-
te année. Emilien n’a que 19 ans
et pèse 150 livres; il a un bras puis-
sant et est très vite sur ses jambes.

SOLIDES COPAINS

Il joue le hoquet, Ia balle aux ba-
ses et est un fervent de la course,
de la boxe et de la nage. ‘Il a un
avenir brillant devantlui et son Jeu
sera suivi de près par les experts au
cours de la prochaine campagne.

Sylvio Lacombe s’est révélé une
trouvaille merveilleuse dès ses pre-
mières parties avec le Bordeleau en
1928 et son travail au cours de cet
été éclipsera sans doute tous les re-
cords. Les critiques Jui concèdent la
palme lorsqu'il s'agit de jouer le
champ gauche, il possède un bras
puissant et frappe comme un démon.
On le surnomme à juste titre le

“Babe Ruth” de la balle molle. Il
n’est âgé que de 19 ans et pèse 175
livres. Il joue admirablement bien
la balle au mur, le palet et la balle
aux bases. En un mot, Larocque a
fait un bon coup lorsqu'il a zgné ce
copain, et il peut être fier d'avoir
enrôlé ces trois satellites sous la ban-

 

 
‘ Giddings. ’

— LAROGQUE ENROLE TROIS
AUTRES COPAINS POUR LE
CLUB DES REMBOURREURS
 

 

 

JOHNSON MALADE
CLEVELAND, 7. — Walier

Johnson, gérant des Sénateurs,
est retenu à sa chambre à l’hô-
tel Cleveland par une attaque

de grippe.
Il n’a pas accompagné son

équipe à Détroit,

 

    
ANUTUALITE
DANS L'ARENE

LE FORESTIER ETEND SON AC-
TIVITE EN FONDANT UNE E-
QUIPE DE BALLE ‘MOLLE.

  

Le Forestier qui cet hiver organisa
une équipe de raquettes vient d’éten-
dre son”éhamp d’action-en introdui-
sant une équipe de balle molle dans
la ligue de la Cité. '
Voulant ‘être encouragé.dans toutes

les branches sportives dans lesquelles
il prendra part, le Forestier a réuni
pour sa première saison une équipe
de premier ordre. Quoique ne pouvant
comme son confrère de la basse ville
faire descendre des cieux des étoiles
et des météores, il n’en a pas moins
réuni une bande de guerriers qui fe-
ront voir de rudes à bien: des équi-
pes. Possédant les deux Potvin, les
deux Charron, Hector Gauthier ‘et
bien d'autres, il ne sera certes pas un
tampon et ceux qui viendront l’en-
courager seront sûrs-de voir sinon des
constellations, au moins une équipe
dont le cri d'action est:  “ Un pour
tous, tous pour ün. ”

. SOLIDE DIRECTION
Le Forestier a voulu en fondant son

équipe. que chacun. de ceux qui lui
appartiendrait soient non seulement
des joueurs mais aussi des camarades,
qu'un encouragement mutuel et cons-
tant soit l’ordre de chaque jour etde
chaque partie. Avec un tel esprit-de
corps, il n'y a aucun doute que le
Forestier d’ici à la fin de la saison
fera certaînement parler de lui.

Il serait inopportun de donner à
présent -le complément de l’équipe
mais nous réservons d’heureuses sur-
prises à nos partisans. Le comité
s’est dépensé sans compter pour re-
cruter des joueurs qui sauront porter
haut les couleurs du Forestier.
Voici'la liste des membres compo-

sant la‘direction générale du Fores-
tier et celle de l’équipe de balle molle:
Président honoraire: M. Frank Plant

Président: M. O.- Létourneau.
Vice-président: M.-H. Ménard.
Secrétaire: M. O. Bureau. }
‘Trésorier: M. E. Lachaine. -
Gérant: M. S. Desjardins. .
Gérant-Adjoint: M. A. Beauchamp.
Entraîneur: M. H. Gauthier.
_——

BASS VAINQUEUR
NEW-YORK, 7. — Benny Bass,

poids-plume. de. Philadelphie, a rem-
porté une victoire facile. sur Peter
Mack, de Jersey City, dans un -com-
bat de dix rondes àl'aréna St-Nico-
las, lundi«soir.

HOTSPUR GAGNE-
LONDRES, 7. — Le Tottenham

Hotspur a battu-Millwall, par 5-0,
dans le dernier match de la coupe
de ballon emblèmedu-championrat
de Londres.

  

  

 

 

niére des Rembourreurs de la rue
Sussex.
Cette trinité forme un noyau puis-

sant qui, ajouté au duo Roy-Ladou-
ceur, augmentera sensiblement les chances du Bordeleau cette année.

 

   

UN AUTRE CANDIDAT

 
Master Bobbie, cheval hongre de trois ans.issu d'Old. Koenig-Isa- .

dora III, qui portera les couleurs dc R. W. R.. Cowie dans la King's:|
Plate. 11 est a l'entraînement à Woodbine sous.Aa tutelle ‘ de Harry ‘

  
  

LEE BURKE, 2c-but du Maple Lear,
dont on fait un bel éloge. NH a
tapé plusieurs coups opporiuns
pour Toronto, depuis l’ouverture de
la saison.

 

emteteer

DE BONS COPAINS
VIENDRONTEN VILLE
LA LUTTE DANS HULL EST UN
PROJET QUI PLAIT AUX AMA-
TEURS.

L’heureuse nouvelle que nous au-
rions de la lutte dans Hull a été re-
que avec enthousiasme.

Etant donné le peu d’espace qu’il
y a sur la scène du théâtre Eden où
les représentations se seront don-

nées, la direction a cru bon” de ré-
server pour les amateurs les dix
premièrts rangées de l'orchestre au
prix de $1,65 incluant la taxe; les
vingt autres rangées de’ l’orchestre
seront réservées au coût de $1.10 et
l’admission générale sera de 85c.
Aucun doute que les lutteurs qui

seront au programme sauront don-
ner satisfaction à- tous les ama-
teurs.

I! est rare que nous puissions a-
voir quatre’ poids lourds dans une
même représentation. Dans la semi-

finale entre “Abe” Kaplan et Ned
Maguire, ces deux Iutteurs pésent
230 livres chacun. Il est surprenant

lutteurs peuvent développer: dans
leur travail.
La finale entre Deglanne et “Cow

Boy” Rogers est pratiquement la
.meilleure attraction que l’on puisse
avoir. Ces deux lutteurs ” de sont
déjà rencontrés une fois à Montréal
et le champion Deglanne a eu tout
son raide. pour pouvoir gagner une
chute. Cette finale sera ‘deux ‘chu-
tes sur trois et une limite de deux
heures. .
Les billets sont maintenant en

vente et l’on pourra s’en procurer
soit au théâtre Eden ou chez Fortin
et Gravelle, angle des rues- Principa-
le et du Pont.

=———

LEWINDSOR FERA
DES CHANGEMENTS

LES CHAMPIONS DE LA LIGUE!
CANADIENNE PERDRONT PLU- |
SIEURS BONS HOMMES.
WINDSOR, 71,—Pendans qu'ailleurs

on s'occupe de balle, ici. on parleen-
core ‘de hoquet. Les Bull Dogs ont .
gagné le championnat dé la ligue Ca-
Nnadienne en. battant l’Olympique de.

soucier fort peu du sport d’été; ils;
n’attendent que la venuede l'automne||
pourrevoir leur club à loeuvre.
Mais'il y aura de forts changements

surl’équipe de l’an dernier; cing“jou-|
eurs au moins ne seront pas En cos-|
tumepour Windsor.
Jack Arbour et Mike Neville ont été’

vendus au Montréal, qui rappelait en
même temps Happy Emms et Frank
Carson. Eddie Rodden, propriété des
Bruins de Boston, a aussi regu ins-

jeur l'automne prochain.

de voir l’agilité et la vitesse.que ces

 
Détroit, et les amateurs sentblent se Sy

truction’ de se rapporter au club ma- |

 

 

MERCI
ST

M. le Rédacteur Sportif,
Le Droit, Ottawa,

Cher Monsieur,
Je suis chargé par le comité

d’crganisation de vous trans-
mettre les plus sincères remer-
ciements du club de Raquette
Le Foresestier pour l'excellen-
te publicité que vous nousavez |f
donné dans votre journal pour |
le euchre du 26 avril.

Inutile de dire que l’aide ap-
portée par cette annonce aété
un facteur dans le succès de
cctte entreprise et nous vous
en sommes très reconnaissants.

Veuillez me croire, cher Mon-

sieur,

Votre tout dévoué,
(Signé) Secrétaire du Club de

Raquette Le Forestier.      

 

MELSFT PALAVE

LES TROIS SACS:
NEW-YORK REMPORTE UNE AU-
TREVICTOIRE SUR LES WHI-
TE SOX.—HEILMAN SE DE.

- VOUE.

Les Yanks ont. enfilé leur trois-
ième victoire consécutive sur Chi-
cago, lundi après-midi, obtenu la
décision à la 10e manche grâce au
circuit de Meusel qui balaya les
sacs. ;
Les Sox se rallièrent dans la 10e

mais Hoyt sauva la situation.
Les deux- circuits de Heilman ont

assuré à Détroit une victoire de #4
sur les Red. Sox.
Washington déclasse Cleveland

par 13-5 dans la dernière partie de
leur série. Gosselin réussit un cir-
cuit.
La joute Philadelphie-St-Louis fut

contre-mandée à cause de la pluie.
LES RESULTATS

A Détroit:—
Boston ......:.000 011 002— 4 10 0
Détroit ....... 201 020 03x— 8 13 0
Batteries: -M. Gaston, Bayne et A.

Gaston; Carroll et Shea,
A Cleveland :—

Washington  .000 0101 101—13 14 2
Cleveland ....000 101 003— 5 84

. Batteries: Braxton et Tate; Hol-
loway, Grant, Moore et L. Sewell.
A Chicago:—

New York ....010 100 010 4—7 13 0

Chicago ..... 010 000 020 3—6 14 0

Batteries: Heimach et Jorgens,
‘Dickey; Weiland et Berg.

L’UNIVERSITÉ TRIOMPHE

Le club Interscolastique de 1'U-
niversité a blanchi hier l’Otrawa-
Est Ile par .un pointage de 22 à 0
dans une partie de Balle aux bases

 

‘Conrad Charet a brillé comme lan-
ceur.

- Ce club de l’Université qui est
composéde joueurs en bas de 17,
ans, lance un défi à n'importe quel '
club du même âge de la ville d’Ot-
tawa de ses environs.

S'adresser au capitaine G. Dufour
R. 2157.

 

 

 

 

Bien en avant

des autres

Complets en serge grise de
teintes moyenne et foncée,
ainsi que serge marine. Jus-
tement ce qui convient pour
le bureau et les soirées inti-
mes. Matériel et confection
considérés, nous défions tou-
te compétition dans cette su-
perbe ligne de complets. Tou-
tes les grandeurs et toutes
les tailles.

Deux pantalons,

$39.50

 

110-112, rue Sparks

 

 

   

UNEPASSEQUI

TORONTO, 7 mai:— Il fallut onze
manches au Maple Leafs pour battre
Newark, par 7-6, lundi après-midi.
Le point décisif vint quand Ross
donna une passe à Rabbitt alors que
les sacs étaient pleins.

C’était ls conclusion d’un combat
farouche dans lequel Newark avaït
reprit le terrain perdu après avoir
donné une avance de 6-1 aux locaux.
Le résultat:—
Newark . . 010 000 401 00—6 11 2
Toronto . 300 030 000 01—7 18 0

Johnson, Harvin, Ross et Skiff; Mar-
tin, Hankins et O'Neill.

AUTRES JOUTES
A Rochester:—
Jersey City . . 000 021 010—4 6 3
Rochester . . . 110 010 02x—5 6 1
Bream et Head; Berly, Reinhart

ct Morrow, Florence.

A Buffalo:—
Baltimore . . 240 000 200—8 14 2
Buffalo . 401 00Q 100—6 11 0
Thomas, Clarkson et Cronin; Man-

gum, Coumbe, Signor, Parks et Bar-
nes.

 

  
  

 

   LA NUIT DERNIERE.

QUE FAIS-TU, JEAN, POUR UN TORTICOLIS?

- MON COU EST SI RAIDE QUE JE NE PUS DORMIR

 

 

 

  

  
   

  

 

   

 

  

    

JE FAIS TOUJOURS USA-

GE DU LINIMENT SLOAN. IL

SOULAGE DU  TORTICOLIS.

ETS DV LINIMENT SLOAN

UR TON COU. LA DOULEUR DIS-

PARAITRA TOUT DE SUITE. PRO-

CURE-TOI UNE BOUTEILLE

LINIMENT SLOAN,

PHARMACIE, POUR 35c.

  

DE
EN TOUTE

 

   
 

 

$iIf NELS
  
   

Sloan's

  —

 ==

 

- Téléphonez-nous

pour

_ évoir de plus amples

vo renseignements

+ ' Lumière
Economie de la

Maintenant que l’économie de la lumière est en vb -
gueur — et que nous avons tous avancé nos horlo-

ges — et que nous avons tous en conséquence une ;
heure de plus de lumière — nous épargnerons ainsi
sur la lumière ‘‘artificielle’’

Mais bien que la plupart de nous fassions usage de

moins de lumière en été — néanmoins nous en avons
besoin — mous en avons grand besoin, Btilya beau:

eoup de satisfaction de savoir que le meilleur service

électrique possible est toujours A notre disposition,-et

qu'il est toujours recommandable.

Que vous fassiez usage de beaucoup ou de peu d'éner-

contribuable de la ville —

eontribuable de la ville — Vous êtes u nactionnaire.

vous êtes un actionnaire. Et
Bt:

c’est toujours bonne politique d'encourager la *‘vOtre”.

Commission Hydro-Electrique
d'Ottawa

_ 109, rue Bank Téléphone: 718 Queen

 

_
—
_
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AIDE LES LEAFS-

-
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LES GÉANTS ONT
TAPÉ CARDINAUX

TROIS CIRCUITS CONTRIBUENT
A LA CAUSE. — BRAVES ET
CUBS BATTUS.

Les Géants ont pris la mesure des
Cardinaux par 3-1 dans leur derniè-
re partie de la série, en présence de
12,000 personnes réunies au parc Polo
lundi après-midi. Terry Jackson et
Fullis tapèrent des circuits.

Pittsburgh a glissé une autre dé-
faite aux Braves; Philadelphie à sur-
pris en secouant les Cubs et Broo-
klyn a écrasé Cincinnati.

LES RESULTATS
A New York:—
St-Louis . . . 000 000 001—1 6 1
New York . . 000 100 12x—3 11 2
Batteries: Mitcell et Wilson; Wal-

ker et O'Farrell.
A Brooklyn:—

Cincinnati . . 200 000 001— 3 10 5
Brooklyn 630 001 11x—12 15 1
Batteries: J. May, Kolp et Gooch,

Dixon; Clark et Picinich.
A Boston:—
Pittsburgh 100 010 002—4 9 1
Boston 001 000 002—3 8 0
Batteries: Swetonic et Hargreaves.

Hemsley; Jones, Delaney, Wertz et
Spohrer.
A Philadelphie:—
Chicago . . 010 000 000—1 5 2
Phil'phie . 100 000 001—2 4 2
Batteries — Blake et Grace; Wil-

loughby et Davis.
—

LANCEURS RARES
CHEZ LES ROBINS

WILBERT ROBINSON VEUT A
TOUT PRIX RENFORCIR SON
PERSONNEL DE LANCEURS. —
UNE SITUATION ALARMANTE.

BROOKLYN, Wilbert Robinson, le
gérant du club Brooklyn, de la ligue
Nationale, a beaucoup de trouble ac-
tuellement avec ses lanceurs. Il n’y
a actuellement que Dazzy Vance qui
sache comment gagner une partie, car
Clark et McWeeney ont été une failli-
te complète depuis les débuts de la
saison. Les Robins ont absolument
besoin de lanceurs pour gagner, tout
comme les Yankees, dans la ligue A-
iméricaine.
Une rumeurcirculait en ville à l’ef-

fet que Joe McCarthy, le gérant des
Chicago Cubs, avait fait des offres
à Robinson pour le receveur Picinich,
qui fut acheté du Cincinnati.
Le gérant des Robins aurait répon-

du: “ Je ne vendrai pas Picinich, ce-
péndant, si McCarthy a un bon lan-
ceur à me donner en échange, je
n’hésiterai pas, bien que je sache tous
les services que peut rendre le rece-
veur nouvellement acquis. Mes lan-
ceurs sont faibles, qu’on me donne un
bon équipier dans la boîte et je don-
nerai n’importe quoi pour ses servi-
ces. ”

LEJOUEURLE PLUS
UTILE DISPARAÎT

CLEVELAND, 7-—Les gérants des
diverses équipes de la ligue Ameér:-
caine, réunis lundi en assemblée m?-
annuelle, ont décidé d'abandonner Ia
coutume de nommer chaque année
le joueur “le plus utile” de la Îlgue.

 

 

 
L

LA CÉDULE DE
LACAMPAGNE

SOLIDES EQUIPES S'AL-
LIENT AU CIRCUIT DES BOU-
LANGERS. — CLOTURE LE 28
AOÛT.

CINQ

Voici la cédule de Ja ligue de balle
molle des Laitiers et Boulangers dont
la campagne commence mercredi
soir:

Mai le 8

Canada Bread à Chateau Cheese.
Walker Bread à Ottawa Dairy.

Mai le 13
Standard Bread à Walker Bread.
Ottawa Dairy à Canada Bread.

Mai le 15

Ottawa Dairy à Standard Bread.
Chateau Cheese à Walker Bread.

Mai le 22

Chateau Cheese à Otlawa Dairy.
Standard Bread à Canada Breaa.

Mai le 27

Standard Bread à Chateau Cheese.
Canada Bread à Walker Bread.

Mai le 29
Chateau Cheese à Canada Bread.
Ottawa Dairy a Walker Bread.

Juin le 5
Walker Bread à Standard Breaa.
Canada Bread à Ottawa Dairy.

Juin le 10

Standard Bread & Ottawa Day.
Walker Bread a Chateau Cheese.

Juin le 12 !
Ottawa Dairy & Chateau Cheese.
Canada Bread a Standard Bread,

Juin le 19
Chateau Cheese a Standard Bread.
Walker Bread & Canada Breaa.

Juin le 24
Canada Bread a Chateau Cheese.
Walker Bread a Ottawa Dalry.

Juin le 26
Standard Bread a Walker Breaa.
Ottawa Dairy 4 Canada Bread.

Juillet le 3
Ottawa Dairy à Standard Bread.
Chateau Cheese à Walker Breaa.

Juillet le 8
Chateau Cheese 4 Ottawa Dairy.
Standard Bread a Canada Bread.

Juillet le 10
Standard Bread à Chateau Cheese.
Canada Bread a Walker Bread.

Juillet le 17
DETAIL DE LA PREMIERE DEMIE

Juillet le 22

Chateau Cheese 4 Canada Breac.
Ottawa Dairy a Walker Breaa.

Juillet le 24
Walker Bread 2 Standard Breaa.
Canada Bread a Ottawa Dalry.

Juillet le 31
Standard Bread a Ottawa Darry.
Walker Bread a Chateau Cheese.

Août le 5

Ottawa Dairy à Chateau Chese.
CanadaBread a Standard Bread.

Août le 7

Chateau Cheese à Standard Bread.
Walker Bread à Canada Breaa.

Août le 14
Canada Bread à Chateau Cheese.
Walker Bread à Ottawa Dairy.

Août le 19

Standard Bread à Walker Breac
Ottawa Dairy a Canada Bread.

Août le 21
Ottawa Dairy à Standard Bread.
Chateau Cheese à Walker Bread.

Août le 26
Chateau Cheese à Ottawa Dairy.
Standard Bread à Canada Breac.

Août le 28

Standard Bread à Chateau Cheese.
Canada Bread à Walker Bread.
 

+ + +

de Longue

 

. “Ce taux

Distance à
7 p.m. est si commode

 

. Maintenant je puis téléphoner
avant de sortir pour la soirée”

I= taux du soir pour les appels entre postes
commencent maintenant à 7 p.m. et com-

porte-+* une réduction d'environ 25%. Un dou-
ble avantage —vous pouvez placerun appel au
taux réduit avant de sortir pour la soirée— et
vous avez plus de chances d'atteindre la per-
sonne appelée entre 7 et 8.30 p.m.

Après 8.30 p.m. et jusqu’à 4.30 a.m. la réduction
est encore plus grande, près de 50% des taux
du jour.

Les frais des appels entre postes peuvent main-
tenant être renversés
25 cents ou plus.

THE BELL TELEPHONE COMPANY
OF CANADA

 

quand le taux est de

F. D. LAURIE,

Gérant

—

Abad Loavà x
   

LA BOXE N’EST PAS
BIEN ADMINISTRÉE

LES AMATEURS AMERICAINS
CONTINUE LEURS PLAINTES.
LA POIGNE SOLIDE DE MUSSO-
LINI.

Les amateurs de boxe des Etats-
Unis se plaignent que la plupart des
pugilistes les roulent dans les grands
prix. On cite le cas de plusieurs ta-
peurs qui se font battre par des hom-
mes de dixième ordre après avoir pris
la mesure d'adversaires solides et, tout

FÊTE SE DÉVOUE

  

LE VETERAN .COGNE TR

PALME A SON CLUB.

SACRAMENTO, Cal. — Joe Harris
jouit d'une grande popularité dans
ces parages-ci. Tout récemment, la
légion américaine de Sacramento, fit
fête à Joe, vétéran joueur de premier
but qui a fait du service actif durant
la guerre mondiale.
Quoique plusieurs cadeaux lui aient

v

missions de boxe de sévir contre ces
mauvais plaisants.
Les commissions pourraient suivre

en cela l'exemple de Mussolini qui

ne perdit pas la tête. Au controle, il
joua comme jamais et cognant trois
coups saufs opportuns assura la wic-
toire à son club. *

piètre oignon du Sud-américain.
Si Mussolini contrélait la boxe en

 

(Eston==
Amérique, les pugilistes ne s'endor- I QUESTIONNAIRE |

&-.

L R M. le rédacteur. — Voudriez-vous

ES COU SES A les choses suivantes:— Quel est celui

née? Dans quel clubjoue-t-il? Son

mirait peut-être pas dans l'arène. À
sr= Rea

avoir la bonté de mettre sur le pa-
pier, dans la colonne du questionnaire

r ‘dans la ligue de la Cité qui est le

PARC JAMAICA plus habile au premier but? Qui
était-ii l'année derniére? Cetie an-

âge? Son poids? Sa grandeur? —
Merci, Roland, P., college Bourget, Ri-

 

 
POLYDOR BAT DE VAILLANTS AD-!
VERSAIRES DANS LE HANDICAP.

 

JAMAICA. : gaud, P. Q. ; _

- ; Rép. — Comme je l'ai déjà dit.

NEW-YORK, 7 mai. — Polydor, à Wm Dick Schumann, du club Rideau, est
Zeigler, fils, à gagné le handicap Jamaïca,: à peu près le meilleur ler-but dans le
doté (de, $4,000 ajoutés, une classique de: circuit de la Cité d'Ottawa. Il enleva
six uriongs qui se Isputait una au ‘ >, ia à

pare métropolitain pour la première fois. la palme d'emblée 1 an dernier et, il
Garner  pilotait le rejeton de Golden est fort possible qu'il garde ses hon-
Broom-Polly Ann, qui fit la distance en’ neurs cette année. Il est toutefois un

, -Ù. ' A i -
Ramoneur, à J.-L. Holland, courut à la| peu tôt pour faire un choix cette an

place, et Son 0Battle, à J. Byers, fut! née. car la saison n'est pas encore
troisième. Il y avait sept partants. ! commencée.

- LES RESULTATS | Schumann est âgé d’environ 26 ans.}1
première Course il pèse 180 livres et mesure 6 pds !

rer

 

a gagné

reset

 

1 — Sturdy, Brice, 7-1, gi 7-5 2 —
Irish Holiday, Hastie, 4-1, 8-5, 4-5. 3 — pouce.
Sun Clover, Kurtzsinger, 7-2, 6-5, 2-3.. p
Temps, 1.13 pour ges six furlongs, ;

euxième Course i .
1 — Old Dutch, Peterson, 7-1, 2-1. au

pair. 2 — Plit Across, Workman, 55, ,%GRANVILLE EST be ’
1-6. 3 — Black Watch, McAtee, 2-1, 4-5,i
1-5. Temps, 1.12 3-5 pour les six furlongs. DANS L ÉTAPE D HIER

cl Troisième Course o T —_
1 — earence, 9-10, 1-4, xx, 2 — Tor: _

pointer, Kennedy. 9-5, 3-3, xx. 3 — Kin:| HOLDENVILLE, Okla. 7. — Phii

pouleBe erHo verges eee 15 | Granville est arrivé sixième dans a
Quatrième Course 37e étape du derby Pyle après avoir|

R 1 — Polydor. Garner, ERR 2 —'franchi les soixante milles séparan? |
amnoneur, obertson, 7-2, 6-5, 3, 8 —; ;

Son O'Baîtle, MeCoy, 7-2, 6-5, 1-2. Temps,| Okmulgee, Oklahoma de Holdenville
1.11 4-5 pour les six furlongs. jen 10 h, 5 m. I reste sixième dans

Cinquième Course . |le grand classement avec un total Ge
1 — Mabla, Harvey, 9-2, 2-1. au pair.! om h. 46 m. 20s

3 -— Monica, Eaby. 30-1, 12-1, 6-1, — . caus.
Elausagon, Watters, TL 3-1, T-5. ; John Salo, de Passaic,
1.02 pour les cing furlongs, Ta -

Sixième Course jl'étape
1 Tone Ko Robertson. 9-5, 7-10, 1-4.

» — Omareen, Brice, 2-1, 4-5, 1-8, 5 —|j
Puget Sound, Workman, 6-1, 5-2, 65. |
Temps. 1.33 pour le mille et un tina|JOE TUBMAN GERE LE
mre :PARKDALE-NATIONAL!

LE CLASSEMENT Joe Tubman, brillant athléte local,
la été appelé à la gérance du club

La— vesd du

Hapere néneeNENOUVELLES DE
ss}

COUPS SAUFS - ET DONNE A.

natuellement, on demande aux com-| été remis en cette occasion, Harris |

imposa, par l’entremise de ses repré-| Cet effort fut fort apprécié des|dU Dr I. Joyal. Nous lui souhaitons
sentants, une amende de 300 lires à’ amateurs. , jun prompt rétablissement.
Roberto Roberti, a la suite de sa dé- | ——— CA M. et Mme Hector Lapointe étaient

faite aux mains de Signor Galfino, . s|les hôtes d'honneur, jeudi dernier le

{Blmèr, J.-A. Smith, et plusieurs au-

Gerf

“Réprouvait de quitter de si bons et

“es va =

wbodVisd|4IW dus)DE.

, NORTH-BAY, On
M. Joseph Larocque, propriétaire

d'une grande laiterie à Halleybury,

Ont, était de passage ici la semaine

dernière en route pour Warren où
des affaires importantes le deman-

daient. Ici, il a visité son frère, M.
Onésime l.aroeque, de la firme La-

rocque et Fils.

La petite Pauline, fille de M. et
Mme F. Lucien Larocque, 154 rue
Principale est, qui s’est fracturé le

bras . gauche prend graduellement

du migux.Elle est sous les bons soins

2 mai, & un magnifique banquet à

l'hôtel Pacific organisée par le con-

sell de Ja Ville de North Bay, a l’ue-
caston de leur départ définitif pour

Montréal, où M. Lapointe a été der-

nièrement nominé avec promotion au

bureau du Canadien National.
Le maire E.-I. Bonner fit l'éloge

de l'échevin Hector Lapointe et ex-
prima le vif regret que lui et son

conseil éprouvaient de le voir partir.

Il Je félicita de sa promotion et lui

souhaïta succès dans ses nouvelles

fonctions. Une adresse fut lue par le

greffier du conseil, M. W.-N. Snyder.

Une superbe jardinière en argent

fut ensuite présentée et Mme Lapoin-
te reçut -un beau bouquet de fleurs.

Répondant à l'adresse, l'échevin

Lapointe remercia sincèrement en

son nom aussi bien qu'en cclui de

Mme -Lapointe, les convives de leur

marque de leur amitié dont il n'a ju-
mais douté la sincérité. Il exprima

le regret de quitter la petite ville de

North Bay qu’il a vu grandir et se

développer. T1 trouve une consolation

cependant dans la pensée qu’il aura

souvent l'occasion de la revoir et de

rençontrer à Montréal ses bons et

sincères amis de North Bay.
Au nombre des orateurs on pour-

rait citer: Vex-maire Daniel Barker,

‘l'avocat J.-H. McDonald, président
‘du Board of Trade, les échevins D.-
G. Stevens, S.-J. Cherry, R. Rowe,
Tt. Workman, Gearge McKenzie, J.-

E. Bédard, H.-B. Johnston, le chef
de police William Clark, le chef de

brigade, G.-M. Brady, l'ingénieur de
a ville, F.-C. Makie, MM. H.-B.

Nichols, J.” Small, A.-C. Amos, G.-F,

chant: Dieu sauve le Roi.

Lundi dernier, les employés du
National Canadien, division de North
Bay, ont à leur tour donné une preu-
ve de leur sincère attachement à M.
et Mme Hector Lapointe à l’occasion

de sa promotion et de son départ pour

Montréal, en lui offrant une horloge

de prix, qui lui fut présentée par
‘M. F.-P, Nelson, agent de fret et des
passagers, et à Mme Lapointe, un

superbe cabaret en argent.
M. Lapointe en acceptant ces jolis

*cadeaux remercia ses compagnons de

Aravall et exprima la  peine qu'il

xi sincères amis. Lo
“M. J.-D. Mereau, président du
‘Cercle Canadien Francais ést revenu |

‘de ‘Montréal ou ila subi avec succes
unesérieuse opération.
“ Il était sous les soins du docteur

les lui ménageaient une mort pré-

maturée.
Cette maladie dura deux mois. Du-

rant ce temps la population de Qué-
bec vivait dans une grande inquié-

LES NAVIRES
EN PARTANCE

- AVEC COURRIER
+ autres

 
: Pour la Grande Bretagne
| pays via l’Angleterre:

Paris, New-York, le 15 mai; Mont-
rose, Montréal, 15 mai; Megantic,
‘Montréal, le 16 mai; Melita, Mont-
réal, 17 mai; Olympic, New-York,
18 mai; Doric, Montréal, 18 mai;
Emp. Australia, Québec, 21 mai;
Mauretania, New-York, 22 mai; Du-
chess of Richmond, Montréal, 24
mai; Leviathan, New-York, 25 mai.

POUR LES AUTRES PAYS
Letitia, Montréal, 17 mai, Irlande

et Ecosse; Antonia, Montréal, 24
mai, Islande et Ecosse; Lord Down-
shire, Montréal, 18 mai, Etat libre
d'Irlande; Metagama, Montréal, 23
mai, France, Aurania, Montréal, 17
mai, France; Ausonia, Montréal, 24
mai, France; Vallemare, Montréal,
22mai, Italie; Beaverhill, Montréal,
24 mai, Belgique; Frederick VIII,
Halifax, 23 mai, Norvège et Dane-
mark; York County, Montréal, 23
mai, Hollande; Drottningholm, Hali-
fax, 19 mai, Suède; Estonia, Halifax.
24 mai, Pologne; Cochrane, Montréal
21 mai, Union Sud-Africaine; Lady
Drake, Halifax, 17 mai, Bermudes,
Iles Sous le Vent, Nevis, Ste-Lucie,
Barbade, St-Vincent, Grenade, Tr'-
nité, Guyane Brit. et Vénézuéla; Pe-
ter Maersk, Halifax, 13 mai, Bermu-
des, St-Christophe (St. Kitts), Ne-

Vincent, Grenade, Trinité,
Brit, et Vénézuäla; Can. Otter, Ha-
lifax, 23 mai, Bermudes, St-Christo-

Lucie, Barbade, Grenade, Trinité,
Guyane Brit. et Vénézuéla; Lady
Rodney, Montréal, 25 mai, Bermudes,
Bahama, Jamaïque, Colombie, Hon-
duras Brit.; Can. Hunter, Halifax, 22
mai, Jamaïque et Colombie; Caledo-
nia, Halifax, 15 mai, Jamaïque et
Colombie; Un Papuebot, Montréal,
25 mai, République Argentine: Pres.
Cleveland, Victoria, 18 mai, Chine et
Japon; Arabia Maru, Victoria, 21
mai, Japon seulement; Aorangi, Van- 
Zélande.
couver, 29 mai, Australie et Nouvelle

w- oe

vis, Antigoa, Ste-Lucie, Barbade, St-
Guyane |

plie (8t. Kilts), Nevis, Antigoa, Sta- |

 

TION AMERICAIN :
ASSOCIA A G. P. E Moy. Crosse  Parkdale-Nationale pour ia

Kansas City . i: 4 -150. prochaine saison de la ligue de ia
Minneapolis a » T22 igs , in . ; .
Indianapolis 11 6 ‘647 Cité. C’est un choix heureux. ; |
St-Paul . . . . 10 a 326, W. Coughlin a été élu président:
Columbus . . . . . 7 11 389 du club. a
Louleville Ce 6 Ta 20 i ; .
olédo . . 5 12 294 ~ mine sa te;

Milwaukee GUE’AMERTéarn54 a7! etenear il est bon pour les rats;
| VOLr ; . ' [ 4

Philadelphi € P, Moy.| —Bon? Alï! monsieur, d'une bonté

New-York+ SU Ta 4 “goo | qui va jusqu’à la faiblesse. H se sau-
St-Louis , . + + . 11: 5 88% ve dés qu'il en voil un.. pour he pas
Détroit. . . , + + © 10 a .320i1yi faire de mal!
Cleveland ., , , . . 7 10 412, . _ —
Chicago . . . . . A 10 T5 ae
Aashinglon eee. 4 a 305 . 9
‘Boston . . . . . 3 “10 .286 À d

LIGUE NATIONALE : ttemnt un

Bost re ibl ] de doston . +. + + . § B67Boston con 5 TEE terrible mal de dos |
SeLouis EE 2 6 600 ===
ittsburgh 5 7 462 _.

NewYork . . . . . . 3 # 45 Bûcheron en condition
rookivn . 420 . . . o

Cincinnati . . . . . . 6 9 400 précairejusqu’aujourou
Philadelnhie , , . | 3 S 385 . ° . .

LIGUE INTERNATIONALE Mov. il prit les Gin Pills
. . oy.

Rochester . + + . À 9 4 692" . |
Baltimore . . , . . » 11 5 -688 Etre atteint de troubles rénaux, au fond
ts +802 3 259 des bois, pendantla saison humide, est
Reading « + 2 1 ! ! 4 5  ‘Sno Chose très sérieuse, a constaté M. J. F.
Batfale au 1 21 1 5 I AU Miller.
Jersey City . +. + 2 € a 520 Mais loi lui 1 ole. “Dans lesNewark . . . . . Lo a 250 als 'aissons-lui la parole. fa 6
? LE bois, l’automne dernier,” écrit-il, ‘je

restai trempéjusqu'aux os pendant des
jours, Le froid me prit au dos. J'étais
tellement mal que le patron du chantier
voulut m'envoyer à la ville subir un

| traitement médical. Un des camarades

travail. Presque tous les camarades,”
ajoute M. Miller, ‘“emportent des Gin.
Pills dans leurs bagages."
Le fait est queles reins sont des organes

© tellement laborieux qu’on ne peut les
négligor. Le mal de dos n’est qu’undes
eymptômes du trouble. Les étourdisse-
ments, la poussière de brique dans
Vurine, Venflure des articulations, la
sensation de brûlement due à l'inconti-
nence ou À la trop grande fréquence
d'urine en sont d'autres. Au moindre
indice du mal, prenez les Gin Pills.
Prévenez le rhumatisme, le sciatique,

|

}

me conseilla alors les Gin Pills. Au bout |
de quatre jours, j'étais de retour au

Brisebois. M. Moreau qui est en bon-

ne voie de guérison devra prendre un

| repos d’une semaine avant de vaquer

àses occupations. ordinaires. Diman-

 
che dernier un grand nombre d'amis
‘sontallés le voir- à sa résidence ruc
! Fraser, entre autres MM. Marius Cho-

lette, Mathias Pilon et Léon-P. Du-

hamel.
| UN PEU D'HISTOIRE
} Samuel de Champlain, surnommé à

tude. De fait, on se demandait ce

que deviendrait la colonie, une fois

le gouverneur parti. Qui gouverne-

rait la ville? Qui obtiendrait des

provisions et des renforcements du

roi de France? Si celul qui, avec ses

enfants, s'était rejoui dans des heures

de bonheur, disparaissait, qui les en-

couragerait dans leurs moments de

tristesse et d'adversité?

I.e jour de la Noël 1685 a été une
triste journée pour ces pauvres gens.

Ja nouvelle que Champlain luttait

désespérément contre la mort, se ré-

pandit du château dans toute la co-
lonie.

La nature elle-mêmé semblait par-
tager la douleur profonde dont tou-

te la population était la victime. De

gros nuages épais enveloppaient le

promotoire. Dans le cours de l’après-

midi, un vent froid cet lugubre ba-

lavait les petites vues étroites du vil-

lage, faisant entendre un sifflement

sinistre, distribuant dans chaque

foyer cette douleur dans laquelle tout

Québce était plongée.

H n'y ent donc pas de réunions de

familles, de réjouissatices ce jour-là.

A Ja tombée dé la nuit une grosse

neige se hâtait de couvrir la terre,

Les petits enfants seuls se couchè-  
rent, ce soir-làä. Une grande partie:

de la population se rendit à l'église, |

ou un prêtre missionnaire, véritable !

homme de Dieu, priait avec elle tou-

te la nuit.

Tous s'alarmaient sur l'état de

Champlain.

Dans l'antichambre du fort les

hommes les plus influenis étaient

réunis tandis que les plus humblos

n'osant s’y fourvoyer passèrent .une

partic de la nuit & genoux sur la

neige priant Dieu de leur laisser ce-

lui qui avait tant fait pour eux.

Champlain était très agité, tour-

nant la tête de côté et d'autre.

Son médecin avait essayé, mais en

vain, de lui procurer le sommeil. La

tempête qui faisait rage au dehors

augmenta et Jes mugissements du

vent semblèrent le calmer. M regarda

pouvait plus parler, mais le bon mis-

sionnaire le comprit et lui administra |!
les derniers sacrements.

Après avoir recu le sacrement de

l'Extrôme-Onction, Champlain s'en-
dormit. I1 dormit si palsiblement
qu'on crut le danger passé.
L'heureusé nouvelle se

dans toute la colonie que le gou-

verneur reposait. On redoubla d'ar-
deur dans les pridres.

Cependant quand la cloche de la

petite église sonna à minuit appelant

les fidèles au service de minuit,
Champlain ouvrit brusquement les

veux, regarda, souriant, ceux qui

l'entouraient et tournant là tête du

côté du prêtre, il referma les yeux
et s'endormit pour ne se réveiller.

Je missionnaire, Le Jeune, lui croi-

sa les bras sur la poitrine et descen-

dit la colline pour se rendre à l'é-

glise. En entrant, la figure pâle ot

pleurant, le peuple qui à ce moment

chantait, se prosterna à genoux pour

demander à Dieu d'avoir pitié de ses

orplhielins.

Champlain fut regretié des I'ran-
cais et dés sauvages. Ses obsèques se

firent avec toute la pompe possible:

chacun voulait rendre un dernier

hommage aux restes mortelles de ce-

lvi qui appréciait plus le salut d'une
âme que la conquête d'un royaume.

Je Père FKejeune, en écrivant une
conrte notice sur la mort et les fu-

nérailles de son ami disait: "Hors do

son pays natal, la France, son nom

n'en sera pas moins glorieux aux

yeux de la postérité”

lLo corps de Champlain fut inhumé

sous une voûte de pièrre et qui a été

accidentellement découverte en 1856.

Québec doit s'honorer d'avoir eu
pour fondateur un homme qui a don-

né l'exemple de toutes les vertus. Ha-

bile marin, guerrier valeureux, célà-

bre cusmographe, il employa tous ses

talents à la conversion des tribus in-

diennes. Sa constance était à la hau-
teur de son esprit d'abnégation et de
désintéressement., L'abandon des

compagnies, les cources des lroquois,

les invasions anglaises ne le décou-

ragèrent pas. Sa devise nous révèle

toute l'impersonnalité de son dé-
vouenient au service de Dieu: “Tout
pour sa cause, rien pour moi”.

répandit

 le prêtre. à genoux près de lui. ii ne Gustave de LENNEL.

A la douce mémoire de notre chê-
re Dame Léon Géllneau décédée A
Hammond vendredi, le 26 avril 1929.
à l'Âge de soixante-dix ans.

“Ce que Dieu fait est hien fait”...
[fa malin Divine est venue vous
cueillir. Votre mort a semé le deuil
au foyer et au village.

Pensez à ceux qui restent. Con-
silez-vous chers époux, enfants,
parents et amis pour cette

perte douleureuse que vous a-

vez subie. Veillez sur le foyer, so
litaire qui, désormais pleurera l’ab-
sence d'une épouse bonne et sym-
pathique.

Oo' qu'il me soit permis de lever
un peu le voile du “Souvenir”!

N'a-t-elle pas passé sur la terre en
faisant le blen? Sa vie exemplaire.
sa grande foi chrétienne, et la lon-
gue gerbe de vertus et de sacrifices
qu’elles a liée l'ont fait remarquer
et aimer de tous. La reconnaissan-
ce et le devoir dis-je nous pressent
de payer un tribut d’amour et ren-

dre hommage à sa mémoire en dé-
posant sur sa tombe bénie un der-
nier mot Adieu’...

Dorénavant, quand il nous sera
donné de diriger nos pas vers cette

Terre Bénie. notre dernière demeure
à tous, n'oublions pas de nous age-
noulller sur sa tombe et de prier
pour le repos de son âme.
Epoux ct enfants inconsolables,

parents et amis éplorés, consolez-
vous car le souvenir de cette chère
disparue vous accompagnera tou“

jours lorsque vous souffrirez, lors.

que vous peinerez ou pleurerez.

N'oubliez pas que les tribulations

quotidiennes. que les grandes afflic-
tions de la vie soni les creusets où
Dieu purifie ceux qu'il aime.

“Puissons-nous paraître confian-

tes comme vous devant le bon Juge

Suprême”.
Une Nièce affligée.

mai. Hammond. 3
 I——
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{juste titre le père de la colonie, ct.
[fondateur de Québec, n’a pas eu lu .
bonheur. de terminer son oeuvre.

En 1655, il fut frappé de paraly-
| sie. Ses voyages, ses. soins, ses veil-
| ee— ooDTPERTET
| ;
1
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licieux .

+ le ‘‘Horlicks’’ chez vous

. Jeunes et vieux aiment le Lait
: Horlicks. Nourrissant, de âiges-

tion facile, il est surtout forti-

fiant pris chaud.

ai

Dé

' Se prépare dans une minute—
- aucune euisson, Pour notre agi-

© tateur rapide et échantillon gra-
tuit de “Horlicks”, envoyez 10c
à 1a Cie Horlicks, Ave. Pie IX,

Montréal.

Le
LAIT MALTE ; ORIGINAL

le lumbago et même des maux plus- : 9
raves, 50c. chez tous les pharmaciens. — O R

; National Drug & Chemical Co. of
' Canada, Limited, Toronto, Canada.

175P |

Au naturel ou au chocolat

 

 

 

 

 

  
 

   
 

   
 

  
  
  

  
 

  
 

    

  

      
  

 

  
 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
des voyages sur 1’océan;et

Départ pour

8t. Lue
es

Groupes de l'Est

(Toutes les trois
seniaines).

‘Détails de tout agent
agonts de voyages e
Marchande du

 

Indes Occidentales
NOUVEAU SERVICEDE PASSAGERS

; PARA ; ;
Marine Marchande du Gouvernement Canadien Limitée

En affiliation avec le National.Canadien
Départs régulier de Halifax‘pour les- fameuses villé-
giatures d’hiver de l’Indé- Occidentale anglaise. Pa-
quebots splendidement aménagés, offrant: tout le luxe

De HäliaX. aux Bermudes, St. Kitts,
Nevis, Antigua,

de, Trinidad et Gsorgétown, Demerara.
(mensuellement) retournant en suivant la même route
Départ pour jusaud Saint-Jean . :

les eo Halifax jusqu'aux Bermudes, Nas-
Groupes dé l'Ouest au (Iles Bahama): Kingston (Jamal.

que), et Belize (
retournant en‘: suiviint la même route
jusqu’à‘ Halifase4: 1 12?

cuvernement . Ganetlien
Limitée, 230,-rue Saint-Jacques. i

ontréal, ; :

| te PanecBe: mt ow

  

8.den.prix modiques,

ontsgrrat, Dominiea,
ia, Barbados, 8f-Vincent, Grena-

onduras anglaise).

du National ‘Gaadion ot
n mer eu de ld Marine. =
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Permettez-lui de jouir des
plaisirs de la grande route

0
«IY Rey [4

}"
AYA

 

 
Achetez-lui
une C-C-M-
pour sa fête
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ous rappelez-vous votre jeunesse
et les plaisirs de cet age trop vite

écoulé? Vous souvenez-vous votre
joie quand on vous acheta une bicy-
clette, objet de vos réves? Votre fils
a aujourd’hui les mêmes aspirations,
et lai offrir une C.C.M. pour sa fête
mettrait le comble à sa satisfaction.

Mais il aura, lui, l'avantage de pra-
tiquer ce sport agréable et sain sur
nos belles routes modernes—un argu-
ment de plus en faveur de la bicyclette
de nos jours. Il ne risque pas l’ornière,
le caillou ou la poussière, comme sur
les chemins de terre d'autrefois. Son
domaine est illimité.

Les C.C.M. sont solides et durables.
Eles sont le résultat d’une longue ex-
périence dans la fabrication. Notez
leurs principaux points de supériorité
—Pédalier Triplex, Frein à Roue
Libre Hercules, nickelage bon pour
20 ans, 3 couches d’émail cuites sur
surface inoxydable, pneus Dunlop.

Il ne faut pas non plus oublier 1e côté
pratique d’une C.M.— pour les
courses au magasin, pour aller à
l’école, etc.

Procurez-vous le catalogue C.C.M.
chez le dépositaire le plus rapproché
ou en écrivant à la Canada Cycle &
Motor Co., Limited, Weston, (Ont.),
Montréal, Winnipeg ou Vancouver.

COLUMBIA—CLEVELAND—RED BIRD
MASSEY—PERFECT—GENDRON

aussi Joycycles C.C.M. pour Enfants

  
 

 

 

eeLun _ 14301

Marchands d'Ottawa des Bicycles C.C. M.

Byshe & Co. Geo. Bourne H. L. Byles
C.C.M. “Perfect” C.C.M. “Columbia” C.C.M. “Massey”

233, rue Bank Q. 1888 151, rue Rideau R. 783 285, rue Bank Q. 4098

Ketchum & Co. |C. H. Howe & Co. Jones Bros.

| COM,“Cleveland C.CM. “Red Bird” C.C:M. “Imperial”

187, rue Sparks Q. 409 | 140, rue Bank Q. 3244 208, rue Rideau R. 1121  
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LA RECEPTION DE RADIO

Rapport officiel — Bonne, éva-

nouissement des ondes à certains

temps.
es

BONS NUMEROË
MARDI, 7 MAI

 

7.00—Réseau NBC (WJZ): Sextuor
Stromberg Carlson.

7,15—Réseau Columbia: Fantare de la
Marine Américaine.

7.30—Réseau NBC (WJZ):
Men’

8.00—Réseau NBC (WEAF): Heure Eve-
ready; quatuor Fionzaley.
Réseau Columbia: Orchestëe Paul
Whiteman.

9.00—WENR, Chicago: Fanfare sympho-
nique.
Réseau Columbia:
l’Institut Curtis.

‘Michelin

Musique de

Réseau NBC (WEAF): ‘Clicquot
Eskimos’,

9.30—Réseau NBC (WJZ): ‘‘Orchestra-
dians”.

10.00—Réseau Columbiz: Orchestre Guy
Lombardo.
Réseau NBC (WEAF): Heure R-K-
Oo

—_—————

Mardi, le 7 mai

(Heure solaire de l’est)
POSTES DU CENTRE
KYW—CHICAGO-—!020-291

5.30—Oncle Bub.
6.00—Programme d'orchestre.
7.00—Réseau NBC (1 hre)
8.00—Lecture; orchestre.
8.30—Réseau NBC (21: hres)
11.00—Orchestre Panico.
12.00 a.m.—- Orchestre de danse.

WBBM—CHICAGO—770-389
6.00—Réscau Columbia (3 hres)
9.00—Orchestre O'Hare,
9.30—Un voyage en Europe.
10.00—Réseau Columbia.

- WGN—CHICAGO—720-416
5.00—Lectures; oncle Quin.
6.30—"Nighthawks"”:; ensembie.
7.00—"'Floorwalker”.
8.00—Programme WEAF.
9.00—'" Mosaics”
10.00—“Tomorrow's

Goldkette.
10.15—"Hungry Five".
10.30—Orchestre Goldketie; réverie.

WLS—CHICAGO—870-345
5.30—Réseau NBC.
6.00—Sports; duo.
6.30—Musique.
7.00-+Marchés; l’Angelus.
7.30—Réseau NBC.
8.00—Sextuor à cordes.
8.30—Programme musical.

WMAQ—CHICAGO—670-447.5
245—Balle aux bases: Sox vs Philadel-

phie.
5.15—"Topsy Turvy Time".
6.00—Orehestre de concert et de danse

{ hr)
T7.00—Lecture de l’U. de Chicago.
7.20—Howard Vincent O'Brien.
7.30—Prgoramime musical.
9.00—‘Treasure Island”.
9.30—Programme musical.
10.00—*“Amos 'n’ Andy”,

concret.
10.30—“D. X. Club”;

Trib.”; orchestre

orchestre de

orchestre de «ou-
 

Etes-vous en
forme ?

La jeunesse, aujourd’hui,
déborde de la joie de vivre,
fait ses délices des sports
en plein air et se tient en
forme pour jouir le plus
possible de la vie. Et vous,
comment allez-vous?

Mêmesi votre jeunesse est
chose du passé, ce n’est
pas une raison pour que
vous ne jouissiez pas de la
santé. Non par des exerci-
ees violents, mais par une
alimentation et un régime
de vie judicieux, que secon-
de l'emploi d’ABBEY’S,
en effet, c’est de la santé
bouillonnante. Agréable-
ment effervescent, c’est
un tonique et un
dou x correctif
pour le système
entier. Il régula-
rise les intestins,
écarte les accès
de bile, neutra-
lise l’acide uri-
que et l’acidité
de l’estomac. il
prévient lindigestion, les
maux de tête et de dos.
C'est aussi lui qui aide le
plus efficacement à puri-
fier le sang et à garder
le système entier en con-
dition normale et saine.
ABBEY’S le matin est un
moyen plaisant d’acquérir
une santé florissante. r

Prenez e . .

 

ABBEYS
Le Sel de Santé
ARBrY’S a fait toute sa part depuis un
demi-siécle pour la sauvegarde et la
Conservation de la santé publique, I
# procuré le bien-être et lajoie d'une
banne santé à des gens de toutes les

rtiesdu mondeet on le considèrecomme
type Je plus efficace de sel effervesçent.

cert.
11.00—Orchestre de danse (3 hrs)

WLW—CINCINNATI-—700-428
6.00—Orchesrte.
7.00—Causerle sur la race canine;

chestre Gibson.
7.30—Musiciens Sohio.
8.00—Trios Hubig.
8.30—Programme WJz.
y.sy—Groupe de Salon.
10.50—Fanfare Fillmore.
11.00—Ensemble Quintile.
11.30—‘“ Les Amis”,
12.00—Orchestre Gibson; duo.
1.00 a.m—Revue Crosley.

WISN—MILWAUKEE—1120-268
7.00—Orgue; heure du studio.
8.00—Réseau Columbia.

WSM—NASHVILLE—650-461
7.00—Réseau NBC.
7.30—Orchestre Craig.
8.00—Réseau NBC.
9.30—Présentation.
19.00--Réseou NBC.

POSTES DE L'EST
WPG—ATLANTIC CITY—1100-272

7.60—Résultats; orchestre de concert.
7,390—Programme musical.
9.00—Programme Novelty.

| 9.30—Musique de danse; nouvelles.
WB!AL—BALTIMORE—1060-283

6.00—Quatuor à voix d'hommes.
6.30—Concert Cameo.
700—Programme WJZ.
7.30—Programme Amoco,

WJZ (21,2 hres)
WTAM—CLEVELAND—1070-280

6.00—Orchestre Statler; nouvelles.
.30—Programme WEAPF.
00—Mus!que.
4*30—Orchestre symphonique.
8.00—Réseau NBC.
9.00—Programme de courtoisie.
10.00—Réseau NBC.
11.00—Causerie; variéte.
12.15—Musique de danse.

WJR—DETROIT—750-400
6.00—Nouvelles; résultats; lecture.
7.0—Programme WJZ (1 hr)
8.00—Orchestre; ténor.
8.30—Programme WJZ.
9.30—Programme WJZ.

cr-

programme

10.30—"Amos 'n’ Andy”; musique de
danse.
WOR—NEWARK—710-422

6.00—Chants; orchestre.
6.30--Quatuor à voix d'hommes.
7.00—Comédie rurale.
8.00—Quatuor à voix d'hommes.
8.30—Orchestre Tango.
9.00—Sera annoncé.
10.00—Orchestre de danse.

WABC—NEW-YORK—860-348.6
7.00—Politiciens de Washington; fan-

fare de la Marine Américaine.
8.00—Orchestre Paul Whiteman.
9.00—"Voice of Columbia’.
10.00—Orchestre Lombardo.

WEAF—NEW-YORK—660-454.3..
4.00—Crchestre Vallee.
4,30—Bill et Jane.
5.00—Sports: musique Sherry.
6.00—Service des voteurs.
8.30—Récits Soconyland.
7.00—Soprano.
7.30—Programme Prophylactic.
8.00—Heure Eveready.
9.00—Clicquot Eskimos".
9.30—* ‘Harbor Lights".
10.00—Heure de théâtre R-K-O

WJZ—NEW-YORK—760-394.5
5.00—‘Old Man Sunshine”.

| 5.30—Orchestre Savannah.
6.00—Smalle et Robertson.
6.30—Nuits Napolitaines.
7,00—Sextuor Stromberg Carlson.
7.30-—Heure Michelin.
8.00—Les Méditerranéens.
8.30—Trouvères.
9.00—"Syncomatics”.
9.30—"Orchestradians”
10.00—Réverie musicale.

KDKA—E. PITTSBURGH—980-306
5.30—Orchestre Penn.

! 6.00—Adresse: chants sacrés.
| 7.00—Programme WJZ (3 hrs)
£10.00—Orchestre Penn: programme WJZ.
‘ WBZ—SPRINGFIELD—990-303
5.30—Programme WJZ.

| 6.30-—"Maytag Radioette”.
i 7.00—Programme WJZ (3 hrs)
:10.00—Sports.

WGY—SCHENECTADY—790-379.5 .
5.30—Concert “Ten Eyck”,
6.00—Programme WEAF.
7.00—Orchestre de concert.
7,30—Programme WEAF.
9.30-—Orchcestre de concert.
10.00—Résmmni NRC.

POSTES CANADIENS
CFCA—TORONTO—840-357

6.30—"Maytag Ramblers’.
7.00—Heure Castrol.
9.00—Fanfare.

CFCF—MONTREAL—291.1
12.35—Orchestre de concert Rex Battle

de l'hôtel Mont-Royal.
1.00—Bourse mines, température, etc.
1.25—Orchestre de concert de l'hôtel

Mont-Royal.
1.45—Fcrmé
3.00—Programme

dens”
4.30—Programme de danse.
6.00—Heure ‘‘Crépuscule”.
7.00—Fermé.

—_——ee

BONS NUMEROS
MERCREDI, 8 MAI

7.00—C¥CA, Toronto: Choeur
sohn de 250 voix.
Réseau Columbia:
Hand of Fate”. °

7.30—Réseau NBC (WEAF): “Wonder
Bakers’.

8.00—WES, Chicago: Sélections de l'o-
pérette ‘Dolly Dollars”.

 
des “Venetian Gar-

Mendel-

Drame — ‘The

Réseau NBC (WEAF): ‘Ingram
Shavers”.

8.30—Réseau Columbia: “La Palina
Smoker’.
Réseau NBC (WEAF): Heure Pal-
molive.

: WELA, Clearwater: “Negro Spiri-
uals”

9.15—WEEBM, Chicago: Comédie musi-

10.00—Woco, Mpls-St-Paul: Orchestre
de danse suédoise.
WBAL, Baltimore: Musique.
Réseau NBC (Central): Orchestre
Lopez.
—_—

Mercredi, le 8 mai
(Heure solaire de l’est)
POSTES DU CENTRE
KYW—CHICAGO—1020-294

5.30—Oncle Bob.
6.00—Orchestre.
7.00—Réseau NBC: orchestre.
8.30—Programme Maytag.
9.00—Réseau NBC.
9.30—Réseau NBC.
10.00—Nouvelles; orchestre,
11.00—Orchestre Panico.
12.00 a.m.—Orchestre de danse.

WBBM-—CHICAGO—770-389
6.00—Orgue.
7.00—Orchestre Kassel et Hoffman.
8.00—Heure de musique.
8.30—Musique de danse.
9.15—Comédie Inysicale.

  
 

BISCUITS~FIG
comme Christie seul les fait]
Biscuits dorés toujours frais, purs, délicieux, pleins

de confitures aux figues de Smyrne authentiques.
’

Au magasin ou au téléphone, demandez toujours les

Biscuits de Ch

9.45—‘Lombardo's Canadians’.
WGN—CHICAGO—720-416

5.30—"Air Castle”.
6.00—Oncle Quin.
6.30—‘Nighthawks”’;
7.00—‘Floorwalker”.
8.00—Programme WEAF.
9.30—Orchestre . Goldkatte.

rib.”;

ensemble.

10.00—" ‘Tomorrow's orchestre
Goldkette.

10.15—"‘Hungry Five”.
10.30—Orchestre de concert et de danse.
11.00—Rêverie; musique de danse.

WLS—CHICAGO—870-345
6.00—Sports; duo; réseau NBC.
7.00—Musique.
7.30—Réseau NBC.
8.00—Sextuor a cordes.
8.30—'‘‘Anvil Chorus”.

WMAQ—CHICAGO—670-447.5
2.45—Partie de balle: Sox vs Philadel-

phia.
5.15—"“Topsy Turvy Time”.
6.00—Orchestre de concert,
7.00—P{iseau Columbia (3 hrs)
10.00—T: ;pourri musical.
11.00—Oyshestre de danse (3 hres)

WLW—CINCINNATI—700-422
6.00—Orchestre Willsey; ‘Diners’,
7.00—Réseau NEC.
7.30—Programmec WJZ.
8.00—Sera annoncé.
8.30—‘'Artisans”.
7.00—Programme de courtoisie.
10.00—'Night Club”.
10.30—Ensemble Crosley; trios.
11,30—Orchestre Willsey.
12.00—Orchestre Gibson; orgue.

WISN—MILWAUKEE—1120-268
7.00—-Orgue; ensemble,
8.00—Studic; réseau Columbia
10.00—Orchestre Collin.
10.30—Réseau Columbia
11.00—Musique de danse.

WSM—NASHVILLE—650-461
7.00—Studio.
7.30—Orchestre Craig.
8.00—Réseau NBC.
10.00—Studio.
11,00—Trouvères WSM.

POSTES DE L’EST

WPG—ATLANTIC CITY—1100-272
7.00—Résultats; orchestre de concert.
7,30—Chants; orchestre de concert.
8.30—"Rainbow Serenaders”
9.15—Groupe symphonique.
10.00-—Nouvelles;. orchestre

(2 hres)

Silver Slip-

per.
. WBAL—BALTIMORE—1060-283

6.00—Cercle Sandman.
6.45—Programme “WJZ (2% hres)
-8.30—"Goucher College Glee Club”.
9.00—Programme WJZ.
9.30—Quatuor ‘à cordés.
10.00—Musique

WTAM—CLEVELAND—1070-280
6.00—Concert de diner.
7.00—Partie de Bridge, orchestre.
8.30—Programme WEAF (112 hre)
10.00—Variété; musique de danse.
12.00—Orchestre Jacob.

WJR—DETROIT—750-400 ’
6.30—Résultats; lecture.
7.00-—Programme WJZz.
7.30—Orchestre; trio.
8.00—Programme WJZ.
8.30—Petite symphonie.
9.00—Programme WJZ.
9.30—“Meadow's Gang”.
10.00—Artistes.
10.55—Nouvelles; orchestre Jones.
11.30—Orchestre de danse; orgue.

WOR—NEWARK--710-422
© 8.00—Programme ‘de l'U. Rutger.
6.30—Orchestre; solistes.
7.00—Démonstration Simmon.
8.00—Programme Van Heusen.
8.30—Heure La Palina.
9.00—Heure Kolster.
9.30—"Kansas Frolickers”.
10.00—Nouvelles; musique de danse.

. WEAF—NEW-YORK—660-454.3
4.30—Bill et Jane.
5.00—Causerie sur le sport;

Sherry.
§-30—Tableaux La Touraine.

—“The Gossipers”.
TIwonder Bakers’.
8.00—‘Ingram Shavers”.
8.30—Heure Palmolive,
9.30—Orchestre Gold Strand.
10.00—Orchestre Vallee.

WJZ—NEW-YORK—760-334.5 ,
5.00-—Causerie; orchestre Ballew. :
6.00—Soprano: orchestre de concert.
6.30—John B. Kennedy.
6.45—Politiciens de Washington.
7.00—Yeast Foamers'.
7.30—"Sylvania Foresters’.
8.00—“Flit Soldiers’.
8.30—Maitres Mmusiclens.
9.00—Les Voyageurs.
-9.30—Orchestre Geo. Olsen,
10.00<—Rêverie musicale.

KDKA—E. PITTSBURGH—980--306
5.30—Orchestre.
6.00—Adresse; récréateurs.
6.45—Programme WJZ (244
9.00—Orchestre Penn.
10.30—Rêverie musicale.

WBZ—SPRINGFIELD—990-303
6.30—Ligue Nature.
7.00—Réseau NBC.
9.30—Sports; orchestre,
10.00—Nouvelles; orchestre.

WGY—SCHENECTADY—790-379.5
5.00—Marchés.
5.30—Orchestré De Witt Clinton.
6.30—Réseau NBC,
7.00—Programme G. E.
800—Réseau NBC. (2 hres)
10.00—Orchestre - De Witt Clinton.

POSTES CANADIENS

CFCA—TORONTO—840-357
5.30—Programme Walkover; orgue.
7,00—Choeur Mendelssohn.
9.30—Concert d'ensemble.
10.30—Programme de: danse.

CKGW—TORONTO—960-312
5.00—Marché; programme musical (2

res) ’
7.00—Orchestre symphonique.
8.00—Heure G. E.
9.00-—Orchestre de danse;

hres)
CFCF—MONTREAL—291.1

10.30 a.m.—Service de magasin,
11.00 a.m.—Programme d’essal.
12.15—Mines.
12.35—Orchestre de concert Rex Battle

de l'hôtel Mont-Royal.
1.00—Bourse, mines, température, ete.
1.25—Orchestre de concert de l'hôtel

Mont-Royal.
1.45—Fermé.
3.00—Matinée musicale Layton.
430—Disques Brunswick.
6.00—Heure “Crépuscule”.
7.00—Programme du Cafeteria Traymo-

re. *
8.00—Programme de l'Imperial Oil, de

“Simplex Floor”,
Toronto.

9.00—Programme
‘House Electric”.
‘‘‘Ant!l-Dazzle Screen”

9.30—Programme
10.00—Programme
10.15—Kris King et son orchestre.
1.115—Fermé.a

. LAIT

Paty
Pasteurisé. Neutritif.
Téléphone: Queen 1188
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N SONGERAI
À VENGER LE |
“NEVE NOIR”

La police francaise serait
sur les pistes d’un com-,
plot en vue de venger|
'assassinat du
moine russe Raspoutine.

LES FAITS

 

PARIS,

“ moins noir ” qui provoqua la débâ-'f
cle du tsarisme et qui pour se venger

de l'assassinat de se vriste personnage §

cherchent à empoisonner ceux qui, de

mort tragique.
Les autorités déclarent bien à tous:

ceux qui
sont là “ des histoires sans fonde-
ment ”, et qu’elles sont “ sur la vraie

piste ”; mais les faits sont là, et les
voici énumérés:
Tout dabord, le prince Félix Yous-

soupoff, qui fut un des

instigateurs du mouvement qui devait
amener la mort du sinistre personna-
ge qu’était Raspoutine, a souffert,

récemment, de malaises attribues à
l’indigestion d'un poison d'une espe-
ce quelconque; il s’est rétabli depuis ®
lors.

qui, ave des amis qui habitaient chez
eux, ont souffert d’un mal mysté-

ces d'un empoisonnement.
Et pour corser le mystère, voici que

reinty, Baptiste Carbonnel, vient d’a-'ÿ

a déclaré avoir agi à l’instigation |
d’un certain Illia Pedan, walet du |
prince, qui laurait, prétend-il hypno-,
tisé. d
Pedan, dit-il, lui aurait promis 80,

ussissait et, affirme-t-il aurait obéi à

influence hypnotique. A
Or, on a effectivement découvert du;

poison dans les aliments ingérés par|
le comte et la comtesse de Lareinty. }
Carbonnel a été arrêté. Quant au |
prince, il voyage actuellement en Au- j
triche, en compagnie de son valet, Pe-

jusqu'à maintenant. i

Malgré les efforts, les autorités’
n’ont pu réussir à cacher qu’elles
partagent les craintes de la comtesse |
de Lareinty, née princesse Demidoff, }
qui est persuadée qu des amis de Ras-

famille à elle, de la mort :du sinistre
moine.

ee

CONSEIL PRECIEUX
AUX PARENTSAU

 

UNE MALADIE EVITABLE

{

|

|
i

Le goitre est une des plus ancien|
nes maladies connues, et une des plus |

leurs. Il se rencontre chez les en-,
fants et chez les adultes, spéciale-’
ment chez les filles. C n'est que,
dans les quinze dernières années:

cause exacte.

giène de la Metropolitan Life, cons.s-
te en une augmentation de volume

la face antérieure du cou et qui, nor-
malement, est trop petite pour être
visible. ;
cette augmentation de volume est’
due à un manque d’iode dans le sys-
tème. Le goitre se développe plus

à seize ans.
Si vous vous apercevez d’une bosse

à la partie antérieure du cou, soit:

que cette bosse monte et descende
lorsque vous avalez, vous pouvez soup-
conner la présence du goitre. Un
prompt traitement guérira la ma-

vent étre détournés.
Les secrétions de la thyroide sont

-indispensables à ure croissance nor-
male; l’iode en est la partie la plus f
importante. Tant que thyroide aura :
sa quantité nécessaire à ses sécré-
tions, elle ne se formera pas.
Une petite quantité d’iode prise

nue fois par semaine au cours des
périodes dont nous avons déjà parlé,
sera efficace à empêcher le goître. A
cet effet, dans les villes qui ont à
coeur de prévenir cette maladie, on
donne aux enfants fréquentant les
écoles une pastille d’iode recouverte
de chocolat une fois par semaine. Ces
pastilles sont préparées de telle sorte
qu’elles n’ont que le goût du chocolat
quoique l’iode’que’”lles contiennent est
à dose suffisante pour empêcher le
goitre, Quiconque est atteint de la
maladie ne devrait jamais essayer de
se soigner sans les conseils du méde-
cin, mais il est de grande importance
que chaque famille et chaque établis-
sement d'éducation connaissent et
vratiquent constamment les méthodes
de prévention si simples et si effica-
ces contre le goître, surtout dans les
districts où cette maladie est commu-
ne.

 

»

—C’est camblen cette vieille hor-
loge? demande le client à l'antiquai-
re.
—Cinq mille francs.

—C'est cher. Elle marche au moins?
—Admirablement. Seulement, il y a

la munière de s’en servir. Quand elle

marque inidi el qu’elle sonne cinq

heures, 11 faut savoir qu’il est deux
heures et demie.  

fameux #
Ï

— La police française fl
croit, sans l’avouer ouvertement être.f

: sur la piste d’un complot organisé par'i
des amis de Raspoutine, le fameux

veulent l'entendre que ce [§

principaux &@

Ensuite, il y a le comte et la com- À
tesse de Lareinty — cette dernière est à
apparentée au prince Youssoupoff — B

rieux, présentant toutes les apparen- ;

le valet de chambre du comte de La~

vouer que c’est lui qui a mis du poison! n
dans les aliments de ses maitres. Il}

000 francs, au cas où le complot re- ||

ses ordres, ne pouvant résister à son 2

dan, et la police n’a pu le joindre à

poutine ont juré de se venger sur sa [4

SUJETDU GOITRE

fréquentes en Canada — comme ail-

{

qu’on est parvenu à en connaître lag

Le goitre simple dit le,bureau d ®- ë

de la glande thyroide qui est située à A

On est parvenu à savoir que 0

fréquemment dans les âges de douze

sur vous-même, soit sur les enfants,et 18

jeure partie des cas, mais tous peu-

 

 

 
Incapable de suffire à la tâche,

arassée de fatigue des
sbut de la journée--

  

st-ce là votre cas ?
‘Lanature avertit presque toujours à l’avance: l’éj nuisement que vous ressentez, le dégoût du travail,

la tension nerveuse dont vous souffrez sont autant de signes non équivoques que votre organisme ne
fonctionne pas parfaitement.

Et si Vous attendez que les forces vous fussent complètement défaut pour
peut-etre à

| ( Vous soigner, vous aurez
varderle lit durant de longues semaines ou même à subir une opération dangereuse,

Ê.gissez dès maintenant
Le tableau plus bas vous indiquera le numéro duremède correspondant à votre maladie. Achetez-le
en toute confiance et prenez-le régulièrement. Comme tant d’autres malades qui ont retrouvé la san-
té, vous coustaterez que les REMEDES DE L'ABBE WARRE sont à la fois les plus simples et les plus
efficaces.
 

 

  

  
 

  
  

Remède No i Remède No 2 Remède No 3 Remède No 4

Rhumatisme Maladies des Maladies Anémie
Goutte Insomnie de Faiblesse

_ Sciatique Neurasthénie l’estomac Convalescence

‘| Remède No 5 | Remède No 6 Remède No 7 Remède No 8
7 Maladie Maladies Rhume, Grippe Maladies

; Bronchite
des reins des voies Affections du coeur

Gravelle urinaires pulmonaires Hydropisie

« Remède No 9 Remède No 10

|

Remède No 11 | Remède No 12

-Albuminerie Eczéma Constipation Congestion

: Maladies de Entérite Retour d’âge

la peau: Maladies du foie  Artério-sclérose

Remède.No13 Remède No 14 |Remède No 15 Remède No 16
Kathe.

Oppression Embonpoint Contre les Coqueluche

_ Btouffement CL vers
 

Les Remèées de l'Abbé Warré se vendent au prix de $1.25 la boîte, chez votre

pharmacien, les principaux marchands généraux, par la malle ou à nos bureaux.   
 

“rams “La Santé par les Plantes”
Volume de 225 pagessur demande "par l'abbé Emile Warré

 

  

“ Consultations Médicales Gratuites par la Poste
Nous’ vous ferons parvenir sur demande un questionnaire qui permettra à l'un de
nôs MBDECINS - QUALIFIES, diplômés de l'Université, de dingnostiquer votre ma-
adie: et. ‘de vous prescrire le régime à suivre pour retrouver le chemin de la santé.

“DEMANDEZ NOTRE QUESTIONNAIRE DES AUJOURD'HUI.
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2560 CONDAMNÉS DES SEANCESDE
EN 1928 DANS NOS

PENITENCIERS
LE ROPPORTANNUEL DES PE-
NITENCIERS A ETE DEPOSE
HIER EN CHAMBRE.

D’aprés le rapport du surinten-
dant des pénitenciers, déposé en
Chambre hier, il y a eu, en 1928,
dans les pénitenciers canadiens,

2,560 condamnés. C’est 80 de plus

qu’en 19827., AU cours de l’année
647 prisonniers ont terminé leurs
sentences, 363 ont été libérés sur
parole, 70 ont été déportés, 11 ont
été graciés, et 16 sont décédés, Il
n'y eut pas d'évasions.

Le rapport recommande au gou-

vernement de prendre des mesures

pour profêger l'épouse et les en-
fant des prisonniers. I y est dit

que l'abandon de ces personnes in-

nocentes est souverft un crime plus’
grand que celui du condamné lui-

même.
Des prisonniers, 1,589 sont de

naissance canadienne, 329 des au-
tres pays de l'Empire britannique,

220 des Etats-Unis, 85 de la Rus-

sie. 75 de l'Italie, 67 de l'Autriche-

Hongrie, 53 de Chine, 22 de Rou-

manie, 120 des autres pays.

Il y en a 156 qui sont condam-

nés au pénitencier pour la vie,

1,562 pour cinq ans ou moins, 584

pour plus de cinq ans et moins de

dix, 276 pour dix ans et plus.

I! y en a 338 de moins de 20

ans, 1,137 de 20 à 30 ans, 1,085 de

30 ans et plus. |

Des prisonniers 1.507 sont célis

bataires, 849 mariés, 110 veufs et

4 divorcés. ,

Le coût de ces prisonniers a été

de $1.50 par jour par prisonnier,

en 1928. Les dépenses totales ont

été de $1,803,321 et les revenus de

$186,843. Les dépenses nettes ont

donc été de $1,616,778. Lors des

fêtes de la confédération 73 prison-

niers ont été libérés sur parole et

229 autres ont reçu un mois grâce

par année de pénitencier.

LE REMPLISSAGE

DE LARUE CANAL
La Commission du District Fédé-

ral a commencée à remplir la rue

du canal au sud de la rue Sparks

Le niveau de la rue du Canal sera

haussé au niveau du Parc de la

Confédération.

La rue Queen à l’est de la rue

Elgin subira la même transforma-

tion aussitôt que l’on aura fini de

remplir la rue Cunal. On la laisse

libre en ce moment afin de permet-

tre aux automobilistes de Vuisser

stationner leurs chars.
Lorsque la rue Queen et Cunal se-

Tont remplies il ne restera qu'une

entrée pour se rendre à la station

de Police et ce sera une ruelle qui

 

part de la rue Albert et qui des-
cendera la rue du Canal pour re-

monter à la rue Albert.
Interview ce matin par le repré-

sentant du “Droit” M. Start de la
Commission du District Fédéral a
dit qu'il ne savait pas quand les
travaux de remplissage et de nivel-
lement seront terminés sur les rues

Canal et Queen.
La Commission emploie environ

25 hommes pour faire ie travail.
L'édifice Birkett sur l’avenue Ca-

ual est complètement démoli et

tout ce qui reste a faire c’est de
transporter ailleurs le brique et le’
bois qui faisaient partie de l’édi-.

fice. |
rer

Unpremier ministre a
failli se faire tuer

(De la Presse Assoctée)
KOVNO,.Lithuanie, 7. —Un assas-

sin a tenté de tuer hier soir le pre-
mier ministre Augustinas Valdema-
ras. Il n'a cependant pas réussi,

mais il tua un des aides du premter
ministre et blessa deux autres per-
sonnes.
Le fait se passa au moment où le

premier ministre et sa suite en- ,

traient dans le jardin d'un théâtre
où ils devaient assister à un concert.
Trois des balles atteignirent le lleu-
tenant Gudinas et il mourut instan-
tanément. Le capitaine Verbickas et
un neveu du premier ministre furent
blessés.

L'assaillant
confusion.

remem

IL SEVADE DE PRISON
SOREL, 7. (S. P. C) — D. Cote.

qul purgeait une sentence de douze
mois à la prison de Sorel. s'est évadé

s'enfuit pendant Ia

‘

{i

Le comité parlementaire de l'Agr:

DIVERS COMITÉS À

LE
SEUL QUOTIDIEN
EEre

   
LES MASSES DE

, été MM. Biggar, ancien directeur-geé-

"ecordés par divers ministéres fédéraux:

“qu'offre le Saint-Laurent à ceux qui

culture a continué aujourd'huil’ étude
des facilités d’entreposage des grains.
dans les diverses provinces canadien-
nes Il a cité devant lui M J.-G. Su-
therland, surintendant des transport:

du National-Canadien, qui ont expli-
qué aux membres du comité les ca-
pacités des élévateurs situés sur cha-
cun de ces réseaux, surtout dans les
Prairies.
Au comité de la Loi des Elections

on a poursuivi l'étude des amende-
ments proposés à la Loi des Election
par un groupe de députés de l'ouest.
principalement MM. Kennedy de I'Al-
berta et Kellner, d’Athabaska. Ces
amendements ont été pour la plupart
rejetés. Il s'agit de prévenir dans la
mesure du possible les fraudes élec-
torales. Les principaux témoins ont

 

JOHNSON, nommé
récemment organisateur du parti li-

néral des élections, et quelques-uns M. Harry H.
des officiers de ce département. M.
Jules Castonguay, directeur actuel des
élections, a assisté à cette séance du ployé dans plusieurs journaux de
comité. ; . Toronto, en qualité de
Au comité des bills privés on a, sous-chef des informations, de chef

passé 22 bills de divorce. Dans un d’informations.
cas particulier on a décidé de faire: -_—
comparaitre l'épouse poursuivie en di- L’anniversaire de
vorce par son mari. y .

Au comité des comptes publics les; l’ascension de George

V surle trône
députés conservateurs des provinces

Le dix-neuvième anniversaire de

Maritimes ont fait étudier certains|
comptes publics, pour contrats ac-

à des compagnies d'Halifax. Dans la l'ascension de Georges V sur le trône

plupart des cas il s'est agl d'approvi- de l'Empire a été célébré hier à midi
sionnements à l'expédition de la baie sur le carré Cartier.
d'Hudson, en 192". Quatre canons de campagne de la

| 1ére batterie de l'artillerie canadien-

DEUX PUBLICATIONS

béral en Ontario. M. Johnson est un
journaliste de carrière. Il fut em-

   

 

ne, sous le commandement du major
R. Dale Harris, ont tonné 21 coups

ARTISTIQUES DU en l'honneur de cet anniversaire.
UE Le premier coup partit exactement

PACIFIQUE CANADIEN à midi, les autres se succédèrent à
_ que les 21 couns fussent entendus.

Nous accusons réception de deux Les détonations attirèrent plusieurs

magnifiques publications des Services! toutes les quinze secondes, jusqu'à ce

Maritimes du Pacifique Canadien. personnes ainsi qu'un grand nombre

l'une, qui fait valoir les avantages d’enfants qui sortaient de l'école

pour diner.

L’hon. H. Marler en

 

vont en Furope ou qui en reviennent,

porte le titre “l.a Route Historique

vers l'Europe”. L'autre, qui s'intitule

“les Toques Blanches”, traite de l'a
limentation'des passagers en mer et | ;

du rôle que jouent les cuisiniers sur. QUEBEC, T—L’hon, Herbert Mar-
les grands paquebots modernes. ler, récemment nommé ministre du
La première de ces publications se Canada au Japon, Mme Marler et

présente sous une agréable couver- | leur fils Howard s'embarquent au-

ture bleue portant au centre une re-  jourd’hui sur le paquebot “Empress
‘production en couleurs d’une peintu- Of Scotland”. Ils visiteront l’Angle-

re de Norman Wilkinson, représen- terre et le continent avant de se
tant l’Empress of Australin” vo- rendre au Japon. Au nombre des au-
guant en pleine mer. La brochure, tres passagers sur le vaisseau se

toute entière est illustrée de gravu-/trouvent: l'hon. Willam Finlayson.
ves en couleurs montrant les diverses'Minisre des Terres et Forêts de
pièces, sulons, salles à manger et ca- ,POntario; Sir Charles Grant Robert-

bines de luxe de trois grands paque- son, éducateur anglais ainsi que

bots du service de première classe d'autres délégués au conseil national

:du Pacifique Canudien. L'‘Empress of de la conférence d'éducation tenue
Scotland”, l’Empress of Australia” 'récemment à Vancouver et à Victo-

et l'‘Empress of France”. On y voit ria.
»

aussi*plusieurs jolis marines du pcin-' —

 

reporter, de:

route pour le Japon

“sine.
Pacifique, la flottr du Pacifique Ca-'

longtemps «conquis,

tre anglais Norman Wilkinson, ainsi

qu'un superbe panorama de Québec

par le méme artiste,

La brochurette “Les Toques Blan- .
ches”, bien que moins luxueuse sous

le rapport de la typographic et de

I'illustration n'en est pus moins in-

téressante par Jes détails qu'elle nous

donne sur le service des cuisines des

paquebots de la flotte du Pacifique

Canadien.

Renommiés dans le monde entier

pour l'excellence de leur service, la

courtoisie de leur personnel et leur

luxe de bon aloi, les paquebots du

Pacifique Canadien ne le sont pas

moins pour la succulence de leur cui-

sur VAtlantique comme sur le

nadien a depuis

la faveur du public voyageur et, dans

cette popularité, nous devons voir, au

moins pour une large part, l'oeuvre
des maitres-queues auxquels sont

confiées les cuisines de ces paque-
bots. Ce sont des artistes pour qui la

science culinaire n'a pas de secrets;

des hors-d’ocuvre aux desserts, en

passant par les potages, les poissons,

les rôtis et les salades, toutes leurs

créations sont des chefs-d’oelivre
bien faits pour charmer le palais des

gourmets les plus exigeants.

Le but de la plaquette “Iles Toques

Blanches”
tre le (travail des cuisiniers qui, en

arrière de la scène, ont pour mission

de veiller à la partie gastronomique
du service. Pour dissimulée qu'elle

soit, leur part n'en est pas moins des
plus importantes et il est juste que

crédit leur soit accordé pour la façon
dont ils s'en acquittent.

tees

UN CONTRAT DE
$7,000EST ACCORDE

Le conseil du canton de Nepean
s'est réuni hier soir en assemblée
spéciale. Les soumissions pour le ni- Péroissiale le double mariage de Mlle dulations comme celles

LA PROSPÉRITÉ DES
| PROVINCES MARITIME
MONTREAL, 7. — S'il faut en ju-

ger de la prospérité des Provinces
:Maritimes par le nombre d'automo-
biles qui y sont expédiés elle est con-
sidérable, car d'aprég les rapports

reçus par le bureau-chef de la divi-

sion de l'Atlantique du Canrdien Na-
‘tional, ce réseau a transporté en

avril 700 wagons remplis d’automo-

biles dans les Provinces Maritimes.

Durant le même mois 320 wagons au

Canadien National, chargés d'auto-

mobiles destinés à l'exportation on:
traversé les Provinces Maritimes.

_————
. . »

Lorrainville, Que.
M. et Mme Philippe Chabot font

‘part à leurs parents et amis de la

naissance d’une fille, baptisée sous

les noms de Marie, Monique. Car-
men. Nos meilleurs souhaits à la mè-
re et à l'enfant.

—_———e

| ST-ANDRE AVELLIN
! 3 mai 1929.
NAISSANCE:—
M .et Mme Albert L'Allier, M. D.

{font part à leurs parents et amis de

la naissance d’un fils né le 20 avril,

Zénon, Paul, Albert. Parrain M.
:Zénon L'Allier, de St-Augustin,

i Deux-Monts, grandspére, marraine

[mite Eliane L’Allier, de St-Augustin
Deux-monts, grand-père, marraine

A M. et Mme Léo Quesnel. une fil- |
le née le 13, décédée le méme jour.

A M. et Mme Valmore Pharand,
jun fils né le 30 avril.
; MARIAGES:—
“ M, Oscar Calvé unissait sa desti-
née a celle de Mme Vve Robert An-
;srignon, née Agathe Courtemanche,
mercredi. le ler mai.
: Le 2 mai a été béni en l'église

oe
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[| GLACES DANS -
L'ANTARGTIQUE

Une de ces barrières de glà-

ce peut couvrir tout l'E-

tat de la Californie. +

C’est là que le comman-

dant Byrd a établi son

camp, en préparation de
son long séjour dans I'An-
tarctique.

LES EXPLORATIONS
“La Glace est la souveraine des-

potique de l’antarctique depuis des
miliers de siècles, Elle a banni tou-
te végétation, recouvre les rochers

d'une froide armure et pousse jus-
qu'à l’océan les frontières de son
domaine.

“Il est une immense barrière de
glace, est assez grande pour cou-
vrir tout l'état de la Californie.
C’est la barrière de Ross.55 Cette
description nous vient de Walter B.
‘Hayward dans le magazine du New

‘York Times. ‘“‘Ici’”’, continue Hay-
ward, ‘le commandant Byrd a éta-
bli son camp en préparation de son’
long séjour dans l'ahtarctique, tout
‘près de lu Baie des Baleines. Ce
camp se nomme Little America. Là
se trouvent les hangars pourles aé-

| roplanes, les cabanes et les grands

mâts pour les antennes de T. S. A. -
“La barrière Ross, qui s'étend

sur une eurface d'environ 160,060
- milles n’est qu’un point noir à com-
parer à l'étendue du continent An-
tarctique, qui est d’environ 5 mil-
lions de milles carrés.

“Le barrière Ross, recouvre dhe
immense baie dans la mer de Ross,
et se trouve dans la partie de l'Ant-
arctique que l'on nomme le Qua-
drant Australien, faisant face à
l’Australie. loin au Nord.

“Il n'y a pas de monotonie dans
rette immense contrée de glace. En
certains endroits les glaciers que
l’on pourrait nommer montagnes

sont d’une régularité parfaite, en
d'autres places ce ne sont que des
irrégularités causées par les capri-

ices du vent, et de l’eau.On rencon-
tre encore à maintes reprises, de
|magnifiques grottes qui réflétent

i docilement les lumières multicolo-
res des aurores boréales,

“A la Baie des Baleines, bien que
‘les glaciers ne descendent pas jus-
qu'à la ligne d’eau il n’est pas tout-

à-fait possible d'y ancrer un bateau.
"Les petits glaciers qui viennent de
différents endroits d'alentour ne
font que bloquer le chenal et met-

{tre en péril les bateaux qui s'enga-
‘gent là, même durant l’été antarcti-
que.

“Le capitaine James Clark Ross,
“aui arriva à l’Antarctique en 1841
nous parle de la barrière Ross.

“Il est impossible, dit-il, de s’ima-
giner cette barrière immense de
glace solide. Nous ne pouvions
apercevoir la moindre crevasse, et

la lumière si intense qui venait d’en
arrière de ce désert, nous indiquait

d’une manière très claire. que la

l barrière s’étendait à plusieurs cen-
taines de milles vers le sud.”

“Ross était ni plus ni moins
{qu'une victime de ses illusions d’op-
| tiques, qui intriguent les explora-
‘teurs des grands pays de mirage

tels que ceux de l’Antarctique. Il
‘croyait avoir vu une chaine de mon-
tagnes s’élever au milieu de la
grande barrière de glace qui porte

 

 

 

son nom, mais plus tard il recon-,
nut son erreur.

“Plus tard, en 1862, le capitain:
Robert Falcon Scott, en explorant
la fameuse barrière constata plu-

| sieurs crevasses contrairement à Ce ;

iqu’avait rapporté Ross. Ce ne fut
est de faire mieux connaî- [baptisé sous les noms de Joseph, 'qu’après avoir fait un relevé de la

course suivie par Ross que le Capi-;

jtaine Scott s'aperçut que la barriè-
.re avait récédée et que les bateaux‘
pouvaient naviguer, là où Ross
n'avait trouvé que glace solide.

“Lorsque Scott revint à la bar-
rière, il fit une ascension en ballon
captif, scott n'aima pas dutout les
oscillations du ballon captif. Néan-
‘moins il réussit à faire plusieurs
observations sur la surface de la
barrière. Il s'attendait à voir une

\ grande plaine égale, mais 3 £a sur-
! prise il vit que la surface de la bar-
rière était formée de longues on-

que l'on
vellement du parc Hampton ont été | Berthe Cyr à M. Henri Périard, et peut voir dans les déserts de sahle.

contrat fut accordé à la Dibble

reçues de diverses compagnies. Le de Mlle Marguerite Cyr à M. Raoul
‘Bisson. Nos meilleurs voeux de

hier, pendant qu'il était au travail Construction Company. qui offrit la bonheur.
avec d'autres prisonniers en dehors |
de la prison. On croit qu'il a gagne
Montréal, sa dameure. Il cest âgé
de quarante ans. pèse cent quatre-
vingts livres et mesure cinq pieds et
huit pouces de taille. TI porte une
moustache noire. Quand :! s'évada, il
portait aussi l'uniforme bleu marme:
dé la prison et une casquette grise. |

VEL |
———

$15,000 A LA VEUVE |

(De la Presse Canadlennet !

plus basse soumission. Le contrat s'é-| YA ET VIENT:—
lève à environ $7.000. On a aussi dis-| M. et Mme J. P. LaBrèche. de et une

Scott, durant la seconde expédi-
tion qui le transporta au pôle eut
la chance de traverser la barrière
et le malheur d’y périr. Une croix

pierre placées au 79ème de-

MAI 1929

 

 

Assemblée générale
dcs patronnesses

del’Orphélinat

It y aura jeudi aprés-midi, à
trois heures, assemblée géné-
rale des patronnesess de 1'0Or-
phelinat St-Joseph. On y fera
les élections.

  

  

 

gré sud marquent l'endroit où il re-
posent avec ses deux compagnuns et

commémore le souvenir de ceux qui
succombèrent durant cette tragique

expédition.
Sir Ernest Shackleton passa aussi

la barrière pendant l'expédition qui

le conduisit à la découverte du pla-
teau polaire; sa route de McMurdo
Sound près de Ross Island était pa-
rallèle à celle de scott.
Une Enormie Caverne de Glace
Shackleton qui faisait partie de

la première expédition de Scott, ex-
plora lag baie de la barrière quand

il conduisit ses propres gens vers!

l'Antarctique. 11 confirma les ob-
servations de Scott et remarqua’
une caverne de glace si grande quil

aurait pu y faire entrer son vais-
seau ‘sans y toucher nji d’un côté!
ni de l'autre”. En outre, Shackleton ;
découvrit la ‘’Baie des Balein:s".!
Le nom tire son origine du fait |
qu’un troupeau de baleines entou-
ra le bateau comme il entrait dans!
la baie.

La barrière garde plusieurs se-

crets, Elle est soigneusement gar-
dée et énormément difficile d’accès.
Quelle est l'épaisseur de la glace?
Limite-t-elle la circulation de la
mer? Y a-t-il une forme inférieure.
de vie dans son domaine?

Shackleton croyait que la barriè-
re était à Tlot; scott était du même
avis. Celui-ci considérait qu'il était
possible d'établir son campement
sur la barrière à la Baie des Balei-
Les pour la bonne raison qu'elle of-
frait le plus court chemin pour le
pôle, mais il n'avait cependant au-

cune confiance dans la soiidité de
la grande surface. 11 pensait qu'elle

pouvait se briser et l'emporter à la

mer.
Amendsen n'était pas du même

avis. Après avoir lu les livres sur
l’Antactique, il avait tiré la conclu-'
sion que les bas rivages de la bar-;

rière à la Baie des Baleines
n’avaient pas bronché depuis que
Ross avait découvert la surface, —
il y a de cela soixante-ans —,- le
gigantesque glacier doit être soli-
dement assis sur le roc solide de
quelque grande fle.

Là Masse de Glace est Solide
Les événements subséquents

prouvèrent qu’Amundsen avait rai-
son, au moins en ce qui concernait
le secteur de la Baie des Baleines,
‘car pendant son séjour à cet en-
droit ses instruments n'avaient en-
registré aucun mouvement dans la
masse de glace.

Byrd pourra peut-être déterminer

s’il y a de la terre sur la barrière,
‘et son escorte scientifique. pourra

vraisemblablement déterminer l’é-
paisseur de la surface au moyen de
leurs appareils spéciaux. La glace

‘a-t-elle 2000 pieds d'épaisseur ou
, beaucoup moins! Qui résoudra le

|! problème de la barrière? Quelqu'un

, découvrira-t-il un jour sur l’Antare-
tique une autre barrière plus majes-
tueuse? -
re

Surintendant de la
Division de Hornepayne

NORTH BAY. Ont. 7. — M. W. T.
Moodie. surintendant généra! du Ca-
nadien National, annonce la nom!-

 
nation de M. A, H. Cavanagh com-

yme surintendant de la division de
+ Horneypayne en remplacement de
i feu Jd. Nelson.
; —

{
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Madame Frank A. REID, de Lon-
don, Ont.. sera présentée avec sa fil-
le, Mademoiselle Esther REID, a!
‘a cour Saint-James, le mois pro
“hain.
 posé du travail ordinaire de routine, Cornwall, étaient de passage chez =

INAUGURATI
Tous les membres du conseil é- M. Arthur LaBrèvhe. le 20 avril.

taient présents. ! M. et Mme Albert Bricault et leurs
J2 “enfants étaient de passage a Le

‘faivre, le 28 avril.
M. Evariste Séguin. de Hoarst!

passe quelque temps chez ses frères!

1461 voyageurs de
six pays différents Wilfrid et Eugène.
—_—— M. Lio, Quesnel, son fils Paul-:

HALIFAX. 7. — Quatre tralnsspé- Emile. et M. Hermas Berthiaume
cinux du Canadien National son: sont allés à Lachute, samedi der-

nier. de Pâques.

OND'UNE CATHEDRALE ET
SERVICE POUR LE MARECHAL FOCH

(Agence Fides) i ;
DAKAR — A. O. F. — La nouvelle cathédrale de Dakar. élevée comme;l& frontière hongroise le corps d'une

 

le ditranche

!

!

  

  

 
Robert O'MEARA, ancien commis-

i “airo du commrres aux Indes Orien-
tales Hollandaises, vient d’être nom-i
m{ commissaire du commerce du Ca-|

  
  

VLADEMANDE
“DE CAUTIONNEMENT| LE CADAVREDE

 

ee

Le numéro 2 sous

ON RETROUVE

Mlle B. PITCHER

gl pour. Louis Auger. a qui un nouveau! ut
! : procès à été accordé hier par une dé- {a disparition de Mlle Barbara Pit-

FOUR LGUIS AUGERt

LL. LL.
! LE NOUVEAU PROCES AURA LIEU: II. ETAIT FLOTTANT DANS LA

RIVIERE, AU SAULT AU RE-
| COLLETS.

MONTREAL. 7. — Le mystère de

AUX ASSISES D'AUTOMNE.

La

‘
i
i
!

demande de cautionnement :

cision majoritaire de la division d'Ap- cher, étudiante de l'Université Me-
, pel de la Cour Supérieure d'Ontlrio,| Gill s'ex éclairci et résolu aujour-
sera probablement faite samedi ma-;d'hui par la découverte du cadavre
tin à Ottawa devant un juge de la’'d'un couvent au Sault-aux-Reécollets.
Cour Supérieure. ; | d'une jeune ‘fille, dans la rivière, près
Le nouveau procès aura lieu dans'Tes ouvriers ont aussi trouvé le ca-

a Capitale aux acsises d'automne. cavre d'un jeune homme au même
|quiont lieu cette année au coursdu cndroit. Celui-ci, semblait cependanr
| mols d’octobre. On ne sait pas Encore . s''avoir été dans l'eau que depuis

cependant quel juge siégera pour cet-' quelques jours.

|te cause importante. On ignore éga- Les deux corps flottaient, et furent
lement quel avocat sera chargé de trouvés par des emplovés de la Mon-
conduire la poursuite au nom de la treal Light Heat and P.rwer Compa-

| nada. dans la région américaine du! Couronne. Il est pronable que Me Ar-

Mississipi.

(RIMESAFFRELX
DES CANNIBALES
DE LA MOLDAVIE

Ces barbares tuent leurs
semblables pour quelques
oeufs ou quelques cou-
ronnes.—Îls font ensuite
transporter les cadavres
pour s’en nourrir. — On
vient de terminer un ré-
quisitoire contre les can-
nibales.

SPECTACLE HORRIBLE

KASCHAU .—Le procureur de
quisitoire contre les cannibales de la
Moldavie. C’est un document terri-
fiant dont il est impossible de trou-
ver un autre exemple dans I'histoi-
re criminelle de ces dernières années.
Ces monstres à face humaine tuaient
leur prochain pour quelques oeufs ou
quelques couronnes. Puis, leur for-
fait accompli, ils appelaient . leurs
femmes pour transporter les cada-
vres dans des lieux cachés et en pré-
parer leur nourriture. Les codes pé-
naux ne préwient pas de crimes pa-
reils et ces tziganes n’ont pu être
‘accusés que de meurtres.

 

 
| L'instruction de l'affaire a duré
‘plus de seize mois. Elle fut particu-
:lièrement difficile du fait que la
;majeure partie des accusés sont il-
'lettrés et beaucoup d'entre eux
sourds-muets. On ne sait pas encore
actuellement combien de crimes ont
commis ces brutes; au début, on les
estimait à douze, mais, faute de
preuves suffisantes, l'acte d'accusa-
tion ne mentionne que six meurtres

et un vol. Dix-neuf accusés, dix-sept
hommes et deux femmes, comparais-
sent devant le tribunal Le plus jeu-
ine a dix-neuf ans, l'ainé vingt. Le
chef de la bande était le tzigane Pe-
;vel Rybar Elek, suivi aveuglement de
Jano Koloman. Ils ne parlent que le
hongrois. Ils sont défendus par dix-
neuf avocats; plusieurs centaines de
|témoins ont été convoqués. Une com-
|pagnie de gendarmes fait le service
d'ordre.

| Le 21 janvier 1927, on decouvrit
dans un buisson le corps d'un négo-
.ciant israélite, Pierre Rusniak, le
crâne défoncé. C'est ce qui permit de
découvrir la bande de tziganes qui
‘avait son siège dans le village de
;Moldawa, à la frontière hongroise. La
‘veille, on avait découvert à Makran-
ce, près de Kachau, dans leur pau-
|vre chaumiére, les cadavres des
‘époux Kocerha. portant les mêmes
blessures que Rusniak. On arréta les
{tziganes dont l'un d'eux. Filke, fit
:des aveux Le 20 mai, 1926, ils avaient
‘assailli un enfant de 14 ans, fils de
\l'hôtelier Ondecka, qui se rendait à
la ville acheter de l'eau minérale, et
l’avaient assassiné de la manière la
plus cruelle. Le 19 decembre 1926,
ils tuerent une femme de 50 ans
dont les restes mutilés furent décou-
verts quelques jours aprés par la
gendarmerie, également enfouis dans
un buisson. Les tziganes raconté-
rent encore le fait suivant: étant
parti à la recherche du butin,
rencontrérent une plantureuse villa-
geoise portant un nier

Sans rien dire Hudal se jette sur
elle et tente de l’étrangler, mais,
comme la femme est robuste et se

 

d'oeufs.;

thur G. Slaght, de Toronto, qui re-

présenta Auger devant la Cour d’Ap-
pel, sera l'avocat en chef dans le
nouveau procès. Il sera assisté de Me
Raoul Mercier et de Me Gordon Hen-
derson, qui occupêrent conjointement
pour Auger au cours du premier pro-|

| cés qui eut lieu devantle juge Wright.
! Au dernier procès. deux accusations '
| pesaient contre Louis Auger, et il a
| été condamné pour la plus grave seu-

lement. Il se peut que les avocats de
.la défense demandent que l’on dis-,
pose de la deuxième accusation de-
:vant un juge de la cour de comté a-,

| vant les ar-
encore été  .dé à ce sujet cepen-,
dant.

Il est assez rare qu'un deuxième,

criminelles importantes. Ce n’est tou-

pas que la Couronne refuse un cau-

mettant de jouir de sa liberté jus-
qu’au nouveau procès. Les avocats de
la défense ont confiance que cette|
question sera réglée dès samedi pro-
chain.

 

+
Moniales Carmélites

Aux Trois-Rivières

C'est en juin prochain que le nou-

doit ouvrir ses portes aux religileuszs
Carmélites de Saint-Boniface, qui
quittent définitivement le Manitoba,
après y être demeurées près de dix-
sept années, pour venir continuer,
dans la cité trifluvienne de notre
province, leur vie de prière et de
contemplation.

Il est tout à fait opportun de sa-
voir tout d'abord, que cette transla-
tion complète du Carmel. de St-
Boniface aux Trois-Rivières, n’est pas
le fait d’une détermination quelcon-
que qui décida ou ordonna le chan-
gement de lieu des religieuses en

cause. Des circonstances extérieures,
indépendantes du bon vouloir des
Carmélites et de la volonté. maintes
fois exprimée, de l’autorité diocésat-
ne de les garder dans ce pays d’a-
doption, sont la vraie cause du re-

tour dans l’Est des Filles de Ste-
Thérèse d'Avila, qui avaeint quitte
Montréal, en mai 1912, pour se dir:-
ger vers l'Ouest, sur la demande ex-
presse et instante de Sa Grandeur
Monseigneur Adélard Langevin, ae
regrettée mémoire.
La guerre européenne, en paraly-

sant la plupart des entreprises
financières, au Canada comme dans
le vieux monde. empécha la cons-
truction. à St-Boniface. d'un monas-

tère régulier de Carmélites. Les an-
‘nées d’après guerre ne furent pas
plus favorables à la réalisation d'un

projet de ce genre, et la question

des taxes municipales, qui affectent
toutes les institutions religieuses. au
Manitoba—sauf leg hôpitaux. les eco-
les reconnues par le gouvernement,

et les oeuvres de charité incorporees

comme telles—fut le grand obstac:e

et le motif unique de l'importante

recsées, après mûre et sérieuse déli-
bération.

Il ne s'agit donc pas d'un Carmel

nouveau qui s'’ajouterait aux ceux

autres déjà existants, mais bein pru-
tôt du déplacement du second Car-
mel canadien qui sera -é&llement

fondé sur le “second C.teau” de la
| ville des Trois-Rivières. par l’arrivée
 
| Quatre secousses sismiqu

 

 

procès soit accordé dans des causes,

tefois pas un précédent. On ne croit:

veau monastère des ‘Trois-Rivières |

décision qui fut prise, par les inté- |

périr onze

ny.
, A la morgue un premier examen
a revélé que le cadavre de Mlle Pit-
‘cher avait été dans l'eau depuis long-
temps. probablement depuis le jour

de sa disparition. Elle ne portait au-

cune marque de violence.
On a voulu avertir les membres

de la famille de la jeune fille. mats
M. et Mme Pitcher étaient absènts
de la ville, de même que Sir Char-
les Gordon, un oncle. Le professeur
Eve de l'Université McGill, un autre
oncle de la défunte a été appelé, et
s'est rendu à la morgue avec le co-

‘+ d'automne. Rien n'a{lonel Wilfrid Bovey, régistrateur de

l'Université. Il n'a pu cependant
avouer reconnaître positivement Mlle
Pitcher. Celle-ci fut cependant défi-

nitivement identifiée par J. B. Con-
ley, chauffeur de la famille Pitcher,
qui conduisait Mlle Pitcher à l'Uni-

/ 1 versité tous les jours.
tionnement à Louis Auger, lui per- | 3

Toutefois le professeur Eve a dé-

[elaré que le cadavre Masemblait for-
-tement à Mlle Barbara Pitcher.

Celle-ci âgée de 18 ans était la
fille de M. et Mme F. H. Pitcher, de
Montréal. Elle fut vue pour la der-
nière fois à l'entrée de l'Université
McGill, le 21 mars dernier à 9 h. 30
du matin. par un compagnon d'étu-
des. Celui-ci lui demanda où elle
allait ainsi au moment où elle eut
dû être en classe. Mlle Pitcher, ne lal
répondit pas et partit en lui faisant
un signe de la main. Depuis ce jour
jusqu'à aujourd'hui, on ne trouva
aucune trace de la disparue. La dis-
parition fut annoncée à la police le
22 mars. On offrit une récompense
de $5,000 à qui ramènerait la jeune
fille chez elle, vivante.
Une battue générale aété organ>-

sée dans tout le Canada et dans tous
les Etats-Unis. Toutes sortes de ru-
meurs furent lancées au sujet de la
prétendue présence de la jeune fille
dans certaines villes, mais toutes, fu-
rent controuvées. On a fouillé le 11
du Saint-Laurent, de Montréal à So-
rel; la forét du Mont-Royal. mals
sans résultats. On pourra même tes
perdgisitions jusque dans les quartiers

interlopes, croyant à un certain mo-
ment que Mlle Pitcher eut pu être
enlevée.

SÉANCES PRIVÉES
La conférence Interprovinciale des

bonnes ro:tes continue son travall
,cette après-midi, mais ses séances
| sont privées. )
LE

| Transfert de prisonniers.
| Neuf prisonniers ont été transférés
:de la maison de la rue Nicolas À la
prison de Guelph. hier. Ils sont par-
tis dc la gare Union.

Les prisonniers étaient sous la sur-
; Veillance de deux gendarmes provin-
; ciaux,

La plupart passeront deux ans à
; Guelph pour vol d'automobiles.

eet

 

 

CHARLES. — Que fais-tu lorsque

I tu recois une lettre, une lettre ayant

‘au bas la mention: R. S. V. P.?
EDOUARD. — Tu hlagues; les let-

jtres né sont pas encore transmises

par Je radio.

 

te

| toute prochaine des Moniales Car»
mélites dont nous aurons encore
{l'occasion de parler quelques fois
{ bientôt.
J Un Ami du Carmel.
ler mai 1929.

  

es dans le Turkestan font
personnes

 

ASKABAD, Turkestan russe, 4 — (S, P. A.) — Onze personnes ont été
tuées et plus de quarante blessées hier, alors que 3
terre successifs se sont fait sentir dans le pays, d

uatre tremblements de
molissant des maisons

dans plusieurs villages. Une personne a été tuée et vingt-six blessées ici
et quatre-vingt-dix maisons démolies.

! un gra
| ment
! isolées.

Des nouvelles non confirmées reç

éprouvés. Des médecins ont

idéfend. Elek vient à la rescousse et:

Le village de Germab a été complô-
ils tement détruit. De grands dégâts ont été causés à Firuza, place d'été, et

nd nombre de villages le long de la frontière de Perse ont été égate-
été envoyés au secours des victimes

ues ici disent que mille personnes ont
péri dans trois villes de Perse où sesont Sait sentir es secoussessismiques.

 

! chauffeur de l’eutomobile,

SWETSBURG. PQ. 7. — M. le partis d'Halifax samedi et dimanche, ;
juge Weir a accordé $15.000 à la veu- |avec 1.461 voyageurs arrivés par des |
ve de John Cannon, chef de police [navires de six pays différents: 1a
de Granby, qui fut tué dans une col- Belgique. la France, le Danemark. la
lision entre un camion du service Suède. la Norvège et l'Angleterre. On |
des pompiers et une automobile le 4 :remarquait parmi les voyageurs un

mars 1928. Mme Joseph Guertin, grand nombre de persotines qui ve-
épouse du mécanicien qui souffre naient s'établir sur des terres de
d’une fracture du crane, a eu $10.000. l'ouest et un groupe de jeunes gens!
Le jugement suivit une aclion janglais que le service de colonisation :

prise contre la cité de Granby et le du Canadien National placera sur
A, Dupont. des fermes dans ia Nouvelle-Ecosse. |

A

Mme Hor. Laniel. de Lefalvre, a.
{passé quelques jours chez sa fille,
Mme Arthur Gourd.

Mlle Eva Chénier. de Montréal,
est en promenade chez Mme Vre
Wil. Whissell et Mme Alcide Bour-
goois,
M. et Mme Aleide Bourgeois, leur

fille Yvonne. leur neveu Jean Ma-
rie Ruel, M. Lsonide Desormeaux
sont aliés à Montréal, le 24 avril

caire apostolique de Sénézamblie, en résidence à Dakar, pontifiait en présen-
ce de Mer O'Gorman, vicaire apostolique de Sierra-Leone, du gouverneur
général Carde, représentant le ministre des Colonies, des autorités civiles
ct militaires et d’une foule immense. où se voyient méme de nombreux mu-

;#ulmans. L'abbé Bergey, député de Bordeaux, et président de Ta Pac
| (prêtres anctlens combattants). prononca un magnifique discours qui pro-
duisit une profonde impression. Mer Grimanlt donna la bénédiction apos-
tolique envoyée par le YSaint-Pêre, à l'occasion de l'inauguration.

Je mardi de Pâques, ? avril, dans la même cathédrais de Dakar a eu
tien un service solennel pour Yame du maréchal Foch, et «€ Yes des soldats
noirs morts pour la France. la messe a Été rélébrée par M,r O'Gorman,
vicaire apostolique de Sierra-Tæone, et l'absoute snlrnnelle a été donnée
par Mgr Grimault. T‘abbé Bergey prononça l'éloge funèbre du glorieux
défunt, chef zénéral et zrand chrétien, - _

"Me crime s'accomplit. Le butin fut un!
panier d'oeufs et 43 couronnes tché-
ques. Le tzigane Filke raconte avec
une évidente satisfaction la lutte
avec la femme, douée d’une farce
|peu commune.
| Mais ce ne sont certainement pas
ltous les délits commis par ces mons-
‘tres. C'est ainsi que l’on trouva à

 
monunient du ‘Nouvenir Africain” en mémoire de tous les noirs d'Afrique jfemme dont l'identité n'a pes pu
morts an service de la Franc”, a été inangurée solennellement,

Mgr Grimault, S, Sp, évêque titulaire de Maximianogolis, vi-
(être établie. Les bras eu les jambes
manquaient. Il y a de fortes pré-
somptions qu'ils aient été dévoréspar
ces anthropophages, mals, faute de
preuves, ce crime ne leur a pas été
imputé.

9 » a . .

Sacre d’un évêque lazariste en Chine
1

‘ (Agence Fides)
KIi-AN. ‘Kiang-si, Chine) -- Je 17 février dernier. a eu lieu à Ki-An,

;Je sacre de 5. G, Mzr Gaétan Mignani, évéque titulaire de Cassandria, et
coadjuteur de Mgr Ciceri, Lazariste, Vicaire apostolique de ICi-An. En l’ab-

; sence du vénéré vivalre apostolique, retenu encore en Europe, et de Son
Excellence le délégué apostolique empêrhé, c'est Mzr Dumond, vicaire apos-

| tolique de Kanchow. qui a consacré le nouvel élu.
Les chrétiens étaient accourus du nombre de près de 2,060 auxquels

: s'étaient joints de nombreux païens sympathiques. Un certain nombre de
“notables de la ville ag'alent exprimé le désir d'assister à la cérémonie, Celle-
ci s° déroula pieusement dans ta cathédrale de N.-D. des Victoires, devenue
trop petite.

! commandé deux escouades dr soldats
; Jeur présence l'éclat de la cérémonie.

Ce dimanche, 17 février, jour du

Les autorités civiles «t militaires également présentes, avalent
bour assurer l'ordre et rehausser par
On remarqua le tact avec lequel los

| soldats s’acquittérent de leur mission.
1 sacre, et fête du Rientheurcux Clet,

Parmi les pitces 2 convicuon fiei1-: Lazariste. mrtyrisé à Wu-Chanæ, on 1820, fut donc une belle fête de famille
rent des ossements humains complê- | pour les évêques, les missionnaires et tes chrétiens, hworeux de se trouver
tement dépouillés de chair. Les tzi-.
‘ganes ne firent abcune
ipour avouer qu'ils avaient mangé très
‘souvent leurs victimes
| Statens très friands de chair h -
Re, - — - -
—

et qu'ils

pour l'Eglise en cette region ou les
pouer ces dernières annl>s

réunis ain cCetre dy ce vicariat lungtentns fronbié.
difficulté : de Dieu dans Ja volennilé oui ler réoniecit at l'indier de

Tous voyaient la main
jours meilleurs

ni- sous avaicnt été particulièrement
It 3 a trois mois à pepe, prrsonne n'eut

osé se promettre un parell revirement de @irconstänees, et un si heureux
; changement de dispositions à l'égard des missions catholiquen és I past
) ges autorités publiques, Dieu eg noit Régie =
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iidu Dominion, la certification des

‘ivenue un facteur national dont nous

  - c———

Un cultivateur modèle: |
Monsieur Henri Majeau, de Joliette, P. Q.

— 1 i

Reisons pour lesquelles ce confrère a pu mériter les titres de débuts,
Lavréat de la médaille d'or de très grand mérite exception à rien, pauvrement équipée et grevée ; de $20.000:
nel et de Commandeur de l'Ordre du Mérite Agricole, — $1,800. Aujourd'hui, le capital d'exploitation est de $20,000; en a

seils des agronomes, le travail personnel, l'esprit d'initiative' ces cinq dernières années,
et la collaboration étroite entre les membres d une famillo près de $15,00
rurale, mènent directement au succes. :

teur a accru ses profits,

LE MERITE EGAL DE MADAME HENRI MAJEAU

-———

Jde suis heureux aujourd’hui de vous présenter. dans la per-

 

sonne de M. Henri Majeau, Joliette, P.Q., un cultivateur dont la Dépenses
vie démontre, par des succès multipliés, comment un cultivateur
peut vivre facilement, même sur une terre assez pauvre, s'il s’Ap- Moulées . . . . . . . . . 8 126
plique à produire davantage en utilisant les dernières données Taxes et ass. . : 128.00
de la science. Semences et inatr ata

La production de la terre de M. Maheu a plus que double yoiuresebnemais . .... 0000
depuis 25 ans. Comment cela? Parce que ce cultivateur modèle! Réparations aux balisses
a perfectionné sans cesse ses méthodes de culture, d'après les, et divers... ..... 80474
recommandaiions de la science, c’est-à-dire des agronomes.| y, 20 89

otal . «vs «so. «2320.89
Deuxièmement, elle a augmenté (et les profits avec, bien entendu), |
parce qu'il a su distribuer le travail de la ferme et faire produire.
plus à chacun des membres de sa famille. Cet esprit de collabo- jui fait un
ration qui est des plus remarquables dans la famille Majeau ex-
plique la bonne humeur et l'aise qui font la beauté de la maison.

D'abord, à Joliette, on le dit bien haut: M. Majeau donne.
toujours l'exemple. C'est un excellent moyen de faire marcher
Ics autres. J'ajoute avec plaisir qu'il est secondé en ce point par,

pourraient obtenir les

| recommandé au Congrès par M. l'abbé Bois, il

prit progressif du maitre de la ferme. — Enfin, ]

sante propreté et l'ordre mettent de la joie dans ce petit TOYAU-léustrie que ceux qui ont établi ces

me. De beaux arbres, des pelouses bien entretenues, des bâti-jtypes modèles alent prévu les be-;

ments d'une blancheur éclatante, achèvent de prouver que savoir soins de l'avenir car tous les ache.

‘rendre la vie agréable aide à travailler avec coeur.

Et, maintenant, le côté argent. Il y a vingi-cinq ans, aux,

M. Majeau n'avait que $3,000, une terre a peu près bonne ‘rjée; l'augmentation annuelle de la,

| gens disaient que ça ne payait plus de cultiver! E4 en ce temps-

; là, personne ne parlait du crédit

‘veste à M. et Mme Majeau, et à leurs vaillants enfants.

Voici le rapport de l'ann“: 1227:

and mérite exceptionnel, commandeur de l'Ordre du Mérite

Agricole de la Province de Québec. ‘ ;
Pourquoi M. Majeau est-il devenu, du très humble cultiva-,

‘pouvons tous nous énorguetllir.

Les types modèles d'inspestion

il témoigne de 1'es- sur lesquels la certification se’
base sont lu cause principale de son

la plus réjouis-| M est heureux pour l'in-: BUCCÈS.

lteurs, aussi bien au pays qu'à l’é-
tranger, ont ta plus grande con-
fiance dau4 nutre semence certi-

|d'une hypothèque de'demande le prouse. En 1818 quel-

aux Etats-Unis.

‘de terre de semence. D. #3 cette

agricole. Donc le mérite ontier fameuse pour ses pommes de terre
de semen:e de la variét* Gulf, on
trouve une prospérité qui s'associe

lintimement à cette industiie. En
. 11927, 14 gros bateaux chargés à

Roceties : Chartottetuwn portaient un clhav-

;gement total de 740,000 boisseaux.
Viandes abattues . $ 112.00 En plus, les expéditions par vols
Animaux vivants . . . 544.00 ferrée ont tax6 jusqu’à la limite les
Frults et légumes
P e= de terre et tabac 5848.15 moyens de transport. En 1928 les
comme: arre 2,745.80 | expéditions totales d'automne sor-

Foin .’ ..... 160.00 ‘tant de l'Ile du Prince Edouard dé-
Basse-Cour . + + + + +» 151.45 passaient 880,000 boisseaux. Le

_____ maintien du service d’'inspection de
Total . . . + + + . 9561.40 1927, qui n'a coûté que 380,000, a

(rapporté aux producteurs canadiens
. . . ‘de Semence Certifiée par le Gouver-

Ce qui, en retranchant $1,000 pour le salaire de ses enfants, Lement un revenu qui dépassait de

salaire de $6,200 environ. —- Combien de cultivateurs beaucoup un million de dollars.
mêmes résultats s’ils voulaient imiter M- Avec cette industrie des semen--

Henri Majeau, lauréat de la médaille d’or et du diplôme de très cés des organisations de Lente ue,
esquelles‘sont développées, parmi

| l'Association des producteurs de
pommes de terre de l'Ile du Prince
Eflouard vient au premier rang.

une femme admirable qui lui a donné quinze beaux enfants. tour de 1904 (je l'ai constaté de mes yeux, étant né dans son! Le stundardisation des variétés
‘et des types de pommes de terre,

l’a-
|

Encore une très bonne manière de réussir. Et tous, moins un
garçon en ville et une fille religieuse, travaillent pour le mieux,
chacun dans son département. Troisième raison du succès de la

petit pays), le premier cultivateur (je ne dis pas le plus riche),

mais le plus méritant de sa province? i ;
Les causes de ses succès, M. Majeau Jes attribue a son gout,

l’augmentation des rendements,

miÉlioration de la souche de sameu-

ferme Majeau.
[
|
|

très grande importance chez les cultivateurs:
Quand il a lu sa revue agricole, les brochures du gouvernement,!
il réfléchit, consulte son agronome, réfléchit encore mais moins:
longtemps, puis il n'hésite plus. Il va de l'avant. Ainsi, il occupe:
la première place des jardiniers sur le marché de Joliette,

Si M. Majeau connait le succès, ce n’est pas parce qu'il;
s'est lancé dans des entreprises géantes (sa terre qui n'a que|
cent cinq arpents ne le lui permettrait pas), mais parcé qu'il sait :
tout foire avec économie. Autre cause de succès — à imiter par-!

M. Majeau. À preuve: ses porcs. dont il tire son plus grand pra-Ld'excellent administrateur.
fit (à part les légumes) et qu’il nourrit presque exclusivement de.
déchets de légumes et de plantes de rebuts: feuilles de choux,
de maïs, de carottes, de choux de Siam, d'éclaircissage. Leur
ration de moulée n’est massive que durant les quatre ou cinq;
semaines précédant l'abattage. Et le rapport du gouvernement de

conseil des plus précieux: ‘“Rien ne se perd, rien n'est laissé au
hasard sur cette ferme’’. — Et cependant, l'élevage du porc n'est;

Nous résumons a notre tour: M. Majeau vise toujours plus
| haut. C'est notre devise ‘‘Excelsior’” qui le guide. II accroit sa
| production parce qu’il sait, avec les conseils des revues et des
agronomes, comment l’accroitre avec économie et sûreté et com-’

; . , . . ment utiliser tous les bras pour exploiter avan;ageusement za
la province de Québec ajoute cette réflexion qui renferme un, ferme. Et ainsi, il fait de sa profession la

facile, et la plus agréable des professions.

L'industrie des
| mences couvre
lier, ses avantages ne sont pus la

gistre pour l'inspection un champ
revues agricoles, il réussit à faire pousser, bon an mal an, toutes de moins de cinq acres, 20 pourcont

sortes de plantes de grande et de petite culture, et à leur faire

LE SEE i . OT Tr PAr-! donner des rendements qu'ont peine à donner les meilleures acres.

tout. Tantôt jedisais qu'il avait de l'initiative; ça ne signifie terres.’ Et les juges du Mérite agricole ajoutent: ‘‘Si M. Majeau
pas avoir l'esprit de dépenses inutiles. C'est bien ce qu'a compris agne si facilement les premiers honneurs, c’est dû à son talent i

!

plus de cipq acres et moius de dix

R. R. HURST,

Ferite expérimentale facde,
Charlottetown, P.
—_————

Comment améliorer les

sols sablonneux

lsois sablonneux,
 

 

 

 

  qu'une industrie de deuxième importance sur la ferme de ce cul-;==
tivateur. Preuve que l'économie dans les petites choses conduit| spr ge : .

. P Modifications a la loidirectement au succes. ‘ .

des racines potageresOù l'on voit que la science est nécessaire à l'agriculteur,|
c’est sur la terre de M. Majeau. Il y a là des parties qui ne peu-| —————
vent donner que du foin, mais il est toujours de premier choix,. M. C.-E. McIntosh, commissaire fé-
grâce au choix de ses semences. Encore une chose qu'il tire de! déral des fruits annonce que les ca-
lui-meme et des conseils de l'agronome. Comme tout cultivateur |

, ; , A . les oignons, sous la loi des racines po-
modele, il fait de la rotation, tantôt plantant tabac sur tabRe, tagères, vont être revisées ré
pommes de terre sur légumes ou légumes sur pommes de terre. ment aux désirs exprimés par les pro-
Un dixième de la ferme, à cause de la pente du sol, est en pâtu- ducteurset par Le commerce. A J a

i 3 , , quelque temps, :e comi agricultu-

jon permanent ass Suprenes yyv 1 un arpent ot re de la Chambre des Communes a-
emi à deux arpents de fraises (renouvelé tous les ans, ce qui vait exprimé l'avis à prévoir, en con-

est certainement recommandable) rapportait en 1928 la belle | séquence, que les nouvelles catégories
somme de $1,035.00. ! pour les pommes de terre seront “Ca-

- ; : : nada No. 1” et “Canada No. 2”; il
Comme engrais, cette ferme exige Je fumier de son chepte] | Jada également une qualité de “hots

et 150 voyages achetés à la ville. Pas beaucoup d'engrais chi-jen vue d'un commerce spécial qui
miques, pas assez malheureusement, disent les agronomes qui/s'est développé pour les pommes de
ont visité la ferme Majeau. Par contre, vous remarquerez, à Ja | terreau our eus douteles rinci-
dernière mode du jour, une remise à fumier en béton et une ci- pales catégories commerciales. P
terne à purin, ce qui augmentera la valeur de ses engrais de| La même mesure a été prise en ce
près d'un tiers. Ce sera une nouvelle cause de plus grands succès, ui concerne les oignons. Les caté-

ae 10 : : : | gories commerciales seraient “CanadaBare>voit que suivre les conseils des agronomes roapporte No. 1” et “Canada No. 2” et il y au-
rait une catégorie pour inclure les

Sur la ferme Majeau, il n'y a pas de petits détails. Exem.!trés petits oignons qui sont appelés,
ples: Les pommes de terre (Irish Cobbler et Montagnes Vertes)
sont sélectionnées avec soin, et plusieurs pulvérisations à la! égères modifications dans les défi-
bouillie bordelaise se font au cours de la saison. — Les couches ! nitions des catégories; celles-ci enco-
chaudes voient leur terreau stérilisé avant de servir une deuxiè-, re sont faites par le Ministère à la

“oignons à bouillir”.
| On compte qu'il y aura quelques

 tégories pour les pommes de terre et

me fois: remède infaillible contre les maladies des plantes — En
trèfle, M. Majeau récolte de 2L, à 3 tonnes par arpent; en re-
nouvelant ses prairies, il y met de 8 à 10 livres de trèfle à l'ar-
pent. Note importante, donnée par les agronomes et les juges
du Concours agricole de la P. de Québec en 1928: C'est le trèfle,
avec le fumier, qui, en ces vingt-cinq années, a changé la valeur
de ce sol. — Des binages et hersages fréquents combattent vic-
torieusement les mauvaises herbes. — Quant au drainage, tant

«requête des producteurs et du com-

| merce. On s'occupe actuellement de

,rédiger ces règlements et le Com-

| missaire fédéral des fruits est prêt à
, prendre en considération toutes les
j recommandations nouvelles qui peu-
| vent venir des producteurs, du com-
| merce, des fabricants de paquets et
| des consommateurs. L’intention est
de satisfaire en autant que possible
les conditions du commerce, tout en
servant les meilleurs intérêts des pro-
ducteurs. \
Une autre disposition importante

certains légumes à la mesure en pe-
tites quantités. Sous l'ancienne loi

}les pommes de terre, oignons, topi-

i nambours, betteraves, carottes, panais
et navets devaient être offerts

; vente au poids, mais on @æ constaté

Si nourrissants, fortifiants—et si faciles à

que ceci n’est pas pratique sur le

servir

E DkD marché des cultivateurs, car il fau-
— > drait que chaque cultivateur ait des

| balances, et U serait très difficile de
y se servir de ces balances en hiver

E | lorsqu'il fait trés froid. On se propo-
se donc maintenant de permettre la
vente de ces légumes en quantité
d'un boisseau ou moins, à la mesure.
Par exemple, en ce qui concerne les

    
Au DIEentier b scuits pommes de terre. elles seront vendues
avec piein au boisgeau (60 livres) et pour ceux
Je son grandeur qui désirent avoir de plus petites

Î quantités, on se servira de 7 1-2, €
Des effilures de blé entier torréfié, avec du lait ou des fruits— gal. ou 1-8 d'un boisseaux.
Toutes les vitamines ionifiantes—De quoi se remettre La vente des légumes sous l'inspec-

‘tion du Gouvernement est un fac-
teur qui prend toujours une impor-

tance de plus en plus grande dans

le commerce de ces produits. L'Ile

d’aplomb.

Ramassez les papiers qu’il y a dans chaque paquet. T  

est celle qui se rapporte à la vente de|

en,

  
|

|
i

{

* 

Louis HEBERT.
  

province qui ait adopté une inspec-|ments de fertilité qu'on leur appli-
tion de cent pour cent pour les ex-lque gous forme de fumier ou d’en-
péditions de pommes de terre et les | grais chimiques, que s'ils reçoivent
pommes de tere de l'Il du Prince-'de temps à autre des matières hu-Édouard se sont établi une réputation!nifères ou formatrices d'humus
enviable sur le marché domestique et humus est le magasin naturel de
d'exportation. La saison dernière, l'azote, le plus coûteux de tous les
orsque les portes de ee Se Ven- éléments de fertilité lorsqu'il3 - lf ”

mesde terrede lleduPrince.Bdou. lécessaire de l'acheter sous forme
ard se vendaient sans peine sous la %'€B8rais chimique, et les sols con-
certification du gouvernement. Au: .
cours de la saison dernière, il s'est BEML aussi beaucoup d'azote.
du gouvernement, une grande quanti- tières organiques (matières humi-
té de pommes de terre du Nouveau-‘fères) s'ameubiissent bien et
Brunswick et on reconnait si bien! tlennent beaucoup d'humidité; ce
aujourd'hui les avantages de ce ser-'sônt là des qualités essentielles pour
vice d'inspection que l’on demande l'obtention de grosses récoltes daus

que cette inspection se fasse obliga-'les saisons où la pluie fait défaut.
toirement sur la base du coût. C'est T6 moyen vrincipal d'augmenter la
pourquoi on \insèrera, dans la nou- matière organique du sol est d'em-
velle loi des racines potagères, une pleyer du fumier de ferme et des
disposition autorisant le Ministre à engrais verts (l'enfouissement à lu
faire faire cette inspection à sa dis-.charrue d'une plante en vert, de
crétion, à la demande des produc-, préférence une légumineuse, c'’est-à-
teurs et des autres intéressés. dire du trèfle).
La nouvelle loi comportera égale-‘ I} peut être uvantageux d'employ-

ment une dispositrsn pour le classe-
ment des autres legumes et la stan-

dardisation des paquets et le Com-

missaire fédérai des fruits dit que le
Ministère se propose actuellement d'é-
tablir des types modèles pour les na-

er des engrais chimiques sur les sols
 sablonneux pour obtenir de plus
fortes récoltes, C'est lorsqu'ils sont

appliqués avec du fumier ou un en-

grals vert que ces engrais chimi-

‘ques donnent. généralement les meil-
vets, le céleri, les asperges et les
choux. tleurs résultats, La nature et la
 

Sous l'ancienne loi. les pommes de
terre de semence étaient exemptes,
mais comme on a trouvé qu'il y avait

des abus, l'exemption sous la nouvelle : à 27
loi ne s'apolique qu'aux pommes de Mieux Traites
terre de semence certifiées. | Exterieurement

  
La valeur du certificat d'inspec-

tion dont on se sert sous l'empire de
cette loi est bien reconnue par les
expéditeurs et les distributeurs, et les
changements récents à la loi font du
certificat, une preuve prima facile.
Un fait démontre bien clairement

que les producteurs et le commerce
reconnaissent que le service d'inspec-
tion offert par le Ministère de l'Agri-

N

V vAPO RUB
ture. 'e ; ’Gesfruitsestunfacteur important PourTout Refroidissement

dans le commerce. et au cours de =
l'année fiscale terminée le 31 mars.
1528, 12.353 wagons de fruits et de
légumes ont été inspectés. On a de- || MARINE MARCHANDE DU
mand que 351 wagons de cette quan-;
tité soient réinspectés et ce n’est que: GOET
dans cinq cas que l'inspection origi- |!
nale a été trouvée inexacte: ce ré-'! Indes Occidentales, Bermudes

Guyanne Anglaise,
sultat démontre l'efficacité du service

Honduras Anglais

  
Artêtez-les en une
nuit. Ne'‘droguez”
pas; frictionnez à
l'heure du coucher>
ICKS

 

 

d'inspection. Au cas où la première
inspection est maintenue, le consigra-
taire doit payer le coût de la réins-
pection: si I fon n'est pas!
maintenue. il n'a rien a payer. |

——————

 

SERVICE DES VOYAGEURS

 

—Les femmes les plus ardentes à Pour détails s'adresser au Buy-   réctamer l'émancipation des femmes

‘|

reau des Billets du National
sont précisément celles qui ont don- Canadien. en ville. 98. rue
né les preuves qu'il ne faut pas les Sparks. Téléphone: Queen 904,
tmanciper.” Auguste Caupey. ; 

 

pommes de terre de semence est de-

ues échantillons ont été introduits,
Sn . ; , à ' L'impression créée :

Où l'on voit que la lecture des bulletins agricoles, les con- outre, M. Majeau a des placementpan au-dela,de$34,000 Enà été si favorable que quelques char.’

0. Et n'oubliez pas que la maisonnée comptait 17,1939 et qu'en

| personnes a nourrir! Puis remarquez, en passant, que ce cultiva- Edouard. à elle seule, à expédié plus!

à fait de l'argent pendant que bien des de 1,250,00v bolsseaux de pommes

ges de wagon ont été achetées en;
1927 l'Ile du Price|

petite mais merveilleuse province,|

' 1 ce, l'élimimation et le contrôle des.
A . . . hs pour les lectures agricoles. ‘C’est la qu'il a appris le rôle du maladies sont d'autres avantages ‘

Notre ami joliettain possède, entre plusieurs, une qualité de fumier de ferme, de l'azote, les avantages de la culture du trèfle qui résultent de la certification de |
de l'initiative. of de la rotation des cultures. Il est très renseigné sur les exi- l& semence.

gences de chaque plante qu'il cultive, les maladies et les insectes

qui l'attaquent et les moyens de les combattre. C'est un grand

ennemi de la routine et un exemple frappant de ce que peut faire d'un grand nombre; les chiffes sui-'
|1a vulgarisation de la science agricole. Sur cette terre p: ; |

; par l'application raisonnée des enseignements des bulletins et de® producteurs canadiens ont enre-

se.|

le Canada tout en-!

prérogative d'un petit groupe mais |

pauvre, ! vants le démontrent: 70 pour cent,

EI

plus payante, la plus (Notes des fermes expérimentales) |

Tous les sols, et spécialement les
ne peuvent rester:

) | productifs et donner un rendement
du Prince-Edouard est la premiére maximum, quels que solent les élé-

est

tiennent beaucoup d'humusg contien-
Les

! vendu également, sous le certificat, S0l8 sablonneux bien pourvus de ma-

re:

+
+

 _
!

3} Qualité du mélange d'engrais em- jchimiques, plus spécialement adop- . Superphosphate ........ 1000 ”
h NOS POMMES DE TERRE ployé dépendent principalement du ;té pour, le mais, les pommes de ter|rite de poLasse. cee 240 "

! ; . ‘ohiet re e es Tacines, et contenant 1 Su stance le remplissage
{il cB QUE LA CERTIFICATION Des, ‘Taltement don; le sol a ee le pour cent d'uzote, § pour cent d¢'a.' tsable fin, sec. tourbe en

fill: POMMES DE TERRE DE SE. dans le passé et de la récolte Lacide phosphorique et 6 pour cent de. poudre cu plâtres. ie ”
MENCE SIGNIFIE POUR LE CA. 'Vor se propose de cult raté Le 3er| potasse (mélange 486). a donne: Cee

| NADA. vice de la chimie a constaté au cours d'excellents résultats sur blen des 2000 livres
de ses recherches qu'il est générale... ; Ur oq| q ment bou de fournir aux sols lé sols plus légers dans l'Est du Cana- sur je | ablonneux ès lé

, pe - . ‘{da. On peut préparer tonne de | les sois vhheux rés
Mot d'ordre 19 Congrès | (Notes des fermes expérimentales) gers des engrais complets qui four|ce méiange avec lessuivants: oe gers il peut parfois être utile de

® ij Lorsaque l'inspection et la cer-|nissent tous les trois éléments de ’ porter lu proportion d'azote du mé-
— | | tification des pommes de terre eur ‘tilité: azote, acide phosphorique | Nitrate de svude......... 260 livres lunge A 8 ou 10 pour cent.
—— 'semence ont été inaugurées en 1913, ot potasse. Un mélange d'engrais Bulfate d'ammoniaque....190 ” L. E. WRIGHT Chimiste.

{|| , peu de gens prévoyalent les Brands ; ss —— 5 -
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Grâce à la popularité toujours croissante que s'est gagné
le Gillex par l'efficacité et l'économie sans rivales avec
lesquelles il nettoie, nous sommes maintenant en mesure
de fabriquer ce produit à un coût réduit et nous faisons
profiter dela réduction les milliers de personnes qui s’en
servent. Rien de meilleur que le Gillex pour le lavage
du linge ou la vaisselle et tous les nettoyages. N'égra-
tigne ou n'abime aucun tissu ou surface.

LA CIE. E. W. GILLETT LTEE.
TORONTO, CANADA

SANS GRAVIER—SANS ODEUR
MANUFACTURE PAR LES FABRICANTS DE LA

POUDRE A PATE MAGIQUE
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Ce Cadeau!

ES anniversaires de naissances et le- autres fé-

tes n'attirent l'attention pour la plupart que 
lorsqu’on v touche de très près. Alors, vous vous

rendez compte que demaiu est précisement le jour

qu'il vous faut faire un cadeau.

Pas n'est besoin de faire les ceut pas et de vous

{racasser a ce propos. Consultez tout simplement ce

I] comporte autant de nonvelles

Lisez les an-

juurnal-ei. com-

i
i

|

|
wereiales que d'événements divers,

nonces, Vous ue tarderez pas a trouver juste ce gue

vous désirez, et à un prix que vous désirez paver, et,

vous saurez exactement on aller pour vous le procu-

rey.

Pourquoi ne pas adopter cette méthode pour

vous aider à faire vos emplettes quotidiennes! Vous

v trouverez de précieux renseigmements sur l'épice-

rie, les garnitures de maison, les vêtements, les Hi-

vres, les instruments de musique. Tout ce que vous

puissiez désiter, vous le trouverez dans les réclames.   
Vous vous épargnerez ainsi bien des pas et du temps

Les annonces sont des mines de renseignements vons   1

{ - . - . .

| indiquant où acheter, quoi acheter et le prix le plus

équitable pour de la marchandise de qualité,
J
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AuCongrès AgricoledesC.F. d'Ontarlo

L’AIDE FÉDÉRALE ET L’AGRICULTURE

Texte de la remarquable conférence du Dr Alphonse-T. Charron
sur les activités du ministère fédéral de l'Agriculture.

Messieurs,
Afin de pouvoir procéder logique-

ment à l'étude des nombreux pro-
ÿ blèmes agrico'es qui vous antéresszat

le plus spe:ialement.

fallait tout d'abord se metire bien
au courant du fonctivurenient des:
organismes déjà existante et sc de- |
mander si les cultivateur: ont su

M Profiter des moyens mis à leur dis-
position par les autorités constitures,
soit fédéralss, provinciales ou im'ni-
cipales.

L'Association d'Education d'Onta-
rio qui nous donne en ce moment,
en organisant ce magnifique congrès
agricole, une nouvelle preuve de son
inlassable vigilance et de son zèle
bienfaisant pour tout ce qui peut

SE améliorer le sort de nos compatriotes,
a bien voulu me confier la tâche de
vous expliquer le fonctionnement de
l'organisme fédéral pour le dévelop-
pement de l'Agriculture. J'ai accepté
avec plaisir et pour deux raisons:

;  L& première, c'est que je considè-
re comme un grand honneur d’être
appelé à collaborer avec ses patriotes
éclairés qui travaillent avec un dé-
sintéressement remarquable, malheu-
reusement quelquefois méconnu, avec
une ténacité qu'il faut louer, ne s’é-
cartant jamais des sentiers de la
plus stricte justice, respectant tou-
jours scrupuleusement le principe

» quill ne faut pas faire aux autres ce
que l’on ne voudrait pas qu'il nous

soit fait à nous-mêmes, travaillant,
dis-je, au développement intellectuel
soclal et matériel de nos compatrio-
tes d'Ontario, et, en ce faisant, con-
tribuent au développement et à la
plus grande prospérité de la patrie
canadienne toute entière.
La deuxième raison, c’est que Je

considère qu'il est de mon devoir, de-
voir. bien agréable, de faire mieux
connaître la merveilleuse organisa-
tion agricole dont je suis un des
humbles ouvriers.
Loin de moi l'idée de dire que cette

organisation est parfaite dans tous
ses détails. La perfection n'est pas
de ce monde. Mais, tout de même,
les témoignages des délégations
étrangères nombreuses qui sont ve-
nues étudier sur place notre organi-
sation, ceux des congrès internatio-
naux auxquels j'ai eu l'avantage
d'assister sont des plus élogieux et
nous démontrent que nous n’avons
rien à envier aux pays plus vieux et!
plus riches que le nôtre.

L'agriculture est la plus importan-
te industrie au Canada. L'affirmer
est devenu une banalité. I! est bon
toutefois de ne pas oublier que la ri-
chesse agricole du Canada se chif-|
fre à au-delà de $7,800,000,000, et
que sa production annuelle dépasse
la somme de $1,670,000,000. L'indus-
trie forestière, considérée comme une
source de richesse de toute première
importance au Canada, ne donne
guére, comme revenu total,
de $489,000,000, c’est-a-dire pas beau-
coup plus que le quart de la somme
produite par l'agriculture. Seules
les industries manufacturières four-
nissent un revenu total supérieur à
l'agriculture. Encore, ne faut-il pas
oublier que ces industries manufac-
turières qui comprennent, entre au-
tres, la meunerie, la fabrication des
cigares, les brasseries, les fabriques

- de sucre, les maisons de salaisons
pour la préparation des viandes, la
mise en conserve des fruits et des
légumes, la fabrication des chaussu-
res et combien d’autres semblables
ne peuvent fonctionner qu’en em-
ployant les produits du sol comme

- matière première. C’est donc l'agri-
- culture qui est l’industrie mère de

laquelle dépendent les autres, et, par
conséquent, la plus importante.

I] n’est donc pas étonnant que dès
la naissance de la confédération,

* l'on ait songé à la fondation d'un
. Ministère de l'agriculture pour s’oc-
cuper de l'organisation et de l'orien-
tation de l'agriculture au Canada. Ce
Ministère, bien modeste au début,
malgré son importance relative, s'est
développé en un organisme puis-
sant et fort bien coordonné.

Ses activités couvrent deux domai-
nes bien distincts: le domaine expé-
rimental eb le domaine de la pro-
duction et de la vente des produits.
A la tête de ce Ministère, nous

avons le Ministre de I'Agriculture élu
par le peuple, membre du Cabinet
des Ministres responsables au Gou-
vernement et au peuple du Canada.
Ti est le chef de la Section Adminis-
trative qui comprend quatre bu-
Teaux ou divisions:

(1) Le Bureau du Ministre avec ses
secrétaires et ses employés;

(2) Le Bureau du Sous-Ministre et
le personnel requis;

i (3) Le Bureau de la comptabilité,
" ehargé de toutes les questions finan-

«
Py

-
-

®. citres suivant les directions données
par le Bureau du Sous-Ministre:

(4) Le Bureau de la Traduction.
w Ces deux derniers bureaux sont

sous la direction immédiate du Sous-
Ministre.

‘ Sous les ordres et directement res-
ponsables à la Section Administrati-
ve se trouvent huit autres sections
qui sont les suivantes:

» (1) Section des Fermes Expérimen-
tales;

(2) Section de l'hygiène des ani-
maux:

(3) Section de l'Industrie Animale;
(4) Section de l'Industrie <aitière

et delaréfrigération;

+
-

=
-

+
+

les organisa- |
teurs de ve congrès ont pensé qu'il'mentionner en détail les activités de terre, et des recherches approfondies

‘chacune de ces divisions; le temps

rences, d'ailocutions et l'exposition de
sujets aux foires agricoles, ainsi que
‘par des explications directes et des
| démonstrations sur les lieux mêmes,
‘c’est-à-dire aux Fermes Expérimen-
tales et Stations de Démonstrations.
En outre des travaux d'expérimen-

tation déjà mentionnés, cette Section
est aussi responsable de la mise en
force de l'Article de la Loi sur les
Insectes Nuisibles et les Fléaux des
Plantes (Destructive Insect and Pest
Act) et qui concerne tout spéciale-
ment les plantes cultivées. Au cours
des quelques dernières années on a
institué l'inspection des pommes de

 

(5) Section des Semences;
46) Section de l’entomologie;
(7) Section des Fruits; :
(8) Section des publications.
Ce n'est pus mon intention de

 
a ont été entreprises au sujet de la
rouille noire du froment e e

Qu'ilmesutfise “de akequePe routlle vésiculaire du pin Weymouth.
travail expérimental est réservé à la ‘ON à également établi sept laboratoi-
section des fermes expérimentales, et! TS pathologiques, en outre du _labo-
que toutes les activités concernant la ratolre central attaché à la Ferme
production et la vente sont du do- Expérimentale d'Ottawa; ces labora-
maine des autres sections. totres servent de centres pour les tra-
Quelques mots seulement sur cha- VAUX relatifs à la mise à exécution de

cune de ces sections vous feront sai-| !& loi mentionnée plus haut et aussi
sir les avantages que les cultivateurs POUr les travaux de recherches sur
peuvent obtenir en utilisant ce que,!ès maladies des plantes.
le Ministère de l'Agriculture est dis-'(C) SECTION DE L'HYGIENE DES
posé à faire pour eux. ANIMAUX
A—L'INFORMATION GENERALE Le fonctionnaire principal de cette
Les bureaux du gouvernement fé- Section est le Directeur Général Vé-

déral sont reliés au bureau central /térinaire.
de l'Institut International d’Agricul- D'une façon générale, les activités
ture, à Rome, capable de lul four- de ce service consistent à maintenir
nir toutes données statistiques, com-'le cheptel du pays dans le meilleur
me aussi de disséminer dans le pays état de santé possible, à protéger les
les renseignements qui lui sont four- consommateurs en leur assurant un
nis par l’Institut et qui sont parti-| approvisionnement de viandes et de
culièrement utiles aux agriculteurs conserves saines et convenablement

inspectées, et enfin à faire des re-|

 
canadiens.

B—SECTION DES FERMES cherches sur les maladies des ani-
EXPERIMENTALES maux en général.

Cette Section, avec quartiers gé-| La Section de l’Hygiène des Ani-
néraux à la Ferme Expérimentale | maux comporte trois divisions: celle
Centrale, Ottawa, Ontarto, est char-, des épizooties, à laquelle est confiée
gée de l’organisation et de la haute la mise à exécution de la Loi sur les
direction de tous les travaux de re- | Maladies Contagieuses des Animaux
cherches et d'expériences sur les di- (Animal Contagious Diseases Act) ;
verses fermes gouvernementales du celle des Viandes et des Conserves
Dominion; elle comprend quatorze Alimentaires, à laquelle est confiée
divisions bien distinctes, chacune di- {l'opération de la Loi sur les Viandes
rigée par un chet de service ayant et les Aliments mis en Conserves
sous ses ordres un ou plusieurs offl-| (Meat and Canned Food Act), et en-
ciers techniques et le nombre d'em- fin, la Division de Phytopathologie
ployés nécessaire à la bonne condui- chargée des travaux de recherches sur
te des travaux de la division. Ces ‘les maladies des animaux.
chefs de Service sont sous la direc-! La Division des Epizooties compte
tion immédiate du Directeur des dans son personnel un nombre consi-
Fermes Expérimentales Ces quatorze | dérable d’inspecteurs vtérinaires sta-
Divisions sont les suivantes: ;tionnés tant aux ports d’entrée qu'à  

au-delà|

| mene territoire puisqu'elles sont dis-

(11) Service des Tabacs.
(12) Service de l'Apiculture.
(13) Service des Stations de Dé-

monstrations.
(14) Extension et Publicité.
De toutes les sections du Ministè-

re Fédéral de l’Agriculture, celle des
Fermes Expérimentales est certaine-
ment la plus vaste et la plus Im-
portante, comme aussi elle est pro-
bablement celle qui se tient le plus
constamment en centact intime avec
les agriculteurs du pays. L'organisa-
tion des fermes expérimentales cou-
vre un vaste champ d’action et ses
divers services embrassent un im-

séminées par tout le pays, depuis l’A-

(1) Service de l'Industrie Animale.‘ certains points à l'intérieur du pays;
(2) Service de la grande culture. {leur mission est de faire l’inspection
(3) Service de l’horticulture. ;de tout animal importé au Canada,(4) Service des Céréales. tet de voir à ce que les règlements ré-
(5) Service des Plantes Fourragè- gissant 1a mise en quarantaine deres. | ces animaux, le cas échéant, soient|
(6) Service de l’Aviculture. respectés. On compte plus de quatre-|7) Service de la Chimie. vingt cing stations de quarantaine
(8) Service de la Botanique. toutes situées aux ports d'entrée. Ces |!
(9) Service des piantes Textiles. i Inspecteurs vétérinaires sont égale-
(10) Service de la bactériologie ment chargés de voir à la stricte ob- |

Agricole. i servance de mesures de contrôle au
cas où une maladie contagieuse se

; déclarerait dans le territoire confié
i & leur surveillance. Au cours de ces
derniéres années un travail considé-

i rable a été accompli dans le but d’ex-
| tirper la maladie du choléra des porcs |
,et des résultats des plus encoura-
i geants ont été réalisés. Les règlements
; actuellement en vigueur pourvoient a
ice que les éleveurs utilisant des dé-
| chets alimentaires quelconques pour

| l’alimentation des porcs aient au pré-
{ alable obtenu une licence à cet effet,
‘et les locaux sont soumis à une ins-
; pection périodique rigide; dès que les
|animaux présentent des symptômes
| de maladie, l'exploitation est immé-
:diatement mise en quarantaine. Latlantique jusqu'au Pacifique, des con-; en | Loi sur les maladies contagieuses desfins internationaux jusqu’au territol-‘ snimaux pourvoit également à l'ins-

re du Yukon et du Nord-Ouest. La! ; : ssi_ ; pection, au nettoyage et à la désinfec-
ferme-mére de toute cette organisa- {lon des cours à bestiaux et des wa-tion est la Ferme Expérimentale gons employés pour leur transport.
Centrale (Central Experimental

, Des règiements ont été récemment
Farm) située à peu de distance d'Ot- édictés donnant aux municipalités le
lawa, et le nombre de fermes et sta- pouvoir de prescrire que les vaches  tions annexes actuellement exploi- ; ; on-tées se chiffre à vingt-cinq, couvrant produisant du lait destiné à la conune superficie totale de 13,133 acres. Indépendamment des Fermes Expé-
rimentales proprement dites, cette

| Section comprend également un cer-
tain nombre de sous-stations expé-
rimentales situées dans les districts
peu colonisés de la Colombie-Britan-
nique, du Yukon, de l'Alberta où
sont effectués des travaux d’expéri-
mentation sur une échelle plus res-
treinte. On exécute aussi des travaux

line, eten 1920 on istituale système
: de l’Accréditation des Troupeaux (Ac-

Unis.
tout propriétaire d’animaux de race
pure peut demander que son troupeau

soit soumis à l'inspection et à l'épreu-
! ve de la tuberculine; si les animaux

de recherches sur certaine . Sont trouvés sains, on les inscrits sur
tions agricoles rattachées acetteSue. la Liste Approuvée (Accredited List)tion et situées dans les parties les © Cette inspection leur confère cer-plus acessibles des Ttrritaires du | t@ins privilèges, entre autres celui de
Nord-Ouest. l'exemption d’une nouvelle inspection
Cette Section compte trois Stations &U C35 OÙ ces animaux seraient ex-du Tabac, annexes des Fermes Expé-, P0rtés aux Etats-Unis.

rimentales, et situées dans une zone fin de réaliser plus rapidementtrouvée convenable à la culture de l'éradication de la tuberculose bovi-cette plante; comme leur nom Iindi- Ne: le Ministére a, depuis quelques
que d'ailleurs, ces stations s'occupent | années, adopté le système des zones
resque ‘exclusivement de 1 ‘réservées. À la demande d’une ma-

presque tabac. a produc jorité définie des propriétaires de trou-
Dans le but de faire connaitre et PEAUX. certain territoire délimité est

apprécier davantage les travaux des'CONStitué en zone réservée, et toutes
Fermes expérimentales, on a établi; les bétes à cornes dans les confins deun système de Fermes de Démonstra- ; © territoire, qu'elles soient de race
tions ‘Illustrations Stations): leur Pure ou croisées, sont éprouvées à lanombre est de cent quarante-neuf, tuberculine; tout réacteur est immé-
(149). et quoique leur établissement ; diatement abattu et le propriétaire
soit de date relativement récente, une' 1860il une compensation monétaire.
heureuse influence s'est déjà fait sen- | Seul les sujets trouvés Indemnes peu-

!tir autour d'elles. vent être gardés ou introduits dans
; Les Travaux de la Section des Fer. | Cette zone. Ce système permet et
mes Expérimentales embrassent tour äFsUre l'extirpation de la tuberculose
le champ de l'agriculture pratique, et. bovine de toutes les localités incluses
chaque division de cette Section est dans un certain territoire, et en pro-
chargée de cette partie du travail qui! Cédant ainsi, nous permettra de ré-
lui est propre. Une certaine ferme &@liser systématiquement et graduelle-
expérimentale quelconque peut cepen- ment l'éradication complète de la tu-
dant ignorer certaines phases de l'ex-; berculose dans tout le Canada.
ploitation agricole générale. mais tou-| _L@ Division des Viandes et desjours on s'efforce à ce que chacune, Conserves Alimentaires compte aus-

{ d'elles rende le plus de services pos-|51 UN nombreux personnel d'inspec-
sibles au district ou à la région qu'elle teurs vétérinaires diplèmés et non
est appelée à desservir. diplèmés dont la tâche consiste à
Les résultats obtenus dans les tra- linspection’ des animslx avant Ia-vaux de recherches effectués sur les|battage et I'examen de la viande et

Fermes sont mis à la disposition du; AUtres produits avant qu'ils soient public par l’antremise d'articles dans, Offerts aux consommateurs; ces ins-Tomineen ——

|

pecteurs sont stationnés à tous les 

 

Le Thé ‘Red Rose” nous vient directement des meilleurs Jardins
* de thé de l'univers. Il est ensuite livré à votre épicier, délicieux
* et parfaitement frais Chaque paquetest garanti.

REDROSE
. est “du bon the”
L’ORANGE PEKOE “RED ROSE" fst susfin

‘points du pays où se trouvent des ins-
‘tallations pour l'abattage des ani-
maux. Cette Division est aussi char-
rée de l'inspection des viandes et au-
.res produits semblables importés de
l'étranger. Ses activités couvrent la
surveillance et l'inspection des usines
engagées à la fabrication de conser-
ves, de confitures, de lait condensé

:et évaporé; des essais sont faits d’é-
;chantillons de fruits et légumes mis
en conserves, ainsi que du lait, tant
importé qu'indigène. Enfin, l'appro-
bation de cette Division doit être ob-
tenue en ce qui concerne les étiquet-
tes employées sur les boites de con-
serves contenant des fruits, des lée
gumes et du lait, fabriquées et ven-

| dues au Canada.
| La Division phyto-pathologique a
sous sa direction un laboratoire bio-

!lcg.que. une station de recherches et
trois laboratoires agricoles. On fabri-
Que £ù On Ossaié dans ces laboratoires

vor

sommation aient au préalable subi’
l’inspection et l’épreuve à la tubercu-

credited Herd System) qui a donné
de si satisfaisants résultats aux Etats- ‘

En vertu de ces règlements,
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les vaccins tels que la malléine, lapure qui étajent
tuberculine et le vaccin contre la
peste qui sont ensuite vendus au prix
coûtant à ceux qui en font la deman-
de. Des recherches nombreuses et
variées ont été faites par cette Divi-
sion au cours des dernières années
concernant la dourine, l'avortement
contagieux, les maladies des volailles et
les empoisonnements causes par les
plantes; un fonctionnaire de cette
Division est spécialement chargé de
faire des recherches ayant trait à la
nutrition des renards noirs.
(D) SECTION DE L'INDUSTRIE

ANIMALE
Les activités de cette Section sont

sous la direction du Commissaire de
l'Industrie Animale (Live Stock Com-
missioner), et elles tendent à l'amé-
lioration en général et au dévelop-
pement de l'industrie en encoura-
geant la production d'un bétail de
meilleure qualité et en améliorant les
conditions du marché. Ce travail est
naturellement sous la direction im-
médiate des quartiers généraux de la
Division à Ottawa, mais il est surtout
accompli dans les districts de produc-
tion et de commerce où sont sta-
tionnés des fonctionnaires dont la
fonction principale est d'aider et le
producteur et l'expéditeur.

Cette Section est également chargée,
de la mise à exécution de ta Loi sur
le Bétail et les Produits du Bétail
(Live Stock and Live Stock Products
Act).
La Section de l'Industrie Animale

comprend six sUb-divisions: le Ser-
vice des Chevaux, des Bovins, des
Moutons et des Porcs, de l’Aviculture
et des marchés.
Le Service des Chevaux est chargé

de l'administration des règlementscon-
cernatn l'Assistance Fédérale aux As-
sociations d’Elevage du Cheval (Fe-
deral Aid tc Horse Breeding Associa-
tions). Il y a quelques années le Mi-
nistére possédait un nombre relative-

EMBELLISSEZ VOTRE DEMEURE MAINTENANT A PEU DE FRAI
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prétés aux Associa-
tions d'élevage du pays pour fins de
reproduction. Cette politique a ce-
pendant été modifiée et depuis quel-
que temps le Ministére ne s'est pas
procuré de nouveaux étalons dans ce
but, et le nombre d'animaux ainsi
prêtés diminue graduellement; ce sys-
teme a été remplacé par l'octroi d’un
subside aux Associations faisant usa-
‘ge d'un étalon approuvé par la di-
vision. Sur demande, des juges dù-
ment qualifiés sont délégués par la
Division aux expositions et foires a-
gricoles, et le champ d'action de ce
service embrasse tout travail de re-
cherche relativement à l'industrie
ehevaline.
Le Service des Bovins veille à l'ad-

ministration des règlements visant à
l'amélioration de l'élevage des bêtes
à cornes. Autrefois ce Service avait
à sa disposition plusieur taureaux de
race pure qui étaient prêtés moyen-
nant certaines conditions aux Asso-
ciations, mais comme pour les che-
Vaux, cette politique a été modifiée, et
on ne remplace pas ces animaux au
fur et à mesure qu'ils disparaissent.
Cette division est aussi chargée de
l'enregistrement du rendement des

vaches laitières pour iscription au
Livre d'Or.
Les Services des Porcs et des Mou-

tons prêtent tous deux des verrats et
des béliers de race pure aux Associa-
tions d'élevage, mais cette méthode

 

sommies pour fins de prix. L'industrie
des lainages n’échappe pag non plus
à son attention et le Service des Mou-
tons aide le producteur au classement
de ia laine et favorise sa mise sur
le marché par des méthodes coopéra-
tives.
La Division de I'Aviculture veille &

cette partie de la mise en force de
la Loi sur le Bétail et les Produits du
Bétail (Live Stock and Live Stock
Products Act) qui a rapport aux vo-
lailles et aux oeufs. Une loi promul-
guée récemment pourvoit au classe-
ment par catégories des oeufs desti-
nés tant à l'exportation qu'au marché
local; la mise à exécution de cette loi
et des règlements qui s’y rattachent
est confiée à cette Division. En outre
de ces activités, ce service enconrage
la vente coopérative des oeufs et des
volailles, fournit tout renseignement
sur le transport, l'emballage et les
marchés. On a aussi inauguré tout
récemment un système d'enregistre-
ment de la ponte et des Concours de
Ponte ont été organisés à différents
points du pays,
La Division des Marchés, comme

son nom l'indique d'ailleurs, est char-
gé de recueillir toutes données rela-
tivement à l'achat et la vente des
bestiaux; des fonctionnaires soht sta-

| tonnes dans ce but aux cours et

!

 

 
marchés à bestiaux les plus importants
du pays; ces renseignements sont

| communiqués aux quartiers généraux
d'aider les éleveurs n'est pas prati- de la Division a Ottawa, et de là por-
quée sur une grande échelle; le Mi-|tés à la connaissance des intéressés
nistère encourage plutôt l'octroi de, au moyens de publications journaliè-
subsides aux Sociétés se procurant res, hebdomadaires et mensuelles.
un ou plusieurs sujets de race pure.| (E) SECTION DE L'INDUSTRIE
Cette Division collabore également LAITIERE ET DE LA REFRI
avec les Ministères provinciaux de l’a- GERATION
griculture pour l’organisation d'ex-| Le Commissaire de l'Industrie Lai-
positions de jeunes sujets et la forma- titre et de la Réfrigération est le
tion de cercles de jeunes éleveurs, | fonctionnaire en chef de cette divi-
garcons et filles; elle s'efforce aussi | sion qui est chargée de l'application
de développer l'industrie de l'élevage| de la Loi sur l'Industrie Laitière (Dai-
du porc à bacon au moyen de foires|ry Industry Act). de la Loi sur la

 

 jetd'exposition en octroyant certaines
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Cette carpette Congoléum exceptionnelle,
ord’’, évoque le souvenir des antiques tapis ‘‘au
ochet’’ de nos ancêtres . . . elle rappelle

  

Froid (Cold Storage Act).
Cette Section se compose de trois

divisions principales, à savoir: Ser-
vice des Recherches en Industrie Lai-
tière, Service du Commerce des Pro-
duits Laitiers, Service de l'Utilisation
du lait.

Le Service des Recherches en In-
dustrie Laitière, inauguré en 1925,
s'occupe tout spécialement, comme
son nom l'implique, de toute recher-
che scientifique ayant trait à l'in-
dustrie; des renseignements précieux
ont été recueillis sur la corrélation
qui existe entre les relations des
principaux éléments du fromage et
les variations dans la texture, sur le
défaut du beurre désigné par le com-
merce sous le nom de “contamina-
tion de Surface”, les mauvais goûts
du fromage, etc.

Le Service du Commerce des Pro-
duits laitiers et de la réfrigération
veille à Ja classification des produits
destinés à l'exportation, aux condt-
tions de transport des produits et est

chargé de l'inspection des cargai-
sons. La compilation de statistiques

relativement à l'état des marchés est
aussi l’un de ses attributs, comme
aussi leur dissémination au moyen
de communiqués à la presse. de pu-
blications de rapports hebdomadaires
et mensuels. La mise à exécution de
la Loi sur les entrepots frigorifiques
est sous le contrôle de service; cette
loi pourvoit au paiement de subsides
et primes aux entrepôts frigorifiques
et chambres froides.
Le Service de I'Utiljsation du lait

s'occupe surtout de cette partie du

travail visant la propagande; il or-
ganise des démonstrations pratiques,
donne des conférences aux foires
agricoles et autres réunions de cul-
tivateurs et de fermières dans les
écoles de campagne, et publie des

Margarine (Oleomargarine Act). etbulletins,feuillets,etcdans le but

    
     

d'aider au développement de l'indus-
trie en général.

(F) SECTION DES SEMENCES
Le Commissaire des Semences

(Seed Commissioner) est le tonction-
naire en chef de cette Section.
D'une façon générale. le travail de

cette section consiste à promouvoir
l'emploi de semences améliorées et
d'en accroitre la production. La mise

en force de la Loi sur le contrôle des
semences (Seed Control Act) est con-
fiée à cette division, comme aus.i
d'administration de la Loi sur les
produits alimentaires commerciaux
(Commercial Feeding Stuffs Act).
La Section des Semences se com-

pose de quatre divisions: Division des
laboratoires, la division des semen-
ces, la division des aliments à bes-
tiaux, la division des marchés et des
engrais chimiques.

La Division des laboratoires comp-
te six laboratoires où sont effectué
des travaux d'analyse de semences
au point de vue de la pureté et des
essais de germination. Les échantil-
lons officiels de sémences prélevés
par les agents de douane sur les
graines importées y sont aussi en-

voyés pour y être soumis à l'analyse
requise afin d'établir s'ils sont con-
formes aux prescriptions de la Loi

sur les semences. L'analyse micros-

copique des aliments à bétail et des
engrais chimiques constitue une par-
tie importante des travaux de ces

laboratoires, et enfin, l'analyse chi-

mique de ces aliments et engrais.

Les travaux du Service de Semen-
ces consiste en l'étude de la législa-
tion étrangère et domestique se rap-
portant aux règlements appliqués
dans tous les pays d'où les semences

nous sont importées et auxquels nous
en exportons. Cette étude a pour but
de traiter ou de modifier les mesu-
  (Suite à la 12e page)Due BE blyeJ,
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 “CONCORD!

No. 605

fapis au crochet.

la ‘‘Con-

l’époque
des crinolines et des longues chevelures frisées
. .le charme des solides et spacieuses résidences
d’autrefois.

Les Carpettes Congoléum Sceau d'Or sont peu coûteuses et
si durables. Grâce à leur nouvelle surface ‘‘ Multicote’’,
obtenue par un procédé spécial, elles résistent victorieuse-
ment à l’usure et sont parfaitement imperméables. Elles
s'offrent en une variété de dessins fort attrayants . . .
orientaux, floraux ou géométriques . . . de couleurs vives et
gaies ou de tons fonduset effacés . .. constituant un choix
magnifique pour tous les pièces de la maison. Moyennant
quelques dollars, vous pouvez garnir artistiquement tous
les planchers de votre demeure de ces Carpettes Congoléum
Sceau d'Or. Et n’oubliez pas que leur nettoyage est la
simplicité même . . . il suffit de les essuyer avec une
vadrouille humide.

Toute carpette Congoléum authentique porte à sa surface
le Sceau d'Or traditionnel . . . c’est votre garantie de
satisfaction et votre protection contre ies imitations in-

    

  
Carpstie Congoléam Seeau d'Or

Une version modernede 'nolen

CONGOLEUM SCEAU D'OR
A LA VERGE

Vous pouvez aussi vous procurer
le Congoléum à la verge en de très
jolis effets de tuiles.
facile à nettoyer et garanti, tout

Durable,

comme les Carpettes Sceau d’Or.

férieures. L'envoi du coupon ci-contre vous procurera un
exemplaire de notre brochuretteillustrée montrant tous les
derniers patrons Congoléum.

 

   Carpettes

Prix très bas. 2 vgs de largeur—
65c la verge carrée.
largeur—70c ia verge carrée.

3 vgs de

 

 

Congoleum Canada Limited,
1270, rue St-Patrice,
Montréal.

Veuillez m'envoyer, sans frais ni obliga-
tion, votre dernière brochurette de patrons
intitulée “Embellisser votre Demeurs à peu

74

 
 

 

 

de Frais

T Nom...... soansoesseca nca a00000 tenes

A N Adresse... rerooss0 0 0ersc0s ace no canne

Ville. .............. vee se POV. Loe...

SCEAU D'ORv

CONGOLEUM CANADA LIMITED - MONTREAL

ay TTT a he RB i ; 0A } fy a Jo. j =! » i f
! EN ‘ Pp SE ) 1Ô A p ‘ ) ° =,

ri
d

a



  
 
 

Au CongrèsAgricole des C.-F. d'Ontario

| L’AIDE FÉDÉRALE ET L'AGRICULTURE
Suite de la lle page.
 

res existantes de contrôle qui doi-
vent être soumises au comité consul-
tatif de la loi des semences, et qui
doivent servir de base pour la con-
sidération et la recommendation du
Ministre. Ce xervice s'occupe donc
principalement de l'application de la
loi des semences et des règlements
établis sous son empire, comme auss
du contrôle de toutes les importa-
tions de semence et la vente et l'ins-
pection au Canada de toutes les se-
mences de ferme et de jardin offer-
tes en vente pour les semailles. On
s'occupe enfin de la production des
semences et de l'approvisionnement
entre districts et provinces, comme
aussi du commerce international de
xemences de tous genres.
La Divigion des Aliments a bes-

tiaux est apécialement chargé de
l'administration de la Loi sur les 5%-
ments à bestiaux (Feeding Stuffs
Act,) laquelle prescrit que tous les
aliments à bestiaux mis sur le mar-
ché soient sujets à l'enregistrement.
Le personnel de cette division se com-
pose principalement d'inspecteurs
dont la fonction consiste en la visite
aux établissements et au prélève-
ment d'échantillons devant être sou-
mis soit à l'analyse chimique, soit à
l'Analyse botanique et microscopique.
Cette surveillance exercée sur Ia
vente des aliments de ce genre a
causé une amélioration très satisfai-
sante des aliments offerts en vente,
particulièrement en ce qui concerne
les sous-produits des minoteries. Ce
Service collabore aussi activement
avec le Service des Semences dans
l'application des types modèles pour
les criblures d'élévateurs. Les criblu-
res sont nécessairement un produit
variable, inais la politique adoptée a

permis d'obtenir une plus grande

uniformité dans la composition et la
qualité des criblures renettoyées of-
fertes au commerce des aliments.
Bien que les aliments minéraux et

soi-disant tomiques ne tornbent pas
sous le coup de la Loi des Aliments
À bestiaux, ils reçoivent cependant

l'attention de nos inspecteurs quel-
ques fois extravagantes de ces ma-
nufacturiers et commerçants. Ce ser-
vice est enfin chargé de l'inspection
du foin et de la paille.

Le Service des marchés et des en-
grais chimiques s'occupe tout parti-
culièrement de l'enregistrement de
marques employées dang le commer-
ce des engrais, de la compilation, de
l'élaboration et de la dissémination
de renseignements sur les marchés
et de statistiques relatives au com-
merce des semences et des engrais.
T! publie en anglais et en français
un rapport de huit pages imprimé
deux fois par semaine et intitulé
“Commerce des Semences, des Ali-
ments et des engrais chimiques”; il
prépare des rapports mensuels sur
les marchés pour publication dans
les bulletins de statistiques agricoles,
et enfin des communiqués à la pres-
se. Mentionnons en terminant que
les inspecteurs attachés à ce service
se font un point d'assister à toutes
les réunions agricoles quelque peu
importantes tenues dans leurs dis-
tricts respectifs, qu'il y donnent deg
Çonférences sur des sujets se ratta-
chant à leurs travaux, accomplissant
ainsi un travail de propagande qui
ne peut manquer de donner d'heu-
reux résultats.
(G) SECTION DE L'ENTOMOLO-

GIE
La Section de l'entomologie est

chargée de l'application des règle-
ments établis sous le régime de la loi
des Insectes et les fléaux destruc-
teurs en ce qui concerne les insec-

tes: elle s'occupe également de faire

des enquêtes sur la biologie des in-
sectes qui nuisent aux récoltes de
grande culture et de jardin, les ar-

bres de forêts et d'ombrage, les ré-
coltes de fruits, de serre ct les plan-

tes d'ornement, les produits entre-
posés, etc.
La Section de l'Entomologie com-

prend cinq divisions distinctes, à sa-

voir: le Service des Insectes de gran-
de culture et de jardin. le Service
des insectes de forêt, le Service pour
la suppression des fléaux étrangers
le Service de l'entomologie systéma-
tique, le Service des Laboratoires de
campagne.
Toute législation ou modification

  

 

 

des règlements qui peuvent être ju-
gées nécessaire pour empêcher l'’im-
portation ou la propagation d'insec-
tes nuisibles et de maladies dange-
reuses des plantes est laissée aux
soins de la Commission consultative |
des Insectes et de fléaux detruc-:
teurs, laquelle fut constituée en 1922
et a pour mission d'aviser le ministre
au sujet de tout changement jugé
nécessaire ou désirable.
Le Service des Insectes de grande

culture et de jardin est spécialement
chargé de faire enquête sur toute
invasion importante d'insectes atta-
quant les récoltes de grande culture
et les jardins potagers. 11 maintient
une collaboration intime avec les dif-
férents ministéres provinciaux de
l'Agriculture dans toutes les provin-
ces où il se poursuit des travaux de
grande culture. Au cours de ces der- ‘
nièreg années, les travaux de ce Ser-
vice ont porté principalement sur la
pyrale européenne du maïs qui s'es:
propagée non seulement dans la
Province de Québec, mals qui s'est
multipliée aussi dans la province
d’Ontario en causant de grands ra-
vages aux récoltes; sur le ver gris
qui & para sous forme d’invasion

dans la province de l'Alberta: sur
les sauterelles qui causent toujours
des dégâts considérables en Colom-
bie-Britannique, sur la mouche à scie
du blé de l'Ouest qui a atteint des
proportions alarmantes dans l’Alber-
ta et causent des pertes très séryileu-
ses en Saskatchewan; sur la mouche
à pommes de terre du Colorado qui
se répand de plus en plus dans la
Colombte-Britanique: sur le ver fil
de fer dont les provinces de l’Alberta
et de la Saskatchewan ont de plus
en plus à se plaindre, et enfin sur le
puceron du navet qui, en nombres

immenses, a paru dans l'Est du Ca-
nada.
Les agents de ce Service condui-

sent également des études intensives

sur les principes fondamentaux de la

lutte contre les insectes. Ces enquê-
tes portent sur certains sujets spé-
claux, notamment les rapports qui
existent entre les assolements suivis
sur les Prairies et l'abondance des
insectes, et sur les insectes comme
facteurs dans la production de grai-

ne de luzerne dans les conditions
d'irrigation.

Lo Service des Insectes de forêts
s'occupe tout spécialement de la lut-
te contre les fléaux attaquant les fo-
rêts, et de l'étude des facteurs qui
favorisent leur multiplication; il col-
labore intimement dans ces travaux
avec la Division des forêts du Minis-
tère de l'Intérieur.

Le Service de la lutte contre les
insectes venant de l'étranger est
chargé de l'administration de cette
partie de la Loi des Insectes et des
Fléaux destructeurs et des règle-
ments établis sous son empire et
ayant pour but d'empêcher l'intro-
duction d'insectes nuisibles non en-
core trouvés au Canada ou qui n'ont
prix pled que dans des régions rela-

tivement restreintes et aussi de coo-
pérer dans le but de détruire autant
que possible et d'éliminer ces fléaux
qui peuvent s’être introduits au Ca-
nada et infesté des étendues limitées
à certains degrés. Ce Service a sou-
vent l'occasion par l'entremise du
Service d'Inspection de collaborer
avec le bureau de pathologie végé-
tale du Service de la Botanique. et
de la Division des Fermes Expéri-
mentales, puisque toutes deux s'’ef-
forcent également d’exclure les nou-
velles maladies des plantes.
Le programme suivi par ce Service

dans la lutte contre les fléaux étran-
gers est le suivant: (a) contrôler par
un système de permis toutes les im-
portations de plantes, à l'exception
des semences et des pommes de ter-
re de semence; ‘b) obtenir que ces
importations soient accompagnées
d'un certificat d'inspection et de fu-
migation lorsque cela est nécessaire,
délivré par des fonctionnaires res-
ponsables du pays d'origine; (e) la
ré-Inspection de toutes les plantes
importées de pays autres que les
Etats-Unis; (d) l'inspection, dans la
mesure où le personnel le permet,
des produits végétaux importés; (e)
l'application de modes de lutte pour
prévenir l'invasion d'insectes nuisi-
bles importés; «f) le maintien de
quarantaines étrangères et domesti- ques; (g) l'examen de territoires pour

LE CHOEURDU
CENTENAIRE
D'OTTAWA

Festival Choral
A l’Auditorium

Mercredi, le 8 mai

Piano à Queue de
Concert Chickering

fourni par

“Le scul magasin exclusif de pisnos à Ottawa”|
| Edifice Jackson

| Willis & Co., Limited
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découvrir les nouvelles invasions;
(h) la compilation de données sur la
propagation annuelle des invasions
et leur sévérité; (i) l'inspection et la
certification de plantes et produits
de plantes pour l'exportation.
Les activites prinicpales du Ser-

vice de l'Entomologie systématique
portent sur le maintien de !a collec-
tion nationale canadienne d'insectes,
avec études taxonomiques basées sur
les matériaux qui se trouvent dans
cette collection; sur les travaux d'i-
dentification pour les agents de cam-
pagne, les musées provinciaux et au-
tres, les universités, les collèges et les
particuliers. Le maintien de la bi-
bliothèque de la division est aussi
confié aux soins de ce service.
La Section de I'Entomologie dispo-

se enfin de dix-sept laboratoires de
campagnes répartis dans les neuf
provinces du Dominion, où sont exé-
cutés les travaux relatifs aux activi-
tés mentionnées précédemment.

(H) SECTION DES FRUITS

Le Commissaire des fruits est le
fonctionnaire en chef de cette sec-
tion.

Cette section est chargée de vefl-
ler a la mise à exécution de la Loi
des Fruits et de la Loi de l'Inspection
et des Ventes en tant qu’il s'agit des
fruits, et de leur emballage et des
pommes de terre; elle publie périodi-
quement des bulletins et autres im-

primés relatifs à la culture des fruits
et des légumes, et les fonctionnaires
de la Section assistent les produc-
teurs et les négociants dans l'achat
et la vente des produits Les inspec-
teurs de la Division donnent des
conférences et tiennent des réunions
dans les centres de production afin
d'aider les producteurs et donnent
des démonstrations pratiques sur les
meilleures méthodes de cueillir, de
classer et d'’emballer les fruits, soit
pour le transport, soit pour le com-
merce. Des agents spéciaux de trans-
port sont employés et prêtent leurs
concours aux expéditeurs. Cette di-
vision examine les réclamations re-
latives aux expéditions défectueuses,
étudie les méthodes de distribution,
discute avec les compagnies de che-
mins de fer. les expéditionnaires,
compagnies de navigation, toutes
questions se référant au transport
des fruits.

La Section des Fruits se divise en
trois services principaux, à savoir:
Le Service de l'Inspection, le Service
des Marchés, le Service des Trans-
ports.

Le Service de l'Inspection est non-
seulement chargé de l'inspection des
fruits pour fins administratives, mais
coopère avec les différents services
correspondants des ministères pro-
vinclaux dans l'organisation de dé-
monstrations d'emballage en barils
et en boîtes pendant la saison d'inac-
tivité, et fréquemment assume les
fonctions de juge.

Le Service des Marchés donne une
attention spéciale au développement
des débouchés d'exportation et fait
des enquêtes systématiques sur ce

de Commerce; maintient un service
habituel de rapports sur les condi-
tions des récoites et des marchés, et
est chargé de la préparation de ren-
seignements et de notes sur les fruity
et les légumes. ainsi que sur les
marchés pour émission deux fois par
semaines par certains postes de ra-
idio du réseau de chemin de fer Ca-
‘nadien-National.
!

 
Le Service de transport fournit un

; service de renseignements et d'assis-
‘tance pratique dans toutes les ques-
ltions relativement aux taux et con-
{ditions de tarnsport, et collabore in-
timement avec les producteurs et les
,expéditeurs et les compagnies de
; messageries.

Le Conseil Canadien de I'Horticul-
‘ture étudie toujours nombre de
| questions intéressantes se rapper-
‘tant à l'industrie des fruits et des
‘légumes; le subside annuel accordé
{par le MmMmistère à ce Consetl est de
1 $8,000.

| SECTION DES PUBLICATIONS
i ET DE PUBLICITE

]| Le Service des Publications est un
:llen entre le Ministère de l'Agricul-
ture et les cultivateurs, les éleveurs,
iles producteurs de truits, etc. dans
‘lintérét desquels le Ministère con-
yduit tous ses travaux. Cette section
est chargée de la distribution de tous
les imprimés sur les diverses phases
j de l'Agriculture publiée par les dif-
iférentes sections Ces imprimés se
‘composent de rapports, de bulletins,
:de feuillets, circulaires. etc. Afin de
| donner une idée de l'importance du
travail accompli par cette section, il
suffira de mentionner le fait que la
(publication intitulée “Conseils pour
la Saison”. publié quatre fois l'an par
Ja Division des Fermes Expérimenta-
les est envoyée à plus de 340.000
adresses; notre liste régulière de pu-

j blications contient plus de quatre
cents titres, et de nouveaux vien-
nent s'y ajouter fréquemment.
Ce bureau est enfin chargé de la

 

lticles et de nouvelles contenant des
| renseignements intéfessant particu-

: (les services gratuits offerts aux cul-
BR; tivateurs.

point de concert avec le Ministère:

préparation d'un grand nombre d'ar-

“lèrement les cultivateurs et les com- §
‘munique à ia presse. Il profite ainsi
de toutes les occasions qui se pré- !
sentent de tenir le public renseigné:
‘sur toutes les activités du Ministère !
iet sur les résultats qu'il obtient. :

En conclusion: M. le conférencier;
‘invite les cultivateurs à s'adresser‘
souvent au Ministère, à demander les
‘publications francales, à recourir à
son dévouement au besoin, Il appuie
sur le caractère scientifique et popu- .
‘laire des activités du Ministère, et
(conclut, avec l'auditoire, à ia néces-
lsité d'accepter et d'utiliser largement

re

M Le destroyer Patriot
à | vendu en Angleterre |

} HALIFAX, 7. — Le destroyer “Pa- ,
; triot”, présenté au Canada par la
Grande-Bretagne après la guerre, :
“été vendu à une compagnie anglatse. !
‘Il sera, paralt-il, remorqué sous peu’
‘en Angleterre pour y être défait, Bes i
hélices ont été enlevées à la cale-

,sèche locale. Le “Patriot”, autrerois
‘| destroyer de la marine royale, a pas
sé l'hiver aux Bermudes et fut ra-
mené récemment à sa base ici.

NOUVELLESOF
BUCKINGHAM

7 mai 1929.
CARNET SOCIAL:— .

Milles Colette Beauchamp et La-
‘ victoire, de Montebello, étaient pour
‘Une couple de jours les hôtes de M.
et Mme Eli Beauchamp.
Mme Pierre Soukey et ses enfants,

d'Iroquois Falls, sont actuellement en
| visite à Buckingham chez M. et Mme
Willlam Proulx.
M. Dama Mageau, de Notre-Dame

de la Salette, venait à Buckingham,
ces jours derniers.
M. Fred Woodstock, de Poltimore,

était de passage à Buckingham, cette
semaine.

e e ©

Feu Mme André Charette:—
Nous annonçons avec regret la mort

de Mme André Charette, décédée sa-
medi soir à sa demeure après une
longue maladie. Elle laisse outre son
mari, plusieurs enfants en bas Age,
son père et sa mère, M. et Mme Ma-
lette, de Notre-Dame de la Salette,
plusieurs frères et soeurs.
Ses funérailles ont eu lieu ce ma-

tin en l'église paroissiale.
= s 8 |

Perdue:— i
Une clef de porte avec chaîne, a

été perdue vendredi matin, en al-
lant 4 la messe de 6 1-2 heures, à
partir du bloc Farmer, près de l'égli-
se, jusqu'à l'église. Prire de la rap-
porter au bureau du “ Droit ” à Buc-
kingham.

DECES:— |
Mlle Thérésa Judge, de Bucking-

ham, est décédée dimanche avant-
midi. Ses funrailles ont eu lieu mar-
di matin. t

. 8» |
CEST LE 15......

C’est le 18, c'est-à-dire, mercredi
prochain, que sera jouée la séance
des élèves du coliège. Un grand nom-
bre de billets sont déjà vendus. Hâ-
tez-vous de ertenir vos places si vous
ne voulez pas être désappointés.

BER |
LES CHAMPIONNATS |

DE GOLF,

Reconnu par tous les adeptes du
golf comme le plus superbe terrain
de golf du monde, celui du Parc Na-,
tional Jasper a été choisi, cette an-
née, pour être le théâtre des séries
de championnat amateur pour le Ca-|
nada, en août prochain. Un autre’
événement intéressant sera la semai-!

| ne du golf, du 7 au 14 septembre, qui,
sera ouverte à tous les adeptes de ce!
sport classique. |
A ceux qu'intéressent d'autres gen-.

res d'amusements, le Parc Jasper pro-!

met aussi leur plein. Ascensions avec.
guides Suisses, promenades à cheval
ou en auto, bains dans un superbe ré.
servoir extérieur aux eaux tièdes, ex-.
;cursions au sein d'une nature fééri-!
ique à votre choix, et tout cela cou-
|ronne par le charme incomparable.
; des délicieuses soirées sans aparat du
Jasper Park Lodge.
En vous rendant À ce superbe para-|

dis des Rocheuses Canadiennes vous!

se © |

 

 
de Minaki, — dans la région du Lac.
des Bois, juste à l’est de Winnipeg —

diversion en vous arrêtant au Minaki
Lodge, charmante hôtellerie et le ren-
dez-vous de la région. !

agent du Canadf®n National. |
May 7-17. |
nile EE|

. |
Le terrible |

» ° A |

eczéma disparaît |

promptement

 

Puissant tout en étant sûr. Les
ordonnances des médecins com-
mandent l’Huile Emerald de
Moone, Cette huile a

étonné le monde
médical.

11 existe une méthode facile et peu.
coûteuse de réduire les varices ou!
groupes de veines enflées. et de les:
remettre à leur état normal, c'est
d'appliquer l'Huile Emerald de Moone|
soir et matin, en faisant usage du:
Bandage Moone pour lés supporter]
durant le jour. Les gens qui souf-
frent de varices douloureuses ne de-
vraient pas les négliger, parce qu’el- '
les peuvent éclater et causer beau-
coup de douleurs et de dépenses, !

L'Huile Emeraid de Moone en plus
d'être un puissant antiseptique pour|
détruire Jes germes et les poisons|
cansés par les genres, eat splendide
pour l'eczéma, le feu du rasoir, le’
porrigo et autres éruptions de la peau,
et cela en quelques jours.
On en fait usage depuis plusieurs

années pour furoncles, ulcéres, abeds,
et les plaies couvertes avec décharge
de pus, et avec grand succès. La;

rmacle Weldon J. Graham en vend
ancoup. |

 

 

passez en route la réserve forestière À

Détails complets auprès de tout |

ou vous pouvez faire une agréable À

LE DROIT Qisawd7 =.
[Sa

Nous battens tous les records dans
3 MANTEAUX A $2.99

Valant Jusqu'à $12.50

H vous faudra venir de bonne heure

procurer un de ces Manteaux sportifs joliment confe--

tionnés de tweed de qualité. Dans les couceptions en
vogue. Quelques-uns du geure Printee de Galles et au-

tres modèles populaires. Tailles 16 à 20 sculement.
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Encore des bas pris! Des aubaines plus appréciables! Jamais vous n'avez vu des occa-
sions aussi économiques! Venez vous rendre compte vous-même de la vérité de ce que
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MANTEAUX À $12.95
Valant Jusqu'à $22.50

Dans le genre populaire de mante,
uns avec écharpes de satin et mantes garnies de
satin. De tissus de bonne qualité. On y trouvera
quelques-ung en tailles fortes.

h ’

quelques-

MANTFAUX A $14.95
Valant jusqu’à $29.50

I Chics Manteaux tailleurs de tricotine, charmi-
ne et broadcloth, dans les teintes de marine, noir
et sable. Les plus récentes conceptions de teintes
de marine, noir et sable. Les plus récentes concep-
tions de mantes, et garnitures de taupe souple.
Tailles fortes dans l’assortiment.
 

 

 
MANTEAUX A $19.95

Valant Jusqu'a $35.00

Un autre asortiment de Manteaux de qualité,

dans les plus chics modèles du printemps, confec-

tionnés en une variété de tissus de choix, bien dov-

blés et finis. Tailles fortes comprises.   MANTEAUX À $25.60
Valant jusqu'à $45.00

Un assortiment de Manteaux de haut ton, de tissus
de la meilleure qualité et joliment garnis de fourrure.
Des manteaux comportant toutes les plus attravantes
nouveautés de la saison, remplis, piqures, effets d'échar-
pes, et très bien doublés. Aussi modèles fascinante à
tailles fortes pour darnes corpuientes.

 

 

 

or’ J
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Vareuses Gants Echarpes de Renard Aubaine Pressée
De chamoisette et lisle de Une quantité 'imitée de chics Une quantité limités de Ca-

DEEginune soie, quelques-uns à piqûres écharpes de renard, ’rès en vo- misoles de Soie Jersey, en un
compris quelques Tabliers
Hoover de toile blanche. Man-
ches longues et courtes. Toutes

Rég. jusqu'à $1.95.

.$1.00
les tailles.
PRIX DE VENTÉ
ANNIVERSAIRE...

TE ANNIVERSAIRE

visibles, d’autres à poignets de
fantaisie. Teintes assorties;
toutes les pointures.
juequ’à $1.00. PRIX DE VEN-

gue cette saison.

Réguli
CEN. jusqu'a $35.00. PRIX

TE

ANNIVERSAIRE,39c

Rouge natu-
rel, brun pâle et foncé. Valant

   

    

 

DE VEN- qu'à $1.25. PRIX DE VENTE
ANNI-

$15.00 VERSAIRE. …… 39c 
bel

vogue,
assortiment de teintes en

Valeurs courantes jus-  
 

ROBE
ROBES A $3.99
Valant jusqu'a $12.50

De crèpe plat et satin a envers crépé de choly,

dans les conceptions les plug chics de la saison, et
dans un bel assortiment de teintes populaires. Prix
courant jusqu’à 812.50. Vous

acheter plusieurs.

aurez profit à en

J

A DES RABAIS

ROBES A $1.

EXTRAORDINAIRES

00
Attrayantes Mobes pratiques, de foulard impri-

mé, dimity, toile et broadcloth, modèles à manches
courtes et longues. Fascinantes
pour la maison ou la véranda; en

robes durables

toutes les tailles

et dans une variété de conceptions avenantes, Ré-
gulier jusqu'à 82.93.

 

 

ROBES À $6.95
Valant Jusqu’à $15.00

Un bel asortiment de chics robes d’été, de soie imprimée, crêpe plat uni et crêpe Canton. Elé-
gants modèles et attrayantes nuances. Il y a quelques tailles fortes dans cet assortiment.

 

 

 

 Valant jusqu'à $19.95

Pe georgette, crépe Canton et crêpe plat de
qualité, en fascinantes nouvelles teintes d'été. Dans
les conceptions en vogue de la saison. H y a dans

ce groupe des tailles fortes.

J

trois morceaux si en vogue cette raison, confectionnés
de georgette, crêpe Canton, de fascinante dentelle de
soie et autres chics combinaisons. Peuvent être por-
tées avec ou sans le gilet pour assortir.
dans cet assortiment de ravissantes robes
Canton. Valant jusqu'à $25.00.
PRIX DE VENTE ANNIVERSAIRE .

ll y a aussi
de crêpe

$12.95  
i b E bl ) Manteaux

A Robes et Ensembles de Pluie
ROBES A $9.95 Les costumes avenants et pratiques de deux et pour Dames et

Jeunes Filles
SEULEMENT 25. 11

vous faudra venir ici.
mercredi, pour vous en

ueà. . $1.00une à .

=

 

EXTRAORDINAIRES AUBAINES AU RAYON DE LA LINGERIE
 

 wy

Bouffantes

De soie jersey de qua-
lité épaisse, en un bel

= fr

Bouffantes

De soie fugi et culot-
tes françaises de fantai-

Jupons de Soie

De soie jersey à l'é-
preuve de l’'ombrage, en
toutes les teintes dési- les

Brassières

De jersey de soie dans
teintes de rose,

Bas de Bonne Sole

Soie jusqu'au haut.
Un bel assortiment de

  

 

 

        
 

   

i i i ë i i i . [ . Toutestiment de teintes. sie, Un vaste assorti- é t toutes les poin- blanc, péche, mais, mau teintes en vogue
Régulier jusqu'à *$1.50, ment de nuances. Rég. tires. Réqulier jusqu'à ve, vert, etc, Ré ver les Ro ETO0PRIXDE
PRIX DE VENTE AN- jusqu’à $1.95. PRIX DE $1.95. PRIX DE VENTE jusqu'à $1.00. PR usaud AT
NIVER- VENTE ANNI- 89 ANNIVER- 98 VENTE ANNI- 39¢ VENTEANNI. 69c
SAIRE.......... 69c VERSAIRE.... C SAIRE.. . ... c VERSAIRE. ... I.

f q ChemisBas de Soie iso] Robes de Nuit de Saasi t Jupes es de Nui
Entièrement Comisoles© P Soie Rayon pour Dames
Façonnés Jupes papillon, De qualité extra De Crépe de Chins,

Bas de fil pure soie, Bouffantes et Cam!- plaids et rayées, Un © vali re crêpe plat extra épais,
faits par les meilleurs soles de Soie Nova bel assortiment de nu- spaiese at joliment con Bache.rose ertaemanufacturiers. Tous de Stanfield. Elles sont ; fectionnées. Dans les blanc, etc. Val ;remièr lité ; ' . ances, Tailles 14 a 20. teintes de péche, rose, anc, etc. Valeurs cou-p e qualité ou b connues et n'ont e p ’ rantes jusqu'à $4.95, Une
toxOu aes pein. asbesoin de résenta- Régulier jusqu'à 82.30. mauve, blanc, mais, occasion spéciale pour
chiffon otdebonne tion Rég $2.95, PRIX PRIX DE VENTE vers. etc. Réq. jusgu’h les dames qui apprécientépaisseur, Valant jue:

||

DE VENTE ANNIVER.

||

ANNIVER- 19c dE ENENTEl [PRIXDEVENTEAN.qu' 30. DE I- - ° .VENTE ANNI- aa ; … $1.00 SAIRE .. .. SAIRE $1.45 DIVERS $1 69
VERSAIRE.. .. 98¢| | | ; ee J

Chapeaux pour Dames Chics Chapeaux de Qualité
Des chapeaux choisis parmi nos chapeaux à prix élevés. pour Les formes et couleurs en vogua de la saison, en bankok, visca

cette extraordinaire occasion d'Anniversaire. Les modèles, garnitures
et teintes ne laissent rien à désirer. Une extraordinaire
AUBAINE D'ANNIVERSAIRE A SEULEMENT 14000 as $1.00|

perle, pailles crochetées et mohair de soie. Joliment garnis. Vaieurs
courantes jusau'à $7.50.
NOTRE PRIX DE VENTE ANNIVERSAIRE.............  $2.95
 

 

TOUTES LES VENTES SONT FINALES
PAS DE REMBOURSEMENTS NI ECHANGES

 

97-101, RUE RIDEAU
 

 

es Rabais sur les Manteaux
| MANTEAUX À $795 |

Valant jusqu’à $15.00

De charmine, tricotine, croisé Poiret et tweed

de qualité de choix. Dans les modèles les plus po-
pulaires de la saison, de coupes avenantes et bien
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_ Le major H. O. D. SEGRAVE, au côté du Prince
8plrit of Speed”, en témoignage d'admiration pour scs
banquet au Royal Automobile Club, de Londres.

 

 

  

do Galles, cui vient de lui offrir un trophée d'or “The
derniers exploits. La cérémonie a eu lieu au cours d’un
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Le professeur Andrew HUNTER.

de l’Université de Toronto, a accepté
la chairo de chimie physiologiaue, de
l'Université de Glasgow. en
1! partira au commencement de juin.

Ecosse

 
     

  
  
  
    

  
  

 
   

  

Le Dr Francis TARJAN, inventeur
hon
parfait. On l'appelle

rois de “l’homme Robot" lp sivs
te Dr Motor,

Le nouveau Robot, contrairement a
Robot anglais a une belle figure. II
est monté sur une boîte-piédestal.

. 7,500 milles clans l'extrême nord du pays.

    
Le colonel C. D. H. MacALPINE, président de la Compagnie Dominion

Explorors. et a:2lques compagnons, viennent de torminer une randonnée de
Partis d'Ottawa il y a quatre se-

maines, les aviateurs sc sont rendus jusqu'a Chesterfield Inict et le lac
Baker. lls sont revenus rar Le Pas et Winnipeg. No 1: Ed. MORRISON,
cinénhotographo do la Cie Fox. Il a abandonné les voies lumineuses du
Bron-lway pour voir de plus près les aurores boréales et faire un rapport
cinémategraphiaue do l'exvédition. No 2: J. C. ROGERS, éslogue en
chef: No 3: Norman PEARCE ct un mineur du nord; No 4: Une mère es-
gquim-uce ct son enfant; No 5: Deux “belles” de la région du Lac Baker;
No 6: Atterrissage sur la neige.

 

 

 

 

 
      
Le capitaine R. N. STUART, C.V.,

commandant du “Duchess of York”.
du Pacifique Canadien, a été le pre-
mier à conduire son navire à Mont-
réal cette saison. Il a ainsi inauguré
Ja saison navigable, 

Au cours Ce leur cunerbo rend-nnes de 21 joura a travers le Canada, les st ~~ =
teuristrs cui ferent lo voysre à: l'Université de Montréal du 6 au 27 juillet,
auront l'avantage Ce fairo plusieurs cxcurcions en auto, surtout dans les
Montagnes Rocheusca où c: racdo de locomotion leur facilitera l'accès de
nombreux endroits pittorerques que ne dessert pas le chemin de fer. On
aperçoit ici un avte-c1° © la re ts cui rsnduit du lac Louise au lac Mo-
raine, trajet que fersnt les voyageurs de l'Université,
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Un instantané typique de Winston
CHURCHCHILL, chancelier de l’E-
chiquier, avec son sourire caractéris-

Il a été croqué par l'appareil
au momont où ilse rendait en Cham-
bre pour prononcer son discours du
budget.

  

 

 

 

  

   

   

  
 

Le mouvement migratoire au Canada ostte année, a été à date,
considérable que jamais, dans le passé.
des jeunes gens, des jeunes filles, des pères de familles, et des mères de fa-
milles, pour augmenter notre population. No 1:
immigrante”, qui ne sait pas encore bien tout ce dont il s’agit.
soeurs, Margaret, Jeannette et Queenie Wilson, prêtes à
nouvelles carrières. et No 3: Edna HARRISON, qui a insisté pour emporter
avec elle, au Canada, sa poupée.

 

  
 

On voit ici le “Duchess of Atholl”,
paquebot transatlantique du Pacifi-
que Canadien a bord duquel quatre
passagers sont morts au cours d'une
récente croisière dans les mers du
sud-américain et africain. On dit que
trois hommes et une femme sont
morts d'insolation et de la malaria,
maladies qu'ils auraient contractées
sur terre, la compagnie nie que des
membres de l'équipage du navire
soient morts.

 

    
  
    
   

 

  
  
  
  
  
  
  
    

  
  
    
  
  
    
  
  

 
  

    
  
  
    
    

  
  
  
  

Avec la popularité sans cesse”
croissante des films parlants, la
plupart des favoris de l'écran si-
lencieux sont anxieux d'essayer
leur voix devant fes microphones

  

  
      

0
0

=

des studios modernes de cinéma.
Et nombreux sont ceu qui s'a-
perçoivent, à leu. grande satisfac-
tion, que leur voix est un autre
actif précieux pour gagner l'ad-
miration et la faveur des foules.
Nous voyons 1ci, dans la gravure

supérieure June COLLYER et
George O'BRIEN, des Films Fox,
devant l'appareil électrique enre-
gistreur de leur studio d'Holly-
wood. Le véhicule aui se trouve
derrière eux est le Camion d'En-
registrement Movietone, semblable
» celui que la Northern Electric
Company met actuellement à la
disposition de'ses producteurs ca-
nadiens licenciés pour l'enregis-
trement des scènes sonores dans
les diverses parties du pays. A
qauche, nous apercevons l'appa-
rail projecteur des films parlés;
bien que formidabiement compli-
que, il fonctionne aussi simple:
ment qu'une machine a coudrs.
A droite, une section de film sur
laquelle on diatingue, à gauche, Is
bande sonore aui. en l'occurrence.
reproduit le bruit d'un agroplane.
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| plus
Des vieux pays nous sont venus,

Margaret RIDDLE, “jeune
No 2: trois

embrasser leurs

 

 

L'hon. Wallace NESBITT, C.R.,
trégorier do l'Association du Bar-
reau. donna une somme de $10,000 a
son -ssociation. pour le progrès de
l'enseignement légal dans la provin-

* co d'Ontario.

 

Winifred COLTON. une Canadien-
ne demeurant aux Etats-Unis, fut
proclamée ‘Mademoiselle Canada, de
1928." Elle aspire maintenant à une
nouvelle couronne, celle de la “Reine
de Valance”. qui doit être attribuée à
un grand festival à Anahem, Califor-
nie, à la fin de Mar.

 

 

 

 

Voici trois jeunes Anglais. en route pour la ferme ; lg
Guelph, Ont… cu iln s'entraineront dans l'Agriculture, sous la direction du

Vimy Ridge, 2

gouvernement provincial. Île seront ensuite placés sur des fermes, en On-
tario. No 1: J. S. BEARD. 16 ans, de Middlesex: No 2: R. C. NYE, 10 ars,
de Rochester et No 3: R. PURFIT, 18 ans, de Glasgow. en Ecosse.
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Banff. par son aite pittoresque, ses sources sulfureuses, ses —: . 8
attractions et la splendeur de ses panoramas, à mérité d'étre surnom. la
‘’reune des villégiatures canadiennes”. Le Pacifique Canadien y a fait c: +
truire une somptueuse hôtellerie qui ne contribue pas pour peu à y atlirar
les touristes de toutes les parties du monde. C'est elle que reprAsen*e noire
vignette. Les touristes aui feront le voyage de l'Université dr Montréal,
cette année, s'arréteront à Banff le 11 juillet.
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  FINANCE
BOURSEDETORONTO LES PRODUITS
OUVERTURE D'AUJOURD'HUI

TORONTO, 7. (Ouverture) — A l'ex
reption de Goodyear Tire qui a init je,
même guiu en montant de dix points à
370, les changements dans les prix au dé
bat de ls avssion de la Bourse lo ile ce
matin étaient peu importants et rares, La
liste des valeurs transigées étuit peu lon-
gue; seules les valeurs populaires ont es
quelques trutsactions, International Nic-
hel était faible avec une perte
nelle à 52 3-4: Page Hersey 4 perdu un
detai-poist à 133 ainsi que 2i«(‘oil Fron-
“cnac à 36 et Hiram Walkers à 73,

 

F,RMETURE D'HIER

  

TORONTO, 8. — Vontes ¢t flu tu:
‘ons des valeurs à la Bourse lovate au-
tourd'hus:--
Ventes ‘’alcurs Haut Bes Ferm.

40 Abitibi 44% 44 [RY
10 Alta Puc. Grain 50 Ot 50
77 Cun, Haker, 32 31 4 Gly
170 C. F. Prod. 94; “ y
tr *" SAC" 20145  20', 204

toy Can Dry #828 An #6
iv G. W. Saddlery 23 = =

so prio, 06 ue 96
33 Bell Tela, 154 1h 1f1

1,865 Brazilian 58 54% 95
5 Brantiord prio, 22 23 22

10 B.C, Fish, prio. 87% 6712 sS7%
19 BI, Stl Je prio 29% 29, 201,

S80 Bldg Prod. 40 su 40
1'0 18, ©. Packer 2415 Ut
1% Chak, prio, 101 191 191

215 Cun, Bread 165 165 165
135 Can, Canners 3 2h 26
4 le prio, 901, 10 40
TvO26 prio, 264 2514 Loy

95; Walkers, pouv, 23 uly 224
60% priv, RB 74
40 , Cement prio. 97 96! 97
73 Can. Dredging 73 73 73

573 C, 8.5. Lines 4715 a7', 47%
1) CC, Gen, El. 226 =25 v25

355 C. Gyp. & Ala. 110 10 t10
50 Can. Oil priv, 7 7
15 Stan, Steel B56 it Se
66 ** prio, 44 +2 42
115 C. Ind. Alcobol 303% 5. 55
10 € ‘pe 314 14514
a1 CC. PR. 240 vost, Lin

513 “ priv. 6% 8, fig

70 City Dairy 72 il Te
6.0 Cockshutt Plow 44% 1 44
30 Conduits 19% 1934 19%
40 CC. Smelters 4.30 120 1.25
10 Cons, Gus 187 1x7 187

3,696 Ford ‘A 6514 63 6.5%
100 Cosmos I, M. 28% “ity 23
40 Dom, Stores 53 53h. 5214
5 Eust. S. Prod. 40 40 40
5 ‘* prie. a 09 989

373 Tip Top 48 45% 16
25 Fam. Players Bi ot 51
50 Gen, 8. Wares 33% 3344 1a
10 Goodyear prio 10% 108 108

125 Hayes Wheels 64 63% 64
18,855 Int. Nickel] 54% 252% 52%

20 Kelvinator 18 10 10
Lika Sup. Oor. 23 20% 21
Loblaw 10 100 100
OMA prio 314 214 218
Massey-Harris 74% 73 731%

5 Moore ‘‘A’’ 1250 125% 1254
70 Ou, Eq. Lifs Tn. 84 62 83

400 Page Hersey 133 15215 1324
027 Pressed Metals 36% 32 39%
115 Pure Gild Mfe 6% 16% 16%
15 Riversidg ‘A 301% 3n 304
10 Rogers prio. 0. os 91
20 Stan, Chem, 45 44 45
50 Steel of Can, GO 3% a3
45 Traymore 5 5 5
45 ‘* prio, 15 15 15

130 Walkers 753 745 78316
5 W. C. Flour 33 32 32

HORS-LISTE
216 Brit, Am. Oil 52 n114 51%
95 Blue Ribbon 44% 424 424
50 **  prio. 4915 491 49%
175 Can. Malting 28 27 27
10 Carlings 234 134 234
90 Can. Paving 34 4 34
15 ‘*“ prie. 118 115 118

235 "an, Vinegar 36 35 35

10 ‘an, Wineries 7% 715 ‘2
26 05. & G, prin 90 ne 90

345 Dist, Sengrams 2109, 21 21
115 Durant un 229145 224%
25 Nom, ON) 129% 1245 1215

765 Defforest (Cros, 8115 63 8415
1 FE. Et. ‘B’ prio 78 2R A

* 406 Foothills 0.25 Non  n25
35 Btatty Bras, 16 18 46

10 Goodyear 260 360 360
5 Ham. Bridge 61 64 64

321 Honey D. prio. S1 $1 81
825 Home Oil 2405 24.00 24,00
525 Imperial Oil 117 116 116};
60 Imp. Tobarco 1014 160% 10%

1,110 Inter, Pete CRA, nd 5
735 MgColl-Front, 738 3615 361;
105 ‘“  pria, an RAI, RY
100 Mere. M. prio, 94 HE an
395 Super Test 16 1 a5

380 Service Station 75 75 75
5 ‘* prio. 105 105 105

243 Stan. Pay. n 3515 341 35
231 prio. 100 n8 4 Jon
33 Dufferin Pave. 7 30 30
65 ‘*  prio. 10815 108 10814
25 Dom, Tar prio. «0 20 89

10 United Fuel 22 22 22
5 'Y prio. Slt slg Bila

16 Voleanic Oit 42 su 2
140 Waterlon 29 281 CRY

1.000 Ajax Oil 153 147 148
2,500 Tmp, Oil nouv. 293 29M 209%

100 Inter. Pete n, OR 27% 27%
280 Royalite 180 175 180
100 W. C, Boxes uh 25 26

100 s, VW. Pete BTS 8.70 8.75
400 [owery Hon 5.00 5,00

MINES
100 Lake Shore 6.77 26.75 26.75

BANQUES
103 Commerce 108 305 105

2 Dominion 254 254 254
12 Imperial 256 256 256
26 Royal 371 a71 371
2 Toronto CHS 265 285

. e .

Ckiffre-indice
des valeurs minières

(ration:

i

|

DE LA FERME
“ ENCHERES RURALES

ILE VERTE, 6:—A la première session
de l’enchere rurnie locale, cetre année,
on a vendu 50 boites de beurre & 34
sous 3-4 la livre.

LES VOLAILLES
MONTREAL, 6:—Les maisons de gros

demandent aux marchands détaillants:
oulets de choix . . . . 0.39 à 0.44

Éoulet de choix . . . . 0.30 à 0.39
Dindes de choix . . . . 040 à 0.50
Oisons: de choix , . . . . 030
Canards de choix . . . . 0.3
Les volailles de la classe “A” se ven-

dent de 3 à 4 sous irciliewr marché.
POMMEs DE TERRE

MONTREAL.—Les pommes de terre
étalent un peu meilleur marché nier. La
demande presque nulle a affaiblt le
marché. Les Montagnse Vertes du Nou-
veau Brunsw:ck étalent cutées de 80 à
85 sous le sur de 90 livres, pomnids ae
terre blanches de l'Ile du Prince Ecou-
ard à 85 sous le sac de 90 livres; Mon-
tagnes Vertes de l'Ile du Prince Edouard
de 90 à 95 sous le sac de 90 lvires. Ces
prix valent sur les achats au wagon et
sur vole. Les arrivages de pommes ae
terre sur voie hier ont été de 24 wa-
gons.

MARCHE DES OEUFS
MONTREAL, T:—Les prix des oeufs

74% sont soutenus: Deu de changement sur
le marché local: voici les prix que les
malsons de gros demandent aux mar-
chands détaillants:

Extras frais . . . . . . 0,34 à 0.35
Frais premiers . . 0.31 à 0.32
Frais seconds 0.29 à 0.30
Les arrivages d'oeufs hier ont été de

2,147 caisses comparativement à 3,197
caisses au cours de ia même journée de
la semaine précédente et à 2,681 cals-
ses au cours de la journée correspon-
dante de l'an dernier.

LE FROMAGE
MONTREAL, T:—Le marché local du

fromage a été encore une fois excessi-
vement calme avec le no 1 coloré de
l'Ouest à 17 sous 1-2 la livre. Les arri-
vages hier ont été de 493 meules com-
parativement à 126 meules au cours de
la même journée de la semaine précé-
dente et à 746 meules au cours de lx
Journée correspondante de l'an dernier.

LE BEURRE
MONTREAL, 7:—Le marché a été cal-

me hier; l'approvisionnement locale est
suffisant, mais les acheteurs sont dis-
posés 4 attendre avant de faire d’'impor-
tants achats à cause de la tendance à
la baisse du marché. Les prix au mar-
chands détaillants ont été soutenus
avec les boites solides à 38 sous la li-
vre et les blocs d’une livre à 39 sous
la livre. Au gros l’extra de la Nouvel-
le-Zélande se vendait à 36 sous la !l-
vre; le no 1 de la Nouvelle-Zélande de
35 sous 1-2 à 35 sous 3-4 la livre; le
no 1 pasteurisé des Cantons de l’Est à
35 sous 1-4 1a livre; le no 1 pasteu-
risé des Cantons de l'Est à 34 sous 1-2
la livre.

MARCHES A BESTIAUX
MONTREAL, 7:—Arrivages de bestiaux

sur les deux marchés locaux ce matin:
87 bêtes à cornes. 2,807 veaux, 880 porcs
et 43 moutons et agneaux.
Le marché des bêtes à cornes était

soutenu; les vaches communes et moy-
ennes étalent cotées de $6.00 à $8.00;
les taureaux communs, de $7.00 à $8.25
et les animaux de conserve et de bou-
cherie, de $3.00 à $5.00.
Les veaux étalent de qualité commu-

ne et moyenne; les veaux communs se
vendailent de $7.75 à $8.50 et les bons
veaux jusqu'à 10.00; la plupart des ven-
tes se sont faites de $8.00 à $9.00.
Le marché des moutons étaient sans

changemere
Pratique gent tous les porcs se sont

vendus à $14.00, nourris et abreuvés; les
truies étaient cotées de $11.00 à $12.00.

AU MARCHE LOCAL
Le marché local avait perdu beau-

coup de son activité de samedi der-
nier. Tout de même, l'assistance étalt
suffisante et l'activité satisfaisante.
Le lard léger à 19 sous la livre;

veaux de 12 à 13 sous 1-2 la livre;
beurre. de 40 A 43 sous la livre. A ce
propos les lecteurs de cette page auront
remarqué dans les rapports quotidiens
que nous donnons du marché de Mont-
réal, que les prix du beurre ont baissé
continuellement depuis mantenant trois
semaines. Cependant sur le marché lo-
cal les prix se comportent très bien et
n‘on tpas balssé en proportion. La qua-
lité du beurre vendu sur le marché By
est toujours la meilleure.
La rhubarbe de 15 à 20 sous le pa-

quet: la laltue est un peu meilleur
marché; elle se vend à 5 sous le pled
bien que quelques vendeurs demandent
encore 15 sous pour deux pieds. Les oi-
gnons de 20 à 30 sous la douzaine; les
radis de 3 à 4 paquets pour 25 sous
et il y à une te-dance à vendre un peu
meilleur marché au fur et à mesure
que la production locale augmente; le
cèleri de 3 à 4 pleds pour 25 sous. Les
pommes de terre aux environs de 85
sous le sac de 90 livres. Les fraises à
20 sous le petit casseau.
Les oeufs se vendalent aux environs de

30 sous la douzaine, jusqu'à 33 sous. Il
y avalt une dizaine de charges de foin
sur la rue York à 11 heures. Les prix
ne varient pas: de $15.00 à $19.00 ia ton-
ne.

le

mren.

COURS DES CHANGES
ENTRE BANQUES

Cours communiqué par la Banque Cana-
dienne Nationale :—

 

 
 

 

CABLE MONNAIE MONTREAL
Argent à New-York 10%

Le chiffre-indice des dix-sept valeurs DRASK,dollarie Ad
miniéres compllé par le Bureau des Sta- [ONDRES. livre, chdque . . 4.88 3.8
tistiques du Déminion. (prenant pour PARIS. france . . . tl ‘03937
base le chiffre 100 depuis 1926) était del BRUXELLES, franc . ! ! ! ‘0280
113.1 au cours de la semaine terminée BRUXELLES, belge . : ! ! ! .1399 34
le 2 mal, 1929, comparativement à 112.91 ROME, lire . . . . + . . . ‘058
au cours de la semaine précédente. MADRID peseta . . , . . . 1498

ALF, france . 2 + + + + € 2€ 2
Sept valeurs miniéres ont monté de BARATE florin . . 1... aod !

834 à 83.8; les valeurs de cuivre-or, re-| OKL0O, couronne . . . . . . .2648
présentées par Amulet et Noranda ont! COPENHAGUE, couronne . . . .2683
baissé de 266.1 à 265.8: les quatre va-|<TOCKHOLM, ecouronne . . . 2691
leurs argent et divers ont baissé de 76.2 BERLIN. reichsmark . . . . . 2R8x 1-2
À 754. PRAGUE. couronne . , . . 0298

i ATHENES, drachme . . . , . .0130 12
Premter Gold a monté de $1.70 & $1.90; R10 DE JANEIRO. milreis . . .1195

Dome Mines, de $10.08, à 81020; Hol-| HELSINGFORS, mark , , . . .0233 5.8
linger, de $7.21 & $7.35. Mcintyre a bais- HONGKONG, dollar . . . , . .4910
sé de $19.04 4 $18.77. I£irkland Lake, de| VARSOVIE, zloty ©. . + « « .1133
$1.09 à $1.06; Lake Shore, de $2687 a) BELGRADE. dinar . , . . + 0177 14
$26.82; Sylvanite, de $1.73 à 8169 et JAPON, yen . . . . . « « « .4507
Wright Hargreaves, de $1.85 à $1.80. VIENNE, schilling . . . . . 11422

se me om
 

Nos vingt années de relations avec les entreprises minières
du Canada, avec bureaux dans les camps miniers du nord de
l’Ontario et du Québec, vous assurent des renseignements à
jour en ce qui a trait au développement des mines.

Nous offrons un excellent service pour
l'achat et la vente des actions minières.

ARTHUR E. MOYSEY & CO., Lid.
Téléphones: Q. 398-099

Maiscn fondée en 1904.

14, rue Metcalfe, Ottawa

.COMMERC

le

LA MATINEE
| Cotes fournies par GEOFFRION & CIE,
18, rue Elgin, Ottawa.

7 mai 1929, 12 h. 30 p.m.
BOURSE DE NEW-YORK

VALEURS HAUT BAS
Amer. W. Works . . . 90% 87%
Atchison, Lo... 200% 199%
American Can Co. . . . 148% 145%
Allied Chemical . . ». 287 =85
Am. & For. Power , , 1134 108%
Am. Tel. & Tel. . . 238% 325%
A. Locomotive . vo 110% 116%
Amor. Swelting . . . , 107 106%
Anaconda Copper . . . 141% 1414
Hethlehem Steet . . . . 110": 109 à
Borden Milk .. 964 95%
Canadian Pacifie . . . . 335: 23414
Chrytler Corps . +. =. 97% 80%
t‘oca-Cola Co. lz 128%
Cont. Motor . , . 2 »+ 22% 22
Congoleum . . . . + © 24% 244
Consolidated Gas . . , . 115% 112%
U. 8. Rubber . 36% 58%
Dupont . , , . . , . 176% 175%
Fam. Players . . .. 87% 86%
Fleischmann . . .. 71% 70%
Freeport Texas Co. 474 447%
Genera! Asphalt | . 81% 80
General Electric , . , , 256% 252%
General Motors . 84% R3 Ta
Granby Mining . , , 83% BJ LA
Houston Oil . . 98% 84
Howe Sound . . . . . 79 79
Hudson Motors . . . . 90% 89%
Hup, Motors . . , + 55% 55
Kenn, Copper , . , 93% 924
Intern. Harv, | «+ « 115% 113%
Intern. Nickel . . . © 33% 51%
Mack Trucks . , , , 105% 104
Marland Oil. . 395 304
National! Dist. | .. 4944 49
Packard Motors . . , , . 139% 1365;
Phillips Petr. . , , © 425% 42
Pullman RP 82 81%
Radio Coron . . . . 1051; 102 44
Remington Ran . . 32% 3112
S. Dairies ‘’B’’ , . 144 14
Southern Rails . . 142 142
Studebaker . | 87% 86
Texas Gulf | | . 807 80%
T. Roller Bear. Cu. R9 BTi3
US. Cast T. Pipe . 41°; 41-
U. s, Ind. Alcohol . . 167 1664
United Carbide . 233 253
Westinghouse . « ,. , 1644 16112
Willys-Motor , . . . © 281, 27%
Woolworth Co, . . , . 25314 230%
Woolworth Co, nouv. . 9815 9314

L'argent est A 14 pour vent
Les ventes à midi, 1.406,600 ‘parts.

—_——.

 
BOURSE DIgIONTREAL

VALEURS HAUT BAS
Abitibi . 2 2 + + + 44 44
Asbestns | | 1314 1314
Bell Telephone | . 165 165
Brazilian . . , . . . . 5514 541%
B. KK. Steel 1 |, , , By 315
B. E. Steel Ze |, , 8 64
Brompton . 2 2 © 48 48
Build. Products . , 40 40
Can, Bronze , . . 74 74
Can, Car . . , , 14714 147
Can. Car priv. . . , , 15] 155
C. Ind. Alcohnl | 34 34
C. Pow. & Par. . . . 31% 31
Can. steamship . . 47 4613
Dom. Bridge . |, ©, JU4 104
Dominion Glass . , . , 180 180
Famous Players . , . 51% 51
Fraser . 1. 222 © 66 6514
Int, Nickel , . . . 53 52
Lyal © . 2. 2 + + 4 + 50 50
Massey-Harris . FE 74 737
Montreal Power , . . . 107 106
Power Corp. . . . . . 106 106
Shawinigan . . . , , . 77 76
Steel Cn of Can, , , . 58 57%
Bruck Silk . 2 2 + . 33% 33
Canada Cement , , . . . 29 284%
Cockshutt , 2 2 + + 43% 43%
Int. Power . . . 2 © 28 28
B. (". Power ‘A’ . | 47 47
B. C. Power “*B'® . . 2814 281,
(len, Steel Wares , , . . 34 34
Nat. Stee] Car . . 106 195
Lindsay . Ce ee. 40 40

relearn

VALEURS HAUT BAS
B. A. Oil +. + + 2 + 52 51%
Cosgrave ©, 2 4% 4 81a
Dist, Seasram . , . © 21% 211
Home Gil . . . . . 24.50 24.00
Imp. Oil . 2 + . , 116% 116
Imp. Oil nouv. L. . . © 30 295
Tnip. Tobacco . . . + © 10% 10%
Internat. Petr, nov. . . 281,
Int, Utilities ‘’A’* LL . 42%, 43%
R. Mitchell | ... 59 50
MeColl-Front. .. 3714 36 4
Perfection Glass . . . 3 3 \
Page Hersey . . . , 182 1304
United Sec. priv. . . 105 105
Walker Hiram . . 73 73
Western Steel | . 42 42
Ass. Breweries . 2944 29
Lake Superior . ; 204 17%

MINES
Abana Coe ee 2.05 1.95
Noranda . . 54,50 54.00

| HUILES
Assoc. Oil L +. . . 5.95 5.30
Com. Pet. , , , © 1.25 1.10
Dathousie . . 5.90 5.80
Foothill 0i} 010. (MTS 9,75

Ï pere

De l’irrégularité à

New-York ce matin
LES MOUVEMENTSSONT CONTRADIC-TOIRES. — LES GAINS ET LES PER.TES SE PARTAGENT LA LISTE.
NEW-YORK, 7 (Wall Street à l’ouver-

ture) Des mouvements irréguliers
dans les prix des valeurs ont marqué
l'ouverture de 1a session de la Bourse
locale aujourd'ui. Radio Corporation a
rapidement subi une perte de deux

r.| points à la suite de la publication du
rapport trimestriel qui ne donne
autant satisfaction qu'on l'espérait
point de vue des revenus. Anaconda
Copper, Briggs, International Nickel et
Southern Railway ont subi des pertes
fractionnelles. Marmon Motors a ouvert
avec un gain d’un point 3-4: Interna-
tional Telephone a monté d'un point
1-2 et Soutlern Pacific a avancé d'un
point. Sparks Withifigton a atteint un
nouveau sommet. Le marché était in-
décis par suite d’une nouvelle baisse de
Advance Rumlecy et de Radio Corpora-
tiod. La montée du taux de l'argent à
demande hier de 10 à 14 pour cent a
eu aussi un effet sur le sentiment spé-
culatif ainsi que sur les tendances des
placiers. qui avaient cru que l'argent
serait plus facile cette semaine.
Radio Corporation a poussé sa perte

jusqu'à quatre points avant la fin de
la première heure des transactions. La
compagnie n'a gagné que 34 sous par
action & ucours du premier trimestre de
l’année. L'action commune de Advance
Rumley a baissé de quatre points 3-4 à
58 1-2 et l'action de priorité de cinq
points à& 72 comparativement à des
hauts prix de 104 7-8 et 119 respective-
ment, la semaine dernière.
Case Threshing Machine

pas
au

 
a fait une

ÿ \pefte de neuf poinis: United Aircraft a
; baissé de quatre points; General Elec-
tric de quatre points 1-4 et Wright Ae-
ronautical de trois points et demi;
Adams Express qui a baissé de cinquan-
te points hier s'est ralilé de cing pointsRill ce matin et By-Products Coke a fait
un nouveau gain de six points attei-
gnant ainsi un nouveau sommet.
Les changes étrangers ont ouvert d'u-

ne façon stationnaire avec la livre an-
y |slaise cotée aux environs de $4.85 1-4.
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NEW-YORK, 7 (A midi) Le taux
de l'argent fixé de nouveau à 14 pour
cent ce matin n'a pas eu grand effet
excepté pour quelques valeurs volatiles,
telles que United States Steel et Ame-
| rican Can qui se sont vendues à la bais-
se après que ce taux fut connu. L'a-
chat de plusieurs valeurs a eu un bon
[effet sur toute la liste et a déclanché
{un mouvement de hausse. United Air-
;eraît à monté de 151 à 157 5-8 et Wright
{Aero de 144 à 147 3-4, balayant ainsi
leurs pertes tnitiaies. International Te-
lephone and Telegraph a été fort, avec
lun gain de six points à 276. rmrm2

| BOURSE DE PARIS
————

. PARIS, 7. — Lee prix ont été fermes
+ la Bourse aujourd'hui, Rentes trois pour
vont, TS francs et 70 centimes:; emirunt
sring ponr cent, 101 france et 10 centimes:

B thanze sur Joudres, 124 frrnes et 12

 

contimes 1-2: le dollar américain a été
coté à 25 francs et 39 centimes 1-3.

  

E - MARCHES
   

  
LE RENDEMENT

industrielles et d'Utilité Publiques ims-
Revue des Renagements des Vaisues

 

crites à la Bourse de Mon
Drv Prix Rend
taux Appr. PC

Abitibi prie. . . . . 8 81 7.41
Alb. Pac. Grain prio vo 106 1.00
Bawlf Grain prie, . 643 85 7.65
B. C. Power ‘’A’’ $2 47 4.26
Belgo-C. Pap. prio. 7 103 6.80
Beil Telephone . 8 164 4.88
Brazilian . . . . . 82 554% 3.62
Build. Prod. ‘’A'” $1.60 39 4.10
Brompton . . = 48 4.17
Can. brewing . . 2 2 8.00
Can. Bronse prio, . 7 110. 6.34
Can, Car prio. . . 7, 160 4.38
Can, Cement prio, . 64 97 6.71
Can, Foundries A . $1.50 24 6.35
Can Nor. Powerpfd 7 107 6.54
Can, Converters . . 7 98% 7,11
Can Cottons . . 8 112 7.14

** prio... . . : 191% eds
3. Bair. Morse prio .
Gan, Gen. El. prio 7 60 5.83

(Valeur an pair $50.)
*C. I. Ale. (A&B) 31.52 34 4.37
Can Loco pf 02270 , PR
Can. Malting . -. $1.50 27% 5.48
C. Setamships prio. 6 96 6.25
C. P. R, .. 10 238 4.21
Dom. Bridge . 383 104% 2.87
Dom. Engineering . $4 104 8.85
Dom. Glass , . . . 7 180 3.86
“prio. Lee « 7 125 5.60

Dom. Textile . , . $5 104% 4.78
* prio + +. © 7 125 5.60

Fraser Co. . . . . &1 87 1.50
(ioodyear prio ‘ 197 6.54
Chas, Gurd , . . . #2 40% 4.94
Ham. Bridge prio. . 612 91 7.14
Hollinger . . . . . 3 7.50 8.67

(Valeur au pair 85.) ;
*Imp, Tobacco . . 6 104% 2.56

(Valeur an pair 45.)
Inter, Nickel .,- 80e 53% 1.51
Inter. Util. À . $3.50 43% 9.05
Jamaica P. 8. pfd 01 114 6.14
Lake of the Woods $3.20 57 5.61
Lake of Woods prio. 7 118 5.93
Massey -Herris . $3 73% 4.07

“ prio. 2 + + 7 111 6.31
Mont, Cottons . . . 6 134 4,43

© prio. 1 + = 7 128 5.62
Mont. Power . , . $2.40 1074 2.2
Mont. Tramweys . . 10 185 5.41
Nat. Breweries , , $4 137 2.92

‘* prio, . + © 7 125 5.60
Nat. Brick prio. . . 8 35 8.57
*Ogilvie . . . . $8 590 1,30

prio, Le 2 = 7 135 5.19
Ontario Steel , . $1.60 30 5.88

aeC3 dE LROttawa Power . . . .
Ot. & H. Pow. prio 7 100% 6.95
Page Her ~y . . $4 13824 8.02

sr 1111 51 884 GEo 2.» .
Bema eae 8 108 5:20
Port Alfred prio, 7 .
I'ower Corp. prio. . 6 100 6.00
Price Bros. . . . 2 80% 2.48
“prio, . . . 6% 104% 6.22

Quebec Power . , . 32 79 2,58
Shawinigan . . . . 82 76 2.83
Sherwin-Williams . 6 220 2.78

“oprio. Lo. LL T 123 5.69
So. Can. Power prio 6 109 5.50
St. M. Valley prio. 7 97% 7.18
*Stee] of Canada . *1.75 57% 3.04

*** prio. . . 81.75 51 3.43
Tooke Bros. prio. . 7 73 9.59
Tuckett Tobacco . . 4 130 3.08

¢¢« prio, . . . 7 120 5.83
United Sec. prio, . 6 104 5.77
Viau prio. . . . . 7 85 8.24
*Walker (Hiram) s3 Ten 4.01
Wayagamack . . $3 84 44 3.55
WV. Groce. prio. . 1 90 7.78
Winn. Electric prio. 7 106 6.09

Séance terne à
Montréal ce matin

LES. VALEURS N’AVAIENT PAS DE
TENDANCE DEFINIE. — BRAZILIAN
TRACTION CONTINUE D'ETRE FAI-

MONTREAL, 7 (à midi) — Les tran-
sactions au cours de la session de la
matinée de la Bours locale ont été ter-
nes et les prix n'avaient pas de mou-
vement d’ensemble. International Nickel
et Brazilian Traction ont fourni la plus
grande partie des transactions et tous
deux ont fluctué dans d'étroites mar-
ges. International Nickel a ouvert avec
une perte d’un demi-point à 52 3-4,
puls il s’est vendu à 52 pour revenir à
53. Brazillan Traction a débuté avec
une perte de 1-4 à 55 et à midi il était
coté à 54 5-8.
Les valeurs des papeteries ont été ir-

réguliéres. Canada Power and Paper s'est
vendu avec une perte de 1-8 à 31 1-8;
Fraser Companies a baissé d'un point
3-4 à 65 1-4; Brompton Paper à 48 et
Abitibi Power and Paper à 44 étaient
sans changement. .
La demande pour les valeurs de cons-

truction était calme; Dominion Bridge
ont baissé d'un demi-point à 104; Ca-
nada Cement a baissé aussi d’un demi-
point à 29 et Peter Lyall Construction
a été soutenu à 50.

LESGRAINS
WINNIPEG, 7:—C'était congé hier à

ia Bourse des Grains locale et il n'y eut
pas de session.
WINNIPEG, 7:—La proposition de ré-

duire les taux de transport sur les fer-
roviaires aux États-Unis a déclanché un
fort mouvement de ventes sur le mar-
ché local et les prix ont touché des bas
prix; le blé de mai a baissé de cinq
sous 3-4 à $1.14; le blé de juillet a
baissé de dix sous 7-8 à $1.13;
d'octobre, de sept sous à sept sous 1-8
à $1.13 1-2. Ces chiffres représentent de
nouveaux bas prix pour la saison.
Les marché de Chicago et de Liver-

pool ont été aussi sérieusement affectés.
WINNIPEG, 7:—On cotait & I'ouvertu-

e:
Blé — mai de 1.13 & 1.16; julllet de

1.19 5-8 à 1.16; octobre de 1.18 à 1.16.
Avoine — mal à 47; julllet de 48 à

45 5-8: octobre à 47.
Orge — mai à 66 3-8; Juillet à 66 1-2:

octobre à 6T.
Lin — juillet à 2.02.
Pa — jufilet de 94 à 90; Octobre à

EN INSPECTION
Passés en inspection 801 wagons de

blé comparativement à 489 wagons au
cours de la même journée que l'an der-
nier: il y avait 413 wagons de bié sous
contrat. On comptait en outre 109 wa-
gons d'avonie contre 48; 128 wagons
d'orge contre 25; 6 wagons de lin con-
tre 5; 22 wagons de seigie contre 24; 7
wagons de grains mélangés contre 1: 4
wagons de résidu.

MARCHEDES MINES
.Commentant le marché des valeurs mi-

nières à ia Bourse de Toronto au cours
de la matinée, ce 7 mai, 1929, Arthur E.
Moysey and Company. courtiers, 14, rue
Metcalfe, Ottawa, disent ce qui suit:-—
A l'exception de quelques valeurs d'’hui-

le et de Newbec, le marché des mines ce
matin a été lent et terne.

Nickel a été calme de 32.25 a 53.00 ot
Noranda de 53.90 à 54.25. Buse Metals a
3.70: Dome Mines de 10.05 à 10.00: Fai-
conhridge de 11.90 a 11.85: Hollinger de
23 A 7.15; Hudson Bay de 18.75 à

18.60; Fake Shore de 26.75 à 26.50: Mec-
Intyre de 18.00 à 17.75; Mining Corpo-
ration de 4.40 a 4.45; Nipissing de 3.35
a 3.20: Pand Oreille § 6.25; Sherritt Gor-
dou de 8,30 à 8.40: Sudbury Basin de
8.175 à 8.53: Trek Hughes de 9.25 à 9.30;
Ventures de 9.65 à 9.50.

. Abuna de 1,95 à 2.00: Amulet de 1.70
à 1.75; Arno de 28 à 31: Aconda de 9 1-4
à R: Amity de 3% & 35: Barry Hollinger a
34: Bathurst à 19; Bedford de 60 à 62:
Bidgond de 29 1-2 à 30; Big Missouri de
1.48 à 1.42: Cleries à 20; Graham Bos-
muet à 14: Howes de 1.25 a 1.22: Kirk-
land Lake Gold de 1.03 à 1.08: Malartie
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à 50; Mandy de 1.26 à 132; Maniteba
Basin de 45 à 43: Newbec de 46 1-2 à45 14: Pioneer de 42 à 41: Premier
de 2.00 à 1.97: Stadacona de 11 à 12; Sis-
coe de 7% à 75: Sylvanite à 1.65: Towag-
mac de 2.25 à 2.20: Vipond de 1.05 à
1.07: Wright Hargreaves de 1.76 à 1.77,

Associated Oil and Gas de 4.80 à 540:
Alberta. Pacific de 4.70 à 34.80: Ajax de1.30 à 1.47; Baltac de 3.40 à 3.30: Com-monweaith de 1.15 à 1.20; Dalhousie de375 à A85: Foothilis de 9.00 à 925;Home Oil de 24.25 à 24.00: Lowery de
4.83 à 4,735: Mayland de 12.35 à 12.50:
Sterling Pacific de 2.35 à 220: South
West Pate de 6.75 à 6,50: Wainweil de
55. à 58. Le marché À une beure cot‘ après-midi
étais très tsrne, près-aidi
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| lent. Président pendant plusieurs an-

le blé.
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( UNE GRANDE VIE |

Pour résumer la vie si remplie de
M. G.-N. Ducharme, il faudrait plus
que les cadres d'un article de jour-
nal. Celui qui vient de descendre
dans la tombe à l'âge de 78 ans, a
été, en effe*, un des grands financiers
de sa génération.
Comme bien d’autres de son temps,

comme les Vaillancourt, les Leser-
res, pour ne mentionner que les dis-
parus des derniers temps, M. Duchar-
me a débuté bien modestement dans
a vie Commis-marchand dans un
des quartiers ouvriers de la ville il a
réussi, grâce à son travail et à son
énergie à occuper les plus hauts pos-
tes dans la ville de Ste-Cunégonde
qu'il avait vu grandir et qu'il a con-
tribué à faire prosperer.
Lorsque cette ville sannexa à Man-

tréaly, M. Ducharme chercha un nou-
veau champ pour sa fébrile activité.
C'est dans la finance, semble-t-il,
qu'il a donné la mesure de son ta-

nées de la Banque Provinciale dont
il fut un des fondateurs, il ne quitta
ce poste que pour s'attaquer à une
tâche encore plus ardue celle de fon-
der une compagnie d'assurance-vie

qui serait assez forte pour rivaliser
avec les autres déjà établies.
De ce jour la Sauvegarde était née.

Jusqu'à sa mort il en fut le prési-
dent, il en fut l'âme dirigeante. On
sait avec quel succès il a réussi à
faire de cette entreprise une des plus
solides au pays.
M. Ducharme n'a jamais recherche

beaucoup les hauts postes d'honneur
qui lui ont été confiés mais s’il les a
acceptés ce fut toujours dans le but

de mieux servir l'intérêt public. On
ne peut être ainsi pendant un demi
siècle, mêlé aux affaires de toute na-
ture sans en retirer des bénéfices.
M. Ducharme avait acquis une belle
aisance au cours de sa fructueuse car-
rière et 1! en profitait pour faire le
bien autour de lui. On ne saura ja-
mais le nombre d'oeuvres qu’il a sou-

tenues, le nombre de familles qu’il a
arrechées à la misère et le nombre de
jeunes gens qu’il a dirigés de ses con-
seils et soutenus de ses deniers,
On rasonte qu’un jour un jeune

homme se présentait au bureau du
président de la Sauvegarde. Le visi-

teur expose à M. Ducharme une tran-
saction importante qui peut rappor-
ter plusieurs milliers de dollars si elle
est bien menée, M. Ducharme écoute,
fort intéressé par l'exposé clair et
brillant que lui fait le jeune homme
qui a besoin d'emprunter $2,000 ou à
peu près, pour bâcler l'affaire. Il n’a
pas de garanties à offrir, il n’a que
son honnêteté et son travail. Cela
suffit à M. Ducharme et il avance les
quelques milliers de dollars à notre

jeune homme qui remercie et s’en re-
tourne continuer ses négociations. Le
jeune homme d'alors c’est l'hon. sé-|
nateur Donat Raymond d'aujour-
d’'hui. Combien d'autres doivent leur
succès dans la vie à M. Ducharme... !
Cet homme de bien qui disparait

laisse après lui des oeuvres qui perpé-
tueront sa mémoire. Ses compatrio-
tes qu’il a si bien servis voudront a-
voir un pieux souvenir pour lui.
L'Information Financière.

TOUTE LA FINANCE
EN QUELQUES MOTS
EMPRUNT PROVINCIAL

Le gouvernement d'Ontario a accor-
dé une émission de $25,000,000 de bons
au syndicat dirigé par la National City
Company, à 99.15. Le prix est considéré
comme très avantageux.
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LES AFFAIRES
D'après 1es différents que nous avons

en main la situation générale des af-
faires est excellentes. Toutes les bran-
ches de l'industrie et du commerce sont
prospères.

STANDARD OF INDIANA
jes Cirecteurs de 1a Staudard Oil

Company ©: Indiana, ont declaré lier
un dividende er argen: de 32 sous 1-2
par action, pa-vuble le 15 juin aux ac-
vionnalres crregistrés 1e 15 mal.

. e -

HIRAM WALKERS ET DISTILLERS-
SEAGRAMS

Une rumeur partie de Windsor hier
est parvenue jusqu'en nos calles de
courtage et l'on discutait de la possiot-
lité d'une fusion de la Distillers-Sea-
grams et de la Hiram Walkers-CGooder-
Fam & Wortz. Les actlonnalres de la

‘am Walkers se réuniront vendredi,
-on, pour discuter de ce projer. Rlen

Jd'officies ne puus est encore parvenu à
ce sujet.

Electricitéet charbon
Une économie de trente-deux mil-

lions de tonnes de charbon, voilà ce
que nous ferait réaliser notre indus-
trie hydroélectrique, s’il faut en
croire l'office fédéral de la statisti-
que. Economie doublement apprécia-
ble, car, on le sait, nous devons im-
porter la. plus forte partie de nos
approvisionnements d’Angleterre ou
des Etats-Unis. Nos bassins houillers
sont trop éloignés des centres de cor-
sommation; de plus, la qualité du
combustible, dans l'Ouest en parti-
culier, n’est pas toujours excellente.
Dans un cas comme dans l'autre, le
coût du transport gréve trop lourde-
ment le prix de revient pour per-
mettre la concurrence centre les
houilles étrangères. ‘
On prévoit dans certains milieux

le moment, prochain affirme-t-on,
où le Canada parviendra à se libé-
rê- complètement de l’extérieur pour
sa force motrice. Et c’est l'électri-
cité qui accomplirait le miracle.
Agréable perspective, mais qui se
réalisera à certaines conditions seu-
lement. II faudra surtout que le prix
du kilowatt aille décroissant. afin
que l'électricité puisse petit à petit
supplanter le charbon et le gaz. Pour
cela, il sera nécessaire d'améliorer
les méthodes d'exploitation. de com-
primer certains frais très lourds, sou-
ivent inutilement lourds, d'installa-
tion ou d'administration.
L'expansion de notre industrie hy-

droélectrique a jusqu'ici été considé-
rable. A la fin de l'année dernière.
nous avions capté quelque 5,349,232
C.v.; les travaux en cours ajouteront
avant très longtemps 1,200,030 c. v.
à cette production. C'est un chiffre |

 
 

tion, mais c'est encore peu si l'on!

on pas récemment à 43 millions de |
chevaux la force disponible. et cela

d'eau étudiés
clels? par les services offi-
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DER
TRUSTS DE PLACEMENT

Bien que sur le continent améri-
cain l'idée des trusts de placement
ne remonte guère plus qu'du-delà; de
cinq ans elle y a fait cependant ra-
pidement sun chemin et l'organisa-
tion des compagnies de ce genre y a
pris déjà des proportions considéra-
bles. Ces compagnies sont devenues
si populaires que les émissions de
stocks qu'elles font s'absorbent en
peu de temps.
Le principe fondamental sur lequel

reposent les trusts de placement est
celui de la coopération. Dans toutes
les branches d'activité humaine l'i-
dée de coopération est devenue à
l'ordre du jour. Elle est dans. le do-:
maine du placement la même qui a
fait le succés des unions ouvriéres
des associations commerciales. des
chaines de magasins et de tant d'au-
tres consolidations industrielles.

Qu'il s'agisse de la situation de la

 

i

main-d'oeuvre, de la production |
agricole, de la fabrication et de la!
distribution des marchandises, de
toute finance en général, l'expérien-

NIERES DEPECIIES |prEE

 ce a démontré d'une manière évi-
dente que l'on obtient de meilleurs
résultats par la coopération que par
le déploiement de simples efforts in-
dividuels. Travailler en harmonie
pour atteindre à un même but est
un moyen plus sûr d’y parvenir que
si chacun tire de son côté.

C'est grâce à l'esprit de coopéra-
tion que s'est produit le remarqua-
ble développement des unions ou-  
vriéres, des associations de vendeurs.),
des organisations d'acheteurs, des:
compagnies a fonds social et de ces’
gigantesques mergers industriels que
I'on a vu surgir ces années-ci.
Dans le domaine de la finance l'i-

dée de la coopération s'était déjà |
implantée depuis longtemps, mais en
ce qui concerne les placements ce
n’est, semble-t-il, que maintenant
que l'on commence à se rendre
compte de sa nécessité et de son im-)
portance.

Jusqu'à présent l'on s'était figuré
que, pourvu qu'une personne eit un;
montant quelconque de fonds, il lui
était aisé d'en faire elle-même le’
placement et qu'il lui suffisait de!
consacrer ses moments de loisirs à
l'étude des stocks pour investir ces
fonds d’une manière sûre et rému-
nératrice. Cependant, si l’on se base|

sur l’expérience du passé, sur les per-|
tes d'argent subies par tant d’épar-’
gnants. il est évident que cela pe
suffit pas. Mais ce que le petit épar-
gnant ne peut faire, livré à lui-même
et à ses propres connaissances, le
trust de placement le fait parce qu’il
& généralement une administration

experte en la matière, qu’il fait une
analyse approfondie des actions et
des obligations sur lesquelles il porte
son choix, qu'il en suit constamment|
le cours et que, disposant de fortes
sommes de capitaux, il peut à son

gré diversifier les placements, en di-
minuer considérablement. les risques
et assurer à ses propres actionnaires
des revenus plus élevés.
De fait, on ne saurait trop le ré-

péter, le succès des trusts de place-
ment dépend beaucoup moins des rè-
glements que l’on peut établir, voire
même des tendances des affaires que
de l'honnêteté et de la compétence
de ceux qui sont chargés de son ad-
ministration. C'est là le facteur es-
sentiel de son succès et de ses pro-
grès.

C’est pourquoi lorsque des épar-
gnants sont sollicités pour souserire
à des émissions de trust de place-
ment ou qu'ils ont eux-mêmes l'idée
de le faire il importe qu'ils se sou-
cient avant tout de savoir quels sont
les administrateurs de la compagnie,
quelle compétence ils possèdent en
fait de placement et quelle est la
confiance qu’ils peuvent inspirer.

LE NIVEAU DU MARCHÉ

  

NEW-YORE, 7. — Voici les cotes
moyennes des titres représentatifs des
groupes \industrielk, ferroviaires et d'uti-
lités publiques de la Bourse de New-
York:—

BO 20 20
Ind. Ferr. Ut.P.

Lundi... +. . 22400 133.0 323.5
Samedi . ,.… - . 225.4 133.5 225.5
Il y a une semaine . 216.6 132.7 215.7
Il y a un an . 1702 128.9 183.1
Maximum, 1929 225.4 141.2 2255
Minimum, 1929 . . 201.8 1286 193.1

Total den ventes: 3,813,000 parts.

r

NEW-YORK, 7. — (Midi) — Les chan-
ges étrangers sont stationnaires: taux de
la demande, en sous: Angleterre $4.84
13-16: France 3.90 1-2: Ttalie 5.23 5-8;Allemagne, 23.70: le dollar canadien fait
bscompte de 23-32 d'un pour cent.

RECETTES DU C. N. R.
MONTREAL, 7. — Les recetles brulcs

du Canadien National durant la semaine
ferminée lc 30 avril 1929 sé sont élevées
à 97.643.146 contre $6,465,931 durant la
semaine correspondunte de 1927, soit une
augmentation de $1,177,215.

BRAZILIAN TRACTION
Les rumeurs contradictoires continuent

de circuler au sujet de Brazilian Tiac-
tion. IN semble qu'une campagne s'or-
ganise contre ce stock de première va-
leur et il ne serait pas surprenant si
le prix balssait encore. Le président du
Brézil dans son discours qu'il adressait
au congrès de son pays, fait remarquer
l'ainéHoration financiére qui a eu lieu
au cours de l'an passé, Cette déciara-
tion mét en plus grande valeur cette
autre que faisait la semaine derniére
McLash, président de Brazilian Traction.
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FERMETURE D’AUJOURD’HUI
Cotes fournies pdr Geoffrion &
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BOURSB DB NEW-YORK |

DERNIERES
VALEURS VENTES !
Awer, W. Works . sut |
Atchison 20222 0 199%
American Can Co. . . 143%
Allied Chemical |. ©. 23513
Am. & For. Pawer , 109 4:
Am. Tel, & Tei. . 226%
A. Locomotive | . oo. 1164
Amer. Smelting ©, , . 107%
Anaconds Copper . , , . 140% ‘
Bahimore & Uhio . 12012 |
Bethlehem Steel 109%
Borden Milk . 5%
Canadian Pacific . 2k 3, f
Chryaler Corps er
Coca-Cola . 10 |
Cont. Motor . Bly i
Granby Mining | s3 1
Houston Oil as ;
Howe sound T0
Hud. on Motors | ROY,
Hup® Motors 33
Kenn. Copyir .. 0%
intere. Hare, . 2 2 1 , 114%
Interns, Nickel . 515, |
Mook Trucks 105
Marland  Oit any i
National Dis. 49
Packard Motors . . 1:35
Phillips Petr. © ©. 42 |
Pullmun . . NZ ;
Radio Corpn 101% ;

Remington Ron . . 32 |
s. Dairies BL... 14 |
Southera Rails 147 \
Stitdebaker . 36% i
Texas Gulf . . . . . TU
T.-Rolier Bear, Co. . . . RY
U. 8S. Cast I, Pipe 31%
U. 8. Ind. Alcohol | 165 |
United Carbide 233:
U. S. Steel TRG,
Wastinhouse 16074 ;
White Motors 154
Willy «Motor . 17
Woolworth Co. PU,
Woolworth Co. nouv. var

L'evsent ost à 14 pour ent,
Les ventes à 11e heure, 2.220.900 paris,
2 heures. 2.358.500 part

aees 

FERMETURE DE LA
BOURSE DES MINES

Cotes fournies par Solloway. Mills

3: Co., 34 rue Elgin, Ottawa
Dernières Ventes

Aconda . . . . . . . . 74

}
|
{

Ajax Oil . . . . . . .131 |
Amity . .. . . . . . 34 |
Amulet ....... 1.71
Arno . . . . s 30 |

Barry-Holl . . . . . . 34
Bathurst . +. . . . . . 19
Sedford........ 62
Bidgood . . ....... 3
Buckingham . . . . . . 6

haput H. . . . . . . 8
lericy . . . . « . . 19%

Dome . . ...... .1013

Goldale . . . . . . . Te

Graham-Bous . . . 14

Ho!!. Cons . . .. .. 7.15

Int. Nickel) . . . . . . 52.23

Kirkland L. . . . . , . 1.01

Kootenay Flor. . . . 14

Lake Shore . . . . .25.50
Man Bas . . .. .. . 46

Macassa + . - +. . + 10

Malartic . . . . . . 461
McIntyre . . . . . . .1735 |
Mining Corp. . . . . 4.40

Murphy . . . .. . .. 23

Newbee . . . . . .. . 4
Nipissing . . + +. 3.20

Noranda . . . . . . .54.75
Pioneer M. C. . . . . 42

Premier . . . . . . . 199
San Antonio . . . .. . 14
Sherritt . . . . . . . 835
Siscoe . . . . . . 75
Stadacona .. .... ., 12
St. Anthony ...... 30

Sudbury B. ...... 860

Teck Hughes . . . . . 930
Thomas Cad. . . .. . 118
Towagamac . . . . . 3.20

Vipond Con. . . . . . . 1.07
Wright Hargreave . . . 1.77
Windfall . . 120 5

HORS-LISTE
Abana . . . . . . . 1.98
Big Missouri . . . . 1.48

Central Man. . . . . . 48
Dalhousie . . . . . . 6.70
Falconbridge . . . . .18.83
Home Oil . . . . . . . 24
Hudson Bay . . . . .18.30
Mandy Mines . . . . . 122

Oreille . . . ... . , 610
Ventures 4 + + . 925

HUILES
Ass. Oil & Gas. . . . 5.50

Mayland 12.35

 

CHENEVILLE
La paroisse de Chéneville regrette

le départ de plusieurs familles nom-
breuses, la famille de M. Vital
Proulx qui nous a quittés pour de-

meurer a Saint-Jérome celle de M.
V. Ippertiel pour Roileau, de M. Jns.

Ra ‘icot pour Brownsburg, de M. O-

sias Racicot pour Montréal, de M.

Jos. Lerbux, pour Saint-Philippe de

Néri. de M. L. Délaurier, pour Sud-

bury. Ont. de M. D. Bissonnette.
pour Montréal.

Mli« Germaine Séguin occupera

désormais, une position de croiffen-

se à Lachute, nous lui aouhaitons
les meilleurs succès.

M. Anatole Deschatelets, cultiva-
teur, a vendu sa terre pour demeu-
rer a Ripon ou il a acheté un res-
taurant, propriété de M. Andrias La-

 

 ricque.

Mme René Vézeau est de retour
d’un séjour à Montréal od elle a su-
bi une grave opération.

Mlle Albiana Beativais. inatitu-
trice à Montréal, est venue passer
quelques jours chez son père, M.
Pierre Beauvais.
M. Roger Latulipe. de Montréal,

est de passage à Chénéville l'heu-
reix invité de M. Léandr- Dinel. 

PAS ÉTÉ NOMME

Le président de la commussion de

 

M. et Mme A. Bernier de Papi-
ineauville, sont venus rendre visite
ii leurs tantes Mmes G. Labelle et
C. Bélisie.

| Mme L. Charlebois à eu l'honneur|
ide recevoir un bouquet offert “ar

Conciliation, accordée par le mins. | 2&8 enfants à l'occasion de son an-
tére du Travail pour en venir a une
entente entre ia compagnie des tram-
ways d'Ottawa et ses employés, n'n
pas encore été nommé.

mond Quain, avocet, chargé de repré-
senter la compagnie Ottawa Electric
Railway.

;_ M. Quain nous dit que la chose est ;imposant, en égard à notre popula- Maintenant entre les mains de Me|9¢ M. Joly, comme fromagier.Hal-J. Burns, représentant des em-considère nos ressources. N'estimait-  ployés de tramways qui font partie de Position de postilion qu'il
l’unlon internationale. Il doit pren-|depuis nombreuses années.

C'est ce quel
nous a - -us apprend cet après-midi M. Red | quante-trois.

ifut chantée par les jeunes filles à
qui nous offrons nos félicitations. !

iniversdire de naissance. Un deli.
cleux réveillon fut servi.

Samedi dernier, a eu lieu dans
notre église parofssiale la com: :.
nion des enfants au nombre de cin.

Une messe solennelle

M. Auguste Bélisle est l'employé

M. Alcide Hotte a abandonné‘ sa
occupait
M. Ad--

dre une décision aujourd'hui et ja‘lard Servant remplace M. Hotte,en ne tenant compte. que des cours | soumettre sans tarder au ministère du
Travail et à l'avocat de la compagnie

|

Racicot donnait une
O.E R.

  

Dimanche dernier Mlle Thérèse
R petite soirée à
l'occasion de son départ,

 

 

Cie. 18, rue Elgin, Ottawa,

BOURS: DE MONTREAL

Dernières
ventes

AL.UDI 2 2 2444 0 0 44
Alb. Paz. G . 46
Asbestos . . . … 13'2
Be! Telephone . 185
Brazilic à . Lia
B. E. Steel . t'a
B. EK. titeel 2e . . . . [a
B.ompton . . . . . 33
Build. Products . 40
Can. Bronze 3,
Can. Car . . . 113
Can. Car Prwv. 158
C. Ind. Alcohol 30
C. Pow. & Pap. 31,
Cain. Steamship 46°.
Dom. Br.dge Wai,
Dom.nion CGiass . . . . 180
Dom. Toutile [ON 301
Famous Players . . . . 5144
Fraser, 201 + > 65
Holling> . . . . 7.50
Int. Nickel . . . + . Sd';
Lyal 112 + ee + 50
Mecce: Harris . 431,
Montreal Power . . . . 106%
Nat. Bioveries . . ’ 136
Power Corp. . . . . , 106
Shawin'gan . . . + +. 76
Steel Co. of Can. . . . . SR;
Bruck Silk . . . . +» 237,
Canada Cement . 33
Canada Cement priv. . . .

 

Cockshutt . . . . + 4314
Int. Power . . . . . 28
Hom. Bridge . . +. . © 64
B. C. Power “A” . +. 5 4634
B. C. Power “B’ . . . 28,
Gen. Steel Wares . . . © 34
Nat. Steel Car. 105
Lindsay Le 40

am

CURB DE MONTREAL

Dernières
ventes

B. A On} 52
Cosgrave .. . 3;
Dist. Scaçc-am …. © . 2114
Foreign P. 5ce. ,. . . . 25
Heme Oil Ce 24.09
Imp. Ofl Ce ee 116%
Imp. Oil nouv. . . . . . 30
Imp. Tobacco . . . . . 103
Internat. retr. . . . © 5344
Int. Petr. nouv. « 273,
Int. Utitiles “A” an,
R. Mitchell . . . © 50
McColl-Front. 37,
Perfection Glass . FE. à
Pare Hersey . . . . . . 131
United 8ec. priv. . 105
Walker Hiram .. TS
Walker Hiram nouv. . , . 13
Ass. Breweries . s . . 20,
Lake Suparior + 18,

MINES
Abana . . 200
Noranda M . 5475

HUILES
Assoc. Oil... 5.50
Com Pet. + . , 1,70
Dalhousie . . . + . 3.90
Foothill Ol} 8.15
Wainwell- Oil 0.54

LES DÉLÉGUÉS
SONT LES HOTES

DU B. OF TRADE
L'AMELIORATION DES ROUTES
EST UN GRAND PROBLEME.

Les délégues au congrés des bonnes
routes étaient les invités du Board
of Trade cet après-midi à un lun-
cheon, au Chateau-Laurier. Au-dela
de cent cinquante assistaient.
M. Tom-M. Birkett, M. L. A., prési-

dait.

L'honorable O.-L. McPherson, mi-
nistre de la Voirie pour l'Alberta, a
dit que la question de l'amélioration
des routes était un des plus grands
problèmes qu'envisagent les gouver-
nements fédéral et provinciaux.
L'honorable P.-C. Black, qui porta
aussi la parole est du méme avis que
l'honorable McPherson. Il dit que la
construction des bonnes routes est

en ce moment le plus grand proble-

me de la Nouvelle-Ecosse. “ La cir-
culation en Nouvelle-Ecosse, dit-il, à
en 1928, augmentée de 34 pour cent
sur celle de 1927. ” Il prouve ce fait
par l’augmentation de la vente de la
gazoline. :
L'honorable George-S. Henry. im

nistre de la Voirie pour la provinc:
d'Ontario, était l’orateur principal au
luncheon de cé midi

Il dit que le développement des

bonnes routes en Ontario, progresse

rapidement. Chaque année, le gouver-
rement provincial fait paver au moins
200 milles de routes.

“ Avant longtemps. dit-il, les
grands centres de la province d'On-
tario seront tous reliés par un sys-
téme de bonne routes pavées, *’

L’honorable Henry termina son dis
cours en disant qu’aussitôt que les
finances le permettront. 11 y aura une
diminution sensible de la taxe de
gasoline.

seems

ON DEMANDERA UNE
RÉDUCTION DE TAUX

On se rappelle que les chemins de
fer de l'est et de l'ouest des Ftata-
Unis ont décidé tout dernièrement
de réduire les taux de transport pour
le grain et la farine de blé. En rap-
port avec cette décision, M. E. W.
Beatty, président du C. P. R. et Sir
Henry Thornton. président du C. N.
R., ont déclaré qu’ils demanderaient
tout prochainement à la commission
des chemins de fer de réduire les
taux de transport pour les grains de
Port-Colborne à Montréal.

UN ACCORD SUR LE |
CÂBLEDU PACIFIQUE

Un bill devant permettre à l’hon
ministre des Postes de signer pour le

Dominion un accord se rapportant
tau cable du Pacifique. a été mix a
l'ordre du jour aujourd'hui. Le hill
est intitulé: “Acte pour autoriser la
vente de certains câbles, entreprises

! établies sous l'acte de Câble du Pa-
; cifique 1901 à 1024.”

Et l'accord cest satisfaisant 11 porte-
rae la cigneture de la Grande-Breta-
gnz. de l'Australie. de l'Irlande, et
de la Nouvelle Zélande.

UNE HOUVELLEOFFRE
Les maîtres ferblantars et lami-

; neurs ont fait une autre offre au co-
“mité du Local 47 dr l’Union des Per-
!blzntic..
; aux membres de l'Union A une assem -

nile offre era soumise

blée spéciale, a l'Orange Hall demain
soir à 8 heures.
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TARIF DES ANNONCES
OLASSIFIEES

— L DEWMLE Le flancallies mastages,
Balssancey, Qeces, services anniver-
sh.TO8, In memoriam. remerciements.
oi:randen de £eurs. assemblées, LO-
menc,aturss—COMPTANT (maximum
60 mots)
L Insertion Su sous
Chaque mot additionnel 01 sou

*.~A louer. à vendre. emplois deman-
des. nerviteurs demandés, cartes pro-
fezs'enuelles. cartes d’affaires. etc, 6
mots & ia ligne. (Minimum ign
COMPTANT © 3 lames)

   

1 insertion, (a ligne 11 sous |
' 8 inusstions, 1a ligne . 10 sous

nsertions. ls ligne . 9 sous
CHARGER

1 inseérifon. minimum . 22 sous
* insertions. Ia ligne . 20 sous
8 Insertions, la ligne . 18 sous
Bscompte de 25‘, pour palement 4ans

es 10 jours.

ela

|
SOMME DE $30 perdue sur le mar-

ons
   

13 Perdu-Trouvé

le
   

25 A vendre

05 annonceur
Argent a préter

;
 

PERDU ou égaré sur le chemin
d'Ayimer, lundi, jeune chien ber-
ger de police allemand, tout noir
et répondant au nom DOMINO,
avec licence des Bermudes. Récom-
pense en le retournant ou en don-
nant de prompts renseignements à
M. Rougvie, Chemin d’Aylmer, 8h.
4615. 1936B-13-108

PORTE-MONNAIE portant l'adres-
se V. Lafontaine, 11 Carré Cath-
cart, avec montanc d'argent perdu
à l'église Notre-Dame. La person-
ne qui l'a pris a été vue et est
connue. 2339-13-107

ché By samedi vers 4 heures. Re- —-AVIS-—Aunonces legales et tout au-
tre avis en caractère 61x points, lea,
Annonces du gouvernement. et des!
munlcipaliiés exceptées. la ligne;
agate. 15 suus.

:+—Titres supplémentaires — Titres d'u-
ne llgue en caractére comme les an-
nonces viassifiées ordinaires. l'Insar- :
tion 20 vous !

REGLEMENTS
—Pour calculer le prix de :oute an-

nonce olasgée, li faut compter 6
mots & la ligne. les ‘initiales, les
abréviations, les signes (9 C, %, X.!
etc.) les mots composés et les grou- |
11 faut afouter 10 sous pour frais de

‘ me autant de mots; les chiffres sui-
vis de lettres (lére) comme des mote

I entlers. Quand 1] faut se servir d'u-
* ne case, compter 4 mots.
{—Lorsque le client exige que les re-

Da Por? & sa case lui solent adressées
e

f-—Pas de Cosnande “Jusqu'a nouvel
pb" ordre”. II faut tralter les annonces

commandéss pour plusieurs inser-
« tlons à (ntervalles comme des an-

nonces nouvelles pour chacune des
insertions.

“Pas de commandes pour moins de
J deux lignes
,j Les annonces classées sont payables

5: comptant. Cependant les annonces
| de clients dont le nom est ‘nscrit
, dans l'Almanach de la ville ou l‘in-
i dex du téléphone seront acceptées
|! pourvu que la commande soit don-
' pce avant 10 h, a. m.
b.—La copie des annonces de nalssan-

a, ce de fiançailles, de mariage et de
décés, doit être signée d'un nom

, responsable.
flues clients qui

x,

renouvellent par
téléphone une annonee classée pour
laquelle ils ont déjà payé comptant
ont droit au tarif comptant s'ils
pes de cinq chiffres ou moins com-

:__Palent dans les 10 jours.

tourner au “Droit”, Ottawa. Ré-
compense libérale. 805-13-108

TROUVE — Porte-monnaie trouvé
dans Eastview. Réclamé en payant
l'annonce à R. 883 R. 12.

796-13-107
armeretre = +dw ees)

[5 Servantes demandées
FEMME pour faire la cuisine, s'a-

dresser 42 Clarencé. 802-15-107
DEUX  servantes, comprenant l'an-

glais, $50 chacune, Dominion Bu-
reau, 4134  Ste-Catherine - ouest,
Montréal. 801-15-107

SERVANTE générale avec référen-
ces, 55 Russell, près Ave. Laurier.

2333-15-107
SERVANTE, expérience et références.|

S'adresser 27  St-Jean-Baptiste, |
Hull. 347a-15-106

SERVANTE pour ouvrage générale,
veuve préférée, bon salaire. BS'’a-
dresser 203 Friel. 2342-15-109i

SERVANTE pour travaux légers, pas
d'enfant. S'adresser 559! Sussex,
App. 2. 2343-15-107

———— ——tt —a= +—

17 Hommes demandes
SOLLICITEURS d'assurance-vie, un
pour Buckingham, un pour Lachu-

te. Contrat rémunérateur, toute
l'assistance nécessaire au début
Adressez: Chambre 403, Edifice
Hope, 63 Sparks. 798-17-107

 

 

 

 

 

 

5 Naissances
FORGET — M. et Mme Arthur For-

get, née Marie Blanche Melboeuf
. ont Je plaisir de faire part à leurs
parents et amis de la naissance
d'une fille, baptisée sous les noms |
de Marie, Anna. Adrienr®, Dora.
Parrain, M. Adrien Forget; mar-
vaine, Mlle Adrienne Forget, frère
et soeur de l'enfant. Porteuse, Mme
Joseph Melboeuf, grand'mère de
l'enfant. 813-5-107

 

 

5 Déces
-ALONDE — Mile Lina Lalonde, fil-
‘le de M. et de Mme Moise Lalon-.

 

Agents demandés17a emandé:
OLDRELIABLECIE offre de bon-

| BALANCE

 

AUBAINES en radios. Radios à bat- [BONNES premières hypothèques, at-
teries, complets $35.00 a $75.00, ga-
rantis. Conditions faciles. C. W.
Lindsay & Co, Ltd. 188.

. 2336-25-111 |
A VENDRE — Bon poéle-fournaise
avec réchaud. R. 3089-M. :

2329-25-107
BELLE fournaise, bon marché. Sa-!

dresser 18 Iberville, Sh. 37168-M. |
350a-25-107 !

BON magasin — 4 chemins — seul |
magasin du village — se fait au |
Zelda de $20,000 par année; bureau:
de poste dans le magasin, 25 mil-!
les de la ville. S'adresser Martial ;
St-Jean, 118 Sherbrooke. Wright- |
ville. 349a-25-107

BRODERIE étampée. 164 St-Patrice,|
Rid. 8554. 25!

BICYCLE en bonne condition, $14.
S'adresser 141 St-Laurent

1933B-25-107 !
CAMION a pain Overland. S'adres- |

ser Queen 6180. 2334-25-108 |
ŒUFS, Plymouth Rock, 15 oeufs pour i

$1.00 ou $6.00 le cent. René Joli-
coeur. R. 774 724-25-108 |

MAGASIN général, bureau de poste
et restaurant sur grande route à
20 milles d'Ottawa. Chance excep-'
tionnelle. A. L. Stackhouse,
Sparks, tél. Queen 14/3.

MENAGE complet poéle, fournaise,
carpettes. ameublement boudoir. .

etc. Sacrifice 195 Bolton.
806-25-108

neuve “Dayton” moitié’
prix, pèse jusqu'à 30 livres. 298
Bay. 2341-25-109

MENAGE complet, prélaits, buffets,

piano, phonographe etc, vendu à

sacrifice. S'adresser 155 Georges. |
2325-25-107

PHONOGRAPHES. Spécial. cette se-
maine, remis à neuf. $5.00 à $15.00.;
Carryalls, $15.00 jusqu'à $50.00. .
Conditions faciles. C. W. Lindsay
& Co. Ltd. 189 Sparks. !

2337-25-111
POELES, meubles, table de toilette,

T5.
25

bois franc, miroir 20 x 43, grand C. A, E. BLANCHET, avocat, notai-|
tiroir seuisment, $12.75. Couchette
de fer avec matelas et sommier,
complet $14.75. Poêles électriques
avec fourneau, $49.75. Grande ré-
duction sur tous nos poéles. Nous
échangerons vos vieux meubles nes propositions au vendeur voulu.

S'adresser Casier 5, Le Droit, Hull. ;
351a-17B-109:

votre Lemps vaut de l'argent,
n'hésitez pas un instant, mais choi-
sissez la grande Ligne Watkins et
établissez-vous un commerce vrai-
ment payant ce printemps dans
votre ville ou comté. Dans Je com-
merce Watkins vous êtes votre pa-
tron et votre salaire est limité par |
vos activités seulement. Détalls |
fournis sur demande. ‘The J. R.,
WATKINS Company, Dept. 16, 749

Si

  de, décédée le 6 mai à l'âge de 53
ans, 8 mois. Funérailles mercredi|
matin à 7 h. 30 à l'église St-Char- '

+ les. Départ du cortège funèbre de|
la demeure de sa soeur, Mme Jos.|

+ Charbonneau, 136 Beechwood, à 7!
.h. 15. Parents et amis sont priés

8 d'y assister sans autre invitation.
809-6-107

‘UNEAU — M. P. A. Juneau, époux
de Marie Moreau, décédé ie 6 mai,
à l’Age de 80 ans. Funérailles mer-
credi matin, à 8 hres, à la Basili-
que. Départ du cortège funèbre,
-130 Water, à 7 h. 45. Parents et
amis sont priés d'y assister sans

- Autre invitation.
810-6-107

{1 Monument
"HOIX de cartes mortuaires et mo-
numents Catalogue envoyé sur de-

- mande. J. P. Laurin, 95 Cleorges,
Ottawa. Rideau 613.

 

 

| Rid. 4648-M.

i MAISON meublée. 4 appartements,

Craig-Ouest, Montréal.

|
121 A louer |

FERME, 80 acres en culture. S'adres- |
ser 201 Montcalm, Wrightville, ;

348a-21-112 -
WYCHWOOD — Campement meublé. |
pour la saison. Prix raisonnabie.

 

808-21-108 i
a

22 . Maisons a louer |
MAISON brique, 7 pièces, $25.00, 90

Catherine, Clarkstown.

 

}

702-22-109
MAISON à 86 Montcalm, et une au-

tre à 84 Dumas. C. Léonard, 86
Montcalm. 342a-22-110

MAISON—4$16. par mois. S’adresser
391 Notre-Dame, Hull.

352a-22-109

chambre réservée, $12.00 l'été et
38.00 l'hiver. S'adresser 198 Laval,
Hull, entre 5 et 7 heures ou le di-
manche. 812-22-108

pour des neufs. Slover Ltd, 61 rue
York. 25

PIANO automatique Lindsay. parfait
ordre, bon marché pour comptant.
269 St-Patrice. 2340-25-109

PETIT Piano à Queue neui, $675.00, ;

moins 10%. Conditions de paiement :
C. W. Lindsay & Co., Ltd.. 189 rue !
Sparks. 2338-25-111 |

POELES a gaz pour hôtel et maison |
privée, beau bureau de chambre
bon marché. S’adresser 62 Friel. |

2330-25-107
. PHONOGRAPHES Cabinets, à partir,

de $15. Conditions: $5 comptant,:
$4 par mois. Orme Limited. 175
Sparks.

TROIS chevaux. Bon marché.
dresser 200 Cumberland.

8'a- |

807-25-108

$119.30—Nouveau Victrola Orthopho-
nique. comportant 12 morceaux.
Conditions: $10 comptant, $6 par
mois. Orme Limited, 175 Sparks.

2276-25-105
8295 achètent un Piano Automatique
Autopiano, 88 touches, caisse d'a-
cajou, comportant 10 rouleaux et
un banc. Conditions faciles Orme
Limited, 175 Sparks.

3275-25-105 ;
 

38a Automobiles

CHEVROLET Sedan peinturé en
neuf, en bonne condition, termes
faciles. Sh. 7424. Demandez M. La-
framboise. 2314-38a-107

30a Dactylographes

 

 

 

31 2 Fleuristes
ALLENS’,310Bank.Queen3480.
. Fleurs funéraires, aussi fleurs r.ou-
pées toujours fraiches.

24 Chambres a louer |
CHAMBRE et pension si désirée. Ap-
pelez Rid. 3055-F.

 

811-24-107
 

(6 Femmes,filles demandées Déménagement
 

TILLE de table pour travailler la
, nuit, expérience requise. S'adres-
ser Hotel Commercial, 73 York.  

 

PSE

TRANSFERT Federal, voitures cou-
vertes, en ville, ou à longue dis-
tance. Licence Ottawa et Hull.
Queen 46. 42    
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; SA VIE, SA MORT, SES FUNERAILLES

: (1851-1929)

(Extrait de la ‘Documentation catholique.)
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Jo 12—
Une offensive était projeté pour le

à novembre au sud de Verdun, en
jrection de Metz, de manière à cou-
er les communications des armées
llemandes.
.On sait le reste La demande d'ar-
mistice. L'armistice signé dans le
‘agon de Rethondes. La stratégie de
och avait valncu.
La tâche du grand soldat n'était
as terminée. Il lui restait à veiller
l'exécution des conditions de l’ar-

itstice et à trancher les différends
ui pouvaient surgir du fait de l'in-
3mpréhension ou de la mauvaise
alonté des Allemands. En l'occuren-
>, l'homme n'était plus le diploma-
* Cordial et fin que nous avons vu
1 contact avec les Anglais, mals

Ken le chef vainqueur responsable
<« l'exécution loyale d'une conven-
on. À Spa. en présence des délégués
1 Reich, venus lui soumettre leurs
['léances ou lui présenter leurs re-

nous l'avons vu tran-
les cas litigieux pour les seuls

rmandeurs avec cette politesse
mir, entte vrécision, cette haute
nplicité qui en imposaient fort à
homme aussi matois cependant

«e l'état Erzberger.
Ce ne sont phis là que des souve-

Mi ry, mas los ex-mnles doincurent.  ‘convergence des actions qui

Une des grandes figures de l'histoi-
re disparaît, que nos générations vé-
néreront, et qu'avec nous celles qui
viennent admireront. Grand par l'à-
me et par l'esprit. Foch fut un des
sauveurs de la patrie. Il fut tout
énergie et toute volonté. Avec tous
les soldats de France, avec tous les
Français, inclinons-nous devant un
grand Français qui n’est plus.

Jugement du général Hellot.
Du Figaro (21. 3. 29):
Le nom du grand soldat qui vient

de disparaitre restera, dans l'histoi-
re, étroitement associé à la victoire
de 1918: il en fut l'artisan principal
par ses talents, par sa volonté tena-
ce, par le prestige incontesté dont
il Jouissait auprès des généraux al-
liés. Sa mort met en deuil le pays,
l'armée, ses compagnons d'armes:
elle est vivement ressentie par tou-
tes les nations qui se battirent avec
nous.
La stratégie offensive du maré-

chal Foch. en 1918, fut caractérisée
par l'étendue croissante des attaques.
par leur durée fninterrompue. par la

avait
pour résultat de réduire progressive-
ment les fronts d'attaque. permettant

ainsi de récupérer des réserves pour
les nttaques suivantes. Elle est nette-

 

DACTYLOGRAPHES, machines à
additionner, toutes les marques à
louer à échanger et à réparer. J.
M. Hill, 45 rue Queen. Tel. Queen ,
982. 30

ROYAL, ordinaire et portatif rubans|
et papier carbon. Ventes et ser- |

 
vice N. S. Corrigan & Cie. 202 |
Wellington, Q. 1756 30a |

SMITH ET CORONA portatifs. .
S'adresser à Ottawa Typewriter
Co. Timited. Téléphone: Queen
4425 $226

dorff, qui procède par des attaques
que séparent d'assez grands interval-
les, qui laissent à l'adversaire le loi-
sir de se reprendre, sont d'ailleurs
obligatoires, parce que. contraire-

ment à ce qui se passe chez nous,
l'exécution des attaques est. confiee
à des unités spéciales qu'il faut met-
tre au repos après l'assaut.
Le maréchal a lui-même divulgué

quels furent ses procédés de com-
n'andement. Il ne se contentait pas
de faire remettre ses directives aux
généraux alliés. 11 se rendait fré-
quemment auprès d'eux, leur expli-
qualit ce qu'il voulait, les persuadait,
et parvenalt ainsi à faire d'eux des
collaborateurs comprenant bien toute
sa pensée. Aux arguments qui lui
étaient opposées, touchant la fatigue
des troupes ou la diminution des ef-
fectifs, 1! répondait en montrant la
grandeur du but à atteindre. et en
faisant valoir que l'ennemi était dans
une situation encore pire. Et ainsi il
communiquait à chacun une partie de
sa ténacité.
La France peut être fière de ce

que ce soit un de ses fils qui ait été
choisi pour conduire a la victoire les
armées alliées; eile devra conserver
son souvenir comme celui de ses pits

 

   
       

 glorieux et de ses plus grands servi-
teurs et exalter se mémoire parm |
les générations futures. Le maréchal
laisse un grand exemple: 1! a montré!
qu'à la guerre l'intelligence et le ta-
lent sont peu de chose s'ils ne sont
pas mis au service d'une forte vo-
lonté. Il nous trace aussi la voie que |
nous devons suivre, c'est de nous ef- !
forcer de ne pas perdre le sens de.
nos traditions nationales, et de gar- |
der comme un bien précieux les qua- |
lités de notre race, celles qui oni fait |
la France grande dans le passe el |
que lui-même a possédées à un ai:
haut degré.

 

Général HELILOT.
Appréciation du lMeutenant.coloncl |

Rouszet. i mont supérieure à cells ds Luden- Du Gaulois +21 3. 20):

tention spéciale. A.
rue Bank.

45 Fourrures
GIROUX — Fourrures, ouvrage ga-

ranti. 16€ St-Patrice, Rid. 5554.
43

48 Combustible

BOIS, CHARBON, COKE. S'adresser
à M Vanasse. Tél R. 345-W.

E. Thoms, 102
31
 

 

 

 

 

51 Peintres-décorateurs
HATEZ-VOUS de donner vos com-
mandes pour décorations du prin-

 

 

   

 

SOUMISSIONS FOUR CHARBON
, Des soumissions cachetées, adressées à
l'Acheteur en chef du miuigtére des
Travaux publics, à Ottawa. seront re-
gues par lui jusqu'à midi (heûre avan-
cée), le mercredi 29 mai 1929, pour la
fourniture du charbon pour les édifices
au Dominion dans toute la province
d'Ontario, y compris la ville d'Ottawa.
On peut se procurer des formules de

sournisslons auxquelles sont joints les
devis et les conditfons en s'adressant à
a. - Dawson, acheteur en chef du
ministère des ‘Travaux publics, Ottawa;
élus; qu'à R. Winter, architecte résident
on district, 59-61 rue Victoria, Toronto,
nt.
Les soumissions qui ne seront pas fai-

tes sur les formules fournies par le mi-
nistère, conformément aux conditions et
devia minigtériels, ne seront pas étu-

temps, afin de ne pas êtr: déçus dié
au moment pressé. J. G. Gareau,
318 Bank, Queen 34%.

 

53 Entrepreneurs
MONETTE ED, "8, Fairmont. Sher.

2242. Entrepreneur: Coustructions,
réparations de tous genres.

68 Coiffeurs
TRESSES, faites avec peignures de

vos cheveux. FP. Chevalier. permi-
quier, 178 Champlain, Hull.

78

 

  

 

 

Architectes
 

BRODEUR & PILON, 18 tie Rideau,
Queen 3686: 2 Cha.eauguay, Hull,
Sh. 2950.

 

79 Avocats
AUGUSTE LEMIEUX, C.R. avocat,
Ontario et Québec, 18, rue Rideau,

 

Ottawa, Edifice Banque Nationale.|
Tél. Queen 240. T2

re, 74 Sparks, Chambre 43-44,
Queen 1266

PHILIPPE DUBOIS, B.A…. avocat
notaire. Edifice Plaza, 45 Rideau.
Tél. R. 4020.

 

 

91 Avis
AUX gens qui déménagent, pour ta-

pissage, blanchissage, peinturage.
Demandez nos prix en appelant
Sh. 2980. Estimés gratuits.

785-91-107

 

81 Spécialistes
Dr R. CHEVRIER, 168 Avenue Daly,
Chirurgien consultant. Heure de
bureau, 2 a 4 heures p.m. al

 

2277-25-105 pr DE HAITRE, hépitaux de Paris, |
hôpital de la rue Water. Chirurgie,
femmes, Reins, Vessie. Tél. R. 83

Dr A. DROUIN, spécialiste des Hô-

pitaux de Paris et Lyon. eux,
oreilles, nez et gorge. Attaché à
l'Hôpital Général d'Ottawa. Con-
sultations: 11-12; 2-6; 7-8 p. m.
85 rue Rideau. Tél. R. 4789.

Dr J.-L, LAMY, Gynécologist: à
l’Hôpital Général. Chirurgie, ma-
ladie des femmes, 211 Stewart. Tél.
Rid. 1818.

Dr A. MORISSETTE, spécialiste en
maternité et maladies des enfants,
19 St-Antoine, Pte-Gatineau. Qué.
Tél. Q. 3614 81

 

 

SOUMISSIONS DEMANDEES

COMMISSION DES ECOLES
SEPAREES D'OTTAWA

Des soumissions adressées à la Com-
mission des écoles séparées d'Ottawa se-
ront reçues par le soussigné jusqu'à
lundi, le 13 mai, à 5 hres, heure avan-
cées, pour les travaux d'agrandissement
et de réparations À l'école St-Jean-Bap-
tiste, angle Empress et Bomerset, d'a-
près les plans et devis de l'architecte
Maurice Champagne. Ces plans et de-
vis peuvent être obtenus au buréau de
la Commission, 159 rue Murray.
Chaque soumission devra être accom-

pagnée d'un chèque. payable à l'ordre
de la Commission des écoles séparées
d'Ottawa, de 5% du montant de la sou-
mission.
La Commission ne s'engage à accepter

la plus basse, nl aucune des soumissions.
E. C. DESORMEAUX,

secrétaire-trésorier,
Commission des Acoles séparées

d'Ottawa.

Des hommes de cette qualité sont
rares, et les pays qui les produisent
sen honorent a jamais. II semble
qu'ils devraient être immortels, tant
ils sont partie intégrante de la vie
d'un peuple. qui. elle, ne finit pas.
Qu'ils subissent le sort commun des
hommes, c'est quelque chose qui chc-
que nos sentiments intimes, ut nous
anéantit de douleur.

I! à incarné magnifiquement le gé-
nie guerrier de le race française, et
s'il a sauvé de la barbarie son pays
es l'univers. c'est que la victoire, Inin
d'être, comme d'aucuns le préten-
dent, une fée capricieuse et volagc,
récompense toujours d'un sourire
seux qui ont su la mieux mériter. Et
si cette victoire n’a pas donné ce
qu'on attendait d'elle, ce n'est point
la faute de celui qui l’a remportée.
‘Plaise à Dieu, disait M. Poincare
à l'illustte soldat en le recevant à
l'Académie française, qu'on n'ait ja-
mais à regretter de n'avoir point sui-
vi vos avis dans la paix!”
On sait comment il reçut le com-

mandement suprême.-Lo 21 mars
1918, une puissante ruée allemande
avait fait écrouler le front anglais
au Nord de la Fére et ouvert entre
nos alliés et nous une large hréche.
Le danger put par miracle être con-
juré. Mais tout le monde comprit
qu'un chef unique devenait indispen-
sable Les généraux anglais eux-mé-
mes, Wilson sustout, puis lord Mil-
ner. désignaient Foch. M. Clemen-
ceau le nomma.
Dès lors, les choses prirent un nou-

vel aspect. A la pression des événe-
ments commença à faire obstacle un
esprit capable de les prévoir et une
volonté sachant les maîtriser. Luden-
cdorff avait trouvé son maitre dans
cet adversatre insaisissable qui, à ses
coups de massue désordonnés. al-
lait opposer les ressources Infinies
d'une sLraiégie sagace el redouta-
ble autant pas sa souplesse que par
tes free suis de srs desseins.

à pou nnglis lo jusqus-

en

79 |:

    

Le ministère se réserve le droit d'exi-
ger de l'adjudicataire un dépôt ne dé-
passant pas 10 pour 100 du montant de
ia soumission, afin d'assurer la bonne
‘exécution du contrat.
Ottawa le ler mal 1929.

Par ordre,
8. E. O'BRIEN,

; Secrétaire.
Ministère des Travaux Dublice.

 

 

REGLEMENT No 454
de 1& Municipalité du Canton de Cambridge

pour la prise des votes des électeurs
ATTENDU QUE la Corporation Munici-

palo du Canton de Cambridge, le 20iéme
jour d'avril, 1929. @ voté un Fèglement
pour l'emprunt d’une somme de $18,000.00
pour lu construction d’un pont et d'appr»-
thes sur la Rivière Nation, à la traverse

me (Concession dudit Canton,
ble, comme suit: a
d'échéance Intérét Principal Total
193 . $1,080.00 $ 489.32 $1,569.U7
1981 . 1,030.64 518.68 1,560.32
1982 . 1.019,52 549.80 1,569.32
19888 . 988.53 582.79 1,569.42
1904 . 951.56 617.75 1,560.92
1985 . 014.50 954.82 1,569.32
1986 875.21 894,13 1,569.32
1087 . 838.56 135.76 1.569.232
1088 . 769.42 779.90 1.569,82
1089 T42.62 326.70 1,568.52
1040 . + 893.02 876.50 1,569.32
1044 . » 640.44 928.88 1,560,32
; 1942 584.71 948.61 1,509.52
1945 925.63 1.043,69 1,569.82
1044 463.01 1,106.31 1,389.32
11456 . . . 396.63 1,172.69 1,569.32
1046 . , 326.27 1,248.05 1,569.32
1947 . . . 251,69 1,317.63 1,569.32
1048 . . 172.63 1,806.69 1,560.52
19 88.88 1,480.4v 1.549.532o... .
ET ATTENDU que ledit Règlement exi-

ge l’assentiment des élécteurs dudit Can-
ton; par conséquent la Corporation Muni-
cipale du Canton de Cambridge ordonne
ce qui suit:—

Que le Règlement projeté acit sou-
mis aux votes des électeurs, le 27ième jour
de mai. A. D,. 1929, de neuf heures de
l'avant-midi jusqu’à cinq heures de l'après-
midi, aux endroits suivants, savoir :—

No 1. — Hôtel de Ville. village de Cas-
eiman. Président du serutin, J.-P. Meil-
leur,

No 2. — Résidence de G. Whisarll, Vil.
lage de St-Albert. Président du scru-
tin George Whisse!l,
No 3. — Ecole Publique No 12, Villa-

e de Limoges. Président du scrutin,
rung Forget,
No 4, — Evole Séparée.No 1. Martel's

Corners, Président du &crutin. Ferdinand
i Desjardius.

o 3. — Résidence de M à
Longtinvilie, Président du scrutin,
mue] Lafrance. .

No 8. «— Ecole Séparée No 20, Bênoit,
Présidéht du sérutin, F.O. Benoît,
2, Le Z0ième jour de mai, 1920.

une heure de l’après-midi, à F'Hôte] de Vil-
le, dans ladite Municipalité. sera le jour
réservé ‘pour la nomination des personnes
qui séront en fonctions aux postes du zcru-
tin; et le 28ième jour de mai. 1929, à une
| houre de l'après-midi. à !'Hôte] de Ville.
[se fera l'addition finule par le Greffier du
! C‘anton, des votes pour ou contre le Règle
“ment projeté.

 
1

Latrance,
Sa-

{

1

  

PREFET. Moise Lafrance.
Greffier, J.-P. Meilleure.

ADOPTH ie Qième ionr d'avril. 1929.

ST-BRUNO' DE GUIGUES
3 mai 1929.

| Mariage

‘Mercredi, 24 courant, M. le curé

Mouttet, bénissait 'union de M. Eu-
gène Légaré. a Mile Elodie Cadieux.

Les nouveaux époux prendront rési-
dence à Guigues. Nos meilleurs voeux
les accompagnent.

Nouvel élu
.‘ Après une lutte ces mieux soute-
nues, M. A. Lachapelle, a été élu à la
mairie, avec une grosse majorité sur
son adversaire, M. Yves Legrand. Nos
félicitationg au nouvel élu.
Départ
M. Omer Dupuis, fromager de cet-

te paroisse, doit partir avec sa fa-

mille pour demeurer à Verner. M.
Dupuis doit occuper une position per-

manente. Nous lui souhaitons tout le
succès mérité.

 
mmmatepr

là, allait retrouver son rôle essentiel,
et la combinaison subtile des deux
modes d'action. offensif et défensif,
ruiner définitivement les espoirs ger-
maniques, après rupture du rempart

qui les abritait.
L'histoire a déjà dit, et —redira,

comment Foch enserra successive-
ment, comme dans un étau, les po-
ches que le quartier-maître général
allemand s'efforçait de creuser sur
notre front, avec l'intention de les
scuder ensemble. Elle rangera à côté
des plus belles cette manoeuvre con-
tinue qui finit par faire tomber à
genoux l'adversaire haletant.
Mais nous, qui pleurons ce grand

mort, nous ne glorifierons jamais as-
sez sa grandeur d'âme, la beauté de
son caractère antique, la noblesse de
son coeur si français. Et dans la
douleur qui nous étréint, nous nous
arrêtons les yeux pleins de larmes.
La plume nous tombe des mains.

Lieutenant-colonel Rousset.
Hommage de l'Alsace

De l'Echo de Paris (26. 3. 29):
Aujourd'hui, à 11 heures. pendant

qu’à Paris la France et ses amis rem-
pliront leurs devoirs envers celui qui
fut le maréchal Foch. en la cathé-
drale de Strasbourg l'Alsace lui prou-
vera une fois de plus sa reconnais-
sance. Déjk —d'eux-mêmes, sans
qu'aucun mot d'ordre ait été donné,
dans toutes les rues de la ville, les
d'apeaux montent la garde funebre:
la province entière porte le deuil. La
raison et la science militaire, le mon-
de et l'histoire reconnaissent dans le
chef disparu l'IntelHgence et la vo-
lonté qui. grâce aux efforts, aux mé-
rites aux immolailons des vivants et

des morts. conquirent définitivement
;avec la victoire, la paix et la res-
tauration du droit. Moins que per-
scnne, les Francais de ce pays ne
peuvent l'oublier. Toujours aussi l’Al-
sace voudra se souvenir de ce dont
elle est redevable à la décision per-
sonnelie de celui que nous pieurons.
C'est lui-même qui, dédaigne de 

e mentionner
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Feu
Un commencement d'incendie qui

aurait pu avoir des résultats funes-
tes, à pris origine dans une lampe à
incubateur:; fait étonnant le feu s'est
communiqué aux lambris de la mai-
son, en quatre fois différentes à de
courts intervalles. La propriétaire est
Mme Olivier Lafond.
Triste accident
Un bien triste accident est surve-

nu à Mme Fortunat Cotnoir. Se
trouvant près d'une machine à bat-
tre, ses vétements s'enroulèrent au
contact d'un moteur à gazoline; la
pauvre malheureuse fut projetée sur

le pavé, avec une force telle qu'elle
se fractura le bras à deux endroits.
Elle est restée plusieurs heures in-
consciente. Dr L. Genest, de Ville-
Marie, et Dr Bégin, de Guigues. l'ont
afsistée à son chevet. Son état est
très grave, on espère cependant la
sauver. Nos ‘meilleures sympathies à
la famille de M. Coinoir dans cette
douloureuse épreuve. La blessée a étô
transportée à l'hôpital de Ville-Ma-
rie.
De retour

M. Alphonse Piché. fils de notre
député, est revenu du collège St-
Laurent, pour causz de santé. Il rc-
prendra son cours en septembre pro-
chain.
En voyage

MM. J. E. Piché, M.P.P.. Honoré

Lefebvre, Dianis Lafrenière, en voya-
£e d'affaires à Rouyn.

—M. et Mme Pierre Ethier sont al-
lés a Belle Vallée, aux noces de leur

LeMIRE, sur le Lot No 16, dansla wepLid- | niéce, Mlle Florence, qui unissait sa
remboursa-| destinée à celle de M. Philippe Rien-

deau. Ils sont revenus enchantés de
leur voyage.
—MM. Moïse Lafond, Dianis et

Roméo Lafrenière, Omer et J. B. Du-
puis. J. B. Côté, marchand docteur
R. La Haye. Gustave Drolet, Augus-
te Lavallée, Pierre Beauvais, sont al-
lés en voyage d'affaires 2 Ville-
Marie.
Va et vient

Gabriel Rochel!eau, fils de M. Adé-
lard Rocheleau, est revenu ‘de l'hô-
pital de Ville-Marie, où il a été opé-
ré pour l'appendicite: il se rétablit
promptement. Il était sous les soins
du Dr L. Genest.

Visite mensuelle

M. Leblanc, oculiste de Lorrainvil-
le, était parmi nous ces jours der-
niers, à ses appartements, chez M.
Thomas Dupuis.
Les labours

Pluscurs de nos cultivateurs ont
commence a faire leurs labours, quoi-
que la température ne soit pas en-

core très clèmente. Espérons cette
année, que le rendement de la terre
soit meilleur. La Divine Providence y
pourvoira certainement.

—Dimanche, huit jours, presque

toute la paroisse se réunissait chez
M. A. Lachapelle, pour saluer et of-
frir les félicitations de circonstance,
à M. le maire et Mme la m'airesse.
A cette occasion, il y eut présenta-

à |tion d'adresse, lue par M. Henri Oyr,
fleurs et cadeau furent présentés par
deux charmantes fillettes, Pour sym-
boliser l'électorat, on eut l'heureuse
idée, de présenter un gâteau, sous
forme de bateau assez fragile: après
avoir été balotté par les flots de la
tempête, il arriva au port sain et

sauf, le drapeau flottait au gré du
vent. La fureur de la tempête &2 cal-
ma, et pour être bercé plus molle-
ment, action de grâce fut rendue
dans “la chapelle de M. le maire”.
M. Lachapelle, qui était très ému,
demanda à M. le curé Mouttet, de
remercier ses amis en son nom. Ce

que fit M. le curé, dans un langage

impeccable, rempli d'aimables repar-
ties. La soirée fut des plus agréables;
chant, musique, et l’on s'amusa fer-
me jusqu'aux petites heures. Elu et
électeurs s’en donnèrent a coeur joie.
Visiteurs
M. Achille Gamache. et sa soeur

Mille Cécile. du Nord Témiscamingue,
étaient parmi nous ces jours der-
niers.
—M. Alexandre Cardinal. de St-

Leidore. accompagnait Mlle Anne-
Marie Laurin à la soirée chez M. Jé-
rémie Bédard, à l'occasion du ma-
riage Cadieux-Légaré.
Beau geste

La Chambre de Comumnerce de Vil-
le-Marie, ayant à sa tête, des hom-
 

toute gloire inutile. accepta que dés
le 11 novembre 1918 l'armistice fût
signé. Ainsi grâce à lui, sans aiten-
dre davantage. l'Alsace put se jeter

dans les bras de la France; grace a
lui, dès ce jour, les horreurs de la

taille furent épargnées à ce pays,
grâce à lui furent plus tôt libérés ses
enfants, contraints alors de servir
sous le drapeau allemand; grâce à
lui, beaucoup d'entre eux sont encore
vivants que la continua.lon des hos-
tilités aurait exposés à la mort. Cette
modération du Français, cette sages-
se de l'homme, cette charité du chré-
tien ont achevé de gagner au triom-
phateur toutes les âmes. Elles volent
en lui un frère, un membre de la
famille alsacienne, citoyen d'honneur
de Strasbourg et du pays. Un jour,
le pape Benoit XV, en parlant de
sainte Jeanne d'Arc, disait: “Quand
Je pense à elle. je regrette de n'être
Français que par le coeur.” L'Alsa-

cien, lorsqu'il évoque le souvenir de
Foch, est heureux d'être son com-
patriote et il demande à Dieu de ie
demeurer toujours.

  

|

ileurg ancêtres.

  
OÙ

mes aux idées larges. à pris sur elle
la distribution gratuite dans tout le
cemté de Témiscamingue. des pam-
phiets concernant la colonisation,
l'encouragement de l'agriculture, en
permettant à un père de famille d'é-
tablir ses fils sur des terres à des
conditions faciles et avec peu de oa-
pital. Que les fils de la terre com-
prennent bien la belle mission qui
feur a été oonfiée, de jouir d'un pa-
trimoine, qui leur a été transmis par

Par courtoisis pour
leurs confrères, les directeurs de la
Chambre de commerce ont envoyé
des invitations à M. J. B. Lacasse, du
Nord-Témiscamingue, représentant, à
Québec, du cercle régional! ainsi qu’à|
M. Stanislas Brien, président de
l'Union Catholique des cultivaleurs. |
deux hommes très dévoués au pro-
grès de l'oeuvre. Inlassables, ils ne
reculent jamais devant le devoir:
leur approbation et Jeur appréciation

seront très utiles pour arriver au

but proposé. Toute personne désireu-
se de se procurer des pamphlets,
pourra s'adresser à M. Augustin Ché-
nier. président de la Chambre de
Commeice ou à M. le notaire Guay.
agent des terres de la Couronne.
Donc, succès à la propagande. |
Soirée intime !
M. et Mme Angelo Pettoza. ont |

donné une soirée intime, a laquelle |
plusieurs ont été conviés, et ce en :
l'honneur de M. A. Lachapelle, pro-
mu à la mairie. Parties de cartes,
chant et musique ont été les princi-
paux amusements de Ja soirée. A
minuit un substantiel réveillon a été
servi par les aimables hôtes et hô-
tesses. Tous se sont retirés enchan-
téde la réception.
Assemblée du Conseil
Lundi eut lieu la première assem-

blée, depuis l'élection du nouveau
maire. M. Roméo Cotnoôir a remis
sa démission comme conceiller; mais
elle n’a pas été acceptée.
Nos malades
Mme J. B. Quesnel est dangereu-

sement malade. Son état est critique.
Accident
Nous avons le regret d'appréndre

que Mme Vve Racette, à été renver-
sée de la voiture qu'elle conduisait.
On la retira aussitôt de sa périlleuse
position, constatant ensuite qu'elle
avait une épaule démise et sous le
coup d'un choc nerveux. Un jeune
garçon sans expérience, conduisait la

voiture. Espérons que cette dame
âgée se remettra le plus tôt porsible
de ce facheux accident.
Naissance
A M. et Mme Léo Cotmoir, une fil-

le qui a reçu au bantêéme les noms

de Marie, Gertrude, Fleurette. Par-

rain et marraine, M. êt Mme Geor-

gee Lafond, oncle et tante de l'en-

fant.

MONTREAL. QUE.
6 mai 1929.

I.e 9 avril dernier décédée, Mme

Lauren Valade (née Aline Denis),

à l'âge de 23 ans et 8 mois. Les fu.

nérailles ont eu lieu à l’église dé
Norte Dame de Lourdes, Verdun. Le

service fut chanté par l'abbé McDou-
gall assisté de M. le curé Paquette
et de l’ahb% Martel, comme diacre
et sous-diacre.

Elle laisse pour pleurer sa perte
outre son époux ses enfants Denis et
Bernard. son père et sa mère, M. et
Mme Ant. Denis, ses soeurs, Annet-
te, et Alice, son frère Paul.
Conduisaient le deuil! son époux son

père. Antoine Denis, son frère Paul,
so beau-père Ls. Valade, ses beaux-
frères Anthime Valade et Léo But-
ler, ses oncles, Joseph, Michel, Adol-
phes et Trefflé Souchereau, Chs. De-
nis et Fortunat Patenaude, ses cou-
sins, Emile, Joseph, Wilfrid 8ou-

chereau, Joseph Denis, Fdouard Pi-
lon. Sylvio. Paul Patenaude.
On remarquait dans le cortège:

MM. Louin et Emile Emond, P.
Guértu, Ar. Loiseau, Chs. Godchar-
les, Léo. Touchette, H. Cyr, Chs. O.
Sulleyvans, J. Brulé, P. Liboiron,
M. Lacoste, Jos. Pllon, H. Blan-
chard, J. Ryans, Oll Ryans, G. Bru-
lé, Chs. Lavigne, All. Massé, Léo.
Dumoulin, H. Dacust, H. Lafiamme,
G. L. Butler, E. Lemy, A. Aumais,

Paul Campbell, Jos. Lamoureux, etc.

 

 

 
 

(Le

 La collecte fut faite par Mmes Vla-

s'agenouillant à leurs côtés, en pre-
nant part à leurs fêtes religieuses,
cn exhortant leur chère jeunesse à
remplir son devoir, tous ses devoirs.
Sa piété profonde, pendant qu’à
Strasbourg, à Colmar et à Mulhouse,
il assistait à nos cérémonies reli-
gieusès, prouve à plus d'une me in-
quiète que la France d'hier se survit
dans la France d'aujourd'hui. Dieu
seul entendait la supplication de cet-
te âme. Mais on est sûr de ne pas
te tromper si on lui attribue cette
prière: “Seigneur, unissez toujours
davantage lés coeurs, la province re-
ecuvrée et la mère-patrie. Faites que
toutes les promesses soient tenues
er toutes les espérances réalisées, que
la France assure toujours le bonheur
de l'Alsace et que l'Alsace travaille
toujours au bonheur de la France.”
Si enfin, au cours des dernières ren-
contres que nous avons eues Avec ce
grand chrétien, nous lui avions de-
mandé ce que nous devions faire
aprés sa mort, nul doute, il nous au-
rait invités à prier pour lui et à con-

| solider l'oeuvre dont il avait êté I'ins-
 

Aux croyants, aux chrétiens. aux | trument providentiel en 1918.

catholiques d'Alsace, il est permis de |
se sentir davantage encore en pleine :
communion de sentiments avec le

maréchal. Sa foi religieuse le rappro-
ce de ceux qui ont la même foi. Or.
elle ne fut pas quantité négligeable
dans sa vie. Autant que son amour
de la patrie, l'amour de Dieu, de l'E-
vangile et de l'Eglise a fait de l'il-
lustre défunt ce qu'il fut. Les con-
victions religieuses expliquent le ca-

ractére et 'Ame de Foch, donc par
là même sa vie. son action et son
oeuvre. Il n'eut rien, certes, d'un fan-
tieux et les hommes politiques les plus

jaloux des droits de l'autorité civile
n'ont à lui reptocner auçune parole,
aucun geste. Mais ce qu'il pensait,
personne en France’ ne l'Ignore, et les
catholiques d'Alsace lui savent gré
de l'avoir pensé. Fidèles, prêtres, évès

Monsieur le Maréchal,
Toutes nos vies d'Alsaclens catho-

Jiques et français s'emploieront à ré-
| aliser cette dernière volonté. Crest
pour exécuter la première que cette
ville se réunit en cette cathédrale,
à la cime de laquelle vous avez ra-
mené notre drapeau et où, vous-mé-
me, vous avez voulu faire hommage
de la victoire à Celui qui ia donne,
pendant que batajilent les hommes
d'armes. Vos frères rendus pour ja-
mais par vous à la patrie supplient
Dieu pour ovtre bonheur éternel, par
votre intercession auprès du Trés-
Haut, travaillez encore avec nous au
bonheur de l'Alsace et de la France.

Charles RUCH.
évêque Ae Strasbourg.

FOCH CHRETIEN
Le R. P. Lhande, qui chaque di- 

que, le remercient d'avoir, en même

|

manche du Cerême donne une cau- temps, servi son Dieu et con pays, en

|

serie religieuse que diffuse la station

[RY of
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mincka et Roger.
Les filles d'Isubelle êlaient repré-

sentées par Mmes H. B. Bourbon-
nières, H. B. Bertuier. C. Riel, V.
Gauthier, A. Julien, A Aulin, Ie-
pine, E. Guénette, Jules Galipeau,
S. Nerbert, Derforges, Mile Roger.

Offrandes de messes: Lucien Vu-
lade. M. et Mme Ant. Oenls, ses
aoeurs et son frère. MM. et Mmes
Lée Butler, Ant. Denis, de Jackfish,
Ont. Michel Souchereau. M. A. PI-
ton, M. Cha. Godcharles, Mme Luc.
Larose, R. L. Breux, des Soeurs Gri
‘ses, Mlle Madeleine Dussault, M, at
Mnie Rochon, les fillos d'Isabelle,
cercle Santa. Maria, les Chevaliers
de Colomb, Verdun et le cercle Jac-
ques Le Ber.

Bouquets spirituels: R. S. Marie
du Sauveur, 8. j. m. Soeur Ste Ap-
polinaire, des Soeurs (rises de la
Croix (belle-soeurs de ln défunte»
Soeur Marie de St-Albert, i s. €,
les anciennes maîtresses et élèves de
l'académie St-Jean l’Evangiliste, Mile

A. et B. Valade, la famille M. J.
Carrière. Miles E. at A. Souchereau,
M. et Mme H. Cyr, M. Sullivan.
Mlles Yvette Lemieux. Gertrude Boy-
er et la famille Qmer Emond.

Offrandes de Tleurs: Laurent Va
lade, M. et Mme Ant. Denis, la fa-
mille Joseph Souchereau, M. F. R.
Souchereau, la famille Aumais, la
famille F. Patenaude, M. et Mme
Dischian, M. et Mme H. Cyr, M.
Bechet, Mme Shute, Mme Ryan, les
officiers du cercle Santa Maria du
I. d'f Brotherhood, R. T. Lodge 14,
MM. et Mmes Chs Denis. C. Gam-
baro, Poirier, Jos. Montani, C. Bra.
Bo, À. Mariu, F. Stangoné.

Sympathies: KR, Soeurs Marie de
Ste Alphonse de Ligouri, Marie de
St-Anthonine, Marie de Ste-Famille,
Marie St.Paul de Narbonne, r. #. c.
les chevaliers de Colomb, de Ver-
dun, cercle Jacques ie Ber, Soeur
Marie St-Albert, r. s. c. la famille
Berlinguette. Mlle Annette Camp-
bell, Mme et Mlie Bernier, M. H.
Bourbonnière, MM. et Mmes Jules
Galipeau, Dupont, Cougeon, Mmes
Gouin. Goyette. Hill, Beauchamp.
Alp. Chs… L‘o. Godcharles, Paul
Campbell. Leroux, M. et Mme Au-
mais, Miles Leroux, Stella McCuthy,
M. Jim McCarthy, Mlle Lyllan Ouill,
la famille Joseph Souchereau, M.
Guérin, Mme et Mlle Aumais, MM.
Lucien et Robert Aumais, etc.
Télégramme de sympathie: M. et

Mme Antoine Denis, de Jacklish.
Ontario.

prets «

NOUVEAU BILL DU TARIF

WASHINGTON, 7. — On annon-
cait hier que, d'après les plans du
comité des voies et moyens de la
chambre, le nouveau bill du tarif se-
rait connu à midi aujourd'hui et se-
rait prêt pour être présenté en cham-
re.

 

Indigestion, Gaz

et Douleur’ Aiguë
Dés milliers de personnes que le Tanla-

à délivrées des misères ds "indigestion et
des moux d'estomac, nucuge n'est
recounaissante que M. Fred Hill, 349, rue
Thames, London, Ont. ‘J'avais à peu près ‘
renoncé à tout espoir, dit-il, at déclinais
si rapidement que je ne croyais plus que
rien pUt m’'arréter. Je ne prenuis que deux
légera repas par jour, mnia les indigestions
et les gaz qui en tésultaient me faisaient
quand méme tordre dans des douleurs in
divibles. Mes nerfs étaient délabrés, tous
les 08 me faisaient mal: je ne pouvais dor-
mir et me erntais malade de partout.
‘Le Tanlac me remit à tai point que je

devins capable de manger de toul, de la
soupe au dasser(l, sans qu'il en résultit
d'indigestion. Tous mes autres maux se dis-
sipèrent, romme de la fumée. J'ai gagné
douze livres et ne me suis jamais senti
mieux, Je n'ai jamais cru que rian pût
me faire de bien que Tanlac.

Le Tanlac remédie aux maux d'estomac
et reconstitué lé rystème entier, parre que
c'est le rembde de la nature même pour
les malades: racines, Écorces et herbes
Rappelezvous que a'il ne vous fait pas de
bien, l'on vous rembourserg votre argent,
alors, prorurez-vous en vue bouteille ches
votre pharmacien.

Tanlac
32 Millions de Routellles Vendues

 

        

Radio-Paris, a, le 24 mars, parlé du
maréchal Foch. Nous publions cetie
causerie d'après la Croix (27. 3. 20).

Mes Frères,
Vous vous attendez aujourd'hui --

je le sais — à d'autres paroles que
celles par lesquelles, je commante,
chaque dimanche, l'Evangile du Pau-
vre.
Mercredi dernier, le speaker de Ra-
dio-Paris interrompait brusquement
le concert du soir pour prononoer
cette laconique communication, d'une
voix plus lente et plus solennelle:
le maréchal Foch est mort aujour-
d'hui à 17 h. 55.” Seul, notre chant
national suivit cette annonce: puis
ce fut le silence.

Il est juste qu'à cet hommage civl-
que le grand auditoire religieux de
Radio-Paris joigne un hommage
chrétien. C'est pourquoi je viens, au-
jourd'hui. docile à votre voeu à tous.
vous parler du grand chrétien que
Dieu vient d'appeler à lui. Ceci ne
sera pas un panégyrique. ni même
un éloge funèbre, mais simplement
le récit de ceux de mes souvenirs
qui ne touchent, ni de près ni de loin
au domaine intangible de la cons-
ciencé, dont le secret n'appartient
qu'à Dieu.

& suivre

 

|Une corvette anglaise
partie pour la Perse

BASRA, Irak, 7 8. P. A) — La
corvette angine “Cyclamen” est

partie d'ica hier pour aller protéger

les sujets britanniques d'Abadan,
Perse, où des émeutiers sont hors de

contrôle de la police. Les troupes

! persanes ont été appelées afin de ré-
tablir l'ordre. Des pierres turent lan-

cées A la raffinerie d'huile anglo-

persane au cours des émeutes que ja

police croit avoir été causées par de

le propagande communiste d'en ge- hors de l’État.

plus »

+
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[Faits . Ottawa |
Premiere sortie.
Le régiment écossais Cameron a

fait sa première sortie de lannée
hier soir. Le lieutenant-colonel, Mc-
gloughlin, M.C., V.D., était en char-
ge, assisté du major G. H. Brown.
Une grande foule de spectateurs

étaient arrêtés sur les trottoirs le
long de la route.
Le parcours était le suivant: Ave-

nue Laurier, rues Metcalfe, MacLa-

 

ren, Kent, Wellington, Sparks, Met-

calfe et Laurier.
Les cornemusiers étaient sous la

direction da major A. M. Dare, le
sergent de clairon Day était en
charge des Clairons et la fanfare ré-
gimentale, sous la direction du Lieu-

tenant W. B. Finlayson.
Les officiers suivants étaient de la

parade: les majors G. H. Brown et
G. F. Stalker, les capitaines G. H.
Rogers, R. Taylor, Geo. Whelen, Aus-
tin O'Connor, les lieutenants A. H.
Turner, W. Q. Ketchum, Cuthbert
Beott, 8. B. Stanyar, Ian Dewar, H.
M. Code et E. W. McNeill.

Les Assureurs.

M. W. Lyle Reid a donne hier soir
au Château Laurier un intéressante
conférence sur les qualités maitresses
des agents d'assurances. Dans une
argumentation serrée, M. Reid a dé-,
montré ce qu'une personne préparée
pouvait accomplir dans le domaine
de l’assurance, et son exhortation a
été grandement goûtée des membres
présents.
Les frais du chant furent fait: par

Roger Reid assisté de Bert Cole au
piano. M. W. J. Dalton occupait le
fauteuil présidentiel.

- e

Les pompiers de Nepean.

La brigade des pompiers volontal-.
res du canton de Nepean s’est réunie
hier soir à la salle des incendies. M.
E. D. Timmons présidait.
Le chef Cummings et Harry El-

ford, membre de la commission des
incendies pour le canton de Nepean
ont présenté des rapports.
Un nouveau membre de la brigade

à été présenté dans la personne de
M. Edouard Jackson, dont la deman-
de a été acceptée.

» * LU

Le colonel Biggar.

Le colonel O. M. Biggar a donné
hier aprés-midi une conférence aux
quartiers généraux de l'Association
de la Société des Nations, section
d'Ottawa. Il a traité de l'établisse-
ment de la Cour de Justice (nterna-
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le Dr J. H,XR? LAFRAMEOISE,
nemmé vétérinaire manicipal-ad-
joint de la vilie d’Otizva.

— ———, e—————

LE PECHEUR FH
ENELATE
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CON ENGACLIUXT A DIE AU-
TCRISE HIER SOIE AU CON-
SEIL DE VILLE.

Le conseil a autorisé l'engagement

du

“me véic-naire-adjoin® de la munlie:-

palite, avec salaire initial de $2,200

st maximum “= 82 600.

M, Ercthou. a fait remarquer que

‘le chef. le Dr Hoilingsworth, ne rece-

vait que $2,20), anrès 25 ans de & r-

Bureau deil demrnde au
la chos2 en considération.

Le meiro a oromis d'y voir.
Le conseil a aussi accordé à la

romrmirsien de rublicité de 1930 le
plein mou ant de l'appropriation que

la loi lui covréds. afin de lui per-
mettre de préparer comme ils le mé-

ritent les grand, congrès de l'année
prochaine.

Il est entendu que l'on compte sur

(l'approbation du conseil de 1930.

A BRANTWOOD

| Un lopin dan teirain a été mis a la
; disposition de la commission des ter-

vice ci

prendre

doctour J.-H. Iaframboisz com-|

LE MAIRE ELLIS
ESTENCHANTE

A la cenclusion de l'assem-
blée du Conseil de Ville, lundi
soir, le maire Ellis s'est déclaré
enchanté de la décislon qua
prise le conseil d'élargir immé-
diztement la rue Elgin, de la

! rue Albert à l’avenue Laurier.
; “Nous sommes heureux, dit-

| il, de pouvoir coop:rer avec la
commission du disirict fédéral

| qui n'éparzne rien pour embel-
lir la partie centrale de la
ville,”      

Ouverture de la

| - Kermesse hier à
| St-Jean-Baptiste
1
‘

me

La kermesse à la salle St-Jean-
LCaptiste s'est ouverte avec enthou-
;siasme hier soir. Les orthophoniques
de la maison John Raper répan-
daient leur harmonie au dedans et
au dehors de la salle, par un ma-
:gnifique programme musical.
| L'immense “bingo” installé au cen-
‘tre de la salle a été achalandé tou-
‘te la soirée. Toutes les tables et kios-
ques méritent d'être vus et provo-
quent les mains à s'ouvrir.
Le pix d'entrée a attiré l'attention

je tous, mais il n'est tombé que dans
les. mains d'un seul. La kermesse se
continue tous les soirs jusqu'au 18
mai.
rm

| FEU P.A. JUNEAU
M. P.-A. Juneau, fonctionnaire ci-!

BELLE REUNION ‘
| DES TECHNICIENS
| DE L'AGRICULTURE
; ELLE A EU LIEU SAMEDI A MON-.

TREAL. — M. N. APRIL EST ELU
PRESIDENT.

 

MONTREAL, 1. Samedi le 4
.courant, les techniciens agricoles de
| 1a section de Montréal se réunissaient
rau Cercle Universitaire pour leur ré-
union mensuelle. Vu le précaire état
de santé de M. H. Nagant, président
de la section, M. Alfred Leclerc, vice-
président, présenta le conférencier,
monsieur H. Lavoie, chef du départe-
ment d'Hort'ulture de Québec.
Monsieur Lavoie dans une magnifi-

que pièce oratoire nous fit voir l'état
actuel de l'Agriculture et de l’Horti-
i culture en particulier dans notre pro-
vince en général. - Plusieurs causes
présentement militent contre notre
industrie de bas, l'Agriculture. I

| existe un malaise parmi notre popu-
‘lation agricole. Est-ce une cr.se pas-
‘sagère ou une transformation? Mon-
sieur le conférencier penche plutôt
"vers cette dernière alternative. Il
faut donc transformer notre système

"agricole. Le salaire et l'instruction

font défaut. Avec ces deux armes,
la finance et la science, notre Agri-

! culture sera appréciée à sa juste va-

leur. Il n’y à pas à craindre de sur-
! production puisque les produits étran-

igers envahissent nos marchés. Ce

qui manque c'est une production à un
| prix minimum et de la qualité. Il ne

| peut tre avantageux Me produire

; quelque chose dont le consommateur

| ne veut pas. Par ailleurs, il faut fai-

re un gros travail de propagande en

 

vil en retraite et clioyen hautement| faveur des excellents produits de chez

cstimé de Ia Capitale. est décédé à, nous. Il faut en un mot de la coopé-

eeee hier Sorbomidi4sa ure ration entre le technicien, le produc-

maladie d'environ un an. M Juneau! teur et le consommateur. Monsieur

était Agé de 80 ans CT , Lavoie qui est un fervent des belles

Le défunt naquit dans la ville de choses, ne manquepas de souligner

Québec et il était venu s'établir à © passant le travail qui resteà faire

‘Ottawa depuis un cinquantaine d'an-' POUF rendre la demeure ou mieux es

:néos. Il a travaillé nendant environ 2Pords de l'habitation pastde r-
35 ans à l'Imprimerie Nationale, et ants et reposants. Ceci serait de na

avait pris sa retraite il y a 8 ans, ture à donner & N08 campagnes uf
Feu M. Juneau était un paroissien' C2chet de Joltesse quiinteressera

dévoué de la basilique. Il appartenait  C€U* au! ¥ vo ou simp 5

à la Congrégation des Hommes. à visiteurs si nom eux: Rousseau

I'Union St-Joseph du Canada et a Monsieur l'agronome Rousseau,

la Société des Artisans Canadiens-; Chargé de le remercier ie fit avec l'a:
; ’ 3 ’ lui connaît et

Français. Ses nombreux amis appren- bropesdeate apréciation a tous
nent avec un profond regret la nou- Suv EXE ; ;

} 2 siéce oratoire.
velle de sa mort. ; de cetto belle pièce oratoi te

11 laisse pour pleurer sa perte ou- M. N. April nous entretient ensuite

 
i de l'abpé Piloie. Il est entendu que

« Grocetarias, 301

tionale, de son mode de procédures, rains de jeux pour la création d'un
du but et de l'autorité de l'organisa-, champ d'amusements dans les env?-

ee

tion.
Cette conférence de M. Bi&ggar é-,

tait la derfhière d'une série de cinq.
leurs;

félicitations au conférencier, à Mme '
Plusieurs personnes offrirent

J. A. Wilson, présidente de cette sec-
tion, et au colonel C. P. Meredith, se-
crétaire, pour une si heureuse ini-
tiative dans les activités de l'asso-
ciation.
Mme J. A. Wilson. le docteur Adam

Shortt, le docteur H. M. Tory et M.
Tom Moore ont adressé la parole.
Les conférences eurent lieu les lun-

{rons de la plage Brantwoc-,

Le reste du terrain sera vendu à

l'encan le 15 mai.
_—

FUNÉRAILLES DE M.
HONORL PAQUETTE
 

Cc matin. a 7 heures 45, avaient
lieu « l'église St-François d'Assise,
les funeiailles de M. Honoré Paquet-
te, 21 rue Sterling, décede dimanche
à la suite d'une longue maladie, M.

dis de chaque semaine et furent très Paqueite était agé de 85 ans. et l'un

bien suivies.

AVIS

Les membres de la Congrégation
des hommes (chapelle rue Murray»
sont priés de se rendre à la résiden-
ce de leur confrère M. Pierre Juneau,
décédé, à 139 rue Water. Ce soir, à
7 h. 45 pour la récitation de l'office

de la Ste-Vierge.

 

ides plus anciens citoyens de la ville.
Il naquit à Ottawa le 27 mars 1844
et il y est toujours demeuré. Il était
le fils de Guillaume Paquette et de

; Catherine Petit. de St-Eustache. Son
épouse, née Herminie Vanier, l'a pré-
| cédé dans la tombe 11 y a 13 ans en- .
viron. M. Paquette était bien connu

‘dans -la Capitale. Ii a été successi-
vement marchand. gérant de manu-
facture, manuf-cturier et cordon-

nier.
Le R. P. Placide OMCap. curé

 

 

(Signé) J. F. H. Laperrisre, :de la paroisse St-François d'Assise
_ Ca Sec. fit In levée du corps et officia à la
- messe.
TT ‘ La chorale paroissiale fit les frais

Commandez votre Charbon au chant. M. A. Côté touchait l'or-
de la | gue,

Cie de Charbon
Service prompt et courtois.

CARTIER
107, rue Georges Rid. 7187
pe me.cepa

—

 

Dr Philippe Bélanger
est de retour à son bu-
reau après avoir suivi
un cours de chirurgie à

New-York.

41, rue Spruce Tél: Sh. 614
 

 

 

Fait à Ottawa

Connu dans le monde entier

"CHATEAU !

|  Conduisaient le deuil: MM. Omer
,et Ludovic Paquette. fils du défunt.
Edouard Pinard, beau-frère; A. E.

{ Dion, J. P. Morency. D. Morin, J.

i Boyer geudres: Lionel Dion D. Mo-

rim, Aurèle Morin. Maurice Morin,

‘Lucien Paquette. petits-fils: W. For-
tier. Omer Lemieux. Roméo Paquet-

te, Léon Vincent, neveux du défunt.
lon remarquait aussi M. Charles Ma-
ithé et M. Alfred Laurin.
( L'inhumation eut lieu au cimetière

, Motre-Dame.

Outre les parents présents dans te
jcortége. M. Paquette laisse pour

pleurer sa perte: quatre filles, Mme

A. E. Dion, «Léonie» Mme J P. Mo-
,rencv, (Agnès). et Mme D Morin,
(Béatrice! tous trois d'Ottawa et

Mme J. Bover, Alice», de Montréal.

11 laisse plurieurs petits enfants, ne-
veux et nieces.

i Le “Droit” réitère à la famille en
deuil l'expression de sa sincère sym-

; pathie.

EUCHRE! EUCHRE!
a la

SALLE ST-CHARLES

CE SOIR
Donné par les

 

 

  

 

 

 

Une assemblée des av-

tionnaires de la Caisse Cn-

opérative de Notre-Dame
d'Ottawa Limitée sera te-
nue le mercredi, 8 mai. à

8 h. 30 p.m., a la Salle Pa-

roissiale (chambre No 15).

But de la réunion: Elec-

tions des Directeurs et des

autres Comités. Toutes au-

tres affairés qui pourront

être soumises à l'assem-

blée.

Par ordre du

Comité Provisoire. 

Dames de Ste Anre.
i

Magnifique Prix d'Entrée.
i

125 PRIX. BILLET: 256.  
 

 

Bélanger,D. Opt-
OPTOMETRISTE

Spécialiste pour la Vue.

A.M.

361. Sussex Tél: R. 4600
(2 pories de la rue Sussex)

tre son épouse. .1¢2 Marie Moreau.
dix enfants: Eugène Junez .. de la
division des Mines; Oscar Juneau,

de l'hôtel des Monnaies, et Lorenzo
: Juneau, d'Ottawa: Mme Eugène Le-
brun (Leda), de Québec: Mme J.-B.
Anctil (Laurentine). de Matane. P.
Q.: Mme L.-G. Vallière (Stella), de
Détroit: Mme de la Mothé (Fabiola),
‘d'Ottawa: MlIles Cora, Blanche et
Yvonne Juneau, à la maison: deux
frères, M. Arsène Juneau, de Mon-
tréal. et M. Albert Juneau, de Qué-
bec; une soeur, Mme François Mar-

‘tel, de Québec; et plusieurs petits-
enfants.

Les funérailles auront lieu à 8 heu-
res mercredi matin à la basilique. Le
cortège funèbre quittera la demeure
mortuaire, 139 rue Water, à 7 heu-

yres 45 pour se rendre à l’église. L'in-
humation se fe:a au cimetière No-
.tre-Dame d'Ottav:a.

Le “Droit” prie la famille en deuil
de croire à l'e::pression de sa plus
vive sympathie.

UN SANCTUAIRE DE
 

ture d’Ottawa s'est réuni hier après-

midi sous la présidence de M. Mc-

Gregor Easson.

| Le bureau a décidé d’aider le mou-
‘vement qui est actuellemsnt en mar-
‘che pour la création d'un sanctuaire
‘de fleurs sauvages a Ottawa. Le ca-

pitaine W. J. Webber a été nommé
Ipour s'occuper de l'affaire. L'exécutii

R aussi décidé de planter des fleurs
“sûr le terrain du bain Plant ce prin-

temps. L'embellissement de ce ter-
rain couterait environ $175.00.
Etaient présents: MM. McGregor

'Easson, W. T. Macoon. le colonel C.
Caldwell, W. J. Webber. A. H Pratt.
A. S. Bourinot. M. D. Davis, J. B.
Spencer, R. G. T. Hitchman et H. W.
Cooper!

—_——

Une fillette se fait
morurepar un chien

; Marie-Thérèse Pepsin. 77 rue Bes-
!screr, a été morduc par un chien po-
:licier hier soiv en jouant dans une
cour à l'arrière de la résidence de ses
parents. Le chien appartenait à un

| voisin. Andrew Gladwin, 104 rue Ri-‘
;deau: la police s'est emparée de l'a-
‘mimal et elle le tiendra en surveil-

FLEURS SAUVAGES,
L'exécutif dela Société d’Horticul-

sa syrapathique parole attirera de

nombreuses adhésions au projet qu'il

| caresse: Faire notre part dans l'érec-

tion du monument qui sera érigé à la

|! mémoire de cet éducateur.
| L'heure était déjà avancée quand

ion procéda à l'élection des membres

du nouveau Bureau de Direction. M.

Nolasque April, fut élu à la présiden-

| ce, monsieur Lucien Therrien a la

| vice-presidence et monsieur P.-H. Vé-

| zina an secrétariat-général. A la

! convention annuelle de la C. S. T. A,

"qui se tiendra à Winnipeg, en juin

prochain, sont nonimés délégués, mes-

sieurs N. April, Henry Lefebvre et

. P.-H. Vézina.
; A l'issue de la réunion sur la sug-

| remerciements sônt adressés à l'an-

‘clen Bureau de Direction. pour son

dévouement et son excellent travail.

Une résolution est adoptée et se lit

comine suit:
* Une résolution de remerci

et d'appréciation est votée à |

mivé à l’adresse de l’ancien

de Direction composé de MM. H.-M.

Nagant, président, Alfred Leclerc, vi-

ce-président et Gustave Toupin, se-

crétaire-trésorier. pour leurs bons et

me d'office. Que copie de la présente

résolution paraisse dans l'organe offi-

ciel de la société des techniciens agri-

coles, * La Revue Scientifique. ”
Adopté à l'unanimité.
On remarquait à cette réunion in- 

febvre, A. Rousseau. P.-O. Roy, À. Le-

clerc, H. Lavoie. P. Lagloire, À. Auger,

*G. Toupin, P. Mayrand, R. Bordeleau.

O. Desmarais, N. April. N. Talbot, E.

Montreuil. L. Deslo:igchamps, P.-T.

| Vézina. G. Maheux. L. St-Arnaud. R.
' Ruynauld, L. Therrien, G. Duchesne;

et autres.
—_——

UNE VIOLENTE
BOURRASQUE
AU MANITOBA
|
i
. DEUX CONYOIS SUR LA LIGNE
i DE CHURCHILLL SONT PRIS
| DANS LA NEIGE.

 
(De la Presse Canadienne)

WINNIPEG, 7. — Le nord du Ma-

|
;

loyaux services durant leur long ter-|

time, Messieurs H.-M. Nagant, H. Le- |

 
gestion de monsieur L. Therrien des,

 

ON FAIT APPEL À
L'HON. KING POUR

CESCANADIENS
ON DEMANDE AU PREMIER Mi-
NISTRE DE PRENDRE DES ME-

| SURES AFIN DE PROTEGER
LES CANADIENS D'ORIGINE
QUI DEMEURENT AU CANADA
ET TRAVAILLENT AUX ETATS-
UNIS.

TORONTO, 7. (S.P.C.) L'Evening
Telegram de Toronto a publié hier

la nouvelle suivante: Le premier mi-
nistre Mackenzie King a été prié par
la chambre de commerce de Niagara
Frontière de prendre une attitude
au sujet de la situation qui existe re-
lativement aux personnes qui passent
la frontière de Niagara. À la suite de

déral Hazel, la résolution suivante a
été rédigée et envoyée par télégraphe
à Ottawa:
La demande de revision du cas

récent de Cook et Danelon ayant ré-
vélé le fait que, d'après la loi d'immi-
gration américaine, il serait peut-
être impossible pour les Canadiens

d'origine de demeurer au Canada et
de travailler aux Etats-Unis, laquelle.
si elle est mise en vigueur, enlèvera

tions aux régions de la frontière, aux
Chute Niagara, à Fort Erié, à Brid-
geburg, aussi bien qu'aux alentours
de Windsor, parce que les ouvriers

devront demeurer aux Etats-Unis
pour conserver leurs positions; ‘et,
comme les personnes concernées ne
peuvent, en bien des cas, retenir les
services d'un avocat pour les proté-
ger, nous demandons au premier-
ministre que des avocats distingues
toient en fonctions aux Etats-Unis
afin de s'occuper de la question et
de se présenter immédiatement en
Cour Suprême des Etats-Unis, afin
d'aider les autres. ;

etme

Condamné à 3 mois |
de prison pour vol

En cour de poirce ce matin, Archi-
bald Radmore, 29 rue Ellas a été
condamné a une période de trois
mois à la prison commune pour avoir
volé quatre sacs de sucre d'une va-
leur de $22.20 au magasin Loblaw

rue Bank. 1I avait
avoué sa culpabilite.
Le jeune homme était employé au

magasin en question depuis le com-

mencement de l'année. Le magistrat
Charles Hopewell déclara ce matin

qu’il lui était impossible d'accorder
un sursis à l'accusé, pour la bonne

raison que d'autres jeunes gens se-
ront peut-être tentés d'agir de la
sorte, croyant, qu’ils pourront eux

aussi s'en tirer facilement.
2

Ramarquable |
innovation dans ie
domaine du transport

MONTREAL, 7. Le Pacifique
Canadien mettra cette année en ser-
vice sur le © Trans-Canada Ltd ", le
grand train rapide aui doit commen-

cer a circuler entre Montréal et Van-
couver le 12 courant, un nouvel équi-
pement de luxe tel que jamais encore
on en aura vu au Canada. Ce maté-

| riel roulant, comprenant un wagon-

|

 “que ne manqueront pas d'apprécier

ements . Salon-observatoire solarium, des wa-

‘unan!- | gons-lits améliorés, un wagon-restau-
Bureau rant nouvea.. genre et un wagon-lits-

bagages combiné. sera exhibé & la

gare Windsor mercredi et jeudi de
cette semaine et le public est cordia-
‘lement invité à le visiter.

Le wagon-salon-observatoire-sola-

rium que le Pacifique Canadien inau-
gurera cette année sur le “ Trans-

Canada Ltd ” est sûrement appelé à

une grande vogue auprès des voya-

geurs, autant par le luxe que par le

confort qu'il offrira a ses occupants.’

Il constitue la dernière nouveauté en
matière de transport ferroviaire et
marque un progrès de plus vers le

parfait bien-être dans les wagons de
chemin de fer.
On est charmé par l'ingénieux et

nouvel aménagement de ce luxueux

wagon dès l'instant où l'on en fran-
chit le seuil. C'est un véritable club
roulant offrant tout ce qui peut con-

tribuer au confort et à l’agrément de
ceux qui effectuent de longs parcours

à travers le pays. Sa principale ca-
ractéristique est le spacieux solarium

vitré qui occupe tout l'arrière, per-
mettant d'admirer les paysages en

pleine lumière, sans l'inconvérient du
vent et de la poussière. Ses deux
chambres de douches. l’une pour da-

mes, l'autre pour messieurs, comptent

encore au nombre des innovations

les voyageurs désireux de se rafrai-

chir en route. On y voit aussi un
petit salon pour dames, ainsi qu'un

fumoir réservé aux hommes et un'
buffet.
Mais la pièce par excellence de ce

l'ajournement accordé parle juge fé- |

une grande partie de leurs popula- |

 

  H.L J. GAUTHIER
| ESTOPTIMISTE

 

MONTREAL.7. (S. P. C.) — Lors-
que toutes les dissensions auront dis-
paru, le parti conservateur rempor-
tera un mombre suffisant de sièges
|canadiens-français en cette province

pour le porter au pouvoir à Ottawa.
Telle est la déclaration faite hier sotr
‘par M. L. J. Gauthier, C.R., dans un
idiscours aux conservateurs de St-
| Laurent - St - Georges, réunis pour
choisir des délégués à la convention
‘du parti, qui se tiendra ici le mer-,
, credi quinze mai.
:sera présidée conjointement par MM.
|Louis Morin, C.R.… de St-Joseph de
Beauce et le Dr Walsh, de Hunting-
don, On croit que l'hon. R. B. Ben-
nett sera présent. Il ne faut. dit M.
Gauthier, qu’une organisation suffi-
‘sante et l'absence de factions et ae
,dissensions de sections pour que te
|parti puisse gagner un bon nombre

Cette convention

de sièges en cette province aux pro- |

chaines élections.

quante assemblées du genre dans ta

Il a parlé à cin- :

province, et il est heureux de dire.

que le parti conservateur est encore

‘une force vitale. Bien des gens qu!

‘ont donné un vote libéral sont con-
servateurs de coeur et ne demandent
‘qu'à être dirigée et organisés.

M. George Henderson et Mme Tho-

mas Hodge ont été choisis délégués
et M. A. C. Cordner et Lady Drum-
mond agiront comme substituts.

te

LES AFFAIRES SONT
MEILLEURES EN
GRANDE BRETAGNE

MONTREAL. 7. — Le train des af-
faires en Grande-Bretagne est beau-

coup meilleur qu'il a été depuis la
grève et les principales industries

rapportent progrès. Le marché du
charbon en particuliers, s'est amélio-

ré et l'hiver rigoureux qui a régné en

Europe cette année. a permis aux

 

producteurs de charbon britanniques ‘

de regagner quelques-uns des mar-
chés qu'ils avaient perdus pendant la
grève, déclare M. P. A. Clews, gérant

européen du service de la circulation

du Canadien National. dont le bureau
est à Londres. qui est de passage à

Montréal où ils vient conférer avec
les hauts fonctionnaires de son ré-
seau.

M. Clews nous dit que la quantité -
de marchandises transportées en Eu-

rope parl'intermédiaire du Canadien

National l'an dernier, a été la plus
considérable depuis l'installation du ‘
bureau de Londres. Le tourisme
d'Europe au Canada va aussi en aug-

mentant et selon M. Clews il n'y a
pas de limite à son progrès. Déjà un
grand nombre de personnes se pré-

parent à venir au Canada cet été.

De plus en plus les Europérns son-

gent à venir passer les vacances dans

les Rocheuses Canadiennes et parti-

culièrement dans le parc Jasper qui
a un attrait pour eux.

LE FRANÇAIS
DANS GLOUCESTER

Le rapport Crowley sur la situa-
tion financière du canton de Cilouces-
ter a été présente hier par le secré-

taire-trésorier Corman —Gusst aux

mémbres du conscil du canton, réu-
nis en assemblée régulière.
tion générale des finances est bonne.
mais les vérificateurs affirment qu'il

“n’en est pas de méme pour la situa-
tion courante, et qu'à cause de cer-

toins événements survenus au Cours| ce aussi d'obtenir une augmentation|
de l’année, il serait dans le meilleur
intérét du canton de faire autoriser
l'émission d'obligations pour réglerles -
affaires.
M. Joseph Guérin, de St-Joseph

d'Orléans, conseiller du canton, a de-
mandé au préfet T.-A. Spratt que le

rapport de l'état financier du can-
ton soit publié en français aussi bien

qu'en anclais afin que les contribua-
bles des deux langues puissent eu

prendro parfaite connaissance. La

jusie requête de M. Guérin a été ac-
cueillie favorablement et le préfet
Spratt promit de se rendre à cette
demande.
M. Jos. Gurin a demandé egale-

ment que les formules de taxes soient

à l'avenir bilingues.
re fois qu'une telle demande est faite
au canion de Gloucester, et elle ren-

contra lassentiment des membres

présents. Le prélet Spratt favorisa
lui-meéme cette initiative.
Le conseil siégea toute la journée

hier ei il reçut plusieurs délégations
au sujet de l'amélioration des che-
mins.
Le rapport des vérificateurs du

canton démontre que ie revenu pour
l'annéc a été de $133,271.45, et les de-
penses prises sur le revenu, de $132,

295.50, laissant un surplus pour l'an-

|

 

 
 

Robes françaises contectionées
à la main pour bébés

$1.95
Il y à dix modèles en linon français

de qualité; quelques-unes de
chies collets de mousseline et poignets
de couleurs: d'autres avec disposi-

allons travaillées à la main, dans les
teintes de rose ou hleu. Toutes sont
des plus fascinantes et évoquent bien
le charme de la vonfection francaise.

Tailles 1 et ? ans. Mereredi, $1.95.

Au Deuxième Etage.

  au...
au

 

     
 

  

 

 

TOUR DE LA PAIX DEUX PERSONNES

 DETCRONTO SONT

BRULÉES À MORT
DEUX MEMBRESDE LA VICTO-
RIA STOCK CO. DU THEATRE
VICTORIA SONT BRULES A
MORT CE MATIN DANS UN AP-
PARTEMENT DE LA RUE JAR-
VIS.

 oO

Percival PRICE,

 

Carillonneur diplômé de l'école

belge de carillon   

DEMAIN SOIR, 8 MAI

A 9 heures p. m.

1.—Air pour la corde de so! ... Bach
2—Vivace Paradis
3—The Ashgrove.
4-—-Valse des fleurs ...

5—John Peel.
pr

ÉCOLE SUPÉRIEURE
DETHÉOLOGIE,

Ce soir à 7 hres 30, cours de dog-
me: ‘“ La justice et la miséricorde

| divines, ’

A 8 h. 30, cours de droit canonique:

:“ Le Droit cannnique autorise-t-il
“ parfois le divorce? ”

Tehaikosshy

A l'exception de Cecil Dampre. qui
habitait l'appartement immédiate-

ment au-dessus de celui de Mlle
Bird, les autres occupants de la mai-

son se wsauvérent par des escaliers

d'avant et d’arrière. Dampre sauta

par la fenêtre sur un toit voisin.
Après la représentation d'hier soir,

Mlle Bird retourna à son apparte-
ment très énervée. Quelques amis al-
lèrent la féliciter et parler de thca-
tre. Les pompiers furent incapables
de forcer la porte de l'appartement.
Ils trouvèrent le corps du directeur
blotti contre la porte, comme s’il eût

fait un effort désespéré pour l'ouvr».
La maison était de bois. mais les

pompiers confinèrent le feu à une
partie seulement.
Les corps ont été transportés a Ia

,vorgue, où une enquête sera tenue

| La date n'en est pas annoncée.

 

 

Les électriciens

: demandent |0 sous

d'augmentation
 
F

La condi-'

C'est la premiè-

A une rénnion tente hier soir à la

salle Carpenter, les membres de la
Fraternité Internationale des Electri-
ciens do l'Amérique, ont décidé de

demander aux employeurs une aug-
mentation de salaire de 19 sous de

l'heure. Un comité de l'union ren-
, voutrera les représentants des eun-

ployeurs vendredi soir ct demandera

pour les électriciens de l'union un

saluire de 90 sous de l'heure. Je pré-

sident L. A. Smith occupait le fau-

teuil et l'assistance était nombreuse.
Huit nouveaux mambres ont été ini-

:prouvées. L'union a enrôlé jusqu'à

présent 50 pour cent des électriciens

de la ville,
les membres de l'union des plom-

 biers se sont aussi réunis hier soir
a l'Orange Hull ct ont approuvé la

nouvelle échelle de salaire établie par
l'exécutif à la suite de pourparlers

avec les employeurs, les plombiers

recovaient 90 sous de l'heure et on
leur accorde une augmentation sa-

tisfaisante.
Les ferldantiers n’ont pas encore

tobtenu une entente avec les em-

* ployeurs; les démarches se conti-

Inuent. L'union des pcintres s'effor-

!de 10 sous de l'heurells ont jusqu'à

| présent refnsé d'accepter une aux-

de cing sous.mentation

 

|
1

ne future usine
a Walkerville, Ont.

‘ WINDSOR, S.P.C.. 7. — Walkerville
a été choisi comme endroit de l'usi-
ue canadienne de la Stout Metal Air-

plane Company, manufacturière d'aé-

roplanes Furd de métal à trois mo-
‘teurs. La nouvelle a été annoncée
aujourd'hui par William-B. Mayo, de

Détroit, ingénieur en chef de la com-
pagnie.

établie ici dès que le marché cana-
dien semblera ie justifier. On mettra

se projet à exécution d'ici a un an.
——

LA DECAPITATION
ABOLIE EN CHINE

NANKIN. Chine, 7— (SPA. Le
conseil d'Etat du gouvernement na-
tionaliste annonre aujourd'hui qu'a

 

l'avenir la décapitation sera prohihée!
en Chine comme méthode d'execu-

;tion. Plusieurs gouvernements la ré-

tiés et seize applications ont été ap-|l

M. Mayo déclara que l'usine sera|

 
lance pendant quelque temps. On ne, nitoba est aux prises depuis dix jours
! croit pas que ce soil un cas de rage. avec la pire bourrasque de son Nis-
Les autorités prendront cependant toire. Au 442e mille de la ligne de
toutes les précautions nécessaires chemin de fer de la Baic d'Hudson,
dans les circonstances. .. , .. ... |la vole est comnlétement obstruée; le

| enfant a éi¢sranisportéea Ihot [CNR fait des efforts désespérés
p e la rue ater où elle reçu Co i -

‘les premiers soins d'un médecin de Pour atteindre deux trains de ra
l'institution. p vailleurs qui sont enneigés. L'un d'eux

“logis. tution. Elle regagna ensuite Son porte 160 hommes en route pour

——museaeiénimazezæ Churchill et l'autre a une légère liste
de voyageurs. Comme la ligne est
bloquée sur une distance de 65 mil-
les. il pourrait arriver que les passa-
gers des trains manquent de nourri-

 

| pagnie a envoyé de la nourriture par
‘des cavaliers à cheval. Plus tard. on
envoyez des chiens pour porter aice
,aux chevaux et trois tracteurs sont
; actuellement en route pour le lieu de
i l'accident.

Sal le faut. nous nous servirons
d'aéropianes, a déclaré. H. A. Dixon,
ingénieur en chef régional du CNR.
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BOULANGERIE PERFECTION
 

ROCQUE
LEADS 'N VALUES

ae

DIPLOME EN UROLOGIE
de la Faculté de Médecine de Paris

| Chargé du Service des Voies
! Urinaires à l'Hôpital

de la rue Water

 

a
Vêtements pour
toute la Famille.

: AU. DALHOUSTÉ
Ps RS

    
        

   
  Tél: Rid. 457 - 650

Heumes de bureau: 2 à 4-7 à 8.
    

+ A ’ A j ) M PE D

nd

ture. Comprenant ce danger la com- .

DrEUGÈNEGAULIN

188, AVENUE LAURIER LIT jscé.

merveillenux wagon est sans contre-
dit le vaste salon-observatoire ou les

sent pour lire ou causer tout en ad-
mirant les splendides panoramas qui
se déroulent de chaque côté de la
voie parfaitement unie sur laquelle le
train les emporte à toute vapeur.

Tous ceux qui se rendront à la ga-

re Windsor pour vrsiter ce luxueux

convoi vingtième siècle, auront une

‘ idée des frais énormes que s'imposent
aujourd'hui les compagnies de che-
mins de fer pour assurer à un pu-
blic toujours de plus en plus exigeant

tout ce qui peut contribuer à son
| confort au cours des longs deplace-
| ments.

 
 

-—

MAISON INOCCUPÉE
; DÉTRUITEPAR LE FEU

Une maison de bois à deux étages a

été détruite par le feu vers 1 heure
‘ce matin sur le chemin Heron près
du chemin Metcalfe.

. Li Maison qui n'avait pas été oc-

jcupée depuis l'automne passé appar-
itenait à M. G. T. Barrett, 522 rue
Kent.
Les voisins qui ont fait la décou-

verte de l'incendie ne purent rien
faire pour sauver quoique ce soit des
flammes. car le feu était trop avan-

Les pertes s'élèvent À environ $!.-
500. On ne peut expliquer l'origine
de cs feu.

voyageurs des deux sexes se réunis-!

née ce $975.95. Ce surplus a été ajOU- prouvérent, mais elle était encore en
jté à la balance restée au crédit du'usage chez les autorités de la police

“fond génral. qui. le ler janvier 1928,| et, militaires dans l'exécution des

, était de $61.647.36. Après divers ajus-| bandits et des voleurs. L'abolition
tements faits aux comptes des années est maintenant complète.

: précédentes, dont une réserve pour == =
perte de $12.500 dans les taxes de 1926!
et 1927, une réserve pour l'imprévu

de $40,668.15, et fixant a $4.000 l’en-
tente definitive avec le village de

> meer
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Argent à Prêter

Rockliffe. la balance au crédit du
fond général à la fin de l'année 1928,
est de $4.20130. sur Autos
L'argent en main € à la banque se Avez-vous besoin d'argent?

‘chiffre a $13.062.80: évaluations re-
cevables. $7,083.97: octroit des routes
provinciales, 315 000 taxes à jzercevoir,
$80.35054. L'état financier courant
,du canton n'est pas favorable, selon
les vérificateurs; les comptes courants

démontrent une dette de $147,430.47.
et les revenus courants, déduction fai-.

te des réserves, ne sont que de $li5,

Nous vous en préterons sur
votre automobile.

Vous pourrez rembourser par

paiements mensuels tout en

conduisant votre char. Si

vous payez votre auto par ver-
sements et que vos paiements

sont trop élevés, nous les ré-

572.21 dairons. Nos taux sont envi-

Les auditeurs opinent que l'on doit ron 1-3 plus bas que les au-
chercher immédiatement un moyen tres compagnies qui font ce
de faire disparaitre de déficit courani commerce. Demandez nos
.de $31.667.26. et on suggère que le prix et vérifiez-les. Nous

‘canton demande l'autorisation d'é- n'agissons pas comme agents
mettre des obligations pour régler la. intermédiaires, novs avons

situation. | notre propre compagnie de fi-

“ nance.rer eme

BEBE EBOUILLANTE,

WINNIPEG 7 18 P C.1—La pe-
iste Betey Futrensky. deux mo. ns:

morte aujourd'hui apres «être rali

Bureaux à Ja ('anarla
MotonCar,

The Commercial Loan
Co. Limited

‘ -—

La future convention
conservatrice à Toronto

TORONTO. 7. (S. P. C.)--La plus

grande manifestation politique 3a-

mais tenue en Ontario: voilà Je but
‘que se proposent les membres de
l'exécutif de l'association lizéraie-
conservatrice d'Ontario, réunis let
hier. Une convention sera tenue à
Toronto les vingt-et-un et ving-

deux novembre. Toutes les assocla-

‘tions conservatrices de l'Ontario se-
lront invitées à envoyer des représen-
tants.

Une résolution fut adoptée approu-
vant le travail du gouvernement

| d'Ontario.

  

;

—

, FEU Mile L. LALONDE
| Mlle Lina Lalonde, fille de M. et
,Mme Moise Lalonde, est décéde le
|6 mai à l'hôpital, à l'âge de 58 ans
et 6 mois. La défunte s’est éteinte
après une longne maladie mais rien

ne laissait prévoir une fin aussi
| soudaine.

Elle laisse pour

 

pleurer sa perte
sept soeurs: Mme Barnabé Desfor-
ges, de Wendover; Mme Joseph
Charbonneau, d'Ottawa; Mme John
Plondin. veuve, de Plantagenet; Mme

Abel Whissell, de St-André-Avelling
Mine Champagne, de Montréal; Mlie
Cordélia Laionde, d'Ottawa, et Mme

; Louis Ouellette de Black River.
‘Trois frères. Philippe, de North Bay;

Philias, et Moise, de Cochrane.
Les funcerailles auront lieu à 7 heu-

res 30 mercredi matin en l’église St-
| Charles. Le cortège funèbre quitte-
ra la demeure de ia soeur de Ja dé-
funte, Mme Joseph Charbonneau,
136 avenue Beechwood, à 7 heures. 15

Le “Droit”

| sympathie.

La diphtérie virulentr, qui a déja
causé deux pertes de vie. inquiète
:beaucoup les gens du district de 211-
lestone. au sud de Régina. Les (‘eux

| mortalitée sont survenues chez M.

Willian: Heibine, fermier. On prend
des précautions dane in région, bien
qu'on n'ait pas rapporté de nouveaux

Lea:

 
 

| ARGENT A PRÊTER

WALDO GUERTIN
AVOCAT

18, ruc Rideau

Immicubles
et 

Queen 2610

 

 fm

AVIS
L'assemblée générale ane

des membres de

Populaire  Notre-

Dame d'Ottawa aura lien

le 8 mai, à %

heures pan. i la Salle Pa.

roissiale (chambre No 15°.

Nous vous invitons cor-

       

   
   

nuelle la

Caisse

mercredi,

offre à la famille en’

\deui! l'expression de sa plus sincère,

_—_———— .
MILESTONE, Sask.. 7. (8 P. CHY—

 

 dialement les Sociétaires

d'être présents,
    
   
   Le Comite  310, rue Sparks « Ottawa

ébouillanter par du café que sa mire
ipréparait pour le diner. i

  \ d'Administration   


